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Répertoire chronologique des conclusions capitulaires 

DU CHAPITRE CATHÉDRAL DE SAINT-LAMBERT, A LlÉGE, 
PAR M. S. BoRMANS, CONSERVATEUR ADJOINT DES AR¬ 
CHIVES de l'Etat, a Liège 4 . 


Episcopat de Gérard de Groesbeeck (suite). 

1566. 

13 février. Députés vers la duchesse de Parme pour la con¬ 
struction des forts de Philippeville, Charlemont et Mariembourg. 

23 février. Lettres de l'empereur demandant le payement 
du subside; ordre de poursuivre les retardataires. 

— Mandement de maintenue obtenu de la chancellerie de 
Brabant par Sonnius. 

27 février. Touchant les forêts de Bouillon appartenant à 
l'Eglise. 

15 mars. Le marquis de Berghes prie le chapitre de prendre 
les dispositions nécessaires pour le transport du corps de son 
frère à Liège et d'appliquer le legs, fait au profit du pays, à la 
célébration de son anniversaire. Le chapitre décide qu'on 
transportera les restes de l'évêque pendant la nuit dans un 
couvent près de Liège pour aller le lendemain (jour des Ra¬ 
meaux) les recevoir avec pompe. 

2£ mars. Laur. Blocquerie demande la prébende de J. Huet. 

— Edit contre les dalers démonétisés importés dans la cité. 

29 mars. Pension accordée à Lamb. Oranus après sa démis¬ 
sion comme prieur de Muno. 

15 avril. Le chapitre décide que, lorsque Son Altesse est à 
Liège, c'est à elle que les bourgmestres doivent s'adresser pour 
obtenir l'autorisation d'observer les patrouilles la veille de la 
translation dejSaint-Lambert, sinon au chapitre. 

•) Suite. — Voyez tome VI, p. 5, 206 et 361. 
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19 avril. Touchant le dédommagement offert par la du¬ 
chesse de Parme au nom du roi d'Espagne pour la construction 
des forts sur le territoire liégeois. 

10 mai . Exhibition de l'octroi des régaux accordés à Son 
Altesse par l'empereur Maximilien. 

16 mai . Conr. Ghoyer nommé conseiller féodal. Texte du 
serment. 

29 mai . Ordre de faire un inventaire des ornements de Saint- 
Lambert pour savoir quelles sont les chapes, etc., qui doivent 
être réparées, et de faire mettre des barreaux aux fenêtres du 
vestiaire derrière le grand autel. 

30 mai . Limites entre Vucht, Nederitter, Heel, Lyt et 
Mont fort. 

26 juin . Ordre de recevoir les nouveaux dalers jusqu'à la 
prochaine fête de Saint-Gilles. 

1 juillet . Difficultés avec l'abbesse de Thom pour la dîme 
de Nederitter. 

— Le duc Erich de Brunswick, se rendant aux eaux de Spa, 
demande un sauf-condüit pour lui, 60 cavaliers et 30 piétons. 

11 juillet . Réunion de nobles brabançons et liégeois à Saint- 
Trond pour traiter certaines affaires. 

— Ordre de faire des patrouilles dans les châteaux. 

19 juillet . Le chapitre ordonne aux receveurs de veiller 
strictement aux payements dus par les fermiers, pour éviter 
une cherté de grains comme l'année précédente. 

26 juillet . Procès entre le comte d'Arenberg, comme héri¬ 
tier de Corneille de Berghes, seigneur de Sevenberghe, autrefois 
évêque de Liège, et J. Obrecht, héritier du seigneur d'Eynatten. 

31 juillet . Messe pour le succès des armes de l'empire 
contre les Turcs. 

16 août . Mandement pour proscrire les dalers frappés par les 
comtes et barons de Berghes, de Bréderode et de Batenborch. 

29 août . Woestenraet député au duc de Juliers, comme 
prince du cercle inférieur, pour s'informer de la cause des tu¬ 
multes et spoliations dans tout le pays. 
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1 décembre . Le chapitre décide que, vu les calamités du temps, 
et pour parer aux embûches des hommes pervers, les cha¬ 
noines résidents ne pourront s'absenter, jusqu'à nouvel ordre, 
sous peine d'être considérés comme foranei. 

6 septembre . Woestenraet député à la diète de Cologne du 
16 du mois. Il demandera une modération de la taxe impériale 
et parlera de l'affaire de la monnaie. 

10 septembre . Emprunt à faire par la cité. 

— Les bourgmestres, voyant que les patrouilles se fai¬ 
saient si négligemment de la part du chapitre qu'on mettait 
quelquefois des enfants aux portes, demandent que ce corps 
veuille bien lever 25 fantassins à ses frais, à ceux du clergé 
secondaire et des abbés. 

13 septembre . La garnison de Bouillon demande sa paie. 

18 septembre . Passart de Blitterswyck se plaint que, ayant 
acheté une aime de vin, les gabelleurs l'ont saisie sous prétexte 
qu'il fraudait l’impôt. 

25 septembre . Le chapitre adhère à la cause des XXII contre 
les habitants de Hasselt qui en avaient appelé à la chambre 
impériale, comme intéressant tous les Etats du pays. 

— Les théologiens de Louvain ayant demandé que l'article 
du concile de Trente touchant les mariages clandestins fut pu¬ 
blié dans le pays, le chapitre décide d'examiner la chose, vu 
que le concile n'avait pas été accepté par les princes de l'em¬ 
pire et attendu l'agitation actuelle du pays. Instances du pape 
pour le même objet. 

30 septembre . Congé donné à Berlaimont pour prendre les 
bains à Aix-la-Chapelle. 

5 octobre . Ordre de changer de place les chapes à l'en¬ 
trée de l'hiver, pour les préserver de l'humidité. 

— Ordre aux fermiers d'apporter leurs grains aux receveurs. 

16 octobre . Sur la demande de Son Altesse, le chapitre la 

charge de pourvoir à la réformation des mœurs dans l’état 
ecclésiastique. 
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23 octobre . Le chapitre approuve en partie l'installation d'un 
collège de jésuites à Liège, en raison des bons enseignements 
qu'ils peuvent donner à la jeunesse pour la conservation de la 
foi catholique. Son Altesse leur constitue des revenus. 

— Emission de cédules pour obtenir du commun peuple 
sa part du subside impérial ; se réservant toutefois de ne pas 
donner immédiatement cet argent à l'empire, à cause des 
nécessités urgentes pour la défense du pays, sauf à chercher une 
excuse quand on y serait obligé. 

— Son Altesse est priée de veiller à ce que les soldats tra¬ 
versant le pays n'y séjournent pas au grand dommage des 
habitants. 

22 novembre . Le tour pour faire les gardes de nuit étant 
fini, et la cause pour laquelle on les avait établies durant en¬ 
core, le chapitre ordonne de recommencer ce tour et d'appli¬ 
quer l'amende aux récalcitrants. 

7 décembre . Son Altesse, ayant appris les prêches qui se fai¬ 
saient à Hasselt, et songeant que, si on n'y veillait, de grands 
maux accableraient le pays, demande de l'argent pour lever des 
soldats et les envoyer dans cette ville. Le chapitre, n'ayant pas 
d'argent disponible sous la main, décide qu'on emploiera à cette 
affaire sa part de contribution levée pour le subside de l'em¬ 
pire, soit 1100 florins de Brabant. 

28 décembre . Repas du jour des Innocents donné par le plus 
jeune chanoine. 


1567. 

20 janvier . Le chapitre décide l'admission de N. de Jacea, 
à cause de sa belle voix, à un bénéfice malgré son illégitimité. 

4 avril . Ceux de la ville de Fenneur refusent d'observer 
une réformation que leur avaient adressée ceux de Daelhem ; 
le chapitre décide que la juridiction du duc de Brabant doit 
être suivie à Fenneur jusqu'à la fin des conférences de 
Bruxelles. 
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23 avril. Les justiciers de Lyt, ayant condamné à mort deux 
voleurs, demandent la marche à suivre ; le chapitre, considé¬ 
rant qu'il juge seul dans les causes criminelles, députe son 
bailli Junccis pour agir suivant l'opportunité. 

16 mai . Fr. Favillon est nommé écolâtre en remplacement 
de J. Oems de Wyngarde. 

23 mai . Ph. Yander Meer demande a être reçu sous-diacre. 

28 mai . J. Nollens nommé conseiller ordinaire au lieu de 
J. Oems. 

— Langius et Nuyens, chantres de Saint-Lambert, ayant eu 
le même nombre de voix pour être députés aux Etats en rem¬ 
placement de J. Oems, Langius cède volontairement son droit 
à son concurrent. 

12 juin . Essai des nouveaux dalers. 

15 juin . Le pape, considérant les grandes peines et dépenses 
supportées par Son Altesse pour la conservation de la foi dans 
le pays, l'autorise à lever sur le clergé de son diocèse une 
somme de 15,000 ducats. Son Altesse fait savoir qu'elle n'exi¬ 
gera rien de son église et que la contribution du clergé secon¬ 
daire sera appliquée à l'établissement des jésuites. 

25 juin . Le chancelier envoyé à Hasseltet à Maeseyck pour 
le renouvellement du magistrat. 

3 juillet . La gouvernante ordonne au comte d'Eversteen, 
capitaine de Maestricht, de prêter serment aux deux princes et 
de veiller au maintien de leur juridiction respective. 

30 juillet . Touchant les droits de l'écolâtre de Saint-Lam¬ 
bert. 

5 août . Défense aux monnayeurs de frapper de la monnaie 
à Horion pour l'abbé de Stavelot. 

19 août . Les dalers de Home et de Thorn ont cours au taux 
de 6 florins légers. 

22 août . M. de Briamont demande la prébende de Son Al¬ 
tesse. 

12 septembre . Ch. Langius nommé receveur du membre 
de l'aumône. 


Digitized by 


Google 



18 septembre . Touchant la publication des canons du con¬ 
cile de Trente. 

— Admonestation du doyen aux chanoines à propos de leurs 
mœurs. 

— Statut ordonnant aux chanoines qui s'absentent, de faire 
connaître le jour de leur départ et celui de leur retour. 

19 septembre . Réparations à faire à l'église de Saint-Lam¬ 
bert ; comptes de la fabrique. 

15 octobre . Le mayeur demande au chapitre la permission 
de saisir un malfaiteur sur la partie de la Meuse qui appartient 
au chapitre ; accordé pour cette fois afin que justice se fasse. 

— Le chapitre, apprenant que la chapelle élevée à Fragnée 
par un ermite n'est pas entretenue, et que celui-ci y exerce 
un art mécanique , ordonne une enquête. 

22 octobre . Le seigneur de Moufrin, capitaine du château 
deHuy, donne sa démission parce qu'on ne lui donne pas le 
moyen de soutenir son rang ; fl fait remarquer que Son Altesse 
a enlevé du château 2 pièces d'artillerie lorsqu'elle a réduit 
ceux de Hasselt à l'obéissance. 

7 novembre . Le sieur de Berlo, nommé fermeteur en rem¬ 
placement de Lambert Oranus, décédé. 

— Emprunt du conseil de la cité pour les nécessités de la 
ville. 

— Députés au sujet des brûlés ou mites faux qui circulent 
dans la cité. 

14 novembre . Le chapitre défend aux receveurs des dîmes 
de faire aucune remise pour réparer des églises dans les loca¬ 
lités où ces dîmes sont perçues, sans visite préalable ; ce qui 
se faisait au détriment du membre mobile . 

21 novembre . Ordre aux duodeni et basses d'être présents 
pour recevoir leur jeton ( plumbum ) ou leur argent. 

13 décembre . Ev. de Mérode, capitaine du château de Bouil¬ 
lon, donne sa démission. 

17 décembre . Le chapon est évalué à 41/2 sous de Brabant. 
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22 décembre . Laurent d'Argenteau nommé châtelain de 
Bouillon ; conditions. 

31 décembre . Bois accordé par le chapitre à H. Horion pour 
réparer sa maison claustrale. 


1568. 

2 janvier . J. Huyn d'Amstenrode, fournissant un certi¬ 
ficat de maladie de maître Hugues Borlette, chirurgien du cha¬ 
pitre, prend part à la distribution de l'anniversaire d'Er. 
de la Marck. 

7 janvier . Edit touchant la réduction des brûlés ou mites. 

— Le clergé secondaire demande l'adhésion du chapitre 
contre les arrêts de l'évêque de Namur. 

9 janvier . Les chapelains qui n'ont pas assisté à l'anniver¬ 
saire d'Er. de la Marck sont exclus de la distribution. 

22 janvier . Florent d'Argenteau, seigneur de Barges et Je- 
neffe, prête serment comme châtelain de Bouillon. 

23 janvier . Woestenraet, député pour féliciter l'archevêque 
de Cologne au nom de Son Altesse ; le prévôt de Minden est 
désigné par le chapitre pour le même objet. 

— Touchant l'inventaire des biens du feu marquis de Ber- 
ghes, l’autorité du duc d'Albe, et le legs de Robert deBerghes. 

— Indulgences accordées par le pape. Procession pour 
apaiser la colère de Dieu. 

6 février . Wytten, archidiacre d'Ardenne, est nommé pré¬ 
vôt de Tongres. 

9 février . Ordre à l'écolâtre de rechercher toutes les chartes 
et testaments relatifs à la prévôté, de les déposer aux archi¬ 
ves et d'en faire l'inventaire s'ils ne sont pas enregistrés. 

5 mars . Rennenberg, Duras et l'official, se rendant à Val- 
burg pour le baptême du fils du comte d'Ostfrise, toucheront 
pendant leur absence les 4 muids que l'on est d'usage de dis¬ 
tribuer en carême. 
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13 mars . Touchant la vente et les hypothèques des muids 
d'épeautre dans la cité, au denier douze. 

6 avril. Le bailli de Hesbaie et le mayeur de Liège ayant, 
avec les clefs magistrales, arrêté et emprisonné un bourgeois de 
Yisé dans un cabaret construit dans le mur de la maison 
claustrale de l'archidiacre de Condros, et faisant par conséquent 
partie des immunités, ledit bourgeois doit être relâché. 

14 avril. Ordre de faire faire de nouvelles chapes et de ré¬ 
parer les anciennes. 

27 juillet. H. Conrardi, maître d'hôtel de Son Altesse, est 
nommé châtelain de Huy. 

4 août. Touchant la fondation de deux bourses par feu le 
chanoine d'Eynatten. Difficultés avec le comte d'Areuberg. 

— Inventaire des meubler et munitions du château de Huy. 

10 août. Ordre de racheter pour 4 dalers au docteur Frai- 
pont, conseiller de Son Altesse, les réformations de la 
cour spirituelle, de la haute justice séculière, du conseil ordi¬ 
naire, des XXII et des autres justices séculières. Députés 
pour examiner cette réformation. 

11 août. Woestenraet député à la diète de Munster. 

17 août. Députés pour prendre des mesures à l'effet de 
préserver les registres et bijoux de l'église dans ces temps de 
désordre. 

1 octobre. Son Altesse nomme H. de Loen, son maître 
d'hôtel; ayant constitué H. d'Oupey gardien du château de 
Franchimont, J. de Lonchin demande ces mêmes fonctions. 

22 octobre. Visite des lieux où le chapitre perçoit des dîmes, 
pour constater les dommages qu'y causent les soldats. 

29 octobre. Touchant la cire et le bois des membres du lu¬ 
minaire, etc. 

12 novembre. Touchant la révision des statuts du chapitre, 
surtout au sujet de la résidence, de la fréquentation du chœur, 
des mœurs, etc. Mesures pour l'exécution. Texte de six sta¬ 
tuts. 


Digitized by LjOoq le 



— 13 — 


—- Le chapitre refuse à J. de Ghoer de combattre, sous le 
roi d'Espagne, pour la religion catholique. 

3 décembre . Touchant la collecte du pécule accordé par les 
Etats et la plupart des métiers. 

— Demande de deux nouveaux canonicats au pape pour 
faire face aux frais de la mense capitulaire. 

— Àccense des biens de Xhendremael. 

31 décembre . Duras junior , n'ayant pas chanté les vigiles 
d'après l'indication du tableau des anniversaires qui se trouve 
dans le vestiaire derrière le grand autel, est privé de sa part 
dans la distribution. 


1569. 

5 janvier. Demande des justiciers de Yucht, dont les biens 
sont ravagés par les soldats du prince d'Orange. 

12 janvier. Torrentius député à Saint-Trond pour le réta¬ 
blissement de la police. 

23 janvier . Le doyen se plaint que l'Université de Louvain, 
a disposé de l'autel des Saints-Jean-Baptiste-et-Elisabeth dans 
l'église Saint-Lambert, dont la collation lui appartient. 

4 février . L. Blocquerie obtient de l'abbé de Sainte-Ger¬ 
trude, à Louvain, un séquestre sur les biens des fermiers du 
chapitre à Halen. Protestation. 

7 février . A. Hoen nommé costre en remplacement de 
M. Offermans. 

14 février. Nie. Woestenraet nommé prévôt de Saint-Paul. 

27 février . Laevinus Torrentius député à Bruxelles, pour 
conférer avec Venius, etc., pour les affaires de Mariembourg, 
Philippe ville, Saint-Hubert et Herstal. 

4 mare. Bocholtz se plaint que, pendant son absence, le 
prieur de l'hôpital-à-la-Chaîne avait fait à son détriment ex¬ 
hausser un mur qui lui appartient. 

9 mare. Défense, à propos delà dîme de Landen, de donner 
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en accense des biens du chapitre dans le Brabant sans avoir 
au préalable fourni caution dans la cité. 

18 mars. Le mayeur de Châtelet, prenant en nouveau 
stuit la seigneurie de cette localité, demande un rabais pour 
les dommages occasionnés parle passage des soldats. 

2 septembre . Moyens proposés pour éteindre les obligations 
du chapitre en instituant un pécule permanent: l°On rétablira 
la prébende surnuméraire dite de Saint-Lambert ; 2° tous les 
officiers, mayeurs, échevins, greffiers, receveurs, tenants, etc. 
payeront leurs droits à leur nomination ; 3° aucune provision, 
résignation, permutation de bénéfice ne se fera sans acquit - 
ter les droits ; 4° les chanoines payeront 10 nobles à leur 
réception; etc.; règles pour les châtelains, les testaments, les 
maisons claustrales, etc. 

16 septembre. Observations touchant les mœurs des cha¬ 
noines, la fréquentation de chœur, les députés à la comp- 
terie, etc. 

—Règlement pour les compteries de Saint-Lambert. Texte. 

24 septembre. Députés pour régler les devoirs du doyen, du 
prévôt, du chantre, de l'écolâtre et du costre. 

7 octobre. Députés à l'inauguration del’abbesse de Nivelles* 

12 octobre . Difficultés pour la prévôté de Saint-Lambert, entre 
Poitièrs et Berlaimont. 

— Te Deum pour la victoire remportée sur les ennemis de la 
foi catholique. 

12 novembre. Touchant la dîme de Marcinelle. 

— Les chapes de l'église étant usées, le chapitre décide 
que, suivant l'antique usage, les dignitaires de Saint-Lambert 
en donneront une à leur nomination, suivant l'importance de 
leurs fonctions. 

18 novembre. Touchant le traité d'alliance entre Son Altesse 
et les autres princes d'Allemagne. 

7 décembre. Touchant les couronnes que les duodeni por¬ 
tent la veille de la Noël. 
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30 décembre . Touchant le testament du prévôt Bocholtz, 
pour la maison de Mechauwe. 


1570. 

1 mars . Le curé de Petit-Hallet obtient un subside pour la 
chapelle de Wansin, en vertu des décisions du concile de Trente. 
Idem pour les curés de Halen, de Ponderloux et d'Esneux. 

14 mars . Payement pour l'enregistrement des chartes. 

20 mars . Lettre du roi catholique annonçant son mariage. 

23 juin . Duras député àHasselt pour le renouvellement du 

magistrat et la réconciliation des métiers des drapiers et des 
tindeurs. 

28 juin . Députés pour l'abornement ( traciio linee et cordé) 
à Heel par l'abbesse de Thorn. 

21 juillet . Offermans choisit sa sépulture dans la chapelle 
des Saints-Jean-et-Agnès, fondée par Jean Marlinez au côté 
gauche du chœur, et fait un legs. 

I août. Décès de Guillaume de Poitiers, prévôt de Saint- 
Lambert. 

9 août . Touchant l'impétration du mandement pour les 
chapelains des collégiales réclamant contre le payement du sub¬ 
side. 

II août. Touchant la part que la cité accorde aux sociétés 
dites compagnies , à condition qu'elles restent paisibles et n'in¬ 
jurient personne. 

25 août . Députés touchant la juridiction dans les forêts de 
Bouillon, Mouson et la seigneurie de Hayons. 

1 septembre. Le grand et le petit sceau en cuivre du prévôt 
sont brisés en chapitre. 

6 septembre. Offermans est déclaré jubilaire. 

13 septembre. J. de Berlaimont nommé prévôt de Saint- 
Lambert. 
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18 septembre. JixfSiCvXtè^ entre J. Carondelet et Fr, Oranus, 
an sujet delà prébende de M. Briamont. Le premier est admis. 

19 septembre* L' évêque de Strasbourg demande à son frère 
Manderscheidt, archidiacre de Condros, de raccompagner pour 
conduire la fille de l'empereur auprès de son fiancé, le roi très- 
chrétien. 

22 septembre . Touchant les limites du bois de Tilff. 

26 septembre. Touchant l'admission de Daniel, comte de 
Wynnenberg et Bylstain, à la prébende de Guill. de Poitiers. 

30 septembre . H. de Rennenberg nommé archidiacre de 
Campine. 

6 octobre* Accense de la dîme de Wailhet et Bâillon ville. 

— Corswarem déclaré foraneus* 

13 octobre* L'empereur demande le payement des subsides 
sous les peines indiquées. 

16 octobre. Le vice-doyen Mierlo est député à Maestricht 
pour publier un édit de la part de Son Altesse et du roi catho¬ 
lique pour la défense de la juridiction épiscopale. 

— Les chanoines à la première résidence touchent la moitié 
de leurs revenus. 

26 octobre. Son Altesse fait savoir que, le comte de Home 
étant mort sans héritier mâle, le comté doit relever de l'église. 
[Recherches dans les chartes. 

6 novembre. Députés du chapitre et de la cité pour faire 
des recherches touchant la garde des clefs de la ville. 

13 novembre* Touchant la juridiction de l'alleu de Nodrenge 
contesté par le Brabant. 

29 novembre. God. Hoen obtient la prébende de J. Ghoer 
à Saint-Lambert. 

13 décembre* Touchant les jetons de présence. 

18 décembre. Edit de Son Altesse touchant la réapprovimation 
du comté de Home, échu à l'église de Liège. Texte flamand. 

27 décembre. Florent de Berlaimont demande la prébende de 
L. de Berlaimont, à Saint-Lambert. Il est admis le 13 février. 
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1571. 

13 février. Son Altesse ayant jugé nécessaire d'observer le 
saint synode dans la cité, on nomme des députés pour pré¬ 
parer les affaires qui devront être traitées dans la prochaine 
réunion. 

— Intimation d'un bref apostolique du 8 décembre 1570 
contre les nominations de Louvain. 

17 mare. Une bourse au collège du Lys à Louvain est ac¬ 
cordée à Ab. Raymondi. 

11 avril. R. de Goer demande la prébende de Godefroid, son 
frère, à Saint-Lambert. 

5 avril. T. Dalmaigne, nommé administrateur des biens 
des duodeni à Saint-Lambert, donne caution. 

26 avril. L. de Ora, chanoine de Liège, parjure à son ser¬ 
ment en se soumettant à la juridiction du conseil de Luxem¬ 
bourg pour son prieuré de Muno au territoire de Bouillon, est 
admonesté. Il consent à l'incorporation dudit prieuré au 
diocèse; Son Altesse, en dédommagement, lui promet la pre¬ 
mière prébende vacante dans une collégiale. 

27 avril. Scandales causés par le chanoine Passart. 

18 mai. Touchant les dettes du pays. 

30 mai. Difficulté entre le seigneur d'Esden et la comtesse 
d'Arenberg pour la coupe des bois dans le duché de Bouillon. 

16 juin. Députés en Brabant pour la monnaie. 

10 juillet. Ordre de payer à Son Altesse les 12,000 florins 
que les Etats lui ont accordés pour payer ses frais. 

11 juillet. Opposition contre l'évèque de Namur à propos 
de ses prétentions sur le franc alleu de Mont-Saint*André. 

31 août. Gavre, prévôt de Saint-Martin, fait attester 
par un médecin, qu’il ne peut, suivant les statuts de son 
église, être présent au chapitre général à la fête de Saint- 
Gilles.' 

ÀNALECTES VII. 2 
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1 septembre. Phil. de la Marck apaise les parents d'un 
homme qn'il avait tné. 11 est admis à l'école. 

— Les chanoines qui partent pour Rome doivent jurer que, 
pendant leur absence, ils ne causeront aucun dommage au 
chapitre ni à leurs confrères. 

5 octobre . Lettre de provision d'une prébende à Saint-Lam¬ 
bert pour maître André Fabricius. 

12 octobre . G. de Styer, après la mort de son père, a relevé 
de la cour féodale le fief de vassal de la garde de Saint-Lam¬ 
bert ; on lui donne la verge et il prête le serment des fyvés. 

— Acte de baptême de J. de Carondelet. 

29 octobre . Messe spéciale le jour de Saint-Hubert à cause 
du siège de la cité par les gueux ( ghusei ). 

14 novembre . Touchant la réduction de la monnaie. 

7 décembre . Legs de G. Blocquerie aux pauvres de la cité. 

12 décembre . Défense d'aliéner des terres du chapitre sur 
le territoire de Mons. 11 faut les donner à stuit. 

— Procès contre les habitants de Tilff à propos de mines. 

— Les habitants de Châtelet demandent une réduction du 
denier sur 1 estallage, et la réparation de la tour de leur église. 

13 décembre . Th. de Lynden élu conseiller en place de 
J. A. Nollen3. 

— G. Bomel et Ch. Langius nommés XXII. 

19 décembre . Le chapon évalué à 5 sous de Brabant. 

23 décembre . Le doyen de Saint Servais, à Maestricht, de¬ 
mande la confirmation de sa nomination au chapitre de 
Liège. 

— Le pape fait part de sa victoire navale sur les Turcs près 
du golfe de Corinthe. 


1572. 

7 janvier . Députés à Rome pour empêcher l'érection d'un 
nouvel évêché à Luxembourg. 
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21 janvier . Le prévôt député pour assister aux obsèques 
du comte de Megem. 

6 février . Ordre de publier la réformation des cours spiri¬ 
tuelle et temporelle. 

27 février . Ordre de recevoir les amandes ( amigdala) au 
taux de 24 sous légers. Touchant la valeur du marc. 

6 mars . Touchant l'exploitation des mines d'Ampsin. 

12 juin . Bocholtz député à Glabbeek pour s'enquérir des 
dommages causés par les soldats. 

— G. Blocquerie reçoit le sous-diaconat. 

25 juin . Th. de Groesbeeck, frère de Son Altesse, est 
nommé chapelain de Curange. 

27 juin . Touchant les 12,000 florins accordés à Son Al¬ 
tesse pour l'entretien des forteresses du pays. 

— Touchant la réformation de la justice séculière à pro¬ 
pos de l'article sur les greffiers qui sont obligés de résider 
dans leur office; ceux-ci font observer que plusieurs bourgeois 
ont leurs greffiers particuliers. Cette réformation est signée. 

13 août . H. de Rennenberg donne des rideaux pour orner * 
le grand autel, un ciel ( celum ut vocant), et un ornement 
blanc et bleu pour le pupitre de la costrerie. 

20 août. Langius et d'Heur députés pour recevoir du chan¬ 
celier, comme receveur des subsides, les chartes et registres 
pour les déposer en lieu sûr. ^ 

1 septembre. Le chapitre, jugeant que dans ces temps de 
trouble il est dangereux de rester sans argent (qui est le nerf 
de la guerre), engage le pays à payer sans retard le pécule, et 
Son Altesse à licencier les soldats surnuméraires. 

3 octobre . Décision de conserver les troupes, à cause du 
danger, jusqu'à nouvel ordre, et de les payer. 

24 octobre . Retard accordé pour la* distribution salve aux 
chanoines. 

29 octobre . Le seigneur de Hoogstraeten demande à faire re¬ 
lief du comté de Horne. On le lui refuse. 
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12 novembre . Touchant la vente des bois pour l'exonération 
de la mense épiscopale. 

— Bourses de Louvain et de Deventer. 

— Ordre de constater les dommages occasionnés aux fer¬ 
miers et débiteurs du chapitre par les troupes du duc d'Albe 
et du prince d’Orange. 

19 novembre . Son Altesse fixe une réunion des Etats au 9 
décembre pour voter un pécule à l'effet de payer les dettes du 
pays. 

— Touchant la négociation avec Bruxelles au sujet de 
Lyt. Dégâts commis par les troupes dans cette localité. 

10 décembre. L'effraction du muid d'épeautre est fixé dans 
la chapelle de Saint-Materne, en wassen à 2 stiers et 2 tyrces, 
en froment à 2 1/2 stiers. 

19 décembre. J. Bruninx pourvu de la prébende de P* de 
Cortembach. 

— Nomination des députés au conseil ordinaire suivant les 
nouveaux statuts. B. de Vaux est élu président. 

31 décembre. Décision de choisir quatre membres du cha¬ 
pitres pour la cour allodiale. 


1573. 

12 janvier. Thierri de Groesbeeck, frère de Son Altesse, est 
admis comme châtelain de Huy en remplacement de Moufrin. 

-—Décision de ne plus admettre comme châtelains que des 
personnes pouvant fournir caution. 

1 janvier. H. d'Eynatten, seigneur de Bollant, maître d'hôtel 
de Son Altesse, est nommé châtelain de Curange en rempla¬ 
cement de Thierri de Groesbeeck. 

22 janvier. Approbation du testament d'Offermans. 

20 février. Ordre à J. Quintin d'enlever les bois qu'il a 
accumulés à la Sauvenière. 
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13 mars. Le chapitre accorde à A. Hoen, costre, d'être 
enseveli après sa mort dans la chapelle que lui et Offermans 
ont ornée derrière la sacristie. 

20 avril. Voes de la Vignette nommé conseiller féodal en 
remplacement d'O. de Limbourg; son serment. 

5 mai. Les habitants de Châtelet demandent la réparation 
de leur ville et de leurs chemins. 

— Touchant le différend entre les habitants de Haelen et 
l'abbé de Saint-Trond. 

29 mai. A. de Croy est pourvu du canonicat de Mercure de 
Jaillon. 

3 juillet . Son Altesse demande le payement des 12,000 flo¬ 
rins de Brabant que les Etats lui ont accordés. 

26 juin. Lié vin Torrentius député aux Etats en remplace¬ 
ment de Rennenberg, démissionnaire, et Langius nommé con¬ 
seiller féodal. 

3 juillet. Congé donné au prévôt pour aller récupérer la 
santé à Spa. 

13 juillet. Touchant les dîmes de Kesselt et Maren. 

17 juillet. Touchant le payement des subsides impériaux. 

23 juillet. Ph. d'Argsntëau donne sa démission de châte¬ 
lain de Bouillon parce qu'on ne le paie pas. 

12 août. C. Van Berchem pourvu de la prébende d'A. de 
Haynin de Lamboursart. 

— Décès de Langius, chanoine de Saint-Lambert. 

26 août. Dommages causés aux décimateurs de Nederitter, 
Hael, etc. par le passage des troupes. 

— Le legs d'Offermans pour un baldaquin est appliqué à la 
réparation de l'église. 

26 août. J. de Corswarem pourvu de la prébende de Lan¬ 
gius. 

— Procès du chapitre contre le seigneur de Lantremenge 
et J. de Bende. 

30 août. H. d'Eynatten nommé châtelain de Franchimont. 

3 septembre. Effraction du muid à 7 florins légers. 
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28 septembre. Bocholtz fournit une attestation du médecin 
P. Brngket, qu'il est blessé à la cuisse. 

— Lamb. d’Heur cité à Paris pour l'affaire du prieuré de 
Muno. 

12 octobre . J. de Berlo nommé châtelain de Bouillon. 

— Isaac, juif, baptisé, par le suffragant. 

14 octobre . Les habitants de Couillet demandent d'être sé¬ 
parés de l'église de Marcinelle et d'être érigés en paroisse. 

— Danger pour l'épuisement de l'eau des fontaines à cause 
de 1 * av aller esse de Hocheporte. 

17 octobre . G. d'Oyembrugge, seigneur de Maillart, exhibe 
sa commission de capitaine de Bouillon. 

23 octobre . Touchant le testament de B. de Limbourg, 
chanoine de Saint-Materne. 

30 octobre. Convocation des Etats pour le 21 novembre. 

7 novembre. Visite de la cloche banale de Fleurus. 

9 décembre. Congé accordé au prévôt et à l'archidiacre de 
Brabant pour régler les affaires du pays, à Bruxelles. 

22 décembre. Le chapitre ajourne au mois de mai la réunion 
des Etats pour l'exonération des dettes du pays ; il négociera 
entre-temps avec l'empire l'égalité entre les Etats pour le 
payement des contributions dont on s'occupe depuis si long¬ 
temps. 


1574. 

7 janvier. Touchant la prévôté de Saint-Hadelin, à Huy. 
22 janvier. J. de Harffe est déclaré jubilaire. 

26 février. Le chapitre fixe la livre d'amandes à 30 sous. 
— La journée des Etats est différée à cause des bruits de 
guerre. 

1 mars. Robert de Horion nommé châtelain de Curange. 
21 mai. Différend entre le chapitre et le seigneur de Dur- 
buy. 
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26 mai. Députés pour visiter les murs de la cité et indi¬ 
quer les réparations à faire. 

4 juin. L'abbé d'Averbode demande que les cours du 
comté de Looz soient exemptes de la servitude de la chasse, 
moyennant une rente de 50 florins de Brabant. 

— Touchant l'administration des biens de feu le prévôt 
de Poitiers et d'Obrecht. 

14 juillet. Bourse accordée à J. del Graviche déclarant vou¬ 
loir se consacrer à l'étude des beaux-arts. 

27 août. Députés pour veiller à ce que les costumes des 
chanoines soient convenables à l'église. 

1 septembre. Phil. de la Marck, sous-diacre, obligé de se 
disculper d'un crime dont la rumeur publique l'accuse. 

1 octobre. Touchant la restitution des châteaux de Lumay et 
Seraing à Ph. de la Marck. 

— Différend entre les exécuteurs du testament de Bocholtz 
et la veuve de Lovirval pour la maison de Mexhauwe. 

2 octobre. Différend entre Son Altesse et le seigneur d'Ar- 
genteau pour une saisie des biens du chapitre par la justice de 
Hermalle. 

— Le chapitre fait éteindre le feu qu'on faisait dans le 
chapitre à cause de l'affluence des étrangers et de la peste qui 
sévit partout. 

8 octobre. L'aime de vin est fixée à 45 florins liégeois. 

9 octobre. Administration des biens de feu Em. Schillinck. 

22 octobre. Salaire de J. Manghon, basse à Saint-Lambert. 

29 octobre. T. Botton nommé curé d'Alleur, et G. Spina 

curé d'Awir. 

12 novembre. Admonition aux chantres pour leur négligence. 

17 novembre. Ordre au maieur de Nederitter et de Kesselt 
de saisir les voleurs qui abondent dans ces endroits. 

19 novembre. Députés pour examiner le serment à prêter 
par Son Altesse, le prévôt, le doyen, etc. 

â décembre. Touchant la brasserie banale d'Amay. 
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5 décembre . Les habitants de la paroisse • Saint-Servais se 
plaignent que la bure pratiquée dans le jardin du monastère de 
Sainte-Claire leur enlève les eaux. Défense de faire des fosses 
de houille dans la cité. 


1575. 

12 janvier. Avis de l’archevêque de Trêves au sujet de l’é¬ 
rection de l’évêché de Luxembourg. 

19 janvier . J. d’Eve, dit de Walsin, renonce à la châtel¬ 
lenie de Dînant. H. deBerlo, seigneur de Fontenay, est nommé 
en sa place. 

21 janvier . Am. Hoen, costre de Liège, fait savoir qu’A. 
Ghoyé a succédé à son père dans le fief de la costrerie de 
Liège et demande qu’il soit admis au serment : texte du ser¬ 
ment. 

9 février. A Waroux nommé curé de Wessem. 

16 février . Députés du chapitre pour recevoir les revenus 
des dfx prébendes concédées au chapitre par le pape pour dix 
années. 

26 février. Lettres écrites au doyen présentement à Borne. 

18 mai . Visite pour constater les dommages causés dans les 
seigneuries de Fettine et de la Boverie par les inondations. 

— Ordre de sonner les cloches aux vigiles et à la messe les 
jours d’anniversaires où les chanoines doivent être présents. 

24 mai. Congé donné à l’archidiacre de Brabant pour trai¬ 
ter à Bruxelles les affaires touchant la seigneurie de Fontaines. 

28 mai. Les exécuteurs testamentaires de P. Boels, sigilli - 
fer , brisent, suivant l’ancienne coutume, le sceau dudit cha¬ 
noine en présence du chapitre. 

1 juin. L’ermite de Fragnée étant mort, le chapitre 
nomme en sa place A. Wathelet. 

10 juin. Les bourgmestres réclament la collation de l’office 
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de garde de nuit dans la tour de Saint-Lambert et dans 
la cité, dont la maison appartient au chapitre. Son serment. 

— Négociations à Rome pour l'office des prévôtés. 

25 juin . Bossenhoven nommé monnayeur; touchant la mon¬ 
naie courante. 

1 juillet . Difficultés avec la dame de Montmorency de 
Hoogstraten pour le comté de Home. 

— Permutation de bénéfices entre Ovide, recteur d'un 
autel dans l'église Saint-Servais à Maestricht, et J. Rex, 
chanoine de la petite table. 

6 juillet . J. d'Eynatten de Nuwerborch est pourvu de la 
prébende de P. Boels. 

5 août. Le docteur Witthem député à Spire pour la cause 
intentée à la cité au sujet de la juridiction. 

10 août. Réclamation pour donner une condition convena¬ 
ble aux chanoines qui étudient dans des universités étrangères. 
Le repas du jour des Innocents est supprimé à leur profit. 

9 septembre. Les bois de Châtelet sont accensés à Marotte. 

2 novembre. Ordre d'enlever les marchandises du marché et 
de nettoyer les rues pour la procession. 

12 novembre. Les revenus des prébendes vacantes, montant 
à 4,000 florins, sont appliqués à la restauration des églises et 
des fermes brûlées par les gueux. 

— Chape d'hiver accordée à Quercu à la condition de ne 
pas s'en servir en été, de ne pas l'aliéner, etc. 

18 novembre. Serment du costre ou gardien des heures. 

13 décembre. Touchant la fondation par Bocholtz du salut 
au Saint-Sacrement, à chanter les lundis de chaque semaine. 

20 décembre. Le chapon est fixé à 6 sous de Brabant. 

31 décembre. Diète de Ratisbonne fixée au 15 février pour 
la guerre contre les Turcs. Le chapitre y parlera des forte¬ 
resses enlevées au pays, de l'égalité des contributions impé¬ 
riales. Les députés du clergé secondaire y parleront de la li¬ 
berté des personnes ecclésiastiques, etc. 
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1576. 

27 janvier . Touchant la fontaine qui coule dans les cloîtres 
de Saint-Lambert. 

10 février . Le doyen est député à Paris afin de prévenir 
des représailles pour l’affaire de Hansinelle. 

24 février. Le seigneur de Fontaines fait relief. 

9 mare. Sentence de la chambre de Spire pour le paiement 
des deniers impériaux ; moyen pour y subvenir, poursuite con¬ 
tre les débiteurs. 

21 mare. Hoen fait déposer à la sacristie le coffre en fer de 
Blocquerie, et comme personne ne pouvait l’ouvrir, on fait 
venir un serrurier; on demande l’inventaire de son contenu. 

13 avril. L. Blitterswyck, retiré aux Frères Mineurs de 
Maestricht pour sa santé, obtient un congé. 

11 mai. Supplique à Sa Majesté Impériale pour la com¬ 
pensation de Mariembourg, Philippe ville, Charlemont, l’érec¬ 
tion des nouveaux évêchés, la suppression de la bulle d’or, 
la juridiction de la seigneurie de Fontaines, etc. 

18 mai. Protestation contre les vignerons qui haussent 
chaque jour le prix du vin sous prétexte de la maladie des 
vignobles autour de Liège. 

15 juin. Le chapitre permet aux Frères Mineurs de l’ob¬ 
servance de faire une procession et de dire une messe à Saint- 
Lambert à propos de la réunion de leurs différents collèges; il 
leur prête des ornements à condition de ne pas se servir du 
grand autel. 

22 juin. Difficultés à propos de la restauration urgente des 
parvis de Saint-Lambert. 

27 juin. Projet de cri pour la monnaie. 

27 juillet. Harff, chanoine de Liège, donne une chape 
de drap d’or au lieu d’un baldaquin. 

8 août. Le chapitre loue au plus offrant les boutiques sur 
les degrés de Saint-Lambert, du côté du Détroit. 
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1 septembre. Son Altesse fait savoir que les religieux de 
Stavelot l'ont choisie pour abbé. 

8 septembre. Moyen d'éloigner les soldats espagnols de la 
seigneurie d'Attenhoven. 

18 septembre. Touchant les messes spéciales auxquelles sont 
tenues les possesseurs de prébendes sacerdotales. 

19 septembre. Conférence entre les députés de Sa Majesté et 
du chapitre pour la terre de Terwangne. 

6 octobre, J. de Termonia élu doyen en remplacement de 
H. Bardoul. 

16 octobre. Difficulté entre le chapitre et les échevins pour 
les fenêtres du parvis qui donnent la lumière au Détroit. 

2 novembre. Les bourgmestres demandent que l'on fasse 
une procession le jour de la fête de Saint-Hubert. 

7 novembre. Révocation de la commission de compteur 
donnée à Jourdevant. 

25 novembre. Emprunt de 5000 florins pour l'entretien des 
soldats et l'achat d'un drapeau. 

12 décembre . Obsèques de l'empereur Maximilien en pré¬ 
sence de Gérard de Groesbeeck, du grand mayeur, etc. 

26 décembre, L'archidiacre de Brabant député vers l'em¬ 
pereur et le duc de Juliers pour ménager la paix entre Jean 
d’Autriche et les Etats de Belgique. 


1577. 

1 février. Son Altesse étant appelée par Jean d'Autriche 
à Bruxelles au sujet de sa pacification, le chapitre lui permet 
de s'absenter malgré son serment. 

26 janvier. Présentation du décret pour l'élection d'Encke- 
voirt comme doyen. 

6 mars. Ordre de rédiger les lois suivant lesquelles doivent 
se régler les receveurs du pays. 
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— Obligation contractée par le chapitre et la cité pour se 
procurer de l'argent. 

13 mars. Les Espagnols voulant, en retournant, passer par 
le pays, le chapitre écrit aux bourgmestres de préparer des 
vivres. 

15 mars. Les habitants de Lyt, étant libres d’impôts, de¬ 
mandent l'exemption de la taxe de 52,000 florins. 

29 mars. Accord entre le chapitre et les échevins au sujet 
de leurs difficultés pour le Détroit et pour les absents à l'an¬ 
niversaire de la Marck. 

— Défense de donner des dîners pour obtenir une place 
dans la confrérie de la Sainte-Croix. 

3 avril. Décision de ne pas se servir des joyaux du trésor 
pour la fête de la translation de Saint-Lambert, jusqu'au dé¬ 
part des Espagnols. 

18 avril. L'office de chapelain épiscopal étant vacant. Son 
Altesse, qui était à Bruxelles, n'avait pas voulu faire une no¬ 
mination, parce qu'on était dans un mois apostolique ; mais 
avec la permission du pape elle nomme H. de Heynsberch. 

23 avril. A. Bossart, basse à Saint-Lambert, est pourvu 
d'un bénéfice. 

26 avril. Lynden, capitaine du pays de Franchi mont, est 
dépnté dans ce marquisat pendant le passage des Espagnols. 

4 mai. Toussaint Dalmaigne pourvu de la prébende d'A. de 
Ponte. 

8 mai. Députés au cercle de Westphalie pour exposer les 
dommages soufferts par le pays. 

— Séparation de la grande couronne dans la nef de 
Saint-Lambert. 

22 mai. Ch. de Puchey, avec son mambour A. le Pollen, 
en appelle au chapitre de la sentence portée par les seigneurs 
féodaux de la costrerie en faveur de J. d'Ongnis. 

5 juin. Legs de J. Toletanus pour réparer la chapelle du 
côté droit du chœur. 
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— D'Heur déclare qu'il ne peut plus accepter la dîme de 
Lonchin à l'ancien prix. 

22 juin. Lettre au capitaine de Bouillon pour la réapproxi¬ 
mation de Neerfontaine. 

— Son Altesse fait savoir que don Juan d'Autriche la prie 
de se rendre au monastère de Herckenrode, près de Curange, 
pour conférer de nouveau avec lui. 

26 juin . Affaire des surcéants de Waillet devant le Conseil 
ordinaire. 

— Le conseil de la Rote donne une sentence favorable au 
chapitre contre les échevins pouf une contravention aux pri¬ 
vilèges impériaux. 

5 juillet . Difficultés du chapitre avec le seigneur de Wa- 
roux pour la juridiction de l'avouerie deLiers. 

— Touchant la division des forêts de Bouillon. 

7 juillet . Arrivée d'Aix d'un nonce apostolique italien. Il 
dit la messe aux jésuites, visite les reliques de Saint-Lambert 
et le palais, puis retourne à Aix auprès du duc de Bavière. 

12 juillet . La maison dette toilerie mise à la disposition de 
la basse de Saint-Lambert. 

30 juillet . P. Curtius, ayant été admis dans l'office de la 
prévôté, demande de3 explications sur les privilèges de cet 
emploi, etc. 

5 août . Réparation de la ferme du chapitre à Ghelre, incen¬ 
diée par les Espagnols. 

13 août. Appel de l'officier de Wylhet et du chapitre au 
grand conseil de Malines, contre le conseil de Luxembourg, 
H. de Masbourg et le seigneur de Durbuy. 

28 août . Le prévôt, ayant fait arrêter des insolents qui fai¬ 
saient la nuit du tapage dans les cloîtres, et les ayant fait 
enfermer de concert avec le mayeur, les réclame pour les 
juger. Le mayeur y consent à la condition de ne plus se mêler 
de l'affaire; mais le prévôt, n'ayant personne sous la main, le 
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chapitre s'en rapporte au mayeur pour cette fois et sans pré¬ 
judice pour son autorité. 

31 août. Touchant le moulin banal de Tilff. 

— L'archidiacre de Brabant, Liévin Torrentius, retenu aux 
Etats inférieurs de l'empire jusqu'à ce que l'on eut décidé si les 
Etats belges accepteraient la paix offerte par don Juan d'Au¬ 
triche ou préféreraient la guerre, obtient un congé pour le jour 
de Saint-Remi. 

19 septembre. Le chapitre entend la lecture des articles de la 
réformation de son église, nouvellement approuvés par le pape ; 
ordre à chaque chanoine de s'y conformer. 

20 septembre . Son Altesse pourvoit J. Groesbeeck de l'ar- 
chidiaconé de Hesbaie vacant par le décès de P. Mouchet, 
mort de la peste à Malines, auquel le cardinal de Granvelle 
l'avait résigné. Prétentions de Fr. Fraipont à ce poste. 

25 septembre. Congé donné à G. d'Erp pour la peste. Pré¬ 
cautions à prendre. 

— Martin Diddenius est confirmé doyen de Saint-Pierre. 

27 septembre. Les bourgmestres de Huy demandent des 

soldats à cause de la présence des militaires aux environs de 
la ville. 

4 octobre. Le chapitre, considérant les dangers que peuvent 
apporter au pays et à la religion les troubles et les guerres 
présents, songe à prendre des mesures préservatives. Il de¬ 
mande que toute personne qui aurait un conseil à donner, 
avertisse le chapitre. 

— Son Altesse annonce, en présence des bourgmestres, que 
les négociations entre don Juan d'Autriche et les Etats-Géné¬ 
raux des Pays-Bas n'ont pas abouti, ce qui mettra le pays 
dans de grands dangers. Elle demande que l'on prenne toutes 
les mesures possibles pour préserver la ville de surprise. 

25 octobre. Pélisse accordée au tibicen, pour l'hiver. 

30 octobre. La procession de Saint-Hubert supprimée à 
cause du peu de dévotion que l'on y apporte et de la défense 
faite pour les boîtes, la poudre, etc. 
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12 novembre . Lettres scellées des 12 métiers et de la ville 
de Hasselt, par lesquelles feu A. de Bocholtz, prévôt, dé¬ 
clare laisser 3000 florins pour une fondation en l'honneur du 
Saint-Sacrement. 

13 novembre . J. Bormans, receveur de Stockem, se plaint 
de ce que les habitants de Vucht, seigneurie dépendante du 
chapitre, refusent de payer leurs cens. 

— Ch. d'Oley nommé recteur de l'autel de Notre-Dame-et 
des-Saints-Thomas-et-Philippe, dans l'église de Waremme, 
(bénéfice à la collation des 12 pacificateurs nationnm militarium 
patriae Leodiensis ex genealogia de fFaronx), par Jean d'Oyem- 
brugge, collateur en tour. 

— Différend entre le chapitre et le doyen pour la collation 
de l’autel des Saints-Jean-et-Agnès, à Saint-Lambert. 

11 décembre . Serment de Hoen pour l'office de la costrerie. 

20 décembre . Le chapon est fixé à 6 sous de Brabant. 


1578. 

7 janvier . Repas dû aux chantres le jour des Rois par le 
dernier chanoine reçu dans les ordres. 

22 janvier . H. Sylkens confirmé curé de Nederitter. 

— Supplique des vignerons à propos de la mauvaise ré¬ 
colte. 

24 janvier . Difficultés entre Son Altesse et le conseil ordi¬ 
naire à propos de leur juridiction. 

12 février . Guill. d’Enckevoirt confirmé doyen de Saint- 
Jean. 

18 février . Robert de Lynden admis châtelain de Fran- 
chimont; il doit donner caution et se qualifier suivant la paix 
de Fexhe. 

5 mars . Ylatten et Woestenraet, revenant de la séance du 
cercle tenue à Cologne, font espérer un délai pour le payement 
des deniers impériaux. 
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— Le chapitre consent au placement de l'épitaphe de Boels 
dans le cloître de Saint-Lambert. 

20 mars . Le chapitre permet aux habitants de Vucht de 
donner à ferme, pour un terme de 15 ans, 5 boniers de biens 
communaux, pour les indemniser des malheurs du temps. 

26 mars . Le doyen lit un bref du pape au sujet de l'expé¬ 
dition du chapeau de cardinal à Son Altesse. Texte. 

9 avril. Le chapitre consent l'assignation d'une pension 
de 200 ducats au nouveau suffragant de l'ordre des Carmes, 
en place de George Sylvius. 

19 avril. H. de Hoenghen, dit Wassemberg, pourvu de 
la prébende de J. Huyn d'Amstenrode. 

23 avril. Visite du château de Bouillon pour constater 
les réparations à faire. 

— Guillaume de Grimbergen élu doyen de Saint-Jean en 
opposition avec Euckevoirt. Règles pour la présentation 
future des doyens. 

31 avril. Présentation à l'église d'Oley. 

— Bourse de Daniel Raymundi donnée à Grevesse, à Lou¬ 
vain. 

9 avril. L*un des chapelains épiscopaux ayant obtenu un 
congé, l'autre réclame les revenus de son bénéfice pendant son 
absence. Refusé. 

23 mai. Philippe, roi d'Espagne, complimente Son Altesse 
sur sa promotion au cardinalat. 

28 mai . H. de Hoenghen, dit Wassenberg, produit des té¬ 
moins de ses études. Ordre d'examiner les statuts à ce propos. 
A cause des troubles du pays, on nomme des députés en 
dehors du chapitre pour entendre ces témoins. 

29 mai. Députés pour examiner les modifications à faire 
aux statuts afin qu'ils n'offrent plus des points douteux. 

4 juin. Messe spéciale pour la paix et pour les biens de 
la terre manqués par suite de la sécheresse. 

10 juin. Décès de M. d'Amechines, mayeur de Mont-Saint- 
André, Alloux et Boumale. Ses successeurs. 
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18 juin . Désignation de ministres spéciaux pour donner 
les sacrements aux pestiférés, 

20 juin . Àrrendement de la dîme d'Ottoncourt et d'Atten- 
hoven. 

23 juin . Le curé de Boix demande des ornements pour 
son église pillée parles soldats. 

1 juillet . Th. de Streel confirmé abbé de Saint-Mathieu, à 
Plône.JDommages causés à ce couvent dans ses biens situés 
en Brabant. 

9 juillet . Rapport de Woestenraet sur la diète de Worms. 

18 juillet . Difficultés entre Bornel et le sous-mayeur Nol- 
lens, pour injures. 

30 juillet . Décès de Militis, conseiller ordinaire. Woesten¬ 
raet le remplace. 

2 août . Duras élu abbé séculier de Dinant. 

2B août . A. Ghenart demande la prébende de M. Offermans. 

1 septembre . Congé donné aux chanoines à cause de la 
peste. Proposition de Ghoer. 

B septembre . Mort de J. Junccis, bailli de Saint-Lambert. 

12 septembre . Plaintes du doyen contre les bourgmestres 
pour le payement du subside de 100,000 florins. 

18 septembre . Les surcéants de Bilsen se plaignent d'être 
surtaxés. 

2B septembre . Députés pour essayer la monnaie. 

1 octobre . Règle pour les grands compteurs de la cathédrale 
dans l'administration des biens. 

3 octobre . Indulgences accordées par le pape. Processions à 
ce sujet, confessions, Te Deum , prières publiques. 

7 octobre . L'évêque de Namur présente G. Boesmans pour 
la cure d'Offus. 

IB octobre . A. de Berchem résigne son canonicat de Saint- 
Lambert. 

— Rapport de ce qui s'est passé aux cercles réunis à Co¬ 
logne. 

Analectes VII. 3 
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17 octobre . Nie. de Harff pourvu de la prébende de Ph. de 
la Marck; députés pour entendre ses témoins. 11 est admis le 
4 novembre. 

21 octobre. L. de la Thorette admis échevin de Liège en 
remplacement de J. Junccis. 

29 octobre . L. Yillers présenté comme curé de Wellem en 
remplacement d’A. Robyns. 

6 novembre . Amstenrode déclaré foraneua. 

8 novembre . Hoenghen, dit Wassenberg, admis chanoine de 
Saint-Lambert. 

28 novembre. O. de Limbourg, ayant tué un homme en dé¬ 
fendant sa vie, est absous. 

19 septembre . Le chapon est fixé à 5 sous de Brabant. 

— Ordre de publier le règlement pour observer Tordre des 
patrouilles parmi les bourgeois. Le clergé paie sa part. 

30 décembre . Bref apostolique par lequel le pape déclare que, 
nonobstant la dignité cardinalice conférée à Son Altesse, 
le chapitre conservera toujours le droit d'élire un nouvel évêque 
dans les cas de vacance du siège. Texte. 

29 décembre. Winand de Wyngaerde pourvu de la prébende 
de G. Militis. 


1579. 

I janvier. G. de Groesbeeck apparaît pour la première fois 
à Saint-Lambert en habit de cardinal. TeDeum; messe blanche. 

3 janvier. Collation de la cure de Miscom. 

7 janvier . G. Miche élu bailli de Saint-Lambert. 

II janvier. Prébende de Saint-Hadelin à Visé vacante ; 
difficultés au sujet de la collation en tour. 

7 janvier. Le chapitre fixe les revenus des succentores et 
des duodeni. 

— S. delle Vignette élu échevin de Liège en remplacement 
de Ph, de Velroux. 
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22 janvier . Th. Martin élu doyen de Notre-Dame, à Dînant. 

11 février. Touchant la collation d'une prébende de Saint- 
Materne appartenant au chapitre dans le mois apostolique. 

20 février. Touchant Marotte, bailli de Châtelet. 

6 mars. Touchant la cession des forêts de Bouillon et 
de Couvin. 

8 avril. Décrets touchant les promenades dans l'église et la 
réformation des mœurs. 

14 avril . Députés à Cologne pour traiter de la défense du 
pays. Le chapitre invite les bourgmestres à songer à fortifier 
la cité à cause des dangers. 

— La procession de Saint-Lambert célébrée in allie à cause 
des bruits de guerre. 

— Le chapitre ne célébrera pas la cène cette année à cause 
des excès qui s'y commettent et des misères du temps. 

23 avril . Fr. d'Eynatten admis chanoine de Saint Lambert 
en remplacement de J. Bruninx. 

6 mai. Relief de l'avouerie de Liers par M. Cox. 

12 mai. Bastin nommé échevin de Châtelet. Protestation 
du chapitre contre ceux qui ont usurpé le droit de nomination 
à Châtelet. 

15 mai. Présentation à la cure de Noduwez. 

— Le prince de Parme écrit à Son Altesse pour empêcher 
les dégâts commis par les voleurs dans le pays de Liège. 
Plaintes à ce personnage pour l'enlèvement de quelques habi¬ 
tants de Liège. 

29 mai . Guillaume Coninck nommé messager ou tabellio de 
Saint-Lambert en remplacement de Fr. Beys. 

23 juin. Décret touchant la provision des emplois laïcs. 

26 juin. Permission aux chanoines absents de ne pas venir 
au chapitre le jour de la Saint-Remi à cause du danger des 
routes. 

21 juillet. Son Altesse, apprenant que le prince de Parme 
s'occupe de la police de Maestricht, envoie des députés dans 
cette ville. 
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29 juillet. Congé donné apx chanoines à cause de la peste. 

6 août* F. Everard nommé greffier de Mons et éehevin de 
Monlegnée. 

— Décès du prieur de l’hâpitai-àJa-Chalne. 

12 août. Aymend nommé orfèvre de Saint-Lambert. 

— Il est décidé que les chanoines, malgré leur absence, 
partageront les promptus. 

13 août . Er. Foss nommé doyen d’Aix. 

19 août . Le muid de grain est fixé à 6 florins communs. 

frr-r G. le Vieux nommé gardien des fontaines de la cité et 
du palais. 

21 août. Les surcéants de Kesselt demandent à être déli¬ 
vrés du stuit de la dîme. 

27 août . Ch. de Berlo admis comme chanoine de Saint- 
Lambert en remplacement de Ch. de Duras. 

26 août. Josine de la Marck nommée abbesse de Thorn. 

2 septembre. 3. Paulus nommé aidoisier du chapitre parce 
qu’il connaît les endroits secrets de la cathédrale. 

23 septembre. P. Liverick, magister sckolarum , cède l’autel 
de la Sainte-Croix à Ph. lç Radde. 

2 octobre . Congé de 6 mois donné aux chanoines pour la 
peste. 

7 oçûobre. Lie chapitre rappelle un privilège du pape Eu¬ 
gène YI lui aceprdant la collation des bénéfices qui n’excè¬ 
dent pas la valeur de 2 marcs, etc. 

25 octobre . G. Meer élu doyen de Saint-Servais, à Maes- 
tricht. 

6 novembre. Touchant l’anniversaire de J. Puteanus. 

18 novembre. L’office de forestarius de Saint-Lambert sup¬ 
primé paf économie. 

«— Wonckius élu abbé séculier de Notre-Dame, à Namur. 

16 décembre. A. de Wachtendonck pourvu de la prébende 
-de G* Bournel à Saint-Lambert. Il est admis le 2 janvier. 
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1580. 

4 janvier . E. Boenem élu doyen de Saint-Servais, à Maes- 
trictiÉ. 

8 janvier. G. Panbruggen élu doyen de Sainte-Croix. 

— G. d'Amstenrode pourvu de la prébende de L. d'Heur. 

11 janvier . J. deMérode obtient le canonicat de G. Bloc- 

querie. 

15 janvier . Math. Trappé élu official du chapitre en rem¬ 
placement de H. Doern, nommé official de Liège. 

22 janvier . Approbation du testament de G. ÈofneL 

24s janvier . Touchant la vente des bois de Couvin. 

26 janvier . Le chapitre décide que, si Son Altesse prend 
des conseillers en dehors du chapitre, ils 1 devront préalablement! 
prêter serment de fidélité. 

29 janvier . Conr. de Westerholt demande la préhende de 
J. Obrecht. 

8 février . Approbation du testament de l'official ÏJicquet. 

9 février . Jean Streel élu échevin de Liège en remplace¬ 
ment de J. Baquet. 

19 février. Distribution d'étoffes aux officiers de l'église le 
jour de Pâques, suivant la coutume. 

24 février . Effraction du muid d'épeautre à 8 setiers. 

— TJn membre de la cour allodiale étant mort, le chapitre 
décide qu’on choisira son remplaçant parmi les chanoines. 

4 mars. L. Bobelon condamné à une amende pour avoir 
donné publiquement du scandale dans l'église. 

— Ordre de mettre en prison les bénéficiers qui n'obéissent 
pas au doyen. 

23 mars. Son AlteSse demande que Fonckius, chanoine 
de Saint-Lambert, soit chargé de négocier les affaires du pays 
auprès du roi d'Espagne. 

26 mars . Les conseillers du chapitre feront cette année 
leurs' fonctions gratuitement, se contentant de leur vêtemerft. 
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29 mars. A. Botton, chanoine de Saint-Materne, obtient la 
permission d'aller étudier dans une université. 

15 avril. Berlo, député à Saint-Trond pour la rénovation 
magistrale, demande que, s'il est arrêté en route par des ma¬ 
raudeurs, il en soit relevé indemne ; on lui donne une bonne 
escorte. 

— Les habitants de Tilff ayant, à prix d'argent, détourné les 
gens de guerre de cette localité, demandent de pouvoir vendre 
une taille pour convertir en monnaie. Texte de l'octroi. 

27 avril. Mandement obtenu par les bénéficiers relative¬ 
ment aux pains de la messe. 

— Touchant l'institution d'un official à Maestricht. 

4 mai. Ordre aux bénéficiers de faire tour à tour le guet 
pendant la nuit, sous peine d'amende. 

8 mai. Passart condamné à se retirer provisoirement dans 
un monastère à cause des scandales qu'il donne. 

11 mai. Continuation des prières contre les hérétiques. 

27 mai. H. Strauwen, nommé doyen de Saint-Odulphe, à 
Looz, ne jouira que de la moitié de ses revenus à cause de la 
calamité des temps. 

1 Juin. Publication de l'édit contre les soldats vagabonds. 

3 juin. Prébende laïque ou pain donné par l'empereur 
à Robert Gilis, dans le monastère de Saint-Laurent. 

7 juin. G. Steel nommé échevin en remplacement de 
Fr. Fraipont. 

16 juin. Publication du mandement touchant l'émission 
de nouvelles pièces de monnaie. 

— Touchant la dîme d'Oley, appartenant au chapitre. 

18 juin. C. de Gavre signale le danger où se trouve le 
château de Diepenbeect à cause des troupes du prince d'Orange 
qui courent de ce côté. Bocholtz donne le même avis pour le 
château de Grevembrouck. 

23 juin. Le chapitre pense, qu'à cause de la situation cri¬ 
tique, Son Altesse ferait bien de convoquer les prélats, ab- 
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bés, etc. du pays, pour leur exposer les dangers et y chercher 
un remède. 

— Touchant les décimateurs de Nederitter, Wessem, Heel 
et Visé. 

1 juillet . Ordre de publier l’édit contre les étrangers. 

7 juillet . Ad. Quaet reçu chanoine de Saint-Lambert par 
résignation de J. Danielis, baron de Wynnenberg. 

20 juillet . Des habitants de Saint-Trond et d’autres, ayant 
demandé de faire la moisson immédiatement, à cause des dan¬ 
gers, on envoie, pour les aider, des troupes payées avec l’argent 
du trésor provenant de la vente des bois. 

— Plusieurs religieuses offrent leurs services pendant la 
peste, pourvu qu’on leur donne une maison. 

22 juillet . Cameraco, jugé appréhensible, ayant pris refuge 
dans les encloîtrés, le chapitre permet de le saisir sans préju¬ 
dice de ses droits. 

26 juillet . W. de Wyngarde prête le serment des chanoines. 

— Touchant l’institution d’un collège de jésuites dans la 
maison des Frères Hiéronymites. 

18 août . Approbation du testament de J. de Berlaimont pré¬ 
vôt; on brise ses sceaux. 

27 août . Exiguité du revenu des prébendes à cause des 
temps calamiteux. 

1 septembre . Visite des statuts pour expliquer les points 
douteux. 

6 septembre . Win. de Wyngarde, élu prévôt de Saint-Lam¬ 
bert, donne des chapes à l’église, et constitue des procureurs 
pour faire la résignation de l’office de doyen. 

20 septembre . Ordre d’empêcher les recoupeurs qui, au pré¬ 
judice du peuple, vont à la porte Sainte-Marguerite acheter 
les denrées. 

5 octobre . À. Hoen nommé vice-doyen de Saint-Lambert. 

19 octobre . Am. ab Horst pourvu de la prébende de J. de 
Berlaimont. 
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20 octobre . Le prévôt fait savoir que les soldats parcourent 
le pays, qu'il n'a pas d'argent sous la main pour les satisfaire, 
et qu'il ne peut se rendre dans la cité. 

29 octobre. Arn. Hoen de Hoensbroeck nommé doyen de 
Saint-Lambert. 

4 novembre. Le nouveau doyen demande que, vu l'exiguité 
du décanat, il puisse y joindre les revenus de la costrerie. Il de¬ 
mande aussi qu'on visite la maison décanale, qu'il doit entretenir. 

18 novembre . Difficultés entre Sartoris et Henshau pour 
l'autel de Saint-Jean à la cathédrale. 

2 décembre. Son Altesse a reçu de Taxis, demeurant à Aix, 
la relation de ce qui s'est passé à la conférence de Juliers. 

3 décembre . Plaintes contre les subsides que les gouver¬ 
neurs de Maestricht exigent dans les propriétés du chapitre ; 
lettre au doyen qui se trouvait à Mons. 

14 décembre. Lambert Beckevort élu abbé de Malonne. 

27 décembre. Réunion du chapitre à cause de la grave ma¬ 
ladie de Son Altesse Qér. de Groesbeeck. W. de Wyngarde, 
prévôt, lui administre l'extrême onction dans son palais* entre 
5 et 6 heures du soir, en présence des chanoines. 

— Députés pour faire la visite des places fortes du pays et 
veiller à leur sûreté. Texte des commissions. 

— Lettres aux villes de Hasselt et Saint-Trond pour organiser 
des patrouilles. 

— Députés du chapitre pour veiller aux affaires du pays 
pendant la maladie de Son Altesse. 

— N. Woestenraet commis à la garde des meubles et des ar¬ 
chives du palais. 

— Les nobles sont appelés dans la cité. 

— Patrouilles dans les rues de la cité, dans les cloîtres, etc. 

— De Rosey député au prince de Parme pour empêcher 
l'envoi des troupes en Hesbaie. 

— Son Altesse ayant demandé un coadjuteur, le chapitre 
fixe son choix sur Ern. de Bavière qui, par sa fortune, ses ta- 
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lents et sa puissance, pourra être d'un grand secoure au pays, 
avec promesse de succession à l'évêché. 


Vacance du siège . 

29 décembre . Maître J. Martini de Fumay, écolâtre de Sainte- 
Croix, député pour examiner les prétentions de ceux de 
Luxembourg touchant le prieuré de Muno. 

— Décès de Gérard de Groesbeeck, vers 3 heures du matin. 

— Lettre au châtelain de Bouillon pour veiller à la garde 
du château. 

— Item aux mayeurs, bourgmestres et commissaires de la 
cité pour veiller au maintien de Tordre et de la police, et 
faire bonne garde pour le maintien de la tranquillité. 

— Touchant le mot du guet. 

— L'official de la cité, H. de Doern, continué dans ses fonc¬ 
tions. 

— Députés pour veiller aux biens de la mense épiscopale. 

— Touchant la manière de sceller les lettres. Confection 
d'un nouveau sceau. 

— Le chapitre fixe au 23 janvier 1581 l'élection du nouvel 
évêque. Lettres de convocation. 

— Le chapitre accorde la sépulture demandée par Gérard 
de Groesbeeck dans son testament, daté du 7 janvier 1576. 

— Les secrétaires prêtent serment de veiller aux archives du 
conseil privé, etc. 

—.Le chapitre décide q;ue les dépêches du conseil ordinaire 
seront signées par lui. 

— Lettres à envoyer an Saint-Siège en faveur de l'Eglise. 

— Touchant les forêts de Bouillon. 

— Ordre de remettre les clefs de la chambre des comptes 
à J. de Woesberghe, châtelain» du palais de Liège. 

— Les échevins de Liège continués dans leurs fonctions, 
comme de coutume. 
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— Edit pour empêcher les bannis de rentrer dans la cité. 

— Ordre aux chanoines de se rendre tous les jours, à 
8 heures du matin, au chapitre pour traiter les affaires du pays. 


1581. 

£ janvier. Robert de Horion nommé châtelain de Curange. 

— Les anciens officiers, continués dans leurs fonctions, 
prêtent serment de fidélité au chapitre. 

8 janvier . Cri proclamé au perron pour avertir que la loi du 
pays (le tribunal des échevins) est ouverte pour administrer 
la justice à chacun. 

— Les députés aux places fortes rappelés, faute d’argent. 

5 janvier . Edit défendant les maskres. 

— Touchant les exécuteurs testamentaires de Gérard de 
Groesbeeck. 

7 janvier . Députés pour examiner le serment à prêter par 
le futur évêque. 

9 janvier . Le bruit se répandant à Namur que le prince 
d’Orange se fortifiait à Diest et s’apprêtait à envahir le pays, 
le chapitre écrit aux bourgmestres de Hasselt, Maeseyck, Saint- 
Trond, etc., de faire bonne garde. 

10 janvier . Députés du duc de Clèves pour exprimer ses 
regrets de la mort de Gérard de Groesbeeck et pour recom¬ 
mander Ernest, duc dç Bavière, comte palatin du Rhin, évêque 
d’Hildesheim. 

— Prise de possession du décanat de Saint-Lambert par 
A. Hoen ; il donne deux chapes. 

11 janvier . Touchant la maison mortuaire de P. Boels. 

— Emeute comprimée à Saint-Trond. 

janvier. Le duc de Juliers fait savoir que le prince Er¬ 
nest est arrivé à Hampback ; il demande s’il doit l’avertir de 
se rendre à Liège ou si le chapitre se chargera de ce soin. 
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— La garnison de Léau ayant pillé un moulin près de 
Saint-Trond et ailleurs, les habitants demandent des troupes. 

16 janvier. lies batteurs de Dinant se plaignent de ceux de 
Bouvignes. 

18 janvier. Compliments de condoléance de Sa Majesté 
catholique sur la mort de Gérard de Groesbeeck ; ayant appris 
que les hérétiques voulaient troubler la prochaine élection, 
elle engage le chapitre à faire choix d'un prince qui défendra 
la foi catholique. Le chapitre profite de l'occasion pour 
parler des impôts placés par le capitaine de Maestricht sur 
des villages liégeois, des garnisons de Diest et de Léau, et de 
Muno. 

20 janvier . Le chapitre engage les religieux de Stavelot à 
ne pas procéder à l'élection d'un nouvel abbé. Ils demandent 
le prince Ernest pour abbé. La prébende vacante par l'élection 
du nouvel évêque est promise à J. G. de Manderscheidt, comte 
de Keyll. 

21 janvier. Messe du Saint-Esprit dans chaque église pa¬ 
roissiale pour l'élection du nouvel évêque. 

23 janvier. Plaintes des habitants de Tongres contre la gar¬ 
nison de Diest. 

— Les bourgmestres avertissent le chapitre que le messager 
de la cité à Anvers était revenu avec une lettre adressée aux 
représentants du conseil de la cité, laquelle contenait une pro¬ 
clamation séditieuse, imprimée, pour le peuple liégeois; ils 
proposent d'arrêter toutes les lettres et de les ouvrir; ils 
font savoir aussi que 15 vrybuyters ont tenu des séances au 
logis du Hozeau, en Pierreuse. 

25 janvier . Député du duc d'Alençon et d'Anjou, frère du 
roi de France, pour engager le chapitre à nommer un évêque 
qui respectera la neutralité du pays, ce que leur feu prince 
n'avait pas toujours fait. 

— Ernest de Bavière, évêque de Freisingen et de Hildes- 
heim, se présente et est admis à la première résidence. 
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29 janvier . Les chanoines de Saint-Lambert élisent Ernest 
de Bavière pour évêque ; le nouvel élu accepte, mais demande 
un ôongé de deux mois pour causer d’affaires graves avec son 
oncle le duc de Juliers. Il prête serment. Sur l’observation de 
quelques chanoines, il déclare avoir obtenu du pape une 
dispense pour posséder plusieurs dignités. 

Note . Pendant l’élection les portes de la cité furent closes, 
la compagnie des 10 hommes était en armes sur le marché, les 
4 compagnies avec leurs arquebuses entouraient la cathé¬ 
drale ; après l’élection au premier son de la cloche, ils ont 
tiré en signe de joie, pendant que l’élu passait au milieu d’eux 
pour se rendre chez le prévôt. 

— Procession générale. Texte du serment de l’évêque ; on en 
envoie une belle copie à l’élu qui demeurait à Visé, afin qu’il 
le lise facilement le jour de son inauguration. 

— Convention entre le chapitre et l’élu. 

1 février . Le duc de Parme complimente le chapitre sur le 
choix qu’il a fait d’Ernest de Bavière, qui est l’ami de son 
maître. 

— Ordre de suspendre les patrouilles dans le pays. 

— Le chapitre pense que l’élu devrait se rendre à la cathé¬ 
drale le jour de la Purification, précédé du grand mayeur, 
mais sans le glaive de la justice, l’élu n’ayant pas encore ob¬ 
tenu ses régaux. 

1 février . L’élu nomme ses conseillers, entre autres deux 
échevins. Leur serment. 

3 février . Congé donné à Vlatters pour accompagner Son 
Altesse auprès du duc de Clèves. 

— Bref du pape, daté du 20 juillet 1577, permettant à 
Ernest dé Bavière d’accepter un autre évêché, malgré ses 
titres d’évêque d’Hildesheim et de Freisingen. Texte. 

— Dispense pour l’élu de recevoir les ordres quoiqu’il 
n’eût que 23 ans, et pour posséder plusieurs dignités. Texte. 

6 février . Le chapitre nomme des députés pour adminis- 
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trer le pays jusqu’à la confirmation de l’élu. Les lettres seront 
expédiées au nom de l’élu. Le chapitre déclare toutefois qu’il 
n’entend pas abdiquer, en faveur de ses députés, l’administra¬ 
tion de l’évêché qu’il possède jusqu’à l’inauguration de Son 
Altesse. 

10 février . Mémoire des jurisconsultes touchant l’adminis¬ 
tration de l’évêché. 

— Pour ne pas retarder le cours de la justice, tous les offi¬ 
ciers sont continués dans leurs fonctions. 

14 février . Désordres apportés dans les offices divins et 
les heures, par la négligence des bénéficiers ; ré\ olte de ceux-ci; 
ils sont punis. 

21 février. B. Daugustus nommé doyen de Saint-Barthé- 
lemi. Texte. 

27 février . Le pays consent à un double pécule pour un an. 

6 mars . Obsèques du cardinal de Groesbeeck célébrées à la 
cathédrale. 

— H. deDruyn de Rosey pourvu delà prébende de Lambert 
d’Heur. Il est admis le 14 juin. 

10 mars . Touchant l’observation des statuts relatifs au cos¬ 
tume et aux mœurs des chanoines. Les nouveaux statuts sont 
approuvés. 

— Bulle touchant les revenus des dix prébendes courantes. 

12 mars . Le ducde Juliers félicite le chapitre sur son choix. 

IB mars . Touchant le procès contre les échevins à propos 

de l’anniversaire de de la Marck. Accord entre le chapitre et 
les échevins, touchant cet anniversaire et le Détroit ou maison 
scabinale, dont le siège est transféré ailleurs. Texte. Les éche¬ 
vins demandent. la maison claustrale de Manderscheidt pour 
tenir leurs séances. 

— Funérailles du prévôt J. de Berlaimont. 

17 mars . Bref apostolique daté du 6 février, par lequel le 
pape exprime sa douleur de la mort de Gérard de Groesbeçck 
et engage le chapitre à lui nommer un successeur capable. Texte. 
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19 mars . Son Altesse annonce son arrivée à Liège pour le 
19 juin; elle se rendra le 17 à Visé pour attendre son cortège. 

22 mars . Mesures à prendre pour les biens de Waesmont 
où le receveur est mort. 

7 avril. Décès de Fr. Pavillon, écolâtre. J. de Carondelet 
élu en sa place le 14 avril. 

10 avril. Touchant la prébende de feu l'écolâtre Pavillon. 
Difficultés pour savoir à qui appartient son remplacement. 
Long mémoire. 

— Séparations au château de Pranchimont ; affaire renvoyée 
à la chambre des * comptes. 

15 avril. Le chapitre demande à Son Altesse, pour hâter 
son retour, de se loger dans le fort de Stavelot ou ailleurs dans 
le pays, parce que sa présence est attendue avec impatience. 

21 avril. J. de Harff déclaré jubilaire. 

23 avril. J. de Quercu, chanoine de la petite table, privé 
de son bénéfice et mis en prison à l'hôpital-de-la-Chaîne. 

5 mai. La justice d'Attenhoven interrompue par la mort du 
substitué mayeur, le mayeur étant au service du prince de 
Parme. 

— Le chapitre décide que les danses de Yerviers seront sup¬ 
primées ou bien exécutées plus modestement en dehors de 
l'église Saint-Lambert. 

9 mai. Décès de J. de Harff, jubilaire, abbé d'Amay; il 
était gardien des sceaux du chapitre et de la clef des archives 
comme le plus ancien chanoine. G. d’Erp lui succède dans ces 
fonctions, et prête le serment voulu. 

— G. de Miche, bailli du chapitre pour deux ans, décla re 
accepter la continuation de son emploi avec quelques modifica¬ 
tions aux statuts. 

11 mai. Lettre de l'élu déclarant que des affaires l'empêche¬ 
ront de se rendre à Liège avant le 18 juin, jour fixé ; il prie le 
chapitre de l'excuser et l'engage à continuer, comme il l'a fait, 
l'administration du pays. 
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12 mai . Les coffres aux charte», rétirés des archives pen¬ 
dant les troubles, sont replacés; ordre d'examiner les docu¬ 
ments relatifs aux droits du chapitre pendant la vacance du 
siège. 

— Fr. de Swartzemberg, coadjuteur de Harff, demande son 
canonicat. Il est admis le 5 juin. 

17 mai . Octroi aux habitants de Yucht de vendre des biens 
pour la rançon de leurs concitoyens prisonniers à Diest, 

19 mai . Le prince de Parme sollicite une prébende à Saint- 
Lambert pour le sire de Rassenghien. 

— Une journée d'Etat est fixée pour le lendemain du jour 
de l'inauguration de Son Altesse, afin d'entendre ses propo¬ 
sitions. 

23 mai . A. Gheimart admis chanoine de Saint-Lambert. 

25 mai . Les membres de la compagnie des arbalétriers, après 
avoir assisté comme de coutume à la procession, jurent sur 
leurs armes de servir le chapitre et la cité. 

26 mai . Le chapitre ayant appris que 4 ou 5 familles s'é¬ 
taient logées dans les maisons claustrales et y vendaient des 
denrées, fait faire une enquête ; elles sont renvoyées comme 
étrangères. 

2 juin . Cri du perron pour empêcher les ialins et autres, 
demandant rémission de leurs méfaits, d'entrer dans la cité 
avant Son Altesse, à cause du danger des guerres ; les hôtelle¬ 
ries seront surveillées. 

— Prohibition des danses et autres insolences qui se font 
dans les vinâves depuis le jour du Saint-Sacrement. 

3 juin . J. Daemen de Mierlo pourvu de la prébende de 
H. Daemen. 

— Défense de faire des danses au son des tambourins par 
les rues, à cause des excès qui s'y commettent. 

12 juin . Induit accordé au chapitre, daté de Prague, le 
19 avril, pour administrer les régaux pendant une demi- 
année. 
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—* Ordre aux habitants de Franchimont d'assister & Finau- 
guration de Son Altesse, mais de se mieux conduire que la 
dernière fois. 

— Touchant le serment à prêter par Son Altesse, le jour de 
son inauguration. Texte du serment. 

L'ordre à suivre dans le cortège d'inauguration est laissé à 
la discrétion de Son Altesse. Touchant la présentation des 
clefs de la ville par les bourgmestres. 

14 juin. Le chapitre, considérant que Son Altesse a donné 
un vêtement à chaque chanoine, lui fait remise des droits à 
payer pour sa prise de possession. 

17 juin . Messe à célébrer le lendemain de l'inauguration. 

— Ordre de faire des patrouilles pendant 6 ou 6 jours. 

— Edit publié à la baylle de la Violette, défendant aux sa¬ 
vetiers d'étaler devant les degrés de Saint-Lambert. 

— Suspension des procès pendant les 5 jours qui suivront 
l'inauguration. Tous ceux qui sont au ban pour dettes seront 
libres pendant 8 jours. 


{La suite à la prochaine livraison .) 
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Les martyrs d’Audenarde. 
Documents officiels publiés far V. D. B. 


I. 

Le rapport officiel de Pierre Simons, archifrêtre de Gand 

ET PLUS TARD ÉVÊQUE d’YprES. 

Le 30 décembre 1567, Marguerite de Parme quitta 
la Belgique et céda la place au duc d’Albe. Le 
nouveau gouverneur eut d'abord des succès. Il vain¬ 
quit les rebelles et rétablit, dans presque toute l’étendue 
de nos provinces, l’autorité de Philippe IL Quelques 
impôts qu’on paie aujourd’hui sans se plaindre, mais 
auxquels le pays n’était pas accoutumé au xvi® siècle, 
excitèrent un mécontentement universel, dont le prince 
d’Orange sut habilement profiter. Comptant que l’exas¬ 
pération pousserait le peuple de son côté, il fit attaquer 
les provinces belges par le nord et le sud. Les gueux 
de mer s’emparèrent de La Brielle, où ils immolèrent 
de la manière la plus barbare, le 9 juillet 1572, les 
martyrs de Gorcum. Une ruse de guerre rendit Louis 
de Nassau maître de la ville de Mons. Mais bientôt le 
duc d’Albe fit investir cette place par Frédéric de To¬ 
lède, son fils, qui y entra, à la suite d’un siège de trois 
mois, le 19 septembre 1572. 

Pendant le blocus, le prince d’Orange, qui était venu 
au secours de son frère, détacha de son armée quel¬ 
ques officiers, qu’il chargea de surprendre les villes fla¬ 
mandes. De ce nombre était le capitaine Jacques 
Analectes VII. 4 
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Blommaert, natif d’Audenarde, autrefois à la tête d’une 
importante manufacture de tapisseries dans sa ville na¬ 
tale. Banni comme fauteur de troubles et d’hérésies, il 
avait pris du service chez les rebelles, et, le 6 avril 1572, 
il était entré vainqueur à Flessingue. Dans les bois du 
pays d’Alost rôdaient beaucoup de gueux. Blommaert 
se rendit au milieu d’eux, en réunit 400 à Etichove 
et forma avec eux le projet de surprendre la ville 
d’Audenarde. 

La garde bourgeoise veillait pendant la nuit; pendant 
le jour même on prenait des précautions; mais le di¬ 
manche, 7 septembre, anniversaire de la dédicace de 
Pamele, on se relâcha plus que de coutume 1 , et la ville 
fut surprise. 

Nous n’avons pas l’intention d’entrer dans des dé¬ 
tails; les documents que nous allons publier en contien¬ 
nent suffisamment. D’ailleurs l’histoire de ce qu’Aude- 
narde eut alors à souffrir pendant un mois presque 
entier a été écrite plusieurs fois, par des contemporains 
et par des auteurs plus récents. 

Jean-Désiré Waelckens, curé d’Edelare près d’Au¬ 
denarde, puis de Notre-Dame de Pamele, avait vu de 
ses yeux la prise d’Audenarde et la plupart des tristes 
scènes qui en furent la suite. Elève du célèbre Matthias 
Casteleyn, auteur de la première prosodie flamande, 
il était un des membres les plus habiles de la chambre 
de rhétorique d’Audenarde. A ces titres, on le pria de 
mettre en vers l’histoire des malheurs de sa ville na- 

*) D’après la chronique ms. contemporaine d’Audenarde il n’y avait, 
durant le jour, à chaque porte que six soldats, six bourgeois armés, et un 
échevin chargé de donner des permis de logement. 
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taie. Il écrivit een klachtschrift , comme on l’appelle 
communément, ou, comme il dit lui même en com¬ 
mençant, 

Een cl een tractaet van wonderlickhede 
Die de geusen waren bedrijvende 
Ontrent Audenaerde ende binnen der stede. 

Robyn fit grand usage de cet écrit, qui ne fut toutefois 
imprimé à Audenarde qu’en 1836 par les soins de 
M. Jules Ketele. 

Un soldat-poète Jacques Yetzweirts, de Bergues- 
saint-Winoc, entreprit également, d’après les conseils 
de Ghislain Timmerman, abbé de Saint-Pierre à Gand, 
de chanter les triomphes des martyrs d’Audenarde. Il 
avait embrassé la carrière des armes vers 1567 et servit, 
en qualité de porte-enseigne, contre les gueux. Il pu¬ 
blia, en 1573, à Gand un poëme historique de 1800 
vers, intitulé : Aldernadias , sive de subdola ac furtiva 
guesiorum in civitatem Aldenardensem irreptione , in au- 
ditisque ibidem jlagitiis designatis, de senatus civiumque 
laudabili fide et constantia, sacerdotum postremo cruen- 
ti8 martgriis et iurpissima guesiorum f uga poema. 

Beaucoup d’autres auteurs de la fin du xvi e siècle 
et du commencement du xvii®, qui ont traité des guerres 
religieuses des Pays-Bas, des cruautés des hérétiques, 
ou des saints personnages de la Belgique, ont parlé de 
nos martyrs; mais nous ne voulons rappeler que leurs 
historiens principaux. 

En 1721, L. Robyn, de l’ordre des Frères-Prêcheurs, 
natif de Gand et bachelier en théologie, fit imprimer à 
Gand une histoire très-détaillée des progrès et de la 
chute de l’hérésie à Audenarde et dans les environs. 
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Elle porte pour titre : Historié van den oorsprong, voort- 
gang en ondergang der Tcetterye binnen en outrent Oude- 
naerde, ailes uyt geloofbaere sckryvers, en even-eeuwi - 
g lie, noyt voor dezen gedrvJcte schriften. By-een-gebragt 
door P. Ludovicus Robyn der Predick-Heeren Orden. 
Les archives de la ville d’Audenarde furent largement 
ouvertes à Robyn et il sut en tirer parti. Pour carac¬ 
tériser son livre en deux mots, on peut dire qu’il est 
aussi exact que mal écrit. 

M. Edouard-François van Cauwenberghe, qui publia, 
en 1847, ses Lettres sur l'histoire d'Audenarde, y inséra 
un abrégé intéressant de l’ouvrage de-Robyn. 

Aucun de ces auteurs n’a connu les documents que 
nous mettons au jour pour la première fois et qui sont 
d’une autorité irréfragable 1 . Le plus important est dû 
à Pierre Simons, dont nous allons parler. Les deux 
autres, copiés sur les textes originaux qui reposent aux 
archives de la ville d’Audenarde, consistent dans une 
correspondance de Jacques de Hamaide, l’un des con¬ 
fesseurs de la foi, avec le gouvernement. 

Pierre Simons, né à Thielt, étudia la théologie à 
l’Université de Louvain, où il compta parmi ses pro¬ 
fesseurs Corneille Jansen ou Jansenius, premier évêque 
de Gand. Après avoir pris le degré de licencié en théo¬ 
logie, il fut nommé curé d’un village près de Bois-le- 
Duc. Mais bientôt Jansenius, appelé à l’épiscopat, vou¬ 
lut avoir auprès de lui son ancien élève, dont il avait 
apprécié le talent et les vertus. Simons fut donc nommé. 


l ) M. le chanoine OeSmet est le seul écrivain, croyons-nous, qui ait fait 
usage de récrit de Simons dans son petit opuscule : Getrouw verhael der 
marteldood van de Heeren van Audenaerde, Gent 1864. 
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en 1569, chanoine et pénitencier de la cathédrale de 
Gand, et, l’année suivante, élévé à la dignité d’archi- 
prêtre. Au commencement de 1578, la ville étant au 
pouvoir des hérétiques, il dut s’éloigner avec les 
autres chanoines. Il saisit cette occasion pour visiter 
Paris et Saint-Denis ; puis vint s’établir à Douai. Ce 
fut pour peu de temps. Le comte de Mansfeldt, ayant 
recouvré Courtrai, présenta la cure de cette ville à 
Simons, qui accepta et administra la paroisse avec beau¬ 
coup de zèle pendant cinq ans. A la mort de Rythovius, 
évêque d’Ypres, Simons fut choisi pour lui succéder. 
Il fit son entrée dans sa ville épiscopale le 27 janvier 
1586, et mourut le 5 octobre 1605. Sweertius, Rais- 
sius, Havensius, Gazet, Hellin, la Gallia christiana et 
une foule d’autres parlent de lui avec beaucoup d’élo¬ 
ges. L’abbé Carton a publié, en 1844, sa Biographie. 
Mais nulle part on ne trouve plus de détails que 
dans YHistoria episcopatus Iprensis de Gérard de 
Meestere, chanoine régulier d’Eversam, publiée par la 
société d’Emulation de Bruges. Valère André, de Mees¬ 
tere, Foppens et Carton donnent la liste des ou¬ 
vrages de Simons, que le P. Jean David, son ami, 
réunit en un volume in-folio, imprimé chez Moretus à 
Anvers, en 1609. Mais ni David, ni aucun des autres 
biographes n’a connu YHistoria capti a guesiis oppidi 
Aldenardensis. 

Lorsque Simons écrivit cette relation, il était archi- 
prêtre de Gand, comme le titre du manuscrit l’indique. 
L ’Historia est donc antérieure à l’an 1560, où l’auteur 
devint curé de Courtrai. De plus, si l’on considère qu’il 
n’y est fait aucune allusion aux événements postérieurs 
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à la délivrance d’Audenarde, on est amené à assigner 
comme date à ce document l’année 1573 au plus tard, 
et à le regarder comme un rapport officiel présenté à 
l’évêque de Gand. Cette conjecture est confirmée par 
ce que nous lisons dans Robyn. « Corneille Jansenius, 
évêque de Gand, écrit-il, envoya à Audenarde son 
archiprêtre, Pierre Simons, le chargeant d’informer 
sur tout ce qui concernait les affaires ecclésiastiques, et 
de prendre soin de la sépulture des prêtres dont le 
magistrat avait fait retirer les cadavres de l’Escaut, 
ainsi que ceux des autres que les gueux avaient noyés. 
Mais le corps de M. Cortewille doit avoir été emporté 
par les eaux. On se donna vainement les plus grandes 
peines pour le retrouver. Les corps des prêtres, placés 
dans des cercueils séparés, furent enterrés le 6 octobre 
dans un tombeau commun devant le maître-autel de 
l’église de Sainte-Walburge, à la suite d’une messe so¬ 
lennelle que ledit archiprêtre chanta et qui fut la pre¬ 
mière messe qui se célébra à Sainte-Walburge depuis 
la prise de la ville. » 

Remarquons toutefois que Simons n’enterra à Sainte- 
Walburge que les corps des quatre prêtres attachés à 
cette église. Le curé de Pamele fut enterré dans son 
église, et, en 1591, M. d’Anvaing reçut, ainsi que nous 
le dirons plus loin, la sépulture dans l’église du Val- 
des-Vierges. Arnould de Raisse, qui visita la ville quel¬ 
que temps après et releva les inscriptions sépulcrales, 
le dit de la manière la plus expresse. Robyn se trompe 
donc lorsqu’il écrit que les six prêtres reposent tous 
à Sainte-Walburge. 

Pour plus de clarté il ne sera pas inutile d’avoir 
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d’avance sous les yeux les noms des martyrs et des 
confesseurs. Les voici : 

M. Paul van Cote, licencié en théologie, curé de la 
première portion et personne de l’église de Sainte- 
Walburge à Audenarde, curé du béguinage. 

M. Pierre vanden Etnde, ou vanden Hende, véné¬ 
rable vieillard, natif d’Alost, licencié en théologie et 
curé de la deuxième portion à l’église de Sainte-Wal- 
burge. 

M. Jean van Brakele, bachelier en théologie, curé 
de la quatrième portion. 

M. Josse de Deckere, natif d’Audenarde. 

M. Jean van Opstalle, licencié en théologie et curé 
de Notre-Dame de Pamele. 

M. Josse vanden Bosch, bachelier en théologie, et 
M. Jacques Maucouvent, chapelain du seigneur de 
Pamele, furent emprisonnés pendant quelques jours, 
puis relâchés. Les gueux maltraitèrent cruellement 
plusieurs Frères-Mineurs, surtout Jean Mahieu, cé¬ 
lèbre par sa science et son refus de l’évêché de De- 
venter. M. Guillaume ’t Santele, chapelain de Sainte- 
Walburge, fut également en butte aux coups et aux 
menaces les plus barbares. Personne ne passa par des 
péripéties plus tragiques que M. Jacques de Hamaide 
d’Anvaing. Horriblement battu, emprisonné, et enfin 
jeté dans l’Escaut comme les autres martyrs, il fut 
sauvé comme par miracle. Mais il n’échappa à une mort 
qu’il avait acceptée avec la plus noble intrépidité, que 
pour lutter le reste de sa vie contre les angoisses de la 
pauvreté. Plusieurs magistrats, dont on trouvera les 
noms dans le rapport de Simons, eurent aussi beaucoup 
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à souffrir. Quelques-uns même payèrent de la mort 
leur fidélité à leurs devoirs. 


Laus Deo semper. 

Historia capti a guesiis ac detenti ad tempus oppidi Aldenar - 
densis, capitibus rerum, quas inhumanissime designarunt, 
brevissime dumtaxat perstrictis , authore magistro Petro 
Simonis, sacrae theobgiae licentiato et ecclesiae Gandensis 
archipresbytero . 

Pridie Nativitatis beatae Mariae Virginis anno humanae sa- 
lutis sexquimillesimo septuagesimo secundo, sub horam no- 
nam ante meridiem, guesii, ut passim vocantur, id est haere- 
tici improbi ac sediciosi cives, aliique id genus perditi homi- 
nes oppidum Aldenardense, in Flandria, proditione ceperunt. 

Totum enim triduum ante delituerunt in suburbiis oppidi in 
aedibus quorumdam suae factionis 1 , concepto facinori horam 
praestolantes opportunam. Cumque illam jam adesse existi- 
marent, très quatuorve illorum primi circa portam (qua iter 
est invicinum monasteriumVallis Virgineae) tumultum excitant 
ac repente unum illorum, qui senatus nomine ibi in excubiis 
erant, repugnantem bombardo trajiciunt*, alios quosdam 
vulnerant ; atque ita confestim undique numéro aucti portam 
vi occupant : nam et e civitate nonnulli pro ipsis aderant 
proditionis conscii ; et qui foris erant in insidiis, accepto 
signo protinus accurrebant. Potiti porta in forum recta se 
conferunt, illudque multitudine sua implentes, statim edicto 
cavent, ut se cives omnes domi suae contineant, nec quisquam 

') «In eene schuere op den Cryngh te Leupeghem ende in diversche 
huysen ende lavernen » Chronique ms. contemporaine d’Audenarde. 

*) Robyn et la chronique d’Audenarde entrent dans plusieurs détails, 
mais ne sont pas tout-à-fait d’accord sur les circonstances. 
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sub poena capitis in publicum prodeat, donec rebus consti¬ 
tuas exeundi facultas detur ; et quemcumque observabant, 
vel curiosius e domo prospicientem, vel foras prodeuntem, in 
eum mox tormenta exonerabant. Tum deinde portas civitatis 
occludi et custodiri jubent : coeperuntque non multo post in 
bonos quûsque utriusque ordinis, ubicumque invenirentur, 
inexplicabili furore grassari. Mirum enim est, quum initio 
non usque adeo multi essent, quo pacto in horas singulas 
multitudinis accessione augebantur : nam ex variis aedibus 
confluebant ad eos tum perniciosi cives, quos jam dudum 
verae probitatis atque avitae religionis taedebat : tum alii, qui 
proximis diebus ingressi paulatim in civitatem occasionem 
hanc, totius rei conseil, expectabant. 

Cum jam et forum et portas civitatis omnes in potestatem 
haberent, pars illorum extempload summum civitatis praetorem 
domicellum Judocum de Courtewille contendunt ; illud recte 
animo reputantes negotium suum, nisi illo sublato, felicem 
progressum optatumque finem sortiri non posse. 

Inhabitat praetor aedesregias‘,in parochia dePamella* sitas, 
diversis portis aquisque undique circumfluentibus haud parum 
bene munitas. Sed cum anterius aedificium concremassent, 
ignemque injecissent in secundam portam, quae ducit in ae- 
dium penetralia, aditum sibi ita ad interiora castri patefecerunt; 
tandemque ad ipsum aggressi praetorem, interfectis nonnullis ex 
ministris ejus, viriliter se suumque dominum quoad poterant 
defendentibus, raonent, ut sese dedat : «Vides, ajebant, te jam 
esse nostrum, nec posse diutius resistere multitudini, Consule 


*) Le château de Bourgogne, aussi appelé le Gouvernement. Ainsi que nous 
le verrons, c’est de là que les martyrs furent jetés dans l’Escaut. Aujourd’hui 
les bâliment8 servent à l’école moyenne. 

*) L’ancien cours de l’Escautdivisait Audenarde en deux paroisses, Sainte- 
Walburge sur la rive gauche, Notre-Dame de Pamele sur la rive droite. 
Jusqu’au xii* siècle, cette seconde paroisse faisait partie de la petite paroisse 
de Volkegem. 
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igitur tibi in tempore. Tantum requirimus, ut, quam fidem Al- 
bano duci jurejurando praestitisti, nobisillam similiter, ceu mi- 
nistris regiis 1 , principique Aurantio praestes. Quod si perti- 
naciter récusés facere, scito tibi jam a nobis extremum manere 
supplicium. / 

Quibus itle auditis, constanti animo respondisse fertur : 
n Scire se quod qualeque jusjurandum régi praestiterit, nec 
ulla ratione permittere velle, ut datam fidem ad arbitrium ne- 
bulonum ac latronum (quales ipsi haud obscure se esse decla 
rarent) immutaret, quin paratum esse pro rege et republica, 
quam defendendam suscepisset, fortiter morti occumbere po- 
tius (si ita tempus ferret) quam ullam hujusmodi perfidiam 
admittere. •• 

Quibus breviter dictis, ad ministros suos conversus, qui 
adhuç supererant, praecipit expedire arma et pugnare viriliter. 
Yerum, multitudine siccariorum oppressus, diversis sclo - 
jpetis trajectus, tandem prosternitur ; prostratus, multis undi- 
que vulneribus conficitur; ac demum, vestimentis suis exu- 
tus, in fluvium per fenestram sanguinolentus praecipitatur. 

Quo patrato facinore, dux illorum et supremus capita- 
neus, Jacobus Blommaert nomine 2 , civis quondam Aldenardi, 
sed qui propter haeresin et rebellionem jam sexennium civi- 
tate exulaverat, arcem ipsam in suum domicilium convertit 
atque animum deinde adjicit ad alios praeterea comprehen- 
dendos, quos putabat factioni suae prae caeteris maxime posse 
ac velle obsistere. 

Quaeruntur igitur toto oppido pastores et sacerdotes tan- 
quam hereticorum hominum idque genus nefariorum jurati 
hostes ; ac, passim hic illic forte inventi, capiuntur, cae- 

i) A cette époque le prince d’Orange se posait comme lieutenant du roi 
et faisait tout au nom du roi. Cette hypocrisie, dont bien des gens faibles se 
prévalaient pour excuser leur défection, dura plusieurs années. 

*) Dans une note marginale on lit : « Fuerunt et alii très : Ghuys, La 
Tremouille et la Toile. » 


Digitized by LjOoq le 



— 59 — 


duntur, prosternuntur. Nam de verborum injuriis atrocissi- 
misque omne genus conviciis, quibus ab hujusmodi fere 
nebulonibus sine modo ac fine onerabantur, nihil attinet 
dicere; ut nec illud commemorare libet, quo pacto furtis suis, ra- 
pinis, sacrilegiis, domos pene omnes praesertimque ecclesias- 
ticorum implerint : his enim non modo quicquid pecuniarum, 
aut quod fortasse in eas conflari posset, sed vestes quoque 
libros, lintea omnia, omnemque adeo supellectilem abstulerant» 

Sic grassati sunt, passim per ecclesias et monasteria uni- 
versa 1 , quicquid uspiam alicujus pretii esset, ex auro praeser- 
tim vel argento, sacrilegis manibus auferentes, et sacra omnia 
sacerdotum atque altarium ornamenta partim vilissimo pre- 
tio distrahente3, partim suis profanissimis usibus députantes. 
Et, quanquam ex uno ipso primario templo Aldenardae sur- 
ripuerint ad triginta sex calices, ut ne caetera ejus loci detri- 
menta commemorem. Atque ad similem modum etiam extra 
civitatem aedes sacras omnes circumcirca spoliaverunt ; nus- 
quara tamen magis rapinis sacrilegiisque servierunt atque 
in coenobio Fratrum Minorum et Enamensi monasterio, civitati 
ad dimidiatum miliare vicino. Iis enim locis nihil integrum 
usquam reliquerunt, nec scamnis, nec parietibus, nec vitris, 
neque adeo defunctorum monumentis, nedum altaribus aut 
sacris campanis parcentes. 

Et cum primum monasterium Minoritarum irruerunt, viros 
quosdam nobiles sibi tradi postulabant, quos eo loco abscon- 
ditos affirmabant, clamantes fanaticorum more : « Hi sunt, qui 
capitales nostros inimicos occulunt atque emittunt; hi, qui 
sanguinem nostrum sitiunt; hi, qui omnem nobis tragoediam 
excitant ! Yidete lupos, videte moriones, videte insanos ! « 
Et ad ipsosmet religiosos conversi : « Tradite, ajebant, ocius 
hostes nostros, quos hic esse novimus, vel dicite, quo evase- 
rint.«Et vociférantes trahebant, verberabant,vexabant undique, 

*) Robyn les énumère tous. 
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nunc gladios, nunc pugiones, nunc bombardas cervicibus 
eorum atque pectoribus opponentes, ceu jamjam trajecturi. 

Cumque gardianus loci multis verbis affirmaret se ne- 
scire prorsus, ubinam illi essent, quos nominabant, ac tandem, 
ut magis moveret, jusjurandum adjiceret : •• Non magis 
inquirens scio, ubinam sint, quos dicitis , quam scio plures 
esse Deos. » Hoc verbum quidam statim excipiens nebulo : 
n Si adeo nosti, inquit, unum tantum Deum esse, quid est 
igitur, quod in Missa vestra execranda novos quotidie deos fabri- 
catis. « Ad quod alter : // Non est, non est, inquit, hac de re 
disserendi locus, tantum affirmo me ignorare, ubi locorum illi 
sint, quos tradi vobis requiritis.//Ubi vero prospiciebant se ver- 
bis parum proficere, intro se magno tumultu omnes recipiunt, 
diffusi per loca omnia,cellas, cubicula, penuaria,viam sibi atque 
ingressum quocunque ferro aperientes; neque enim tantisper 
expectare dignabantur, dum serae clavibus suis recluderentur. 
Omnis improbitati longa ac molesta est mora. 

Accidit aiitem infeliciter, ut paulo antequam coenobium hoc 
irrumperent, pastores quidam oppidi aliiquc sacerdotes eo 
confugerent, animo aut latitandi ibi ad tempus, aut inde etiam, 
si qua fieri posset, elabendi, vel, si neutrum contingeret, 
alium ibi, quem Deus daret, rerum exitum praestolandi : neque 
enim tam erant de propria vita quam de populi sui salute et 
conservatione solliciti.Hoc eos vivere cogebat,sicuti subducere 
se ad tempus, ut mitioribus horis servari possent, memores 
consilii Domini Servatoris : // Cum persequuntur vos in uno 
loco, fugite in alium. •• Yerum, ubi celeritate guesiorum ob- 
rutos se audierunt, communi piaque sententia ex interioribus 
locis ad ecclesiam omnes pariter prodierunt, extremam ibi ho- 
ram omnemque divinae Providentiae dispositionem magno 
animo expectaturi. 

Erant autem nominatim M. Petrus a Fine 1 , Alostensis, sa- 

*) Pierre Vanden Hende était curé de la seconde portion de Sainte-Wal- 
burge. C’était un vieillard d’une sincérité proverbiale. 
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crae theologiae licentiatus et pastor ecclesiae, vir non modo 
integritate vitae, sed maturae etiam senectutis venerabilis ; 
M. Joannes Braekel, sacrae theologiae baccalaureus, itidem 
pastor ecclesiae ; M. Judocus VandenBossche 1 , ibidem erudi- 
tionis titulo praeditus, sed quem post biduum propter ni- 
miam corporis aegritudinem diraiserunt ; dominus Jacobus de 
Deckere, et ipse probe doctus; dominus Jacobus de Hamaide 
alias Anvaing, nobili genere et corpore per aetatem infirmo, 
quem et ante repertum forte in cemiterio ecclesiae parochialis 
ac prostratum diversis in capite vulneribus sauciarunt. 

Hos omnes in choro ecclesiae comprehensos quam in- 
dignis modis tractarint, quis verbis ullis enarret ? Audivi, qui 
suis oculis vidit, quum senem ilium venerandum magistrum 
Petrum, nunc hue, nunc illuc, protruderent, nunc, omni ex 
parte, gladiis, pugnis, bombardis caederent, nunc proster¬ 
nèrent, ac breviter quibuscunque possent injuriis in eum sae- 
virent; sîmilemque inhumanitatem experiebantur alii universi. 

Neque est silentio praetereundum, quod in eodem monasterio 
repertus etiam ab iis fuit reverendissimus dominus, pater 
Joannes Mahusius, designatus quondam merito virtutis atque 
eruditionis suae episcopus Daventriensis, senectute diver- 
sisque morbis ita aegro corpore, ut loco se movere, nisi alio- 
rum opéra adjutus, non posset ; huic non insultabant modo 
contumeliis variis, sannis, vocibusque quibusvis, etiam scur- 
ris lenonibusque indignis, sed premebant etiam hostiliter, 
vellicabant, caedebant, apprehensumque monastico suo habitu 
e lecto, in quo forte sedentem quiescentemque reperiebant, in 
pavimentum deturbant et abs se quisque ceu monstrum quod- 
dam ingente clamore repellebant. Quia vero tam male affectus 
erat, ut per se progredi aut loco se omnino movere non posset, 
et ipsi vehere alio dedignabantur, atque ad haec quorumdam, 
qui aderant, amicorum pro eo deprecantes accedebant, hinc 

>) Il était aussi bachelier en théologie. 
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factum, ut cum aliis in carcerem abductus non fuerit, sed velut 
truncus inutilis contemptus ab iis potius ac relictus.... 

Caeteros vero pastores ac sacerdotes abduxerunt in castrum 
regium 1 , ab se pauloante expugnatum, quod jam sqpremus illo- 
rum capitaneus Blommaert pro loco suae habitatiouis tenebat. 

Nec satis fuit tam crudeliter saeviisse in sacerdotes, quin 
plerosque etiam nobiles ac potentes cives in carcerem quaeri- 
tabant, eosque praesertim, qui vel jam tum de senatu essent, 
vel ab anno sexagesimo sexto magistratum gesserant, ac gra- 
vius aliquid in haereticos ac perditos homines statuerant, ca- 
piuntur. Igitur imprimis Erasmus De Watrepont, burgimagis- 
ter, Joannes et Jacobus de Poyvre, fratres, Christianus de 
Hamaide alias Anvayng, Judocus Quevyn, Judocus Yander* 
Meeren, Joannes de laDeuse, omnes generis nobilitate clari; et 
praeter hos,Petrus De Moor, Petrus Vanderbeecken, Florentius 
Yander Doenct et Noë Bochoud 2 . 

Dumque ita domatim perquiruntur, repertus est forte inter 
alios privatis quibusdam in aedibus pastor etiam ecclesiae 
Pamelensis, dominus Joannes Opstalle, egregius verbi Dei ad 
populum declamator 3 ; quem tametsi Blommaert capitaneus 
ad se adductum , memor privatae cujusdam necessitudinis, 
benigne amplexaretur, osculo etiam addito, certissimo pacis 
atque amicitiae symbolo, ac sancte promitteret futurum, ut ni- 
hil prorsus detrimenti acciperet, tantumque extra aliorum inju- 
riam in tuto apud se servaretur, communem tamen postea cum 
aliis omnibus fortunam experiri coactus est. Adeo nihil creden- 
dum est perfidis haereticis, qui, ut Deo ipsi non servant fidem. 


*) Le château de Bourgogne. 

s ) Noë Bochout était bailli de Renais d'où les gueux ramenèrent lié 
comme un malfaiteur. Sur lui et ses compagnons du château de Bourgogne 
voyez Robyn. — Au château de Pamele furent enfermés le sire de MuIIem, 
Antoine de la Molderye et François de Saint-Génois. 

5 ) Opstalle ou Upstalie était licencié en théologie, homme d'oraison et 
d’étude, le vrai modèle du prêtre. 


Digitized by AjOoq le 



63 — 


sic pro nihilo ducunt, quacunque oblata occasione, homines 
fallere. 

Itaque omnes isti in eundem captivitatis locum, una cum 
praedictis sacerdotibus detrudebantur, ut simul omnes, ad se- 
ptemdecira usque, unoin cubiculo non admodum magno, in quo 
unus tantummodo lectus erat, tanto esse tempore cogerentur : 
quanquam in tanta calamitate hoc unum inerat boni, quod se 
mutuo semper amantissimis verbis certissimisque rationibus, 
ex fundamentis christianae pietatis desumptis, consolabantur 
atque ad constanter ferendum quaecunque adversa, mortemque 
adeoipsam, si ita necessum foret, projusticia ac fide catholica 
viriliter obeundam, animabant. Qua in re praecipuam operam 
navabat M. Paulus Coye, pastor primarius ecclesiae Alde- 
nardi, sacrae theologiae licentiatus ; qui, tametsi ab initio cum 
aliis sacerdotibus apprehensus non erat, tamen, cum domi suae 
ab improbissimis sectariis incredibiliter vexaretur, nec unquam 
finis aut modus afflictionis esset, effecit ultro, ut captivus tandem 
apud alios duceretur 1 . Hic confratres suos atque amicos laetis- 
sime adveniens excepit; ab iisdem vicissim laeto vultu exce- 
ptus fuit, nisi quod eum omnes pia sane affectione meliorem 
nactum fuisse sortem optabant, de se ipsis non ita multum sol¬ 
licité 

Principio autem illis omnibus curae fuit, ut cum Deo omni¬ 
potente quam optime in gratiam redirent ; quare mutuo rogata 
acceptaque venia, si quis quem unquam offendisset, conscien- 
tiam quisque suam, serio ac diligenti examine praemisso, pec- 
catorum sordibus atque inquinamentis omnibus sacra apud 
sacerdotem confessione expiant, seque ita deinde divini Numi- 
nis Providentiae totos committunt. 

Et constat id illud inter omnes jam inde ab initio convenisse 

’) Robyn ignore comment le curé Coye tomba entre les mains des héréti¬ 
ques. Ici nous trouvons qu’il se livra lui-même, se croyant plus en sûreté 
dans le château de Bourgogne que dans sa propre maison. Il est donc évi¬ 
dent que Robyn n’a pas vu l’écrit de Simons. 
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certissimoque voluntate decretam fuisse omnia potius extrema 
perpeti quam vel minimum quidquam adversus catholicam re- 
ligionem verbo factove admittere, vel fidem régi catholico du- 
dum praestitam ulla ratione violare. 

Unde, quod ad religionem pertinet, cum primo die veneris 
cames iis ab carnalibus hominibus proponerentur, libero om- 
nesore professi sunt minime se id facturos esse. Et cum postea 
occurreret solemne jejunium Quatuor Temporum, pridie minis- 
tros monuerunt cras sibi esse ex more et praecepto Ecclesiae 
jejunandum atque a carnibus abstinendum, rogantes, ne qua 
sibi ea in re molestia fieret. Id quod gravissime quidam tule- 
runt, sed permiserunt eos tamen suo sensu frui. 

Paucis vero post diebus, cum suspicarentur (id quod res erat) 
nobiles illos saeculares viros, cum in fide catholica, tum in ilia 
etiam, quae régi et reipublicae servanda esset, continuis pasto 
rum sermonibus confirmari, sacerdotes omnes illo ex loco ad 
vicinura castrum Pameleuse 1 abducunt, ut illis fortasse absen- 
tibus aliam raentem inducerent. Sed frustra, quod enim suapte 
sponte et pastorum cohortationibus jamdudum animo concepe- 
rant, ab eo se nec vi nec ratione ulla dimoveri patiebantur viri 
profecto vel hoc solo nomine immortali laude digni. 

Accessit ad eos, posteaquam jam aliquantulum temporis 
disjunctia sacerdotibus fuerant, Antonius quidam de Gaesbeke, 
qui eo paulo ante ex Montibus Hannoniae profugerat, duo inter 
alia maxime ab iis petens, ut nimirum régi catholico ac principi 
Aurantio, tanquam supremo patriae gubernatori, fidelitatis ju- 
ramentum praestarent; et ut justam pecuniae summam, aesti- 
matis uniuscujusque civium facultatibus, in stipendia militum 
et ad munitionem civitatis mutuo dandam curarent. Quod pos- 
tremum ut persuaderet, multas tum speciosas pollicitationes tum 


i) Le château de Pamele était la résidence du baron de Pamele. Aujour¬ 
d’hui il est en partie abattu, en partie changé en fabrique. De Katleelttraat 
lui doit son nom. 
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graves quoque minas adhibebat.Una enim auri famés erat, quae 
eos vehementissime perurgebat; una regina pecunia, cui tan- 
topere inhiabant. 

At captivi, paulum inter se collatis capitibus collocuti, 
mox nobili animo responderant se Àurantium principem, hac 
quidemin re, minime agnoscere; vidisse se jam oliro litteras 
regias, quibus ille nihil obscure contestaretur gubernatorem 
hic ab se constitutum ducem Albanum ; neque interea quic- 
quam a rege in contrarium accepisse ; proinde se non posse, 
absque manifesta perfidiae pota, deserto Albano duce, Auran- 
tio adhaerere ; quod vero ad mutuum attineret, non habere 
eadem ratione, quod pro defensione civitatis adversus Àlbae du¬ 
cem contribuèrent; neque in eam rem operam omnino ullam 
velle impendere; corpora sua et bona omnia jam in jpsorum 
potestate esse ; statuèrent de iis, quod rectum sibiet consultum 
videretur. 

Nec minorem constantiae fideique laudem tulere illi, qui ex 
magistratu non erant conjecti in carcerem : (neque enim totum 
ceperant magistratum). Nam et illi, non semel nec sine gravis- 
sima interminatione requisiti, ut Aurantii principis nomine jus 
dicerent, eique certain ac perpetuam fidem juramento promit- 
terent, nunquam tamen adduci potuerunt, ut id facerent ; adeo 
ut quidam illorum, quoties in domum civicam hujus rei gratia 
vocarentur, uxori et familiae extremum valedixeriut, ceu mor- 
tem oppetituri, potius quam jusjurandum mutarent. Atque in¬ 
ter alios fuit vir nobilis, Gerardus de Seclyn, singulari animi 
magnitudine,dicendique pro rege et reipublicae libertate,ita ut 
multos etiam ex civibus in officio continuent. Et de his quidem 
ita res habent. 

Ad captivos item ingressi sunt postremo et alii quidem gue- 
siorumcoryphaei Imbiese, Grave, Ryne et M. Petrus de Ricke 1 , 

*) Guillaume de Imbiese, Pierre de Rycke et Guillaume de Grave étaient 
gantois ; Antoine Vanden Ryne était d'Audenarde. 

Anàlectes VII. S 
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Gandavenses fere omnes, prehensisque dextris nonimllorum no- 
bilium, velutofficii gratia, dixerunt se magnopere demirari, 
[quod] sibimetipsis causa velint esse hujusce calamitatis,nimi- 
rum tam pertinaciter persistendo in fide tyranno illi (ut loque- 
bantur) duci Albano praestita. [Si] quis quemquam illorum, 
tanquam eos videre cupiens, vellet aliquantum consolari ://Non 
est (ajebat) quod animum despondeatis; non tam crudeliter 
vobiscum agemus, atque vos nobiscum, et cum fortunis nos- 
tris, uxoribus, liberisque olim egistis, quanquam (adjiciebat) ve- 
reor, ne Deus poenas aliquandode nobis sumat, obhanc nostram 
in vosclementiam..'/ Et dicens, una cum aliis, facta salutatione, 
exibat, nec postea eos quisquam ex primoribus guesiorum 
amplius est allocutus. 

Sed quae improperia, quas minas, quasque exercitationes in 
eos quotidie, imo in singulas horas, effuderint flagitiosissimi 
milites, qui eos custodiebant, dictu est incredibile. Stabant 
ante eos alii districtos vibrantes enses, alii bombardas suas di- 
recto velut ictu ipsorum capitibus continue opponentes, quasi 
jamjam trajecturi, alii alias exhibebant minas, morte ipsa longe 
acerbiores. Yerum haec missa faciens redeo ad sacerdotes. 

Hos paulo, ut ante retuli, ab his viris, certis de causis, se- 
paratos fuisse atque in proximum Pamelense castellum perduc- 
tos, ita ut neutri postea cognovérint, quid cum alteris actum sit, 
nec se mutuo unquam amplius viderint, nisi quod mulier quae- 
dam, quae viris ministrabat, secreto iis semel indicavit sacer¬ 
dotes adhuc vivere. 

Die igitur quarto octobris, qui sacer est beati Erancisci feriis, 
cum intelligerent guesii se diutius Aldenardi absque periculo 
regnare non posse, quod jam adventaret cornes de Reux cum 
exercitu, ut undique cingeret civitatem, ne qua egrediendi lo¬ 
cus pateret, animum adjiciunt ad facinus longe omnium nefan- 
dissimum, parantque, ut ne inviti exire viderentur, captivos 
omnes e medio tollere ; hac sane in re, uti in aliis plerisque om¬ 
nibus, duci suo ac magistro diabolo quam simillimi, quem ex- 
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perientia et sacrae litterae tradunt, cum exire alicunde compel- 
litur, tum maxime, quantum potest, extremam rabiem suam et 
crudelitatem exercere. 

Itaque, sub horam septimam vespertinam, educuntur simul 
sâcerdotes omnes, monenturque obiter, ut ad mortem sese ocius 
praeparent, summam nunc enim horam adesse, qua de ipsis de- 
beat sumi supplicium. Ac sine pluribus verbis ex Castro Pame- 
lensi educuntur ad castellum regium, ubi prius una cum 
aliis captivis detenti fuerant. Ibi enim designatus erat locus 
supplicii. Tune videre erat rursus eos mutuo se brevissimis 
verbis ad poenitentiae constantiaeque perseverantiam animare, 
rogareque invicem aedare veniam mutuo, si quae intervenissent 
offensiones, extremumque benignissimis sermonibus vale pre- 
cari. 

Traditurque inter alios M. Paulus [Van Coye] ceu cory- 
phaeus laetissimis verbis, (ut erat semper laeto ac blando 
vultu) omnes ad gloriosam mortem fortiter pro Christo Ser- 
vatore ferendam cohortatus fuisse; atque ad affinem suum 
pastorem Pamelensem conversus, qui nonnihil aliis substric- 
tior 1 esse, neque adeo manifestae laetitiae signa edere videba- 
tur, in hune fere modum dixisse : « Eia, cognate, hoc jam 
nobis sit supremum vale; nunc memineris illam adesse ho¬ 
ram, de qua toties ante diximus, quam simul omnes hactenus 
tantis animis expectavimus. Ne, quaeso, nunc animum quis- 
piam despondeat, neque in portu ipso luctuosum committa- 
mus naufragium; expectant nos coronae; non deerit famulis 
suis Deus noster ac Salvator Jésus Christus. Qui tribuit hanc 
certissimam pro se moriendi voluntatem, tribuet haud dubie 
et robur lubenter et intrépide mortem ipsam ferendi; item 
brevi et inexplicabile toleratae mortis praemium dabit. Expe- 
riamur quam longe dulcius sit pro Christo mori ! Atque sibi 
quisque persuadeat, quod brevissimam hanc vitam totque re- 

4 ) Subtristior? 
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fertam calamitatibus cum felicissima et nunquam finitura 
coînmutabimus P Adsit modo animus 1 Adsit constantia ac 
fortitudo, viris, sacerdotibus, pastoribus digna! // 

Vix haec locutus erat, cum repente camifex adveniens 
monet sine mora properandum esse ad supplicium, primumque 
omnium majorem natu magistrum Petrum [Yanden Hende] 
evocat ; quem, abductum in locum lavationi deputatum, exuit 
vestimentis omnibus, praeter lineam iilam interiorem subucu- 
lam; tribusque locis, genibus, talis et manibus a tergo colliga- 
tum, per fenestram, qua aqua hauritur, in profluentem prae- 
cipitat. Constat venerandum hune senem, imo jam potius 
gloriosum martyrem, toto captivitatis ac mortis suae tempore 
saepe admodum et familiariter usurpasse pium illud et salutare 
dïetum, verbis nobis exemploque a Christo Servatore unice 
commendatum < « Fiat voluntas tua 1 » neque aliud fere un- 
qüam dixisse. 

Atque ad similem modum, quotquot erant sacerdotes, 
unus post alium in fluvium demersi sunt. Secundo loco M. Pau- 
lus Coye, tertio M. Jacobus de Deckere, quarto M. Jacob us 
Brakele, quinto dominus Jacobus van Anvayng, sexto domi- 
nus Joannes Opstalle, pastor ecclesiae Pamelensis. 

[Mirabile autem est], quod dominus Jacobus Anvayng, 
homo senex et debili corpore undique, nihilque minus quam 
natandi peritus, a loco supplicii totos mille et sexcentos 
passus nataverit, caput semper et supremos pedum digitos, 
quantum posset, sursum extendens, et ore saepius haustam 
aquam ejiciens, donec tandem in vicinis pratis multo clamore 
homines quosdam ad se advocavit, a quibus magna opéra e 
flumine extractus est, et sic statim ad ignem refociilatus, ut 
jam adhuc supersit incolumis. Hic refert, cum adductus esset 
suo ordine ad ipsum supplicii locum, [se] reperisse ibi adhuc 
magistrum Joannem Braekel, sursum semper, dum ligaretur, 
in coelum suspicientemj vidisse eum paulo post per fenes- 
tram praecipitari ; dumque ad se ventum esset, graviter a 
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tortore objurgatum fuisse, quod nondum caligas et subligacula 
exuisset : quemadmodum etiam ilium (qui sequebatur) pas- 
torem Pamelensem, una cum caligis ipsis ac thorace, in 
aquas colligatum deturbabat, uti inventum postea corpus 
declaravit. Unde liquet eos usque adeo fesfcinanter egisse om- 
nia, ut nullam omnino moram tulerint. 

Et hic quidem exitus fuit illorum virorum, qui inter pa- 
stores ett sacerdotes fuerunt tota Flandria celeborrimi, nunc 
vero dum tali morte ex bac vita migrarunt, nomen longe oe- 
lebrius ac perpetuum (ut facile credi potest), posteritati reli- 
querunt, ut illud de iis jure decantari posait : » In memoria 
aeterna erit justus, ab auditione mala non timebit. « 

Porro, quod ad alios captivos attinet, illos quoque consti- 
tuerunl, proxime post pastores, simili plane ratione e medio 
tollere, jussique erant et ipsi ad praesentem mortem se prae- 
parare. Nec modo, quicquam pecuniae habebant, tradi sibi 
improbissimi milites imperabant, sed pleraque etiam omnibus 
vestimenta detraxerant, adeo ut nobilissimi viri Erasmus de 
Watripont, burgimagister, Judocus Quevyn, ad intimam prope 
subuculam denudati essent, ipsumque carnificem, qui eos 
raperet ad supplicium, expectarent. 

Sed mira Providentia Dei factum est, ut simul atque sacer¬ 
dotes demersi erant, supervenirent, qui magno tumultu cia- 
mabant: Hostes jam undique propemodum civitatem cinxisse, 
ipsisque adeo moenibus imminere; nisi omni rupta mora 
quam celerrime fugerent, fore ut nulli exitus usquam pâte- 
rent. 

Itaque nihil ultra morati sunt. Unus tamen nebulo, Joan- 
nes Aelters Domine, quantum cognoscere licet, cupiens se 
unius adliuc sanguine ante abitum satiare, repente evoeat 
e cubiculo Petrum Vander Beecken 1 , ex aliquo (ut credibile 


*) C’était un riche bourgeois d’Audenarde. Il avait été autrefois échevin 
de la ville. 
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est) privato odio ilium prae caeteris deligens. Qui mox foras 
prodiens, priusquam ad pavimentum perveniret, in mediis 
gradibus, multis vulneribus a scelerato latrone confoditur 1 . 
Quem statim lamentabiliter exclamantem audientes, qui su- 
perne relicti erant, nihil dubitabant, quin ad eandem ferendam 
sortem ipsi quoque ocius accsrsendi essent. Sed avertit hoc 
malum a capitibus misericors Dominus, tempus et occasionem 
negans impiis conceptum destinatumque flagitium exequendi. 

Statim enim (ut dixi) ingenti timoré perculsi, fugam om- 
nes capessunt. Quod videns quidam militum ex postremis, 
non omnino pessimus, sperans se adhuc aliquid lucri facturum 
esse, illico gradus conscendens, in cubiculum se ad eos con- 
tulit, orantes, flexis genibus, spiritumque suum Domino com- 
mendantes,et compellans omnes: «Bonum (inquit) vobis nuncium 
adfero : nihilne praemii dabitis? Non moriemini. // Ad quem 
illi conversi : // Quid nunc o, bone (respondebant), dare tibi 
queamus? vides nos; omnia,quae habuimus, a nobis abstulisse, 
nihilque aliud fere prae ter internam subuculam esse reliquum. 
Precamur Deum, ut te juxta ac nos omnes a malo praeservet.// 
Ille itaque videns se spe sua frustratum esse, descendit statim 
et cum aliis omnibus fuga sibi consuluit. 

Qui autem superne relicti erant, ut neminem amplius vide¬ 
ront, tandem egressi cubiculo et deorsum pergentes, offende- 
runt mox jacentem in gradibus Petrum (quem diximus) Yander 
Beecken, miserrime consauciatum et tantum adhuc non extin- 
ctum. Quem, utpoterant, attollentes et consolantes descende- 
runt, neminemque uspiam hostium invenientes, intellexerunt 
tandem omnes magno metu perculsos aufugisse. Ita ipsi 
quoque longe omnium maxime metu extremoque discrimine 
liberati sunt 8 . 

*) Sire Jean de la Deuse avait été appelé le premier par le bourreau. 
Mais il remit au misérable une bourse remplie d'or, et fut relâché. 

*) Les principaux auteurs de cette tragédie périrent misérablement. Ro- 
byn décrit leur triste sort. 
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Faxit Christus optimus maximus ut, cnm tristissima hac 
tragoedia aliisque hoc in Belgio longe etiam praesenti dolore 
tristioribus, execrabilis guesianismus tandem aliqnando finem 
accipiat, sectisqne ac seditionibns universis sublatis, ad pri- 
mariam illam gloriam ac felicitatem tanquam postliminio re- 
deamns, ut omnes ubique Christiani su b uno pastore ac dnce 
Christo nnum ovile, unamque indivisam societatem consti- 
tuamus. 


II. 


Documents spéciaux sue Jacques d’Anvaing, 
l’un des conpesseubs de la poi. 

La famille de Hamaide, dite d’Anvaing et vice versa, 
sortait de la maison de Hamaide, dont elle portait le 
nom et les armes. 

Ces armes étaient d’or, à trois hamaydes (espèce de 
fasces alesées) de gueules, la première en partie recou¬ 
verte d’un lambel d’azur, pour brisure. 

Cette famille était établie à Audenarde dès la seconde 
moitié du xiv® siècle. 

Jacques d’Anvaing naquit à Audenarde en 1518. 
Son père s’appelait Adrien-Arnoud, son frère aîné Lau¬ 
rent, et ses deux autres frères François et Gilles. Lau¬ 
rent était un homme instruit et fut pensionnaire d’Au¬ 
denarde. Il était seigneur de Vanderwaerde, fief situé à 
Elseghem, dont Jacques semble avoir hérité à la mort 
de Laurent. 

En 1572, Jacques était âgé de cinquante-neuf ans. 
C’était un prêtre vénérable dont la bonté de coeur est 
singulièrement louée. Il eut les prémices de la persécu- 
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tion. Le jour même de la prise de la ville, les rebelles 
le rencontrèrent sur le cimetière de Sainte-Walburge 
ainsi qu’un autre prêtre, M. Guillaume ’t Santele. Ils 
les accablèrent d’insultes, de malédictions et de coups. 
D’Anvaing fut gravement blessé à la tête et couvert de 
sang. Par de bonnes paroles ils tâchèrent d’adoucir 
leurs bourreaux, mais ceux-ci y répondirent par de 
nouvelles blessures et par les cris répétés : « Tuez- 
les, tuez-les. » Le reste de l’histoire de d’Anvaing est 
suffisamment raconté par Simons. 

Sauvé d’une manière prodigieuse, il tomba bientôt 
dans la misère, non pas qu’il perdit ses biens, mais 
parce que, privé de revenus et contraint de faire des 
dettes, il se vit à la merci de ses débiteurs. 

En 1576, la ville d’Audenarde, à l’exemple des autres 
villes de Plandre, avait admis dans ses murs des troupes 
du prince d’Orange. La présence de ces soldats enhardit 
bientôt les hérétiques qui, en 1579, bannirent les ecclé¬ 
siastiques, brisèrent les images et ne tolérèrent plus que 
le calvinisme. Vers le même temps la plupart des vil¬ 
lages des environs furent dévastés, le bétail enlevé, les 
fermiers chassés. Les terres restèrent incultes, et l’on 
sait positivement de certains fiefs, que depuis 1577 jus¬ 
qu’à 1585 ils ne produisirent absolument rien. Voilà 
ce qui explique la gêne de d’Anvaing. 

Le 5 juillet 1582, Audenarde fut repris par le duc 
de Parme et l’exercice de la religion catholique rétabli. 
D’Anvaing rentra avec les autres prêtres dans sa ville 
natale ; mais bientôt il se vit en butte aux poursuites de 
ses créanciers. Il ne lui resta d’autre ressource que 
d’obtenir d’eux, par l’autorité du gouvernement, un 
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atermoiement. C’est à quoi se rapportent les deux do¬ 
cuments qui vont suivre. 

En dehors des propriétés dont il y est parlé, d’Anvaing 
possédait encore à la charge de la ville deux rentes via¬ 
gères qu’il avait achetées en 1547* ; l’une montait à 32 
livres de gros, l’autre à 48 livres parisis; mais le 
paiement ne s’en faisait pas régulièrement. 

Dans sa détresse, d’Anvaing trouva un refuge à l’ab¬ 
baye du Val-des-Vierges. Il n’est donc pas surprenant 
que Marie Vander Plancken, abbesse de ce monastère, 
ait signé la quittance de la double échéance des années 
1588 et 1589. C’est probablement dans le quartier des 
deux chapelains que le glorieux confesseur mourut le 
2 février 1591. Son corps fut enterré dans l’église du 
Val-des-Vierges, et l’on inscrivit sur son tombeau les 
vers suivants : 

Anvaing, quem rapidis Jacobum perdita lymphis 
Faex dédit, pngusto clauditur hoc tumulo. 

On associa cependant son nom aux quatre martyrs 
qui avaient été enterrés dans l’église de Sainte-Wal- 
burge, lorsque, peu de temps après sa mort, on mit 
sur leur tombeau une inscription sépulcrale qui raconte 
brièvement leur martyre. Vers le même temps on fit 
faire leurs portraits qui existent encore 2 . Leur martyre 
est représenté dans le Théâtre des cruautés des héréti¬ 
ques de notre temps, par Richard Verstegen, imprimé et 
reproduit plusieurs fois en latin, en français et en fla¬ 
mand, depuis l’année 1587. 


*) C'était la manière ordinaire dont les emprunts publics se faisaient à 
cette époque. 

*) Les portraits des cinq prêtres qui moururent pour la foi, le 4 octobre, 
sont reproduits dans l'opuscule de M. De $met. 
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Depuis longtemps et maintenant plus que jamais, il 
est question à Audenarde d’entamer le procès de béa¬ 
tification et de canonisation des cinq glorieux martyrs. 
Quoique leurs noms soient toujours très-respectés par 
le peuple, il serait cependant utile, dans le but d’aider 
davantage la dévotion populaire, de transférer leurs 
restes dans une chapelle d’un des bas-côtés de l’église 
de Sainte-Walburge. Depuis qu’on a changé le maître- 
autel, leur tombeau n’est plus devant, mais derrière 
l’autel, à un endroit où les fidèles n’ont pas accès. Sans 
doute on ne peut exposer leurs reliques, mais rien n’em¬ 
pêche de donner à leur tombeau une autre place et 
d’attacher au mur le plus voisin les portraits qui les 
représentent sans auréole. 

“ Voici les deux documents en question, dont les 
originaux existent dans les archives de la ville d’Aude¬ 
narde. 

Her Jacop van Anvaing een der zes priesters die door de 
geuzen, in 1572, te Audenaerde in de Schelde zyn geworpen 
en alleen aen de dood ontkomen is, zendt de volgende re- 
kweste aen de Majestevt, ten jare 1587 : 

Aen den Coninck. 

Supplierende vertoocht in aider reverentien heer Jacob 
Vander Hamaide, geseyt van Anvaing, p bre , audt lxxiiii jaeren 
oft daer ontrent, residerende binne uwe slede van Aude¬ 
naerde, hoe dat hy suppliant in den jaere lxxii gheappreheu- 
deert ende ghevangen es gheweest binnen uwer voornoemde 
stede van den rebellen die de voornoemde stede verraderlyck 
inghenomen hadden, namelyck van eenen capitayn Blomaert. 
Gheduerende welke detentie den suppliant, boven de roovinghe 
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van aile zyne meubelen ende ghereeden goed handelinghe 1 
by de voornoemde rebellen ghebonden met noch vyf ander 
priesters gbeworpen es in de rivieren van der Schelden, die 
alleene deur groote miracle Godts ghesalveert es gheweest. 
Den welcken suppliant ghedoocht ende ghesupporteert heeft 
groote excessive lasten ende oncosten, zo in 't onderhauden 
van den soldaeten van de voorseyde rebellen als andersints, 
zulcx, dat hy alsnu gheenen middelen en heeft om leven, deur 
dien hy suppliant gheen ghebruuck ghejoysseert en heeft van 
zynen goedinghen in acht jaeren ofte beth. Nu eyst* dat 
zyne créditeurs daeghelicx procederen ter afwinninghe van de 
zelve syne goedinghen, omme de betalinghe van diversche 
achterstellen van renten, draghende omtrent xxiponden grooten 
tsiaers, midtsgaders noch andere particulière schulden, omme 
alzoe des suppliants goedinghe ten vyle prise 3 te incor- 
poreren, ghelyck zy alreede begonnen hebben te doen van 
zekeren leen ende heerlichede ligghende in de prochie van 
Elseghem ; soe dat de suppliant apparent es van aermoede te 
vergaene, zoe verre de voornoemde crediteuren vermoghen te 
continueren in heurlieder straffe procedueren. Dit ghemeerct, 
bidt zeer ootmoedelick dat uwe Majesteyt believe den suppliant 
te verleenen uwen letteren van staete den termyn van vier 
jaeren, zowel voor zyne principale crediteuren als oock zyne 
borghen, daer by casserende ende van niete wesende de pro¬ 
cedure van de afwinninghe van der voornoemde heerlichede lig¬ 
ghende in Elseghem, ten fyne 4 dat de voornoemde goedinghen 
niet teenemale in vyle pryse afghewonnen en worden, midts de 
zelve crediteuren verzekerende met souffisante goedinghen 
van den suppliant, hoewel aile de crediteuren van alsnu ver- 
zekert ende gherealiseert syn met dobbel ypoteque addresse- 

*) Lisez eyndelyk. 

a ) Lisez is H. 

*) A vil prix . 

*) Afin. 
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rende ten dien fyne ’t committimus aen bourgmeester ende sche- 
penen der stede van Àudenaerde. Twelk doende enz. 

A la marge, en tête de la requête, on lit : 

Lettres d'induction à ceulx du magistrat d'Audenarde avecq 
surcéance dung mois. Fait à Bruxelles, le xxix d’octobre 
1587. 

Signé : Le Comte. 


By den Coninck, 

Lieve ende beminde, wy seynden u hier inné gesloten de 
supplicatie ons gepresenteert van weghen heer Jacob Vander 
Hamaide, geseyt van Ànvaing, p 1 * 6 , u ordonnerende de selve 
te oversiene ende visiterene. Ende omme de redenen daer inné 
begrepen znlt voer u ontbieden ende doen commen die credi- 
teuren van den voornoemden suppliant, zulcke als hy u noemen 
ofte by geschrifte overgeven sal, residerende onder uwe juris- 
dictie. Ende de zelve induceert ende persuaseert van onsen 
tweghen, doer aile goede ende bequaeme middelen die ghy 
daer toe suit vinden dienende, ten eynde dat zy den voor¬ 
noemden suppliant willen gunnen ende accorderen eenighe 
redelycke atterminatie ende respyt 1 . Ende in gevalle dat de 
voornoemde crediteuren daer toe niet verstaen en wilden, 
suit die redenen van hunne zwarighèden oft weygeringhe 
by geschrifte stellen, ende die, midtsgaders u advys op de 
versochte atterminatie ons overseynden oft aen onse seer 
lieve en getrouwe die hooftpresident ende lieden van onsen 
* secreten raede, omme, uwe rescriptie gesien, voirts daer op by 
ons geordonneert te worden naer behoeren. Houdende mid- 
delertyt in state ende surcéance voir den tyt van eender maent 

*) Atermoiement et répit. 
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naest commende, aile procudureo ende executien die de voor- 
noemde creditenren sôuden mogen pretenderen te doene t’ 
suppliants laste, zyne borghe ende goedinghen. Lieve ende 
beminde, onsen heere Godt sy met u. Geschreven te Bruessele, 
den xxix daeh octobris 1587. 


Signé : Le Comte. 

L’adresse porte : 

n Onse lieve ende beminde die burchmeester ende sche- 
penen onser stede van Audenaerde. « 

Scellé du sceau royal en cire rouge entre papier. 


PRÉFACE INÉDITE DE LA VIE DE LA B. BÉATRICE DE TIRLEMONT. 

La sainte personne dont nous venons de transcrire le 
nom naquit à Tirlemont et vécut successivement comme 
religieuse dans les abbayes de Elorival près de Wavre, 
de Val-Virginal ou Maagdendaal à Oplinter, près de 
Tirlemont, et à Nazareth, près de Lierre. C’était nne 
mystique favorisée des dons les plus extraordinaires. 
Elle reçut des révélations, lut dans l’avenir et eut des 
entretiens familiers avec le divin Sauveur. Par obéis¬ 
sance elle écrivit, en langue flamande, le récit de 
ces choses merveilleuses. Il est à regretter que ce tra¬ 
vail ait été perdu ; car ce serait un des plus anciens mo¬ 
numents de notre langue nationale. Il nous reste une 
traduction latine de ce récit, faite par Guillaume de 
Malines, abbé de Saint-Trond. Ce religieux, qui était 
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natif de Malines, est aussi appelé Guillaume d’Affli- 
ghem, parce qu’il habita d’abord la célèbre abbaye de 
ce nom. Il devint ensuite prieur de Wavre et abbé de 
Saint-Trond. Il mourut dans cette dernière abbaye le 
14 avril 1297. 

L’authenticité de son travail ne peut être mise en 
doute, puisqu’il en existe encore deux copies à la 
bibliothèque royale de Bruxelles. La première remonte 
à 1320 et porte l’inscription suivante : « Anno Domini 
MCCCXX, f rater Johannes deSancto Trudone fec.it hune 
librum conscribi, dum fuit confessor in Parco Domina- 
rum, tempore domini Jacobi, abbatis, pro communi ar- 
mario, de elemosinis sibi largitis. Quamob rem precatur 
lecturos in eo, quod dicere velint : Anima ejus cum ani- 
mabus omnium fidelium defunctorum per Bei misericor- 
diam et per Jesu Christi sanguinis aspersionem, et per 
intercessïonem beate Marie ac omnium sanctorum sanc- 
tarumque requiescat tnpace, amen. — Amen. » 

La seconde copie date de 1493. 

Un autre fait qui prouve d’une manière incontestable 
l’authenticité du travail en question, c’est qu’il est cité 
par un auteur contemporain, Henri Goethals, dit de 
Gand*. 

Le travail de Guillaume de Malines a été publié, 
en 1629, par le cistercien Henriquez dans l’ouvrage in- 


f ) « Wilhelmus, monachus Àffligemiensis et ibidem aliquando prier, vi- 
tam dominae Lutgardis, a fratre Thoma latine scriptam, convertit in teu- 
tonicum ritbme duobus sibi semper rithmis consonantibus. Dictavit etiam 
latine quamdam materiam satis eleganter de quadam moniali Gisterciensis 
ordinis, quae teutonice multa satis mirabilia scripserat de se ipsa. » Hsn- 
aicus Gandavensis, De viris illustribus usque ad annum 1280, apud Mi- 
kaeüm, Bibîiotheca eccletiattica, pag. 176, 
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titulé : Quinque prudentes virgines sive B. Beatricis de 
Nazareth, B. Aleydis de Scharenbecka, B. Idae de Ni - 
vellis, B. Idae de Lovanio, B. Idae de Lewispraeclara 
gesta; mais l’éditeur a omis le nom et la préface de l’au¬ 
teur ; d’où il est résulté qu’on n’a pas apprécié cette pu¬ 
blication à sa juste valeur. Tout le monde a cru n’avoir 
sous les yeux qu’une composition d’Henriquez, tandis 
que c’est un récit rédigé par un auteur contemporain 
de la bienheureuse, d’après des mémoires laissés par 
celle-ci. 

Si la publication d’Henriquez avait été estimée comme 
elle mérite de l’être, il y a longtemps qu’on serait fixé 
sur le rang qu’a occupé dans le monde le bienheureux 
Barthélemi, père de la bienheureuse Béatrice. Ce pieux 
personnage n’est pas un homme ordinaire. En effet, 
c’est lui qui est le fondateur des trois abbayes que nous 
avons nommées plus haut. Jusqu’au milieu du xvn e siècle 
on l’a pris pour le fils d’un boucher de Tirlemont, et il a 
été appelé pour ce motif Barthélemi De Vleeschomoer ; 
cependant, depuis cette époque, quelques auteurs l’ont 
considéré comme un rejeton de la noble et puissante fa¬ 
mille de Aa. Si la vie de la bienheureuse Béatrice par 
Guillaume de Malines renferme une explication sur ce 
"^joint historique, il faut, tout le monde en conviendra, 
qu’elle termine cette controverse, puisque le témoignage 
de la fille de Barthélemi doit prévaloir sur les assertions 
de tout autre écrivain. Or, il est dit expressément dans 
cette espèce d’autobiographie que les parents de Béa¬ 
trice appartenaient à la classe moyenne de la ville de 
Tirlemont. Ce témoignage doit dissiper tout doute et 
mettre fin à la controverse. 
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Dans une monographie sur la commune d'Oplinter 
et sa célèbre abbaye, que nous avons sous presse, nous 
exposerons cette controverse avec tous ses détails. En at¬ 
tendant nous donnons ici la préface omise par Hen- 
riquez. 


Fita domine Beatricis, prions se de Nazareth . 

Hanc vitam conscripsit dominas Willelmus de Mechlinia, 
monaehus Haffligemensis, quondam prior in Wavria, post ab- 
bas Sancti Trudonis. 

Prologus in vita venerabilis Beatricis, quondam priorisse de 
Nazareth. 

Venerabili domine sue,Dei Providentia monasteriide Naza¬ 
reth, ordinis Cysterciensis, abbatisse, ejusdemque loci vene- 
rando conventui frater earum et conservus in Domino salutem 
et cum ceteris virginibus ornatis lampadibus in sponsi thala- 
mum introire. Scripturus vitam venerabilis Beatricis, vestri 
quandam monasterii perfectissime monialis, imprimis vestre de- 
votionis opem efflagito, quatenus ad perficiendum opus, quod 
irqungitis, vires mihi vestris orationibus impetretis, ne, postea- 
quam posnero fundamentum et non habuero sumptus ad per¬ 
ficiendum, in illud ewangelicum incidam improperium, ut et 
mihi non immerito dici valeat : Hic homo cepit edificare, et non 
potuit consummare. Nam, etsi varios sanctorum triumphos hys- 
torica narratione depictos ab aliis ipse perlegerim, nondum.— 
tamen hujusce lectionis usum attigi ; quippe cui non penitus 
de propriis confidenti hucusque potius aliéné decorem eloquen- 
tie mirari libuit, quam vigorem experientie titubantibus et 
infirmis adhuc gressibus imitari. Non ergo mireris, o lector, 
sicubi forsîtan in narrationis progressu minus congruenter 
intentum quid occurritur, cum videris ad scribendi studium 
ex solo caritatis precepto me protrahi, qui nondum assuefiacto 
narrationis usu vel primam balbutientis lingue rubiginem 
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dimavi. Sed quid magis conveniens, aut quid magie consonum 
rationi est, quam ut in primo progressions exercitio novus 
tyro facilem a lectore veniam consequatur, quem ad arripien- 
dum dictandi studium non arrogantie levitas nec vane glorie 
tenuitas impulit, sed sola mirarum virtutum caritas animavitP 
Hac ergo duce, viam utique non expertam novus viator in- 
grediar, et simplicibus simplex texens beate memorie Beatricis 
vitam, utcumqne potero, non exquisitis rhetoricorum scematum 
ornamentis, sed verbis humilibus et rei geste veritatem conti- 
nentibus explicabo. Si quis vero de facienda fide super hiis, 
que dicturus sum, me conveuiat, et veritatis a me testi- 
monium curiosus rerum indagator exposcat, huic sane brevi 
satisfactione respondeo, me solum hujus operis translatorero 
existere, non auctorem ; quippe qui de meo parum admodum 
addidi vel mutavi. Hec, prout in cedula oblata suscepi ilia, 
vulgaria latino in eloquio colorayi. Ceterum hec ipsa, oui 
sermo noster in hoc translations opéré famulatur, hec in- 
quam hujus auctoritatem operis sibi non immerito vindicat, 
que sola propria vivaoitate spiritus interiora mentis sue pene- 
trare potuit, et ex ea mysteriorum suorum arehana producere, 
super quibus in toto vite sue progressu preterquam internum 
arbitrum, cui nullum latet secretum, testem et conscium non 
adraisit. Quis vero novit. hominum, quid stet in homine vel 
spiritu hominis, qui in ipso est? Quod etsi de quolibet homine 
veraciter dici valeat, venerabili tamen Beatrici tanto perfeote 
specialius convenit, quanto studiosius intra profundissimum 
mentis sue receptaculum ineffabilia dona gratie, non sine multo 
labore spiritus et timoré, favente superna clementia, cunctis 
vite sue temporibus occultavit. Quis denique vel extraneus 
aut ignotus in illad secretissimum triclinium mentis sue po- 
tuisset irrumpere, vel absconditum in agro cordis sui thesau- 
mm divine gratie propalando detegere, cum et proprias 
spiritu carneque germanas, quas in eodera monasterio conso- 
rores habuit, referatur ab eo velut extraneas exclusisse? 
Analectes VIL 6 
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Hoc nirairum jam prelibavi, ne quis hujus operis auctorem 
me crederet, ac proinde, que dicturus, velut a Ine conficta res- 
pueret ; sed potius, auctricis nomine patefacto, devotus lector 
attenderet non ex mendaciorum tenebroso latiBulo, sed ex 
luculento veritatis fonte perspicuo totam narrationis nostre 
seriem émanasse. Quis vero vel insani capitis existimet vene- 
rabilem Beatricem aut falsurn aliquid aut confictum de seraet- 
ipsa proferre vel scribere potuisse, quod totum in experientie 
libro legit et didicit, quod eo veraciori quo fideliori stilo suis 
postea manibus exaravitP Perpendat itaque lector providus ad 
quantum discretionis culmen mens hujus sancte mulieris 
excreverat, que superne thezaurum gratie sic intra pectoris 
sui claustrum contra spirituales insidias occultare studuit, 
et rursum in tempore opportuno, tune videlicet cum easdem 
insidias, elapso pene cursus sui tempore, maxime formidabat, 
hune ipsum nobis conservis suis utiliter erogavit. Cum vero 
dicat in ewangelio Dominus : Àttendite , ne justitiam veslram 
faciatis coram hominibus, ut videamini ab eis ; et rursus alibi : 
Sic luceat lux vestra coram hominibus, ut videant opéra vestra 
bona , et glorificent Palrem vestrum , qui in celis est; hujus 
utriusque dominici precepti superficialem discordantiam sic in 
unam obeditionis sententiam coticordavit, ut et hostis antiqui 
versutias, secretum suum intra se vigilanter occultando delude- 
ret, et rursum illud in palam oportuno tempore proferendo 
proximorum neccessitatibus erogaret; sicque, divina dispo- 
nente clementia, factum est, ut lucerna diu latens sub modio 
tanto postea, revelata luce, clarkis cniteret in publico, quanto 
studiosius ad lucendum jam diu preparata fuerat in occulto. 
Sed jam ad narrationis ordinem accedamus. 

P. V. Bets, cure à Neerlinter. 
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ESQUISSE BIOGRAPHIQUE DE DEUX ÉVÊQUES BELGES 
AU XVP SIÈCLE. 

L'antique mairie de Bois-le-Duc, qui vit naître le cardinal 
d'Enckevoirt 1 , Thiërri Hezius, secrétaire intime d'Adrien VI*, 
et S. Nicaise Ilezius, l'un des martyrs de Gorcum, eut aussi 
le privilège de donner à l'Eglise d'autres illustrations dont la 
mémoire mérite d'être entourée du souvenir reconnaissant de 
leurs compatriotes. De ce nombre sont deux prélats aussi sa¬ 
vants que vertueux et zélés, qui apparaissent à 110 s yeux comme 
la personnification vivante de l'épiscopat belge au seizième 
siècle. Nous voulons parler de Martin Rythovius et de François 
Sonnius 3 , à la mémoire desquels sont consacrées les pages sui¬ 
vantes. 

Nous avons cru devoir réunir les notices historiques de ces 
illustres Brabançons, qui se distinguèrent l'un et l'autre au col¬ 
loque de Worms et au saint Concile de Trente, et qui, placés 
sur la chaire épiscopale dans les conjonctures les plus critiques 
où jamais la patrie belge se soit trouvée, associèrent leur science 
et leur dévouement pour sauver les principes et le culte du 
catholicisme dans nos provinces. Tous deux d'ailleurs appar¬ 
tiennent à la glorieuse phalange de nourrissons de cette féconde 
Mère de savants qui était admirée et vénérée de l'Europe en¬ 
tière. //L'université de Louvain, dit l'éminent auteur de l'his¬ 
toire du concile de Trente, était à cette époque en très-grande 
estime non seulement en Belgique, mais dans toute l'Allemagne 
et la France, à cause de l'excellence des maîtres qui occupaient 
les diverses chaires, du nombre et de la noblesse des étudiants 

*) Voyez notre notice sur Wilhelm d’Enckevoirt dans VAnnuaire de 
V Université catholique, année 1867, pag. 345-856. 

*) Voyez VAnnuaire, année 1862, pag. 257 et suiv. 

*) ... Ardua pectora Sonnî RUhoviique, dit Kerkherdere dans un poème 
cité dans VAnnuaire, 1840, pag. 193. 
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qui y affluaient de toutes parts, et notamment à cause de l’ortho- 
(Jgfdç |e renseigne»eut. Aussi considérait-on eette université 
comme l’arsenal de la {oi contre les attaques de Luther en ces 
contrées 1 ." 

Juste Lipse, qui est lui-même l’une des célébrités de l’insti¬ 
tution du dup Jean IY et du pape Martin Y, salua, quelques 
mois avant sa mort, l’antique Louvain, l’asile glorieux des 
sdeoçe9 et des lettres en notre pays : 

Salvete Atkenae nostrae , Athenae Belgicae , 

Ofida sedes artium et fruelu bona , 

Lateque spargens lumen et nomen tuumt 


. . ..... O quoi mittia 

(Ita dico) protulistis insignes viros, 

Auçilia vel consulta publicae rei t 
Quoi famae in aede consecrastis nomina / 

(Lovanium, III, 1). 

Pour conserver la métaphore un peu vieillie du docteIsquois, 
nous allons pénétrer dans le temple de la renommée , afin d’y 
contempler un instant les deux évêques éminents, mais trop 
peu connus, vers lesquels l’auteur de cette petite esquisse s’est 
toujours senti attiré d'une manière spéciale. 

I. 

FRANÇOIS SONNITJS. 

1. Sonnius élève et professeur à Vuniversité de Louvain. 

François de Campo , fils d’Egide Van den Telde , —car tel est 
vraisemblablement le nom patronymique ou vulgaire de notre 
Sonnius — était issu d’une famille de cultivateurs peu fortunés. 

*) ftiLLiricnvo, Sloria del Concilio di Trento, XV, 7. 
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Il naqttit, vers Pau 1506, an petit village de Soknc où Zofi } si¬ 
tué sur la rive gauche de lâ Dommel entre Eiudhovert et Oit 
schot. Sonne faisait alors partie du décanat rural ( concilium ) de 
WoeUSel, dans le ci-devant archidiaconé liégeois de la Camphre. 

Après avoir achevé ses études humanitaires à Bois-le-Duc ét 
à Utrecht, le jeune Yan den Yelde fut envoyé à Louvain pour f 
suivre, dans la pédagogie du Porc, le cours biennal de la philo¬ 
sophie et des sciences. A la promotion générale de la faculté 
des Arts en 1527, il remporta les lauriers de Primu& m artibnè 
sur cent et onze concurrents. Il n'avait pas encore accompli sa 
vingt-unième année. 

Après ce brillant début, François de Sonne S'adonna pendant 
un an à l'étude de la médecine. Mais bientôt, se sentant appelé 
à une plus haute destination, il se tourna vers les sciences ec¬ 
clésiastiques et se fit inscrire à la faculté de théologie. Il étudia 
comme boursier au collège récemment fondé par le pape 
Adrien Yl, et prit le grade de bachelier formel. Elevé à la prê¬ 
trise, il devint curé de l'église de Meerbeek, qui était alors sou¬ 
mise à la juridiction des évêques de Cambrai 1 . Un peu plus 
tard (1535) il se vit transférer à l'importante paroisse de Saint- 
Jacques à Louvain 5 que le célèbre docteur Jean Driedo, de 
Turnhout, avait dirigée durant environ vingt-trois ans. Toutes 
les heures de loisir que lui laissait le ministère pastoral, il les 
consacra à l'étude approfondie de l'Ecriture, des Pères et des 
grands théologiens du moyen âge. Le 12 juin 1536, il reçut, 
après les épreuves exigées, le grade de licencié dans la sacrée 
faculté; le 23 août 1539, il prit le bonnet doctoral en mèmè 
tèmpsque Jean Léonard Vander Eycken, communément appelé 
Êasselius du lieu de sa naissance (Hasselt). 11 avait alors trente- 
trois ans. Au mois de février 1543, le docteur Sonnius fut élevé 
par les suffrages du sénat académique _aux honneurs semestriels 

*) Meerbeek appartenait à rsrcbidiaëoiid et eu décarrat de fttaiéllèé. 

*) Diocèse de Liège, archidiaconé de Brabant, décànat dé Lôütafà. 
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du rectorat. Peu après il devint professeur ordinaire de théolo¬ 
gie, et obtint à cette occasion une prébende canoniale du pre¬ 
mier ordre dans l'église primaire de Saint-Pierre 1 . Il s'unit avec 
ses collègues de la stricte faculté pour présenteràCharles-Quint 
une déclaration dogmatique en trente-deux articles contre les 
novateurs allemands (6 décembre 1544). Celte importante pièce, 
sortie très-probablement de la plume savante de maître Ruard 
Tapper, d'Enckhuyzen, doyen de la collégiale de Saint-Pierre et 
chancelier de l'université, valut aux théologiens de Louvain les 
crapuleuses invectives du moine apostat de Wittenberg*. 


2. Sonnius inquisiteur de la foi dans les provinces du nord . 

C'est vers cette époque que maître Sonnius quitta la cité uni¬ 
versitaire pour Utrecht (Georges d'Egmont était alors évêque 
de cette ville) sur les conseils de son vénérable ami et professeur, 
Ruard Tapper, qui connaissait son dévouement, sa prudence et 
son esprit de conciliation. Il y fut nommé chanoine du chapitre 
de cette ville épiscopale en vertu des privilèges académiques. 
Charles-Quint, qui savait employer les hommes de mérite, lui 
confia les délicates et pénibles fonctions d'inquisiteur de la foi 
dans la province d'Utrecht 3 . Plus tard (1553) la gouvernante 
Marie, reine de Hongrie, étendit ses pouvoirs d'inquisiteur 

i) Il y avait aussi des chanoines de la seconde fondation. Leur collège, 
composé de neuf membres, avait été institué en 1443 par Eugène IV. Ce fut 
le même pape qui érigea à Louvain la faculté de théologie en 1431. 

*) Le 25* article exprime la croyance des théologiens belges à l'infailli¬ 
bilité des conciles généraux et du Saint-Siège. Cet article-a été clairement 
commenté par Rythovius , plus tard évêque d’Ypres, comme le prouve le doc¬ 
teur Herman Damen dans un de ses discours académiques, réimprimés, en 
1867, à Louvain, par les soins de M. le prof. Haine, S. T. D. 

*) Les inquisiteurs généraux, nommés par le Saint-Siège, en juillet 1537, 
étaient Ruard Tapper et Michel Driutius. Sonnius n'était qu'un de leurs 
subdélégués. Voir le rapport de M. Gacbard dans la Correspondance de 
Philippe U, tom. I, pag. CX1II et suiv. 
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subdélégué aux provinces de Frise, d’Overyssel et de Gronin- 
gue 1 , tout infectées du venin hérétique des sacramentaires et 
des anabaptistes 3 . 

Nous n’avons pas à juger ici la conduite de 'Charles-Quint 
et de son successeur à l’égard des idées nouvelles et de leurs 
adhérents. Il est juste néanmoins de faire observer que les in¬ 
quisiteurs ecclésiastiques, bien convaincus que la violence ne 
convertit personne, s’épuisaient en efforts pour adoucir au 
moins dans l’application la rigueur des placards royaux. « J’ai 
« modéré la sentence portée contre N.,« écrit Sonnius à Yiglius 
de Zuichem, chef-président du conseil privé, // afin que le 
h peuple soit bien convaincu que dans l'exercice de nos fonc- 
u tions nous ne cherchons rien d’autre que le salut des âraes 3 .« 
On voit dans la correspondance de l’inquisiteur avec Yiglius 
que les magistrats sollicitaient parfois eux-mêmes la destitution 
des ecclésiastiques apostats et l’arrestation des fauteurs de doc¬ 
trines nouvelles 4 . Après la constatation du délit d’hérésie, les 
coupables, livrés au bras séculier, étaient mis en prison jusqu’à 
résipiscence; mais leur réclusion ne devait être guère étroite, 
puisque plusieurs parvinrent à s’évader. Sonnius, qui préférait 
la douceur à tout moyen violent, demanda plus d’une fois à 
n’avoir à faire exécuter que des mesures modérées, et encore 
désirait-il qu’on lui transmît directement un mandat formel et 
impératif, afin que l’on ne pût accuser les théologiens catho¬ 
liques de chercher à vexer leurs adversaires. Il supplie Yiglius 
de faire donner des lettres closes à chacun des inquisiteurs en 
particulier, afin qu’il soit manifeste pour tout le monde qu’ils 

«) Voir le rapport cité ci-dessus, pag. CXX. 

*) « Saçramentaria et anabaptistica haeresis crescit ultra modum. > 
Fr.Sonniiad Viglium epislolae , ed. de Ram, Bruxelles 1850. Lettre VIII. 
Utrecht, 31 août 1556. 

*) Epist. J. Utrecbt, 13 février 1850. Yiglius résidait à Bruxelles. 

*) «Senatus Geldriae instanter requirit, ut... instituamus inquisitionem. » 
EpUt. XIII. 
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n’agîflSêntqUe dans l’ifatérêt du pays, en aceompKsràfft ûri de- 
toir de fidèle sujet, après avoir fait très-souvent leurs rerùon- 
trances au gouvernement 1 . 

Séûniüs, si dévoué qu'il fût au roi* ne remplissait qu’à regret 
«me charge ardue qui ne lui permettait pas de s’adonner à là 
prédication et d’écrire des ouvrages pour la défense de la vérité 
catholique. Aussi osa-t-il solliciter sa retraite. » Je supplie in- 
u stamment. Sa Majesté le Roi, dit-il*, de me débarrasser du fat- 
h Seau pénible et dangereux que je porte avec peine depuis enri- 
ii ton treixe ans, pourvu qu’on envoie d’autres hommes en notre 
h place, car jamais l’inquisition n’a été plus nécessaire qu’au- 
h jourd’hui. Je voudrais ou n’être pas ou être bien loin d’ici* 
» plutôt que de voir la foi orthodoxe si indignement foulée aux 
» pieds et l’union de l’Eglise rompue de tant de manières. Si 
ü mon seigneur entendait les douloureuses plaintes que j’en- 
» tènds chaque jour, s’il voyait comme moi périr les âmes que 
fi l’on séduit presque partout, il serait étonné et encore plus 
h affligé que je ne le suis moi-même.» 

3 . Sonnius au concile de Trente . 

Lé Saint concile œcuménique, convoqué dès l’an 1536 parlé 
pàpè Paul III, s’était enfin ouvert à Trente en décembré 1549* 
lu milieu des sanglants démêlés de l’Empire et de la Franéë; 
Le piëux évêque de Tournai, Charles de Croy, s’y rendit, èm- 
metiant avec lui les chanoines Laurént Pratanus et François 
Sonnius, qui s'y firent remarquer l’un et l’autre parmi les plus 
doctes théologiens. On ne saurait guère douter que l’éminent 
docteur de Louvain, qui connaissait à fond les erreurs des p*é- 
tënflüé réformateurs, n’ait pris part aüx discussions sur lè 


<) Voir les Epist, X et XII. Utrecht, 9 et 22 novembre 1556. 
*) Epist, XI. Utrecht, 9 novembre 1556. 
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dogme du péché originel, si admirablement défini et expliqué 
dans la Y® session, tenue le 17 juin 1546 1 . 

Lorsque le concile, interrompu en 1547, s’ouvrit de non* 
veau en 1551 sous le pontificat de Jules III, la reine-douai¬ 
rière Marie, sœur de Chafles-Quint, y envoya au nom de Char- 
les-Quint et de l’université brabançonne François Sonnius, 
Euard Tapper, Jean Léonard Vander Eycken dit Hasselius, 
Josse Ravesteyn dit Thiletanus (de Thielt), tous théologiens, 
et Wulmar Bernaerts, d’Eecke, docteur ès-droits. On \ oit dans 
les actes du concile, reproduits dans le recueil de Josse Leplafc, 
que les représentants de la célèbre école de Louvain firent bril¬ 
ler à Trente leur érudition et la solidité de leur jugement. Rap- 
pelons, chemin faisant, que Hasselius décéda à Trente le 5 jan¬ 
vier 1552, et qué sa mort y causa les plus vifs regrets. Sônfiius 
et ses compagnons revinrent dàns les Faÿs-Bàs. 

A la troisième reprisé du concile général en 1562, il fut éii-* 
côre question d’ÿ envoyer Sônnius, alors évêque dé Bois-le* 4 
Duc. Cela conste d’une lettre qu’il écrivit de Bruxelles à Niéôlaé 
de Castrô, évêque de Middelbourg 8 . Ï1 est probable què Put-» 
génte nécessité dé pourvoir aux besoins spirituels de son ttôti* 
peau a empêché cette fois son départ pour Trente. L’épisdôpat 
dé nôtre pays fui représenté àlors par les évêques d’Yprès, dé 
Namur et d’Arras. 

C’est ici lé lieu, ce semble, de dire un mot de l’ôuvragê 6a- 
pital dé nôtre docteur. 

En 1555, pendant qu’il demeurait à Utrecht, Sonftius fit ifcn- 
primer à LouVain les deux premiers livres dé soti ôuvragè i 
DebiônstraiioheÈ teligionis Christianae est iserbô Dei, Un Vol.in-4, 
chez Etienne Valerius. Le troisième livre fut publié en 1557, 

’) Le clergé belge fut aussi représenté dans cette session par Robert de 
Croy, évêque de Cambrai, frère de l’évêque de Tournai. Ses théologiens 
furent le P. Jean Consilius, Jacques Maillet et Thomas Hazaert. 

s ) Voir cette lettre dans la notice latine sur Sonnius par P. F. X. de Ram, 
mise en tête des lettres à Viglius, pag. XIII. 
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chez Martin Nulius à Anvers. Les trois livres furent réimpri¬ 
més (in-folio) en 1562, chez la veuve de Nutius à Anvers, en 
1563 à Cologne, et en 1564 à Lyon. Notons aussi qu’en 1576, 
après la mort de l’auteur, il sortit des presses de Christophe 
Plantin un traité dogmatique sur les sacrements. C’est le 
quatrième livre de tout l’ouvrage qui devait en avoir six 1 . 

L’année 1557 est une année mémorable dans la vie de Son- 
nius. On nous saura peut-être gré des détails qui vont suivre 
et jettent quelque lumière sur un incident trop peu connu de 
l’histoire de la révolte réformatrice du xvi® siècle. 

4. Sonnius au colloque de Worms . 

Nos lecteurs savent qu’en 1557 Ferdinand I, roi des Ro¬ 
mains, avait provoqué le colloque de Worms, afin d’essayer de 
nouveau un rapprochement entre les religionnaires et les catho¬ 
liques. Le chanoine Sonnius, que le duc Emmanuel-Philibert 
de Savoie, gouverneur des Pays-Bas, avait invité à s’y rendre, 
écrivit à Viglius, président du conseil privé et membre de la 
Consulte : n Plaise au Ciel que le projet d’un colloque religieux, 
n projet qui semble plutôt une inspiration de l’esprit de conteu- 
» tion que du Dieu de paix, ne puisse se réaliser! Les anciens 
n Pères, et notamment Tertullien, ont toujours eu en horreur 
n ces assemblées de disputes avec les hérétiques 4 , et c’est à 
n bon droit qu’aujourd’hui encore tous les gens de bien les 
n redoutent. Ce n’est pas assurément qu’il faille craindre un 
u échec pour les saines doctrines; mais l’expérience est là pour 
n prouver que des controverses semblables, loin d’amener des 

*) Le deuxième livre fut dédié par l'auteur à son Mécène, Charles de 
Croy, évêque de Tournai ; le troisième est précédé d’une épitre dédicatoire 
au président (Michel Daius) et aux élèves du collège du Pape à Louvain. 
Nous y reviendrons plus loin, en parlant des écrits de Sonnius. 

*) Voyez le livre de Praescripiionibus. de Tertullien, chap. XIV — XIX, 
et le commentaire de Bossuet, 1" Instruction pas tonie sur les promesses de 
VEglise, n* 6. 
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u résultats avantageux pour l'Eglise, deviennent presque tou- 
n jours un grave danger. Je vous prie donc, je vous supplie de 
v toutes les forces de mon âme, de me délivrer de cette charge 
// malencontreuse, afin que par ma faute l'Eglise ne soit pas 
» exposée à des périls plus grands 1 .// 

Ces sages avertissements ne furent pas écoutés. Sur les in¬ 
stances du roi Ferdinand et d’Emmanuel-Philibert, Sonnius dut 
partir pour l'Allemagne avec Martin Rythovius, plus tard évêque 
d'Ypres, Josse Thiletanus, Barthélemi Latomus, natif d'Arlon 
(qu'il ne faut pas confondre avec le docteur Jacques Latomus 
de Cambron), Jean Delfius (de Delft), suffragant de Strasbourg, 
et le vénérable jésuite Pierre Canisius, natif de Nimègue*. Les 
conférences s'ouvrirent à Worms le 11 septembre, sous la pré¬ 
sidence de messire Jules Pflug, évêque de Naumburg, l'un des 
rédacteurs du trop fameux Intérim d*Augsbourg de Charles- 
Quint. Peu de semaines après elles furent suspendues, d'abord 
provisoirement, puis d'une manière définitive, sans qu'on fût 
arrivé au moindre résultat pour le triomphe de la bonne cause. 

Le mot de Tertullien se trouva vérifié : // Il ne faut pas en 
appeler aux Ecritures ni hasarder un combat où la victoire 
est nulle ou incertaine, ou du moins où elle le paraîtra 3 .// 

Il est certain que Sonniu6 rédigea une relation exacte de tout 
ce qui s'était passé, sous ses yeux, dans les conférences de 
Worms et qu'il la remit confidentiellement, en 1558 ou 1559, 
entre les mains du pape Paul IV, avec une lettre rapportée 
dans le recueil de Miraeus (III, 533). A défaut de cette histoire 
authentique, demeurée manuscrite et que jusqu'à ce jour on 
n'a retrouvée ni à Rome ni dans aucun dépôt littéraire del'Eu- 

') Epist: XVI. Utrecht; A juillet 1557. 

*) Mélaochtbon dit dans une lettre du 1 septembre 1557 : «Non ad 
r alium conventum plures accesserunt adversarii instructi sophistica quam 
ad hune. Belgae enim attrahuntur; quorum sunt naturae praestigiatrices. » 
C'est sans doute la science des Belges et leur forte logique qu’il redoutait. 

•) De Praescript., cap. XIX. 
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rope, nous ayons du moins les léttres de Sonnius au chef*prôsi- 
dent du conseil privé. Nous croyons faire chose utile, en coin* 
muniquant à nos lecteurs quelques extraits de cette curieuse 
correspondance. 

Remarquons préalablement, pour l'intelligence de ce qui va 
suivre, que dès le principe les religionnaires se trouvaient pro¬ 
fondément désunis entre eux sur ce qui allait faire l'objet des 
oonférences. Philippe Mélanchthon, s'éloignant des excès de 
Luthef, avait fini par reconnaître que, par suite du péché 
d'Adam, le libre arbitre n'était pas anéanti dans l'homme, 
mais qü'il coopérait à l'œuvre du salut. D'autre part on le 
croyait assez favorable à la doctrine catholique de la nécessité 
des bonnes œuvres. Mais ses adversaires, parmi lesquels se dis¬ 
tinguaient en première ligne Nicolas Amsdorf et Flaccus Illy* 
ricus 1 , déclarèrent hautement vouloir s'en tenir purement et 
simplement au symbole de la foi de Wittemberg. Les disputes 
des protestants parvinrent aux oreilles des catholiques. Le fa¬ 
natique Illyridus et ses prosélytes, ayant horreur du libre arbitre 
et des bonnes œuvres, faisaient grand bruit, dit Bossuet 5 , non 
seulement à Worrns, mais dans toute l'Allemagne. 

Le 20 septembre 1557, Sonnius écrit de Worms à son confi¬ 
dent de Bruxelles : u Une grave discorde a éclaté au camp de 
i* nos adversaires, et elle sera, nous dit-on, interminable.Fasse 
n le Tout-Puissant qu'elle augmente de jour en jour! La foi 
n du serment que nous avons prêté nous défend de vous faire 
n connaître la cause principale du dissentiment. Seulement je 
n puis vous écrire ce qui est connu de tous les habitants de 
n cette ville et des étrangers : c'est que Philippe (Mélanchthon) 
» et(Jean)Brentius veulent exclure de la conférence leurs collè- 
n gués qui ont été envoyés ici par les frères de Jean, duc de 
n Saxe, à savoir (Thierri) Sncppius, Joachim Martin, (Moïiin?), 

*) Mathias Fhach était d’Albona en Istrie, partie ée l’aDcienne Illyrit. 

*) Histoire des variàlions t liv. VIII. 
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// Erasme Sareerius, 'Victoric Strigelius, prédicateur deiacpur 
u de Weiœar, et Jaeques Rungius, sous prétexte que ce sont 
h dep hpmmes durs, querelleurs, intraitables, avec lesquels il 
h serait impossible de faire marcher régulièrement la discus- 
u çion 1 . Mais en réalité la division a une autre cause que voici : 
1 / Qn a demandé aux personnages susdits de se joindre avec 
¥ nous pour condamner tous les autres sectaires qui se refusent 
•• à admettre la Confession d'Augsbourg et enseignent une doc- 
» trine différente touchant le libre arbitre et quelques autres 
n points. Mais ils ont répliqué qu'ils avaient été désignés par 
« les Etats de l'Empire et envoyés au colloque par leurs souve- 
» rains ; et ce qui plus est, ils prétendent qu'ils soutiennent la 
« pure doctrine de Luther, doctrine que les autres ont gâtée 
u par leurs opinions privées ; qu'en conséquence ils avaient 
n droit de prendre part aux débats, à moins que le président 
¥ ne pût alléguer contre eux un autre motif d'exclusion... Du 
. u reste, les séances publiques sont assez paisibles ; car, ainsi 
h qu'il a été convenu de part et d'autre, il n'est pas permis de 
« discuter de vive voix : tout se fait par écrit. L'un des mem- 
« bres lit les pièces au nom de tout son parti, et les notaires 
o du colloque les déposent, signées, parmi lesaetesL* 

Douze jours plus tard, notre docteur annonce à Viglius la 
suspension du colloque, d’où, dit-il, une partie excluait presque 
toute l’autre moitié. « Comme nous demandions à nos adver- 
n saires, conformément à ce qui est prescrit dans le recez de 
« Ratisbonne, de condamner avec nous toutes les sectes qui 
u s'étaient éloignées de la Confession d'Augsbourg et de notre 
n ancienne religion, la discorde s’est mise, non parmi les pha- 
¥ riséens et les saducéens, mais parmi les confessionistes sin- 
n cères et les simulés, et l'assemblée s'est dissoute, de sorte 


*) C'étaient ceux qui représentaient le parti des IllyriQienp, hostile aux 
Méianchthonistes. 

•) Epiât. XX. 
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» que tout s’est passé comme au temps des apôtres (Àct. 23,7). 
n Chaque député reprend le chemin de son pays. Le révéren- 
u dissime évêque de Naumburg, président du colloque, l’illustre 
u Seldius 1 , l'évêque de Mersebourg (Michel Helding) partiront 
n demain; les envoyés du duc de Bavière et tous les autres les 
// suivront. Nos adversaires sont en route ou tout prêts à quit- 
// ter. Nous mêmes nous nous proposons de partir demain, à 
n moins que l’indisposition de M. Thiletanus, qui depuis deux 
n jours souffre un peu de colique, ne nous retienne encore 
n quelque temps ici 4 .// 

La missive dont on vient de lire un extrait, est en date du 
7 octobre. Il conste néanmoins que le président, les théologiens 
belges, Mélanchthon et d'autres députés retardèrent leur départ 
jusqu'au mois de novembre. Sur ces entrefaites on envoya 
toutes les pièces au roi des Romains dont on attendait de nou¬ 
veaux ordres pour la reprise des conférences 3 . Le 10 et le 16 
novembre, Sonnius fit parvenir à Viglius de nouvelles lettres où 
l'on voit que les représentants de la cause catholique n'étaient 
pas en sûreté à Worms. // Tandis que presque tous les autres 
u sortent de temps en temps de la ville pour se délasser un peu, 
u nous n'osons pas en faire autant. Ce pays, en effet, est mal 
n disposé à l'égard des théologiens de l'ancien culte, et des 
u soldats sont dispersés dans les alentours de la ville. On ra- 
n conte que six cents cavaliers, venus de la Westphalie et des 
n contrées voisines, se trouvent déjà entre Worms et Spire 4 ... 
n On nous hait à cause de notre foi. On écrit qu'on déteste toute 
n secte étrangère à la Confession d'Augsbourg, mais qu'il n'en 
u est aucune qu'on déteste autant que la vieille religion des pa- 
ii pistes. Du reste, la réponse du sérénissime roi des Romains 
j i et de Hongrie n'est pas encore arrivée 5 . // 

*) Le docteur George Sigismond Seld. 

~ *) Epiai. XXI. Worms, 7 octobre 1557. 

•) Epiât. XXII. Worms, 26 octobre 1557. 

*) Epiât. XXIII, 10 novembre. 

*) Epiât. XXIV, 16 novembre. 
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Ainsi les dissensions des confessionistes mirent fin an fameux 
colloque de Worms’. Ce fut la dernière assemblée où les doc¬ 
teurs catholiques aient discuté avec les théologiens de la ré¬ 
forme. Comme Sonnius et le vénérable Canisius l'avaient 
prévu*, elle fut aussi infructueuse que toutes les réunions 
théologiques tenues précédemment en Allemagne. Seulement 
il était constaté une fois de plus que la réforme, comme l'ob¬ 
serve Bossuet à cette occasion, à force de se diviser, semblait 
devoir s'en aller par pièces. //Le dessein des catholiques avait 
été de presser dans la conférence la nécessité de déférer aux 
jugements de l'Eglise pour mettre fin aux disputes qui s'élèvent 
parmi les chrétiens; et les contentions dès protestants venaient 
très à-propos pour ce dessein, puisqu'elles faisaient paraître 
qu'eux-mêmes, qui disaient tant que l’Ecriture était claire et 
pleinement suffisante pour tout régler, s'accordaient si peu et 
n'avaient encore pu trouver le moyeu de terminer entre eux la 
moindre dispute. La faiblesse de la réforme, si prompte à pro¬ 
duire des difficultés et si impuissante pour les résoudre, parais¬ 
sait visible 3 .// 

5. Sonnius délégué à Rome pour Vérection des évêchés . 

Sonnius, parti de Worms à la fête de l'immaculée Concep¬ 
tion, se trouvait à Utrecht vers la fin de décembre 1567 4 . 
L'année suivante, le roi Philippe II, qui se trouvait alors en 
Belgique, l'investit d'une mission de haute confiance et qui de¬ 
vait produire les résultats les plus salutaires pour le maintien du 
catholicisme dans nos dix-sept provinces. Nous voulons par- 

*) Epist.XXVî. Rome, 12 juillet 1568. 

•) Le V. Canisius, écrivant à Lindanus, professeur à Dillingeu, avait dit : 
Ego me cupio cl studeoa lola traclalionc fiac cxcludere. Voyez sa belle lettre 
dans VAnnuaire de l'Unio. calh., 1852, page 314. 

®) Histoire des variations , liv. VIII, n* XXXIII et XXXIV. 

*) Epist. XXV. 
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1er de lataéaéioa de» nouveaux évêchés, * mesure politique, 
sage, dit M. Gackard, réclamée par le bien de la religion et 
les besoins spirituels des peuples 1 . « À cette époque il n ; y 
avait pour toute l'étendue de la Néerlande et de la Belgique 
modernes que des évêques résidant à l'étranger* et quatre pré¬ 
lats ayant leur siège dans l'intérieur du pays 3 . Déjà Charles- 
Quint, poussé par le zèle du docteur Ruard Tapper à donner 
suite à la pensée de Philippe le Bon et de Charles le Témé¬ 
raire 4 , avait ouvert des négociations avec Adrien VI, son an¬ 
cien précepteur, pour faire augmenter le nombre des diocèses. 
Son fils et successeur immédiat résolut de réaliser sur une 
plus large échelle les projets de l'Empereur. Il nomma une 
commission spéciale, qui chargea à son tour plusieurs per* 
sonnes prudentes et instruites de prendre tous les renseigne¬ 
ments nécessaires. Les travaux préparatoires achevés, le Roi 
jeta les yeux sur le chanoine-inquisiteur d'Utrecht et l'en* 
voya à la cour de Rome pour y solliciter du pape Paul IV 
la réorganisation complète de la hiérarchie dans les Pays-Bas 
espagnols. Arrivé le 13 mai 1558 dans la capitale du monde 
chrétien où il s'était déjà fait connaître précédemment 5 , Son- 
nius eut hite de s'y mettre en rapport avec tous les person¬ 
nages influents qui pouvaient faire aboutir heureusement la dif¬ 
ficile mission dont il était chargé, tels que les cardinaux Pacheco 
et Caraffa, l'ambassadeur François deVargas, Aloïs Lippoman, 


*) Rapport dans 1* Correspondance de Philippe II, tome 1, page ftCUI. 

*) Munster, Minden, Osnabrück, Paderborn, Cologne et Liège. 

•) Tournai, Arras, Cambrai et Utrecbt. 

4 ) Tapper, le maître le plus vénéré de la faculté théologique de Louvain, 
avait entretenu souvent l'Empereur de la nécessité d'augmenter le nombre 
des évéctoés pour opposer une digue efficace à la corruption des mœurs et 
aux progrès de l'hérésie. Tapper mourut à Bruxelles en 1559. 

*) On voit par les lettres V et VI de Sonnitis qu'il résida U à Roms «a 
novembre 1555, pour y remplir une mission qui lui avait été confiée par la 
Gouvernante au nom du Roi. 
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évêcjué de Vérone èt preifiifel* secrétaire du Pape 4 , Théophile 
Herhénna, frison de naissance, Camériet dé Sa Sainteté, Zibert 
Dungaeus, de BôiS-le-Duc, pénitencier apostolique, etc.Comme 
nous avons fait connaître dans un travail Spécial toute là suite 
des négociations relatives à la création des nouveaux évêchés 2 , 
nous nous bornons à rappeler au lecteur que Sonnius, de retour 
dans les Pays-BaS avec le titre de protonotaire apostolique, 
eut Thonnéur de rèttiettre à Philippe II la bulle Super univerèi, 
portant là date du 1£ mai (IV idm maii) 1559, «Eteneust 
Sa Majesté les nouvelles estant en Middelbourg en Zélande 
pour s'enabarcquer, qüe lui apôrta lé prothonotaire messire 
François Zonnius, docteur en théologie, qui par chargé de 
Sa M. en avoit faict les poursuites à Borne 3 , u 

PaulIV* démembrant les diocèses alors existants et suppri¬ 
mant toute autorité métropolitaine des archevêques de Cologne 
et de Reims sur les pays de pàr-deoà, érigeait dix-huit évêchés, 
à savoir trois métropoles et quinze évêchés suffragants, distri¬ 
bués de la manière suivante : 

I. Malines, Anvers et Bois-le-Duc pour le Brabant méri¬ 
dional et septentrional; Gând , Bruges et Ypres pour toute la 
Flandre ; Buremonde pour une partie de la Gueldre et du Liin- 
bourg hollandais actuel ; 

II. Cambrai, Arras } Tournai * Saint-Omer et Namur pour 


*) Aloïs Lippoman avait été nonce à la cour de Charles-Quint. Dès l’an 
1557, il avait entretenu Sa Sainteté du projet d’érection de nouveaux sièges 
ériscôpatix pour la Germanie inférieure. Sonnius fait de lui un grand éloge, 
Epist. ad Vigl. XXV, 

2 ) Quelques éclaircissements sur Vétablissement des évêchés dans les 
Pays-Bas, par P. Claessens. Louvain, chez Fonteyn, 1859. (Extrait de la 
Revue catholique , tom. XVII). 

•) Mémorial de J. Hopperus, dans les Analecta de Hoynck Van Papén- 
drecht, tom. II, partie II, p. 21. Le roi mit à la voile dans le port de Fles- 
singuele 25 août, et débarqua au port de Laredo,en Biscaye, le 8 septembre. 
Il ne revit plus jamais la Belgique. Cette absence fut un grand malheur peur 
lui et pour nous. 

Analectes VII. 7 
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le Cambrésis, l’Artois, le Toumaisis et le comté de Namur; 

III. Utrecht et Harlem pour la seigneurie d’Utrecht et le 
comté de Hollande; Leeuwarde pour la Frise; Deventer pour 
l’Overyssel ; Oroningue pour les provinces de Qroningue et de 
Drenthe ; enfin Middelbourg pour la Zélande. 

Rien de plus normal que cette division. Les populations 
flamandes convergeaient pour ainsi dire vers Saint-Rombaut de 
Matines; les populations wallonnes ou romanes avaient pour 
centre la ville de Cambrai ; les Bataves et Frisons reconnais¬ 
saient Saint-Martin d’Utrecht pour église-mère. 

Le pape Pie IV, qui succéda à Paul IV en décembre 1559, 
mit le dernier sceau à la constitution de l’épiscopat dans nos pro¬ 
vinces par les bullae limitum, qui marquent les délimitations 
précises de chaque diocèse, pourvoient à la dotation des titu¬ 
laires, créent des chapitres dans chaque cathédrale, etc. Ce fut 
le même Pape qui éleva l’église métropolitaine de Malines à la 
dignité primatiale de la Germanie inférieure, et Antoine Per- 
renot de Granvelle, ancien évêque d’Arras, à la double dignité 
de primat et de cardinal. 

Nous avons retracé dans nos Eclaircissements les causes de la 
résistance vraiment fanatique que rencontra dans nos provinces, 
mais surtout dans celles du nord, la réorganisation, d’ailleurs 
si salutaire, delà hiérarchie 1 . Malgré les réclamations presque 
générales, les ordres du gouvernement et du Saint-Siège préva¬ 
lurent. Les nouveaux évêques, sacrés les uns après les autres 
et mis, après une opposition plus ou moins longue, en posses¬ 
sion de leurs cathédrales respectives, se dévouèrent sans réserve 
aux devoirs de leur ministère dans les circonstances les plus 


*) Écoutons M. Gachard : « Cette innovation qui. sous le règne de Charles- 
Quint, aurait été acceptée sans murmures, fut acceptée avec un sentiment 
de répugnance presque universel, venant d'un prince que les Belges n'ai¬ 
maient pas et dont ils suspectaient les intentions. » Rapport dans la Corret • 
pondance de Philippe //, t. I, pag. C. 
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critiques que notre pays ait jamais traversées 1 . L'histoire 
ne peut oublier les immenses services rendus à la catholique 
Belgique par ces pontifes vénérables et pleins d'abnégation, 
qui pouvaient tous dire avec celui dont nous esquissons la 
vie : Que nous importent les honneurs et les biens de la terre, 
à nous qui sommes nés pour le service de Dieu et de la pa¬ 
trie : j Deo etpatriae nati sumus* ? 

On ne dit rien de trop, ce nous semble, en affirmant que 
c'est particulièrement au zèle et à la vigilance de l'épiscopat, 
que la Belgique est redevable de la conservation de la vraie 
foi. 


6. Sonnius , premier évêque de Bois-le-Duc. 

Sonnius, qui venait de déployer tant de zèle pour les inté¬ 
rêts de L'Eglise et de la patrie belge, ne pouvait manquer 
d'être élevé à l'épiscopat : il fut nommé par le Roi pour oc¬ 
cuper le nouveau siège de Bois-le-Duc (10 mars 1560). Deux 
ans et demi plus tard, il reçut, à Bruxelles, la consécration épis¬ 
copale des mains d'Antoine Perrenot cardinal de Granvelle, as¬ 
sisté de son suffragant Pépin Rosa, évêque de Salubrium inpar- 
tibu8 infidelium , et de Pierre Curtius, premier évêque de Bruges 
(10 novembre 1562). Six jours après le sacre, il prit posses¬ 
sion de la cathédrale de Saint-Jean par procuration donnée 
au chanoine Pierre de Griensven, de Geffen, son ancien vi¬ 
caire dans la cure de Saint-Jacques à Louvain (16 novembre). 
Le surlendemain il fit son entrée solennelle à Bois-le-Duc en 
présence du clergé et du magistrat de la ville. Deux membres 
du conseil de Brabant, envoyés par Marguerite de Parme, Ni- 

*) Les provinces du nord, livrées à l'ambition du prince d’Orange, échap¬ 
pèrent bientôt à l’autorité de leurs évêques, et le calvinisme s’y établit sur 
les ruines de la religion de Jésus-Christ. 

*) Epist. LXVII. Gheel, en tournée pastorale, 7 octobre 1567. 
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colas Van der Steghen de Bois-le-Duc, et le chevalier Oudart, 
seigneur de Ranst et de Ryraenam, représentaient la cour à la 
cérémonie 1 . 


7. Travaux de Pévtquc de Bois-le-Duc . 

L'évêque, à peine intrônisé, se mit courageusement à l'œu¬ 
vre*. Après avoir érigé une cour ecclésiastique et nommé un 
official, il divisa provisoirement le territoire en six décanats ou 
districts archipresbytéraux, savoir : les décanats de Bomntel 
et Heusden-Altena, formés du démembrement du diocèse d*U- 
trecht ; les décanats de Woensel , Hilvarenbeek et Maesland, 
parties du ci-devant diocèse de Liège, et enfin le décanat de 
Oheel , dont le territoire était autrefois soumis aux évêques de 
Liège et de Cambrai. Laurent Metsius, successeur immédiat 
de Sonnius, introduisit en 1571 une autre division 3 . Notons, 
en passant, que la chancellerie de Brabant supprima, en 1564, 
la juridiction contentieuse que l'official de Liège avait exercée 
jusque-là sur la partie du duché qui formait le diocèse de 
Bois-lc-Duc. 

Le 22 septembre 1565, Sonnius fit promulguer solennelle¬ 
ment dans sa cathédrale les deux constitutions de Pie IV, 
l'une qui commence par tes mots I)e statu omnium Ecclesiarum 
et fixe les limites diocésaines ainsi que l’organisation du chapi¬ 
tre cathédral, l'autre, Saerosancta Romana Ecclesia 9 qui incorpore 
l'abbaye norbertine de Tongerloo pour former la mense épis¬ 
copale 4 . 

*> Voyes EpUt. LU k Viglius, JO novembre 156J. 

*) Epist. LUI, J3 novembre. 9a devise était : Sine onere nihil. 

s ) Coppbns, Nieuwe beschryving van het bisdom van 's Hertogenbosch, 
t I, pag 153 et 164. 

*) Coppews, ouvr. précité, t. I, p. 154 et 155. —Sonnius, dans sa corres¬ 
pondance avec Vigtius, dépeint à plusieurs reprises l'indigence à laquelle 
il se trouvait réduit dans son diocèse. Les religieux de Tongerloo refusaient 
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La promulgation des bulles apostoliques fut immédiatement 
suivie de la visite pastorale de tout le diocèse• « Partout, 
u éerit-il à Viglius, j'ai fait connaître la circonscription dio- 
n césaine, j'ai prêché la parole de Dieu et accompli diverses 
n fonctions épiscopales ; l'accueil que j'ai reçu soit du clergé 
n et du magistrat réunis, soit du clergé seul, et quelquefois des 
/ seigneurs, a été généralement magnifique. Dans cette tour- 
n née, j'ai ordonné à tous prélats, chanoines, doyens ruraux, 
n curés, prieurs et directeurs de religieuses, de se trouver à 
n Boisde-Duc dès le 23 octobre 1565 pour assister à la pro- 
n mulgation du saint concile œcuménique de Trente 1 , n 

Le concile de Trente fut en effet publié solennellement le 
23 et le 24 octobre dans le chœur de l'église des Frères-Prê¬ 
cheurs. Tout le clergé, \ l'exception du chapitre de la cathé¬ 
drale, s'était rendu à l'appel de l'évêque et écouta respectueu¬ 
sement les décisions de l'Eglise. La cérémonie fut néanmoins 
un moment troublée par la scandaleuse conduite d'un laïc 
(kœôitui et barba simillimus militi bendario auû praetorijustitiae) 
qui vint au milieu de l'assemblée pour protester, disait-il, au 
nom des Liégeois contre le démembrement du diocèse de 
Liège et les actes épiscopaux de Sonnius. Le tendeûiaih cet 
envoyé barbu osa placarder U ta porte de la cathédrale un 
écrit immense (scriptum îongius fere quant ego mm) qui ne fit 
aucune sensation 2 . 

L'année suivante, Fofficial de Liège, résidant à Louvain, 
renouvela les protestations, en faisant afficher aux portes de 
presque toutes les églises des lettres portant le nom et le sceau 
du prince-évêque de Liège, alors Gérard de Groisbeeek. Pour 
détruire les pernicieux effets qui commençaient â soi faire 

de reconnaître l’incorporation, et l’Etat ne payait pas régulièrement la pen¬ 
sion assez modique (1500 ducats d’or) qui était allouée aux éyéques sufifra- 
gants. 

») JQrfM. LXIl. 

*) Eptec. EXIF. Bois-te^Duc, S5 octobre 1565. 
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sentir, Sonnius crut devoir convoquer à temps les curés des 
districts d'Eyndhoven, de Beeck et de Maesland, et leur in¬ 
tima de nouveau les bulles apostoliques ainsi que les lettres 
patentes du Eoi, relatives à la réorganisation de la hiérarchie. 
Le clergé presque tout entier de ces parages se rendit de bonne 
grâce aux conférences indiquées et se montra obéissant à son 
premier pasteur. Malgré cela, l'official liégeois envoya de Lou¬ 
vain ses hommes et fit tenir dans les mêmes endroits des as¬ 
semblées synodales, absolument comme si le prince-évêque de 
Liège y eut encore juridiction épiscopale. Sonnius, communi¬ 
quant ces singulières particularités à Viglius, le supplie de 
faire en sorte que le procureur-général de Brabant agisse enfin 
contre ceux qui ont la témérité de fouler aux pieds les édits 
du Eoi, duc de Brabant, et cela dans la ville de Louvain qui 
appartient au duché de Brabant. « Jour et nuit, dit-il, on 
n répand ici, sans permission, des feuilles imprimées et sur- 
« tout des écrits qui excitent le peuple au désordre et à la 
// sédition. Assurément, si l'autorité publique ne met un 
// terme à pareille licence, il nou3 sera impossible de rester 
/. ici plus longtemps, et notre séjour deviendra même dan- 
« gereux pour cette contrée 1 . » Nous voici arrivés à la dé¬ 
sastreuse année 1566, si tristement fameuse dans les annales 
belges : sanCta tTJa GonCTJLCata sUnt et ContaMlnata . 

La fureur des iconoclastes qui éclata, vers la mi-août, dans 
la Hollande, la Zélande, la Frise, la Queldre, le Tournaisis, la 
Flandre, le Brabant, fit aussi les plus horribles ravages dans la 
cité épiscopale de Sonnius. Les églises et les couvents furent 
tout à coup envahis par des bandes de forcenés qui s'y livrè¬ 
rent, pendant plusieurs jours, à des profanations plus hideuses 
que celles des Vandales et des Normands*. Les briseurs 


*) Epist. LXIII. Bois-le-Duc, lî mai 1566. 

*) Voyez le Rapport de M. Gacbard dans la Correspondance de Philippe II, 
1.1, p. CXLIII, et VHistoire du Royaume des Pays-Bas , par M. de Gerlacbe. 
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d’images, un moment arrêtés, se remirent à leur œuvre de 
destruction au commencement d’octobre, et ce n’est que sept 
mois plus tard (2 mai 1567) qu’ils furent expulsés de la ville 
par les troupes royales et que le culte catholique fut rétabli 1 . 
Dans l’intervalle, l’évêque, épuisé , comme il s’exprime, jusqu 9 à 
la moelle des os et obligé de recourir à des emprunts pour vivre*, 
avait été réduit à errer d’asile en asile comme un proscrit, 
afin de se soustraire à la rage des réformés. Dans son absence 
l’hérésie se propageait. A Eyndhoven et dans d’autres villages 
voisins de Bois-le-Duc, des ministres calvinistes et anabaptistes 
prêchaient ouvertement leurs funestes doctrines. S’ils faisaient 
des prosélytes, la masse du peuple restait aussi attachée que 
jadis à la vieille et vraie religion 3 . 

Sonnius, revenu de l’exil, écrivit à Vigliusle 13 juin 1567 : 
// Je tâche, autant que le permettent les circonstances, d’ac- 
// complir mes devoirs de premier pasteur. J’ai recommencé à 
h annoncer la parole de Dieu; j’ai réconcilié la cathédrale et 
// consacré de nouveau quelques autels... Je ne m’épargnerai 
n aucun labeur, jusqu’à ce que tous les lieux saints, qui ont 
» été profanés en très-grand nombre, soient rendus au culte. 
•• Les Turcs n’auraient pu causer plus de dévastations que 
// n’en ont faites ici ces perfides sectaires 4 , n 

Dans une lettre postérieure nous remarquons le passage sui¬ 
vant : // Avant le pillage des temples, je travaillais à Bois-le- 
// Duc, raffermissant le peuple contre les prêches méchants des 
« étrangers, exhortant tout le monde à la prière, au jeûne, etc. 
n Dans le même but je parcourais toute la Campine. En quit- 
« tant le village de Westerloo, extrême limite de mon diocèse, 
n pour me diriger sur Malines et de là sur Bruxelles, j’ai ap- 
// pris soudainement que toutes les églises et les monastères 

*) Foppens, Historia episcopatus Sylvaeducensis, cbap. II. 

•) Epist. LXIV. Louvain, 11 avril 1567. 

s) Ibid . 

4 ) Epist. LXV. Bois-le-Duc, 18 juin 1567. 
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// d’Anvers avaient £t£ pillas. J’ai trquvé Matines dans la oou- 
ii çtçrnatioi). ^out le mcmde m’y conseilla de jne cacher tout 
n de suite, vu qu’il était généralement connu que j’avais été 
h inquisiteur, et qu’en ce moment les nobles, auteurs de la 
n requête, nobiles tupplicantes' , auxquels rien n’était plus 
n odieux que le nom d’inquisition, tenaient assemblée à 
n Bruxelles, Après avoir erré'çà et là quelques jours, je me 
n trouve en ce moment à Diest, attendant l’avis de Votre 
n Seigneurie sur le parti que j’ai à prendre. Car pour le mo¬ 
rt ment il pe me paraît ni prudent ni utile à l’Eglise de re* 
n tourner à Bois-le-Duc, où tout est en plein désordre, où le. 
n troisième membre de la cité n’a jamais voulu reconnaître le 
n nouvel évêché, où l’on se livre à toutes sortes de plaintes et 
n de ealomnieç contre nous. Je ue puis, sans danger maui- 
w feste, m’arrêter dans des villages qui sont des lieux ouverts, 
n puisqu’il s’élève partout des clameurs violentes contre l’in- 
ii quisition. On me conseille de tous côtés de chercher uu asile 
n à Cologne., Je vous prie avec, instance de me faire connaître 
n votre avis à cet égard, surtout s’il ne nous est pas permis 
a d’espérer que 3a Majesté le Roi vienne dans le pays 2 . " 

Çur ces entrefaites, les catholiques d’Amsterdam avaient fait 
avec les sectaires une transaction funeste, en leur abordant 
un certain nombre d’hôpitaux et d’églises pour y faire leurs 
prêches. A Bois-le-Duc la municipalité, trop faible ou inti¬ 
midée, était sur le point de faire une concession semblable. Ces 
fâcheuses nouvelles ajoutèrent à l’affliction de Sonnius, déjà si 
éprouvé par tout ce qu’il voyait et entendait. Se tournant de 
nouveau vers le chef du conseil privé, il le supplie, an nom 

M Allusion à la requête présentée le 3 avril 1566, à la Gouvernante par 
400 gentilshommes, ayant Henri de Brederode à leur tête. 

*) Epist. LXVI. Diest, 29 août 1567. On sait que les mécontents s'obsti¬ 
naient généralement à voir dans la fondation des nouveaux évêchés, un 
acheminement à l'introduction du Saint-Office d'Espagne, quoique le Roi 
n'eût jamais songé à introduire en Belgique cet odieux tribunal. 
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de, Notre Seigneur Jéeu*Chri*t, d'user de tout son crédit au^ 
près de Son AHesse Marguerite de Parme, afin qu'elle ne con¬ 
sente jamais à cea concordats ou qppuntamenta, comme on les 
appelait, qui seraient on ne peut plus préjudiciables à la reli¬ 
gion et à la cause de Dieu. « Que madame la Gouvernante ne 
n permette point, écri.t-il dans l'amertume de son âme, que 
» ces hommes* qui sont des loups notoires et se conduisent 
n comme des loups, obtiennent nos temples, nos couvents et 
// d’autres lieux consacrés au culte divin et prêchent leurs er* 
// reurs au milieu même des ouailles du Christ. Qu'on nous 
// enlève des lieux saints par des voies de fait et la violence, il 
// faut l'endurer patiemment à l'exemple des saints martyrs ; 
// mais que nous les livrions nous-mêmes et par des appmta- 
n menta volontaires, voilà, ce me semble, ce que ne permettent 
n jamais* ni les lois divines ni les lois humaines, « Puis il 
rappelle le3 paroles des apôtres SS. Paul et Jean qui défendent 
aux chrétiens do communiquer avec les ennemis de leur foi,, la 
juste rigueur de'l'Eglise primitive à l'égard des traditçurs des 
Livres saints, et enfin l'exemple de saint Laurent qui aima 
mieux se laisser brûler vif sur un gril que de livrer aux impies 
les trésors de l'Eglise. // Que Votre Seigneurie, ajoute-t-il, 
n ne s'offense point, si mou devoir pastoral m'oblige de lui 
n donner ce petit avertissement... Louvain, au collège du Pape, 
n 8 novembre lôfiü 1 . n. 


8. I/évêqm Sonnjuâ installé k Vabbaye ds 'fongerloo. 

Le 80 du mois d'août de 1&69, Sonniua put enfin prendre 
tranquillement possession de l'abbaye de Tongerloo en qualité 
d'abbé, selon les: coutumes reçues et avec les cérémonies 
particulières décrites dans un document qui se trouve dans le 

4 ) Epist . LXVIII. 
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recueil diplomatique de Mirœus (III, 488). #/ J'ai pris posses¬ 
sion, écrit-il, tanta modestia tantaque humanitate religiosorum 
monasterii , ut non potuerimus , nec ego nec alii mecum , salis 
admirari 1 . // 

Au moment de cette installation, le saint pape Pie V avait 
déjà signé le bref apostolique qui transférait Sonnius au siège 
épiscopal d'Anvers, comme nous le verrons tantôt. Philippe II 
nomma Laurent Metsius pour lui succéder sur le siège de Bois- 
le-Duc. 

L'union de l'abbaye de Tougerloo avec l'évêché ne fut pas 
longtemps maintenue. En vertu d'une transaction conclue, le 
27 janvier 1590, entre Clément Crabbeels, troisième évêque de 
Bois-le-Duc, et les chanoines réguliers, l'abbaye récupéra son 
ancienne indépendance et le droit d'élire, comme autrefois, un 
abbé de l'ordre. Cette transaction fut ratifiée par le pape Sixte- 
Quint et la cour de Madrid. 

L'évêché de Bois-le-Duc fut supprimé, en 1662, par le pape 
Alexandre VII et remplacé par un vicariat apostolique. 

Mais revenons à Sonnius. 


9. Sonnius , transféré au siège d'Anvers. 

Le roi Philippe II avait jeté les yeux sur Rythovius, évêque 
d'Ypres, pour le siège épiscopal d'Anvers 5 , resté vacant jus¬ 
qu'alors 3 . Sur le refus de ce prélat, il y nomma Sonnius au 
mois de juillet 1568. Le pape saint Pie Y ratifia la translation 
par un bref du 13 mars 1569, envoyé à Sa Majesté catholique, 
à l'archevêque de Malines, métropolitain de la province, et au 

*) Epist. LXXIV. Abbaye de Tongerloo, î septembre 1569. 

») Correspondance de Philippe II , tom. II, pag. 19. 

*) L'opposition des notables d'Anvers qui croyaient le commerce me¬ 
nacé, les réclamations de l'abbaye de Saint-Bernard et la mort du premier 
titulaire, Philippe Nigri, avaient été la cause de ce retard. 
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chapitre de Notre-Dame d’Anvers. La prise de possession dut 
néanmoins être retardée jusqu’à l’année suivante. Ce fut 
Maximilien Morillon, prévôt d’Aire et vicaire général de Gran- 
velle, accompagné de Jean de Langhe, official de Malines, 
et de Castillion, chanoine de Sainte-Gudule à Bruxelles, qui 
prit possession canonique, au nom de Sonnius, de la cathédrale 
d’Anvers et de la stalle abbatiale au couvent de Saint-Bernard 
sur l’Escaut, que le.Saint-Siège avait incorporé à l’évêché (26 
et 27 avril 1570). L’inauguration solennelle du prélat à An- 
Vers eut lieu le 1 mai 1570, en présence du duc d’Albe, du 
président Viglius et de plusieurs autres personnages haut 
placés 1 . Dès ce moment la juridiction des ordinaires de Cam¬ 
brai et de Liège cessa définitivement sur cette partie du Bra¬ 
bant. // Sonnius débuta parfaitement à Anvers, prêchant, 
distribuant des aumônes, et faisant d’autres œuvres de très- 
bon exemple 2 . // 

Il n’est pas inutile de rappeler au souvenir du lecteur que 
le duc d’Albe fit proclamer à Anvers une amnistie générale, le 
15 juillet 1570. A cette cérémonie assistèrent les officiers de 
la cour, les chevaliers de la Toison d’or, le président Viglius, 
l’évêque Sonnius, Maximilien de Berghes, archevêque de Cam¬ 
brai, et son suffragant François Richardot d’Arras. Celui-ci 
prêcha le pardon général en français et Sonnius en langue fla¬ 
mande 3 . 


10. Travaux de Vévêque d’Anvers. 

Le premier soin de l’évêque d’Anvers fut de réparer les 
ruines du sanctuaire, de relever les autels renversés en 1566 
par les Gueux et de rétablir partout la majesté de l’ancien 

l ) Antverpia Cïiristo naecens de Diercxsens, t. V, p. 123-126. 

*) Lettre de Granvelle au Roi. Rome, 14 juin 1570. Coivesp. de PMI. Il, 
t. II, pag. 133. 

*) Voyez Antvei'pia Christo nascent , t. V. p. 136 et suiv. 
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culte. Durant six ans on le vit remplir avec un zèle infatigable 
tons les devoirs d’un bon pasteur, visitant les paroisses et les 
monastères, établissant des écoles paroissiales et dominicales, 
annonçant la parole évangélique, distribuant aux pauvres de 
larges aumônes. 

11 partagea le diocèse en quatre décanats ou chrétientés 
rurales, à savoir : Bréda et Berg-op-Zoom au nord, Eérenthals 
et Lierre au sud. Il établit en outre le district archipresbytéral 
de la ville d’Anvers. Cette organisation, qui parait dater du 
commencement de l’année 1571 1 , fut changée plus tard (1610). 

L’un des premiers des ordinaires de la province de Malines, 
il tint un synode diocésain, le 4, 5 et 6 février 1571, conformé¬ 
ment aux décrets du concile de Trente*, et prit une part très- 
active aux conciles provinciaux de Malines, tenus en 1570 et 
1574 sous la présidence de Martin Rythovius, évêque d’Ypres. 
Ce furent Sonnius et Wilhelm Lindanus qui rédigèrent les re¬ 
marquables mémoires qui ont servi de base aux délibérations 
de la première assemblée. Ces mémoires servent à nous faire 
connaître la situation morale de l’époque. 

En 1572, Sonnius eut la douleur d’apprendre que les Gueux 
de mer ( vrybuiters) sous les ordres du farouche Lumey, s’étaient 
rendus maîtres de la Brielle, et que la prise de cette petite 
ville avait été le signal de la défection de presque toute la 
Hollande et de la Zélande. Nul doute néanmoins que laglorieose 
mort des dix-neuf martyrs de Gorcum, du P. Daniel d’Aren- 
donck et de ses compagnons, des douze chartreux de Rure- 
monde, du vénérable vieillard Corneille Musius et d’une foule 

*) Voyee les preuves dans un article de M. le chanoine De Ridder dans 
les présentes Analectes, tom. III. pag. 40 et suiv. 

*) Voir l'ouvrage de Diercxsens, Anlverpia Christo nas cens, t. V, p. 146- 
151. Mgr de Ram dit dans le Spnodieon Belgieum, t. I, p. 161, et le Sy¬ 
nopsis Aetorunv Ecet. AiUv. p. 31, qu’il telle premier de tous. IVeuscroyons 
que cet honneur revient à Rythovius, évêque d’Ypres. Mais il est vrai que 
celui-ci ne fit imprimer qu’en 1577 les actes du ses synodes antérieurs. 
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d'autres prêtres et religieux n'ait fait tressaillir d'une sainte 
joie l'âme du grand évêque. Son maître et ami, le docteur 
Euard Tapper, avait dit autrefois du haut de sa chaire de théo¬ 
logie à Louvain : // II en est parmi vous qui verseront leur 
n sang pour Jésus-Christ et pour la cause de la foi catholique.// 
Cette prédiction se trouva vérifiée. Quatre des saints martyrs 
de Gorcum et le vénérable Musius avaient étudié à Y Alma 
Mater de Louvain. La féconde Mère des savants était devenue 
la Mère d'intrépides confesseurs de la foi. 

Azevedo, chroniqueur de Maline3, rapporte qu'après le sac 
effroyable de cette ville, livrée à la soldatesque espagnole, 
wallonne et allemande pendant trois à quatre jours 1 , le charitable 
évêque d'Anvers parcourut sa cité épiscopale pendant environ 
trois mois et alla de porte en porte, avec un chanoine et un 
père jésuite, demander l'aumône pour les Malinois, réduits à 
la dernière extrémité. Les sommes considérables qu'il put en¬ 
voyer chaque semaine à Malines, sauvèrent la vie à bien des 
malheureux*. 

Au mois de mai 1574, Sonnius vendit son argenterie et ses 
meubles, pour venir au secours des habitants d'Anvers, épuisés 
parles extorsions des troupes espagnoles qui y tenaient garnison 3 . 

*) En octobre 1572. Le secrétaire Etienne Prats écrivit au Roi que les 
soldats du duc d’AIbe n'avaient eu égard à rien : « Ils ont agi comme si les 
habitants fussent des barbares, et la cité métropolitaine du pays une ville 
turque. Le sac a été tel qu’on peut dire qu’ils n’ont pas laissé un clou aux 
murailles, » Corresp . de Philippe II, tom II, pag. 299.—Qu’on lise ces tristes 
détails dansM. David, Gesch. van Mechelen t chap. XXII,et Vaderl. Hislorie t X, 
521 et sqq. Le sac de Malines et le massacre de plusieurs habitants de 
Naerden, Zutpben et Haerlem sont des taches imprimées à la mémoire 
déjà si odieuse du duc d’AIbe. 

*) Nuvens, Geschiedenis der Nederl. Beroerten, 2* ouvrage, t. II. p. 93. Des 
fàitssemblables sont passés sous silence par Motley et d’autres historiens 
ontieathoUqpaes. 

z ) Liévin Torrentius, second évêque d’Anvers, se plaint souvent, dans 
ses lettres des soldats mercenaires d'Espagne : 46 ipsis defensoribus nostris 
miserrime spoliamur atque diripimur... Nec minora mala ab hispano milite 
patimur quam ab ipsis hostibus. A Louvain les bandes militaires transformè¬ 
rent plus d’une fois les collèges académiques en casernes. 
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11. Sonnius meurt à Anvers. 

Lorsque Sonnius célébra son deuxième synode diocésain le 
22 mai 1576, il n’avait plus qu’un mois à passer sur la terre. 
Succombant sous le poids des fatigues plutôt que des années, 
il passa paisiblement à meilleure vie le 29 juin, //heureux, 
// comme le beau-père de Tacite, par la splendeur de sa vie et 
// l’opportunité de sa mort, « puisqu’il ne fut pas témoin de la 
furie espagnole ni des scènes sauvages qui désolèrent Anvers 
quatre mois plus tard. 

Théologien dans toute la force du mot, négociateur prudent, 
évêque vigilant et éclairé, citoyen aussi dévoué à sa patrie que 
fidèle à son roi, adversaire redoutable du protestantisme, 
Sonnius laissa, de plus, après lui la réputation d’une vie aus¬ 
tère et sainte. 

Sa dépouille mortelle fut descendue dans le caveau de 
Notre-Dame, à l’exception du cœur qu’il avait légué à son 
abbaye de Saint-Bernard sur l’Escaut. Son héritage, qui n’était 
pas considérable, passa au chapitre delà cathédrale, aux cister¬ 
ciens de Saint-Bernard, aux maisons religieuses et aux indi¬ 
gents. Une somme fut léguée pour la fondation de bourses en 
faveur de jeunes gens sans ressource qui seraient reçus au 
séminaire diocésain. 

L’Eglise d’Anvers resta dans le veuvage durant dix ans. En 
1586, Philippe II conféra le siège au célèbre Liévin Torren- 
tius, auquel succédèrent Guillaume de Berghes, Jean Miræus, 
Jean Malderus, Gaspar Nemius, etc. Le dix-huitième et der¬ 
nier évêque d’Anvers fut le savant Corneille-François de Nelis, 
décédé dans un couvent de Camaldules, près de Florence, le 
21 août 1798. L’évêché d’Anvers fut supprimé avec tous 
les autres par le pape Pie VII à la suite du concordat de l’an 
1801. 

Sous l’épiscopat de Malderus (1611-1638), le chapitre de 


Digitized by LjOoq le 



—111 - 


Noire-Dame et la régence de la ville érigèrent à la mémoire 
du premier évêque un superbe mausolée en marbre dans la 
cathédrale, au côté sud du maître-autel. Ce monument, au- 
dessus duquel on voyait l'illustre prélat couché en habits 
pontificaux, a été détruit à la fin du siècle passé (1798) par 
le vandalisme révolutionnaire. 

Sur Tune.des faces de la partie inférieure se lisait cette 
inscription : 

D. O. M. 

FRANCISCO SONNIO BRABANTINO 
Ex Acad, Lovaniensi Doctori Theologo 
primum Sylvaeduc. post Antverp . 

I Episcopo 

Invicto in haereses athletae 
Hic spe resurrectionis quiescenti 
Colleg, Canonicorum 
et S . P. Q. Antverp . 

Parenti Opt L . M. poni cur . 

Vixit amis LXX 
Obiit damno publico 
Pridie kal . Quinct . M. Z). LXXFI 
Mortalis cum sis , mortuo bene precare . 

Dans le tome I er des Inscriptions funéraires et monumentales 
de la province d’Anvers, publié en 1856, on trouve encore 
deux autres épitaphes en l'honneur de Sonnus. L'une d'elles 
rappelait : Uf plures per Belgium antistites darentur, legatus 
effecit ; vim doctae mentis et styli haereses senserunt et Worma - 
tiense colloquium . 

Il nous reste à jeter un rapide coup-d'œil sur les 
12. Ecrits de Sonnius . 

Nous pouvons, ce semble, partager les écrits de François 
Sonnius en trois classes. Dans la première nous rangeons les 
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ouvragés de théologie positive et polémique ; la seconde ren¬ 
ferme les écrits relatifs à l'administration épiscopale dans les 
diocèses de Bois-le-Duc et d'Anvers ; la troisième, la corres¬ 
pondance avec Viglius et quelques écrits ayant trait à l'histoire 
de l'époque. 


. I. 


1. Examen tyronum militiae christianae , an christiane in - 
stituti sint? And * Franc, Sonnio , 88 k Litt. prof essore, can . 
Vltraj . Utrecht 1554 'et Bois-le-Duc 1570, in-12. En tête 
du livre se trouve une lettre adressée au directeur des étudiants 
pauvres du collège de Saint-Willibrord à Utrecht. 

£. Claer bewyê wten woorde Qodts can tgene men kerstelyk 
behoort te gheloocen ende te beleven . Louvain 1555, in*l£ de 
CCCXCI pages. Ce livre est dédié à Élisabeth de Culenborch, 
comtesse d'Hoogstraetett. Ainsi que le titre l'indique, l'auteur 
y expose d'une manière simple et en s'appuyant sur la parole 
de Dieu, ce qu'un chrétien doit croire et pratiquer. 

3. Christianae Institutionis formula . Bois-le-Duc 1570, et 
Anvers, chez Philippe Nutius, 1571. Cet opuscule, écrit ou 
du moins achevé à Rome en 1558 1 , est un dialogue entre le 
maître et son disciple ; il renferme en cinq petits traités la sub¬ 
stance de la doctrine chrétienne. Sonnius témoigne quelque 
part qu'il le traduisit ou fit traduire du latin en brabançon à 
l'usage des écoles. Mgr de Ram considère cet écrit comme le 
premier catéchisme qui ait été en usage dans les deux diocèses 
de Sonnius. Il n'en existe plus que le texte latin, reproduit 
par P. F. X. de Ram dans le Synodicon Belgicum, tom. III, 
page 9-67. 

*) La préface se termine par ces mots : V ale et Sonnxi, cum üeum devole 
aras, fàémiiteris. Hùrrtüe, eal&nd. ftotemb. 1558. 
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4. Ondersoeckinghe der jonghers, oft zy kerstdyk onderwesen 
zyn. Gemaeckt by Franc . Sonnium, nu wederom oversien. Vol. 
in*12.Anvers, chez Henri Wouters, 1574. Cette manière d’exa¬ 
miner les enfants sur la doctrine chrétienne n’était peut-être 
qu’une nouvelle édition delà traduction flamande du précédent 
ouvrage. 

5. Fen bequaem maniéré om jonghers soetelycJc by sanck te 
leerev tgene dat aile kersten menschen moeten welen, in-12. 
Anvers, chez la veuve Tavernier, 1571. //Chaque paroisse doit 
// avoir son école où l’on fera usage de livres convenables, tels 
// que nous venons d’en publier deux, l’un en latin et l’autre 
// en flamand, en forme de dialogue, afin que les questions des 
// maîtres et les réponses des enfants soient pleinement con- 
« formes à la doctrine catholique. Chaque jour, avant la fin des 
•i classes, les écoliers chanteront, sur un air donné et en langue 
h flamande, l’oraison dominicale, le symbole des apôtres et les 
n dix commandements. // Telle est la prescription faite par 
Sonnius dans le premier synode d’Anvers. C’est en exécution 
de la seconde partie de cette règle qu’il publia la méthode facile 
et agréable dont nous avons transcrit le titre. Ce petit livre, 
devenu extrêmement rare, a été imprimé par P. F. X. de Ram, 
dans le Synodicon Belgicum , t. III, pag. 67-71. 

6. Cmfutatio calvinianae Confessionis per inférions Germa - 
niaeregiones sparsae . vol. in-8. Louvain et Cologne 1567. Les 
calvinistes des Pays Bas avaient répandu, à profusion, un 
symbole de foi connu sous le nom de Confession d’Anvers. 
Sonnius étant encore évêque de Bois-le-Duc, nous apprend 
lui-même qu’il écrivit la réfutation de cette pièce durant son 
exil, afin de fournir aux curés de son diocèse des armes ad- 
versus impiam imo pestilentem confessionem calvinisticam , quœ 
pene sola illis in locis late dispersa plurimorum manibus, uti 
audivimus, teritnr. Lettre LXIY à Yiglius, datée de Lou¬ 
vain 11 avril 1567. 

7. Demonstrationes nligionis christianae exverbo JDei. Dans 

ÂNALECTES VIL 8 
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la notice biographique noua avons dit un mot de la publication 
de cette œuvre capitale, dans laquelle, comme Sonnius s'ex¬ 
prime dans la préface du premier livre. « syncere atque dilucide, 

* et veluti per hypotyposin proponuntur cunctis amatoribus 

* veritatis qnaecumque ad veram vereque evangelicam religio- 
» nem pertinent. Non ex lacunis aut cisternis, sed ex ipso 
« primario fonte, verbo inquam Dei. « A une époque où les 
hérétiques n'avaient à la bouche que la parole de Dieu 
pour tromper les ignorants, il était important d'offrir aux fidèles 
un antidote contre leurs pernicieuses erreurs. Le verbum Dei 
est plus ancien et beaucoup plus étendu que l'Ecriture sainte ; 
c'est toute la doctrine divinement révélée par l'enseignement 
de Jésus-Christ et de ses envoyés. L'ancien et le nouveau Tes¬ 
tament n’en sont que la partie écrite. « Celui qui croit, en¬ 
seigne ou apprend secundum Scripturam aut corruptam aut 
truncatam g celui-là ne croit, ni enseigne, ni apprend la parole 
de Dieu pleine et entière. «(Livre II, tr. VIII, chap. III). 

Au début des Démonstrationes, Sonnius annonce que tout 
l'ouvrage se composera de six livres. « Le lecteur, dit-il, ne doit 
« pas s'attendre seulement aux éléments de la foi ; nous résou- 
« drons aussi les questions les plus compliquées que notre 
h siècle a soulevées en matière de religion. « 

Le premier livre ne se compose que de deux traités. Le pre¬ 
mier explique ce qu'il faut entendre par la parole de Dieu soit 
écrite soit traditionnelle et quelles sont les notes qui la carac¬ 
térisent. Le second traité expose la doctrine de l'Eglise ca¬ 
tholique sur la foi et la justification. 

Le second livre renferme onze traités, consacrés à un ex¬ 
posé savant de chaque article du symbole des apôtres. Il ter¬ 
mine en annonçant à ses lecteurs une explication spéciale des 
vérités et des pratiques dont le symbole ne fait pas mention, 
par exemple les commandements de Dieu, les sacrements, le 
sacrifice, la prière, les cérémonies de l'Eglise, etc. 

Le troisième renferme treize traités. Dans le premier traité 
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l'auteur parle des commandements de Dieu en général ; dans 
les neuf suivants, il explique chacun des dix commande¬ 
ments. Le onzième traité est l'exposé des préceptes de l'a¬ 
mour envers Dieu et envers le prochain. Le douzième est 
consacré aux conseils de l’Evangile de Jésus-Christ. Dans le 
treizième on examine pourquoi Dieu tolère le mal, pourquoi 
il accorde ou permet simplement un moindre bien, etc. 

Le 4° livre, qui a paru après la mort de Sonnius, explique 
la doctrine des Sacrements. 

Le 5 e livre devait traiter du sacrifice et de la prière ; le 6 e , 
de la vertu et des devoirs, ainsi que du péché. L'appendice de 
tout l'ouvrage devait traiter de la vraie religion et des religions 
fausses, des caractères du vrai chrétien, des apostats, schisma¬ 
tiques, hérétiques, etc. 


IL 


1. Primae synodales constitutiones a Rev . D. Francisco Son - 
nio, primo Antverpiensium episcopo, ordinatae anno 1571. Ces 
décrets, renfermant onze articles, ont été publiés par P. F. X. 
de Ram dans le Synodicon Belgicum, tom. III, p. 9-11, d'après 
l'édition originale collationnée avec un manuscrit de l'époque. 

2. Statut a secundae synodi dioecesanae Antverpiensis , habitas 
22 maii 1576. Anvers, chez Christ. Plantin 1576, pagg. 30 
in-8. La lettre pastorale, mise en tête des statuts, ordonne à 
tous les curés d'avoir les décrets et canons du concile de 
Trente, les statuts du concile provincial de Malines et ceux 
du synode diocésain d'Anvers. 

3. Instructie voor die pastoren, om tonderwyzen haer ondersa - 
ten van dieseven sacramenten , wt den woorde Oodts . Oemaect by 
D . F. Sonnium . vol. in-12. Anvers 1571. Une lettre pastorale 
latine, imprimée en tête de l'opuscule, indique le but que s'est 
proposé l'auteur. » 11 a été ordonné dans le concile provincial 
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6e Malmee que les évéques donneraient à leurs curés respec¬ 
tifs une formule succincte, en langue vulgaire, pour instruire 
le peuple touchant les saints sacrements, C’est pour obéir à 
cette prescription que nous venons offrir aux curés du dio~ 
cèse d'Anvers, nos coopérateurs dans la vigne du Seigneur, 
la méthode ci jointe : non qu'ils doivent la répéter mot à 
mot ou intégralement chaque fois que l'occasion s'en pré¬ 
sentera, mais afin qu’ils aient un modèle à suivre, comme 
ils le jugeront à-propos selon les temps et les lieux,*Pour 
chacun des sept sacrements nous avons ajouté les textes de 
l'Ecriture, afin qu'ils aient aussi sous les yeux la parole 
divine d'où ils découlent. 1 * Ces belles et solides instruc¬ 
tions se trouvent dans le Synodicon Belgicum, t. III. 

4. Memoriale compositum a Francisco Sonnio, ac pro refor - 
matione cleri et populi Belgici proponendum in primo Concilio 
provinciali Mechliniensi (1570). Ce mémoire, renfermant 46 ar¬ 
ticles relatifs à la réformation du peuple et à l'extirpatiou des 
abus qui pouvaient porter atteinte à la sainteté du ministère 
sacerdotal, a été édité par P. P. X. de Ram dans le Synodicon 
Belgicum , tom.I, pag. 36-45,d'après un ancien manuscrit au¬ 
thentique du chanoine P. J. Van Helmont. 


III. 

1. Frandscii Sonnii , S, T. D . Lov., primi Sylvaeducensium , 
deinde Antverpiensium episcopi , ad Viglium Zuichemum Epis - 
tolae. Edidit P . F . X . de Ram. Bruxelles, chez Hayez 1850, 
Pagg. XLVI-116. Cet intéressant recueil, publié d'après le 
manuscrit autographe qui se conserve à la bibliothèque royale 
de Bruxelles, renferme soixante-seize lettres adressées à Vi- 
glius de Zuichem, sans compter quelques-unes des lettres que 

*) Sur cette instruction U faut lire Antverpia Chritto nateens, tom. V, 
pag.145. 
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Sonnius écrivit à Philippe II, à Marguerite de Parme, au car¬ 
dinal Granvelle, etc. Toute cette correspondance de Sonnius 
est relative à ses fonctions d’inquisiteur, au colloque théolo¬ 
gique de Worms, à rétablissement des nouveaux évêchés dans 
les Pays-Bas, à son ministère épiscopal 1 . — Mgr de Ram a 
fait précéder ces lettres d'une excellente notice latine sur la 
vie et les écrits de Sonnius. Elle nous a été d*un très-grand 
secours dans la rédaction de notre modeste travail. 

2. Sonnii Acta Romae in causa erectionis novorum episcopa - 
iuum in Belgio . Ce document intéressant a été édité en 1735, 
d'après l'autographe de l'auteur, par l’archidiacre Poppens dans 
les œuvres diplomatiques de Miraeus, t. III, pag. 515-556. 

3. Liber actorum colloquii Wormaliensiê. Nous avons parlé 
de ce document dans la notice biographique. Sonnius, en re¬ 
mettant le manuscrit au pape Paul IV (2 décembre ) 558), osa 
le prier de le tenir secret : Sanctièatiê Vestrae circumspectio id 
ipsum celandum, uti confido , curabü . Le Liber actorum a défié 
jusqu'ici toutes les recherches dans les dépôts littéraires de 
Rome. Espérons que des investigations ultérieures seront cou¬ 
ronnées de succès. 


P. Claessens, chan. 


*) Voyez VAnnuaire de Vünivereité catholique , 1851, p. 289 et fuir. 
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Documents extraits du oartulaire de i/abbaye 
de Salzinnbs (Namur) 4 . 


I. 

Gilles de Lérinnes donne à l 9 abbaye de Salzinnee ses alleux de 
Jauche 9 Ramillies et Noduwez. 

1219. 

Universis, ad quos iste litere pervenerint, Egidius, miles de 
Lerines, cognoscere veritatem. Noverit universitas vestra, quod 
ego et uxor mea Petrona pro salute anime nostre et anteces- 
sornm nostrorum totum allodium nostrum, quod apud Jaciam* 
habemus, videlicet duodecim bonuaria terre et unum modium 
frumenti de redditu, et septera solidos Leodienses census jn- 
tegri, contulimus in elemosinam dominabus de Valle sancti 
Georgii, Cisterciensis ordinis. Contulimus preterea eisdem 
dominabus allodium nostrum, quod habebamus apud Eameil* 
heies, tria bonuaria terre et sedecim sextariossiliginis redditus, 
et très solidos et duos denarios Lovanienses, et quinque ca- 
pones, et familiam, quam ibidem habebamus. Contulimus etiam 
dictis dominabus allodium nostrum, quod habebamus apud 
Nodueiz, scilicet tria bonuaria terre. Ut autem hec rata per- 
maneant et inconcussa, presentem paginam abbatum de Gem- 
blaco, de Helencienes, de Malonia, et domini decani, nec non 
et magistri Ade de Namurco, qui huic donationi presens inter¬ 
fuit, sigillorum appensione fecimus communiri. 

Actum anno Incarnationis Dominice m° cc° nono decimo. 

Cartulaire de Salzinnes, fol. 265 yo. 


>) Suite. — Voyez Analectes, III, p, 187 et 477 ; et IV, p. 75. 
*) Jauche, dans le Brabant. 
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II. 

Vabbaye de Salzinnes acquiert la dîme de Noville-les- Bois. 

Mai 1225 et janvier 1238 (nouveau style). 

Johannes, Dei gratia Leodiensis episcopus, omnibus pré¬ 
sentes literas inspicientibus salutem in Domino. Universitati 
vestre notum faeimus, quod nos literas venerabilis patris Hu* 
gonis, Dei gratia quondam Leodiensis episcopi, vidimus in 
hune modum : 

Hugo, Dei gratia Leodiensis episcopus, omnibus présentera 
paginam inspicientibus, salutem in Domino. Noverint universi, 
quod nos donationem illam, quam fecit Anselmus de Faing 
ecclesie Vallis sancti Georgii, juxta Namucum, de jure patro- 
natus, et décima ville de Novile, de assensu nobilis viri Phi- 
lippi, comitis Namucensis, ratam habemus et acceptam. Et in 
hujus rei testimonium predicte ecclesie presentem cartam 
sigilli nostri munimine contulimus roboratam, inhibentes sub 
pena excommunicationis, ne quis de cetero ausu temerario 
aliquam injuriam seu violentiam super ipsam donationem inferre 
présumât eidem. Actum anno Domini m° cc° vicesimo quinto, 
mense maio. 

Nos igitur predictam donationem ratam habentes, ipsam auc- 
toritate diocesana confirmamus, inhibentes sub pena excommu- 
nicationis, ne quis de cetero temere contra dictam donationem, 
eidem ecclesie factam, venire présumât. In cujus rei testimo¬ 
nium predicte ecclesie literas présentes sigillo nostro dedimus 
roboratas. 

Actum anno Domini m° cc° tricesimo septimo, mense 
januario. 

Orginal sur parchemin, muni d’un sceau en cire verte, 
représentant un évêque assis et mitré, tenant une crosse de 
la main droite, et de la gauche un livre ouvert; dans le 
chartrier de Salzinnes, aux Archives de l’Etat, à Namur. 
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m. 

Henri de Dompierre, chanoine de Fosses, donne à Vabbaye de 
Salzinnes la part qu'il possède dans la dîme de 
Noville-les-Bois . 

Avril 1229. 

Hugo, Dei gratia Leodiensis episcopus, universis présentes 
literas inspecturis, in Domino salutem. Cum Henricus de Dom¬ 
pierre, canonicus Fossensis, suam partem décimé de Novilià, 
quam légitimé possidebat, ad opus monasterii Vallis sancti 
Georgii in nostras manas reportasset, nos suo facto prebentes 
assensum, dictam decimam nomine ipsius domui Yallis sancti 
Georgii in elemosinam contulimus perpetuo possidendam. Ap- 
probantes itaque donationem prescriptam, ipsam sigilli nostri 
appensione confirmamus. 

Datum anno Domini m° cc° xx° nono, mense aprili. 

Cartulaire de l’abbaye de Salzinnes, fol. 170 ro. 


IV. 

Werri de Frondoy donne à Vabbaye de Salzinnes la part qu'il 
possède dans la dîme de Noville-les-Bois . 

Juillet 1230. 

Johannes, Dei gratia Leodiensis episcopus, universis pré¬ 
sentes literas inspecturis in Domino salutem. Cum Werricus 
de Frondoy suam partem décimé de Novilia, quam légitimé 
possidebat, ad opus monasterii Vallis sancti Georgii in nostras 
manus reportasset, nos suo facto pium prebentes assensum, 
dictam decimam predicte domui Vallis sancti Georgii contulimus 
perpetuo possidendam. Approbantes itaque donationem près* 
criptam, ipsam sigilli nostri appensione confirmamus. 

Actum anno Domini m° cc° tricesimo, mense julio. 

Cartulaire de l’abbaye de Salzinnes, fol. 470 t<>. 
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Y. 

Bosard de RAisnes donne à Vabbaye de Salzinnes tous les biens 
qu’il possède à RAisnes et à JDhuy . ' 

Décembre 1234. 

Universis presens scriptum inspecturis Libertus de Duich 
testimonium veritatis. Universitati vestre notum facio, quod 
Bosardus de Rion 1 de assensu meo contulit omnes possessiones 
et tenuaras* suas, sicut eas tenebat in territorio de Rion et in 
territorio de Duisch, in elemosinam perpetuam monasterio 
Yallis sancti Georgii, Cisterciensis ordinis, Leodiensis dio- 
cesis, juxta Namurcum. Et ego quittavi, liberificavi et fran- 
chivi ab onere et ab exactione et servitute, ut ex pacto et 
stipulatu teneor facere, predictas tenuaras. Simili ter afranchivi 
ab heredibus Bosardi de Duisch infra annum, postquam ante- 
dicti heredes ad etatem legitimam pervenerint, aut ego inde 
ex parte abbatisse et conventus predicti monasterii fuero re- 
quiaitus. Et inde obligavi me et omnia bona mea et dedi 
fideiussores dominum Joannem de Erlezees, canonicum Leo- 
diensum, dominum Renerum, militem, fratrem eius, Liber- 
tum, clericum, filium eiusdem, dominum Warnerum de Vi- 
lari, militem, dominum Garinum, socerum meum, militem, 
Egidium de Turri, bourgensem Namurcensem ; ita videlicet 
quod si non ego effecero, que superius sunt expressa, preno- 
minati fideiussores exsolvent domui Vallis sancti Georgii qua- 
draginta libras monete Namurcensis, ut ego pro ipsis fideius- 
soribus; et ita ipsi inde erunt liberi. Sed ego nichilomi- 
nus ad ea, que supra dicta sunt, remanebo obligatus, et 
omnia bona mea, ita quod ad ipsa domus Vallis sancti Geor¬ 
gii de omnibus inde habeat recursum. Huius autem facti 
sunt testes, soror Elisabeth abbatissa, soror Hedwidis, 

*) Rhisnes. 

*) Tenuara, tenure, possession. 
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priorissa, soror Margareta, quondam abbatissa Monaste- 
riensis, de monasterio ipso, dominas Warnerus de Longo 
Campo, dominas Andréas de Upegney, milites, Andréas Sel- 
larias, burgensis Namurcensis, et alii quamplures. Ut hec au- 
tem memoriter teneantar, presentem annotationem inde con- 
scriptam feci roborari sigillis domini Thome, decani concilii 
christianitatis mee de Hanret, et domini Johannis, decani 
sancti Albani Namurcensis, et magistri Pétri, canonici sancte 
Marie Namurcensis, jadicis dati a domino Leodiensi episcopo 
in negotiis monasterii memorati. 

Actum mense decembri anno Domini m° cc° xxx° quarto. 

Cartulaire de l’abbaye de Salzinnes, fol. 158, roetvo. 


VI. 


Thomas de Savoie , comte de Flandre et de Rainant , et Jeanne 
de Constantinople , son épouse , donnent à Valbaye de Sal¬ 
zinnes des revenus qu’ils possèdent à Mont-Sainte-Geneviève 
et à Butiaux. 

Avril 1238. 

Thomas, cornes Flandrie et Hainonie, et Johann a, uxor 
sua, Flandrie et Hainonie comitissa, omnibus présentes lite- 
ras inspecturis salutem. Noveritis, quod nos pro salute anime 
nostre octo modios bladi'et octo modios avene ad mensuram 
de Binch, quos modios tam bladi quam avene domus de Valle 
sancti Georgii juxta Namurcum, Cisterciensis ordinis, nobis 
debebat annuatim pro nostro redditu teragii de Monte sancte 
Genovefe, dedimus in elemosinam abbatisse et conventui 
dicte domus de Valle sancti Georgii jure hereditario in per- 
petuum possidendos. Dedimus etiam eidem domui quartam 
garbam viginti et octo bonariorum terre de sarto de Buttiaus 
juxta Montem supradictum. Hec autem omnia, que contulimus 
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domni predicte in perpetuum jure hereditario possidenda, ut 
dictum est, debent abbatissa et conventus dicte domus ad 
unam capellaniam pro animabus nostris convertere, quam cito 
ecclesia fuerit edificata in dicta domo, in tantum quod capel- 
lania et altaria in eadem ecclesiavaleant instaurari. 

Actum anno Domini m° cc° tricesimo octavo, mense aprili. 

Cartulaire de l’abbaye de Salzinnes, fol. 91 vo et 99 r®. 

vn. 

Henri de Dompierre, chanoine de Fosses, donne à Vabbaye de 
Salzinnes la part qu'il possède dans le patronage de Noville - 
les-Bois. 

Novembre 1238. 

Universis présentes literas inspecturis, Henricus de Dom- 
piere, canonicus Fossensis, salutem in Domino. Notum vo- 
bis facimus, quod nos libéré et absolute contulimus in elemo- 
sinam domui Yallis sancti Georgii juxta Namucum, Cistei- 
ciensis ordinis, quicquid juris habebamus in patronatu ecclesie 
sancti Stephani de Novilia les Francs Homes. Et ut vera fides 
presentibus literis adhibeatur, eas sigillo domini decani Fos- 
sensis ecclesie postula vi confirmari. 

Datum anno Domini m° cc° xxx° octavo, mense novembri. 

Cartulaire de l’abbaye de Salzinnes, fol. 171 v°. 

YIIL 

H abbesse de Salzinnes déclare avoir reçu du comte de Flandre 
et de Hainant des biens situés à Mont-Sainte-Geneviève. 

Août 1239. 

Universis présentes literas inspecturis soror Ymania, hu¬ 
milia abbattissa, totusque conventus Yallis sancti Georgii, 
Gisterciensis ordinis, cognoscere veritatem. Notum vobis 
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facimus, quod nos accepimus ad accensam in perpetuum ab 
illustri comité Flandriensi et Hainnensi, et a nobili ejns 
uxore, quedam prata sita apud Montem sancte Genofeye ; de 
qnibus pratis qnatuordecim jornaria et de accensa illorttm 
pratorum tenemns annnatim dictis comiti et comitisse in 
qnatuor libris blancorum. 

Datum anno Domini nostri Iesu Christi millesimo cc° xxx° 
ix°, mense augusto. 

Cartulaire de l’abbaye de Salzinnes, fol. 89 yo. 


IX. 

Le doyen du chapitre de Saint-Aubain, à Namur , confirme la 
donation que Henri de Dompierre avait faite à Vabbaye de 
Salzinnes y de la part qu’il avait dans le patronage de No - 
ville-les-Bois. 

31 décembre 1246 

Universis christifidelibus presentem cartulam inspecturis, 
Thomas, decanus ecclesie sancti Albani Namurcensis, cognos- 
cere veritatem. Notum facimus et testamur, quod Henricus, 
domini Anselmi de Dompiere militis bone memorie filius, de 
benigno matris sue assensu, dilectis in Christo abbatisse et 
conventui Vallis sancti Georgii, Cisterciensis ordinis, contulit 
in elemosinam perpetuam, quicquid j uris habebat seu habere 
poterat in jure patronatus ecclesie sancti Stephani de Novilia 
Francorum Hominum, ita quod domus Vallis sancti Georgii in 
collatione dicte ecclesie eamdem, quam dictus Henricus habe¬ 
bat, in perpetuum habeat potestatem. Et hoc fecit dictus 
Henricus coram nobis et coram domino Henrico, milite, de 
Ham, viro nobili, ad hoc vocatis in testimonium. 

Datum et actum anno Domini m° cc° quadrugesimo sexto, 
in vigilia Circumcisionis Domini. 

Cartulaire de l*abbaye de Salzinnes, fol. 172 v® et 
173 ro. 
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X. 

Arbitrage de Gilles de Lèrinnes relatif au droit de patronage 
sur Véglise de NoviUe lcs-Bois , 

12 mars 1247 (nouveau style.) 

Omnibus presens scriptum inspectais frater Egidius de 
Lerines, ordinis sancte Trinitatis et captivorum, salutem in 
Domino. Noverit universitas vestra, quod ego electus a par- 
tibus, videlicet abbatissa et conventu Yallis sancti Georgii, 
Cisterciensis ordinis, ex una parte, et nobili viro Werico, milite, 
de Frandoire ac filio eius, ex altéra, super iure patronatus 
ecclesie de Novile Francorum Hominum inter se litigantibus, 
ut super dictam causam potestatem habeam ordinandi, quicquid 
secundum Deum in bona conscientia michi videbitur esse or- 
dinandum, prout patet in litera inde confecta, inspectis instru¬ 
ments et veritate utriusque partis diligenter et sub sacramento 
inquisita, super dicto negotio bonorum et iurisperitorum usus 
consilio, et retroactis inspectis, volens utrique parti consulere, 
dico et volo, quod supradictus Wericus et filius eius, quicquid 
iuris et dominationis in patronatu dicte ecclesie habuerunt et 
habent, ob remedium animarum suarurn nec non et anteeesso- 
rum suorum ecclesie Vallis sancti Georgii in puram et perpe- 
tuam elemosinam conférant liberaliter et absolute, et donationem 
suam, sicut decet, scripto et sigillo autentico muniant. Ut 
autem ista robur obtineant firmitatis, presenti scripto, sigillo 
carens, sigillum viri religiosi fratris G., ministri de Lerines, 
dignum duxi apponendum, 

Datum anno Domini m° cc° xl. vj, feria secunda post Letare 
Jérusalem . 

Cartulaire de l’abbaye de Salzinnes, fol. 172 vo. 
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XI. 

Accord conclu entre les abbayes de Salzinnes et de Gembloux 
touchant les dîmes de Nil-Saint-Martin et Nil-Saint - Vincent . 

27 mai 1250. 

Universis christifidelibus, ad quos présentes litere pervene- 
rint, Johannes, Dei gratia Gemblacensis abbas, totusque 
eiusdem loci conventus, ex parte una, soror Ymànià, abbatissa 
de Yalle sancti Georgii iuxta Namurcum, totusque eiusdem 
loci conventus, ex altéra, salutem et cognoscere veritatem. 
Notum esse volumus universis tam presentibus quam futuris, 
quos in posterum présentes literas videre contigerit, quod nos 
Gemblacenses, ad quos ius patronatus et maior decimatio 
ecclesie de Niel sancti Martini pertinet, nos vero de Valle sancti 
Georgii iuxta Namurcum, ad quos ius patronatus et maior 
decimatio ecclesie de Niel sancti Yincentii pertinet, considerata 
pace et utilitate utriusque partis, de communi assensu permu- 
tationem fecimu3 decimarum de quibusdam terris confuse et 
inordinate jacentibus in territoriis, hinc et inde certam limita- 
tionem de decimationibus utrique ecclesie faciendo. Quam 
limitationem Walterus et Hugo, sacerdotes et investiti dicta- 
rum ecclesiarum, laudaverunt et ratam habuerunt. Nos quoque 
dictam limitationem a nobis ordinatam et factam robur habere 
volumus perpetue firmitatis, et eam presenti cyrographo, sigil- 
lorum nostrorum munimine roborato, confirmamus. 

Actum et datum anno Domini millesimo ducentesimo quin- 
quagesimo, sexta feria post octavas Fentecostes. 

Cartulaire de l'abbaye de Salzinnes, fol. 187 r° et v°. 
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XII. 

Marguerite de Constantinople confirme la donation de biens situés 
à Mont-Sainte-Geneviève, faite par Thomas de Savoie et 
Jeanne de Constantinople . 

1252. 

Màrgaretà, Flandrie et Hainonie comitissa, universis pré¬ 
sentes literas inspecturis, salutem. Noverit universitas vestra, 
quod vir nobilis Thomas de Sabaudia, quondam Flandrie et 
Hanonie cornes, et karissima domina, soror nostra, Johanna, 
clare memorie, quondam uxor eius, quatuor circiter bonuaria 
prati sita iuxta villam, que dicitur Mons sancte Genovefe, in 
Haynonia, ad annuum censum quatuor librarum contulerunt 
abbatisse et conventui Vallis sancti Georgii iuxta Namurcum, 
ordinis Cisterciencis, ab eis in perpetuum possidenda, nostro ad 
hoc accedente consensu. Nos igitur ad predicta tenenda nos et 
nostros successores in perpetuum obligantes, presentem cartam 
concedimus, sigilli nostri appensione munitam. 

Datum anno Domini millesimo ducentesimo quinquagesimo 
secundo. 


Cartulaire de l'abbaye de Salzinnes, fol. 91 ro, à Namar. 


XIII. 

Marguerite de Constantinople fait à Vabbaye de Salzinnes une 
donation de revenus a Mont-Sainte-Geneviève. 

Juillet 1252. 

Mabgareta, Flandrie et Hainonie comitissa, universis pré¬ 
sentes literas inspecturis salutem. Noverit universitas vestra, 
quod, cum vir nobilis Thomas de Sabaudia, quondam Flan- 
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drie et Hainonie cornes, et karissima domina, soror mea Jo- 
hanna, dare memorie, uxor ejas, circiter quatuor bonuaria 
prati sita juxta villam, que dicitur Mous sancte Genovefe, in 
Hainonia, ad annuum censum quatuor librarum contulerint 
abbatisse et conventui Yallis sancti Georgii juxta Namurcum, 
ordinis Cisterciensis, in perpetuum possidenda, nostro etiam 
ad id accedente consensu, nos postmodum dictum redditum 
quatuor librarum supradictis abbatisse et conventui in puram 
et perpetuam elemosinam, ob remedium anime nostre et ante- 
cessorum pariter et successorum nostrorum, remisimus, dona- 
vimus,etdonamuspresentium testimonioliterarum, distribuen- 
dum annis singulis in die obitus nostri ad pitantiam faciendam 
conventui memorato. Si vero, quod absit, heres seu successor 
noster contradixerit predicte donationi nostre redditus supra- 
dicti, aut eam quoquo modo attemptaverit seu presumpserit 
irritare, predictis abbatisse et conventui donavimus sexaginta 
libras alborum in puram elemosinam ad emendum redditum 
perpetuum ad faciendam pitantiam annuatim in die obitus 
nostri conventui supradicto. Et ad dictam pecunie summam 
totaliter persolvendam successorem nostrum, qui nobis suc- 
cedet, obligaraus presentium testimonio literarum. 

Datum anno Domini millesimo ducentesimo quinquagesimo 
secundo, mense julio. 

Cartulaire de l’abbaye de Salzinnes, fol. 91 r© et v<\ 
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La masse ou sceptre de la faculté des Arts de 
l’Université de Louvain, au Xv* siècle. 

Lorsque les premiers magistrats de l’Empire romain 
paraissaient en public, ils étaient précédés de licteurs 
portant une hache enveloppée et liée dans un faisceau 
de branches d’arbres. La hache, qui était le symbole de 
l’autorité suprême, fut remplacée au moyen âge par la 
masse ou sceptre dont se faisaient précéder les empe¬ 
reurs, les rois et les personnages revêtus d’une juridic¬ 
tion souveraine. Les Universités, qui à cette époque 
formaient de véritables républiques libres et indépen¬ 
dantes au milieu des Etats dans lesquels elles existaient, 
jouissaient aussi du privilège de se montrer en public 
précédées de cet insigne. Le Recteur de l’ancienne Uni¬ 
versité de Louvain ne sortait jamais en cérémonie, sans 
être accompagné d’un on plusieurs bedeaux portant la 
masse. Magna est haec dignitas, dit Juste Lipse en par¬ 
lant des fonctions rectorales, et splendorem ei dant ac- 
censi sive bedelli, ut vocant : quorum unus, praelato 
grandi argewteo sceptro , semper praecedit et ducit, fa - 
mulis sequentibus. Interdum et octo praeeunt, cum suis 
quisque sceptris, sedin solemni processione aut diefesto. 
Chaque Faculté avait également sa masse. 

Les Actes ou procès-verbaux des séances de Faculté 
des Arts renferment des détails intéressants sur la pre¬ 
mière masse de cette Faculté. Dès la troisième année 
de son existence, c’est-à-dire en 1429, la Faculté, pour 
rehausser l’éclat de ses actes publics, se fit faire une 
masse, consistant dans une verge de fer recouverte en 
Analectes VII. 9 
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argent massif. Vers le sommet, la masse était entourée 
de six niches, couronnées par des dais en forme de toit, 
surmontées d’une tourelle et séparées les unes des au¬ 
tres par des colonnettes. Dans les niches se trouvaient 
des statuettes représentant saint Pierre in statu apostoli 
cum artnis Bomanorim, sainte Catherine, le pape Mar¬ 
tin V, fondateur de l’Université. Aristote revêtu du 
manteau magistral, in epitogio, le philosophe Boëce in 
cappa rigata. La sixième statuette représentait -saint 
Nicolas ou saint Lambert. De sexto, lit-on dans les 
Actes, fuit discordia inter sanctum Nicolaumet sanctum 
Lambertum-, mais ils n’ajoutent pas auquel des deux on 
donna la préférence. Pour ce qui concerne la statuette 
du pape Martin V, une discussion, qui peut nous pa¬ 
raître singulière, s’engagea, entre les membres de la 
Faculté, sur le point de savoir s’il fallait le représenter 
en costume 'pontifical ou bien en costume professoral 
ordinaire : Multis placuit, disent les Actes, quoi papa 
Martinus esset in cappa ordinaria. 

La masse était, en outre, ornée de trois cercles su¬ 
perposés sur lesquels étaient gravées des armoiries. Le 
cercle supérieur portait les écussons des Etats : de l’em¬ 
pire d’Allemagne, de la France, du Brabant, de la 
Flandre, de la Hollande et du pays de Liège ; sur le 
cercle du milieu se trouvaient les armes des diocèses de 
Trêves, d’Utrecht, de Cambrai, de Tournai, d’Arras et 
de Térouanne ; enfin sur le cercle inférieur on voyait 
les blasons des villes de Louvain, de Bruxelles, d’An¬ 
vers, de Bois-le-Duc, d’Arnhem et de Saint-Omer. Le 
chef des hérauts d’armes, rex heraldorum, fut chargé 
de surveiller la pose de ces armoiries. 
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La première masse fut complètement terminée au 
mois d’octobre 1430. On la confia à la garde du be¬ 
deau, qui était obligé de fournir, à cette occasion, un 
cautionnement de 150 couronnes d’argent; 

Le 25 mars 1433, Jean Stockelpot, qui avait été l’un 
des premiers professeurs de la Faculté des Arts, de¬ 
manda et obtint l’autorisation de se faire accompagner 
du bedeau portant la masse, à sa promotion au doctorat 
en médecine, qui devait avoir lieu le lendemain. La 
masse, endommagée notablement pendant la cérémonie, 
fut réparée aux frais du docteur. 

Au commencement de l’année 1442, la masse se 
trouvait de nouveau en mauvais état. La Faculté 
chargea alors l’orfèvreVanderVaelpoorten delà restau¬ 
rer solidement et de la dorer. 

Enfin, au mois d’octobre 1445, on décida de faire 
faire une petite masse ou verge dont on se servirait dans 
les actes solennels de la Faculté. 

Nous donnons ci-dessous les extraits des Actes de la 
Faculté dans lesquels nous avons puisé les renseigne¬ 
ments qui précèdent. Ces extraits sont encore intéres¬ 
sants à un autre titre : ils nous donnent une idée de la 
manière de délibérer dans la Faculté et de rédiger les 
procès-verbaux des séances. 

E.-H.-J. Reusens. 

1429, 14 aprilis. Conclusum fuit, quod Facilitas de the- 
sauro suo faceret solemnem virgam, solum in actibus Facul- 
tatis deferendam, aut in acta alicujus magistri de Facultate 
cum licentia Facultatis. 

6 maji. Facultas deputavit omnes magistros regentes... Et 
etiam iidem formam sive figuram virgae fiendae haberent ex- 
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cogitare, et tune Facultati manifestare. — Item eodem die 
placuit Facultatif quod 40 coronae auri caperentur de archa, 
scilicet ad emendum argentum in nundinis Antwerpiensibus 
pro virga fienda. Et hoc procurator (decanus) cum receptore, 
si ibidem perrexerint, et cum aliis magistris de Facultate, et 
principaliter paedagogis praefatas nundinas visitaturis, de- 
berent expedire, ac etiam pro idoneo et subtili artifice, qui 
eamdem virgam débité sciret formare et convenienter, habe- 
rent ibidem possetenus laborare. 

4 junîi. Dati fuerunt deputati duo regentes, scilicet ma- 
gister Joannes Flamingi et magister Aruoldus Amici, et duo 
non-regentes, scilicet magister Joannes Everdey et Wilhelmus 
Bont vel magister Joannes de Herck, ad sollicitandum auri- 
fabrum, ut débité et convenienter faceret virgam Facultatis, 
et ad necessaria circa illam procurandum. Item eodem die 
praesentata fuit figura virgae magistris de Facultate. Et placuit 
eis, additiâ adhuc duobus pilaribus, sic quod in toto haberet 
sex pilaria. 

Item eodem die conclusum fuit, quod artifex faceret virgam 
sine compositione seu conventione de pretio, ut eo melius et 
subtilius faceret ; sed, ea facta, quatuor intelligentes viri, 
scilicet duo ex parte Facultatis et duo ex parte ipsius artificis, 
deberent decernere, quid inde bene meruerit ; et hoc Facultas 
sibi gratanter solveret. Quod etiam placuit aurifabro. 

23 junii. Placuit Facultati, quod caperentur pecuniae de 
archa Facultatis ad satisfaciendum aurifabro pro argento com- 
parato ad virgam fiendam usque ad adventum magistri Joannis 
Flamingi* 

23 julii. Conclusum fuit, quod aurifabro adhuc tradi debe¬ 
rent 10 coronae* Et sic hoc factum est eodem die ; et sic in 
toto habuit 36 coronas. Et tune defecerunt sibi de 40 adhuc 
4 coronae, quas habuit magister Joannes Flamingi ; sed dixit 
eas esse mal as. 

14 novembris. Facultas dédit deputatos, scilicet duos regen¬ 
tes et duos non-regentes, ad accedendum aurifabrum et ad 


Digitized by LjOoq le 



— 133 — 


explicandum sibi plenarie mentem Facultatis super disposi- 
tione virgae Facultatis. Deputati sunt magistri Henrjcus Wel- 
lens, Joannes Fiamingi, Joannes Everdey et Wilbelmus Bout. 

24 novembris . Placuit Facultati sollicitatio, quam fecerunt 
deputati alias dati a Faeultate apqd aurifabrum de virga fienda 
per ipsum. Praedictus enim aurifaber propter difficultatem et 
subtilitatem facti non potuit ipsis deputatis assignare termi- 
num, infra quem virgam omnino compleret. Sed promisit ip¬ 
sis, quod continue circa praedictam virgam et circa nulla alia 
operaretur. Cujus oppositum si per aliquem de Faeultate re- 
pertum fuerit, promisit stare dictamini et ordinationi Facul¬ 
tatis. 

1430, 3 februarii. Conclusum fuit per Facultatem, quod 
illas 4 coronas, quas receperat magister Joannes Bodulphi 
{alias Fiamingi), rector Universitatis, ad dandum aurifabro 
pro virga Facultatis, restitueret. Debet pro eisdem valorem, 
quem campsor judicabit ; residuum autem solvet Facultas. 

17 maji. Dati fuerunt deputati, scilicet receptor Facultatis 
magister Petrus de Beniss et magister Godefridus Gompel 
cum decano, ad avisandum circa expeditionem virgae, et ad 
ordinandum arma ponenda et ordinanda in eadem. 

20 maji . Placuerunt Facultati ea, quae deputati fecerunt 
circa avisationem armorum patriarum et civitatum ponendo- 
rum ad virgam Facultatis, scilicet quod arma Imperatoris, 
Franciae, Brabantiae cum suis attinentiis, Flandriae cum suis, 
Hollandiae cum suis, Leodii cum suis, scilicet Lossensium, 
ponantur in superiore ordine ; et quod arma Trevirensis dioe- 
cesis, Trajectensis, Cameracensis,Tornacensis, Atrebatensis et 
Morinensis ponantur in secundo ordine; et quod arma qua¬ 
tuor principalium Brabantiae civitatum (scilicet Lovaniensis, 
Bruxellensis, Antwerpiensis, Buscoducensis) et Arnhemensis 
et Sancti Audomari ponantur in tertio ordine. 

Item eodem die placuit Facultati, cum adhuc materia virgae 
non esset sufficiens, ad complendam eam, quod aurifabro tra- 
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derentur adhuc 20 coronae pro materia ; et residuumde 20 co- 
ronis tenebit in defalcationem operis et laborum suorum, tali 
conditione tamen adjecta, quod aurifaber coram Facultate aut 
deputatis ejusdem ponderaret materiam seu argentum, cui 
forma virgae est inducta. Quae materia se extendere debet 
usque ad valorem 40 coronarum ; et, antequam hoc fecerit, 
nihil reciperet. 

30 junii. Placuit Facultati, qnod sex imagines ponendae 
inferiore ordine in virga Facultatis essent sanctus Petrus in 
statu apostoli cum armis Bomanorum, sancta Catharina, papa 
Martinus, Aristoteles in epitogio, Boëtius in cappa rigata ; et 
multis placuit, quod papa Martinus esset in cappa ordinaria 1 ; 
sed de sexto fuit discordia inter sanctum Nicolaum et sanctum 
Lambertum. 

7 julii . Placuit Facultati concorditer, quod rex heraldorum 
haberet duos florenos Arnoldi, quos Joannes Vitrifex juxta 
Falconem dédit sibi, pro ordinatione et correctione armorum 
ponendorum ad virgam Facultatis ; et quod Joanni praedicto 
bujusmodi duo floreni restituantur ex parte Facultatis. 

15 julii . Dati fuerunt deputati ad accedendum aurifabrum, 
qui haberet videre, quid esset faciendum circa virgam, scilicet 
utrum aurifabro deberent tradi pecuniae. Deputati fuerunt 
receptor Facultatis, magister Joannes Bloc, magister Her- 
mannus Brant, magister Gerardus Hamont cum decano. 

21 julii. Placuit Facultati, quod arma ad virgam nostram 
ponenda deberent disponi juxta consilium expertorum et se 
super hoc intelligentium. 

*) Les deux citations suivantes empruntées aux premiers Statuts de la 
Faculté des Arts feront comprendre la différence qui existait entre les trois 
espèces de toges : Praesidens, y est-il dit en parlant du cérémonial à ob¬ 
server dans la défense des thèses, teneatur scholas intrare et praesidere in 
cappa rotunda seu ordinaria; baccalaurei vero teneantur respondere in 
cappi8 rigatis cum caputio foderato in collo ; magistri vero arguentes tenean¬ 
tur arguere in epitogio; alias tnim non patebit eis locus arguendi, nisi fue - 
rint peregrini. — Statuimus, disent les Statuts en parlant de la leçon de 
morale, quodethica legatur in diebus festivis ... et quod legatur in epitogio 
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24 octobris. Conclusit Facilitas, quod pecuniae restantes 
aurifabro pro opéré virgae factae et completae per eumdem 
sibi tradi deberent per campsorem oppidi; et quod pro eisdem 
pecuniis receptor Facultatis deberet fidejubere campsori; et in 
casu, quo campsor non vellet, placuit Facultati, quod regentes 
paedagogia de qualibet domo concédèrent Facultati duas co- 
ronas ad praedictam aurifabro complendam solutionem. 

4 novembris . Conclusum fuit, quod bedellus deberet cus- 
todire virgam seu sceptrum Facultatis, et quod poneret de- 
super fidejussores; quod si non vellet, Facultas de modo 
custodiae deliberaret. — Item eodem die conclusum fuit, 
quod deberet fieri camisia seu coopertorium pro virga de panno 
lineo; et hoc ex pluralitate vocum. — Item eodem die pro- 
misit Facultas concorditer se velle tenere magistrum Nicolaum 
de Yalckenisse indemnem de et super fidejussione facta camp- 
sori, qui exposuit pro Facultate pecunias, quibus complété 
solutus fuit et contentus aurifaber virgae. Summa concessa 
per eumdem fuit 10 coronae et 10 placcae. 

21 novembris . Conclusit Facultas, quod bedellus deberet 
custodire virgam et ponere fidejussores intraneos : quod si non 
vellet, Facultas vellet providere de remedio ; et quod hoc de¬ 
beret bedello intimari, qui haberet dicere responsum ante 
proxi mam congregationem. 

24 novembris . Conclusum fuit, cum bedellus non voluit 
virgam Facultatis custodire et desuper ponere fidejussores, 
quod Façultas vellet providere de alio bedello. 

4 decembris. Placuit Facultati super facto virgae, quod, si 
bedellus vellet jurare, quod non sciret habere fidejussores in¬ 
traneos pro custodia virgae, et poneret aliam cautionem tutam 
et securam, ne Facultas defraudaretur, puta obligatoriam, 
aut aliam idoneam, per Facultatem avisandam, tune vellet 
supersedere de electione alterius bedelli. Et non placuit plu- 
ribus virgam apud aliquem in deposito committere. 

Eadem die completus est baculus ferreus ponendus in virga 
Facultatis; et voluit faber habere 15 placcas. 
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20 decembris . Placuit Facultatif quod si bedcllus vellet 
promittere post reditum a partibus ponere cautionem obliga- 
toriam juramentoriam aut aliam tutam per Facultatem avi- 
sandam) quod tune expectaretur usque ad reditum ejus de 
executione conclusionis alias habitae, scilicet quod, nisi hu- 
jusmodi cautionem ponere vellet, Facultas provideret de alio. 

1431, 8 januarü. Placuit Facultati solvere 63 placcas ex- 
positas, per quosdam de Facultate taxantibus primo valorem 
virgae solutas, cum fecerint in favorem Facultatis. 

Super modo custodiendi virgam placuit, quod bedellus de- 
beret eam custodire et ponere cautionem obligatoriam de 
summa 150 coronarum, renuntiando exceptionibus aut aliis 
literis scabinalibus factis vel in posterum fiendis, quae pos- 
sent esse in praejudicium dictae obligationis, aut quibuscum- 
que aliis cautelis, per quas Facultas posset in dicta obligatione 
praejudiciari. 

9 januarü . Decanus (Facultatis) in praesentia magistri Mat- 
thiae Lewis recitavit bedello conclusionem supra habitam de 
custodia virgae. Qui respondit, quod dictam virgam vellet 
custodire et ponere cautionem superius explicatam ; sed très 
casus excepit, videlicet si virga simul cum suis bonis perde- 
retur, vel si sibi per violentiam in vicis vel alibi caperetur, vel 
si, ipso ignorante, imagines perderentur. In his tribus casibus 
non vellet ad restitutionem laborare, nec obligari suis expensis. 

24 januarü . Conclusum fuit super facto virgae, quod obli- 
gatio facta coram scabini3 placuit, et quod ulterius fieret obli- 
gatio coram notario et testibus, secundum quod alias per de- 
putatos conceptum fuit. Deputati fuerunt magistri Wellens et 
Flamingi cum decano. 

23 junii. Facta fuit congregatio Facultatis ad audiendum 
aliqua proponenda ex parte domini conservatoris super appel- 
latione Facultatis a quodam praecepto rectoris de non portando 
virgam, sub pena 100 florenorum ; ubi fuerunt citati decanus, 
omnes magistri repraesentantes Facultatem generaliter, et qui- 
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libet pro se in spécial], ad comparendum in die juridica immédiate 
sequenti in curia conservatoris. — Super quo fuerunt dati de^ 
putati ad consulendum jurisperitos neutrales, ad videndum si 
dicto die possemus in dicta curia respondere sine praejudicio 
appellationis prius factae per dictam Facultatem ; et si non 
protestaretur de appellando a dicto mandato, sicut prius 
appellaverat a facto principali et omnibus ex eo sequentibus. 
Deputati fuerunt magistri Wellens, Joannes Block, Godefridns 
Gompel et Joannes de Herck loco unius principalium de <^o- 
mo sua, qui tamen non erant impediti. 

28 junii . Facta fuit congregatio Facultatis super constitu¬ 
tions procuratorum in curia Romana et extra ad prosequendam 
appellationem interpositam a mandato domini rectoris et sibi 
adhaerentium, facto decano et Facultati Artium de et super 
inhibitione virgae Facultatis portandae. — Constitué erant 
procuratores, qui sequuntur : Arnoldus Wit, Joannes de Lo- 
vanio, Joannes Wachtendonck, Petrus de Ottenberch, Joan¬ 
nes Creyt, Georgius de Baest,. Joannes Buckinx, Hermannus 
Keppelman, Hellinc, Lambertus Raet, Ghiselbertus dictus 
Plattynmaker, et Joannes Tabbart. 

I julii. Facta fuit congregatio Facultatis ad constituendum 
procuratores ad insinuandum conservatori privilegiorum Uni* 
versitatis appellationem contra mandatum rectoris de non por- 
tando virgam Facutatis Artium in deductu domini cardinalis, 
etc. — Ed ad hoc fuerunt dati magistri Henricus Wellens et 
Joannes Block. 

24 octobris. Dati fuerunt deputati ad accedendum burgi- 
magistrum, ut conservator in facto virgae supersederet usque 
ad expressionem laudi ipsius oppidi compromissarii in eodem 
facto, videlicet magister Gerardus Brune, magister Joannes 
Block, magister Petrus de Beniss, magister Godefridus Gom- 
p?i. 

II y a en cet endroit dans les Actes de la Faculté une lacune 
qui s’étend du 3 juin 1432 au 8 janvier 1433. 

1433, 13 januarii. Super pretio aurifabri pro reforraatione 
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virgae deputabatur magister Joannes de Hasselt cum decano 
et receptore, ut accederent peritum aurifabrum, et convenirent 
cum ipso de pretio rationabili ; similiter et de pretio notarii 
(pro instrumente obligationis- bedelli), si non velit contentari 
de 20 placcis, quae ad minus sibi praesentari deberent. 

25 martii . Facta fuit congregatio Facultatis Artium ad au- 
diendum supplicationem magistri Joannis Stockelpot pro virga 
Facultatis habenda, quia debebat die sequenti in medecina 
dqctorari. Cujus supplicationi Facultas annuebat, salvo quod 
reddet eam indemnem. 

1 aprilis . Tangebatur de facto virgae argenteae, qualiter 
ipsa rupta fuit in aliquibus suis partibus in festo magistri 
Joannis Stockelpot. Super quo cohclusum fuit, quod adiretur 
dictus Stockelpot rogando, ut ipse vellet facere refieri dictam 
virgam. Qui promisit, quod ita faceret fieri. 

21 junii. Quartus articulus erat, an virga Facultatis debe- 
ret portari in processione, quae fiebat ad sanctum Quintinum, 
et coram quo deberet ferri. — Super quo conclusit Facultas, 
quod portaretur ante rectorem, si requireret 1 , et hoc ad osten- 
dendam majorem concordiam istis vulgaribus; etiam quia am* 
plius pro virga Facultatis aliae Facultates amplius non roga- 
rent. 

8 octobris. Supplicavit Adrianus Zay, bedellus Facultatis, 
ponens et portans virgam Facultatis in manus decani et Facul¬ 
tatis, continuari et in bene actis avoari, et in male actis, si 
quae sint, supportari. Et admissa fuit ejus supplicatio coh- 
corditer, et avoatus fuit et continuatus. Et tradebatur sibi 
virga per decanum et Facultatem sub conditionibus et hypo- 
thecationibus prius inter eum el Facultatem habitis ; et ita re- 
cepit. Super quo requisitus fuit magister Henricus Hclmont 
et alii notarii praesentes ad perhibendum de istis veritati tes- 

M L’Université n’avait pas encore de masse, en 4453. Ce ne fut que 
l’année suivante qu’elie en fit faire une. 
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timonium, et ad describendum desuper instrumentum, seu in¬ 
strumenta, si opus fuerit. 

1435, 8 novembris . Supplicavit decanus pro virga Facultatis 
ad honorem et decorem actus rep^titionis venerandi domini et 
magistri, magistri Nicolai ex Curia, consanguinei sui ; hoc 
tamen sine praejudicio actuum determinantiarum ipsius Facul¬ 
tatis. Cui supplicationi tota Facultas annuit. 

1436, 31 augusti . Supplicavit bedellus noster, quatenus Fa¬ 
cultas vellet decernere, an habeat coram rectore pro tempore 
deportare personaliter virgam Facultatis aut Uuiversitatis. 
Super quo placuit, quod ipse personaliter portaret coram do¬ 
mino rectore virgam Universitatis, et quod ipse substitueret 
unum, qui nomine Facultatis deportaret virgam Facultatis 
coram decano ejusdem. 

1438, 16 februarii . Concessit Facultas virgam ejus pro 
actu doctoratus in theologia. 

1441, 17 octobris . De reformatione virgae placuit Facultati, 
quod deputati latius loquerentur cum aurifabro tam de materia 
quam de forma. 

22 decembris. Placuit Facultati Artium, auditis actis depu- 
tatorum,quod virga reformaretur notabiliori modo, quo potest ; 
et quod in toto deauraretur. Et ad hoc dédit deputatos, qui 
cum plena potestate haberent loqui Cum aurifabro, et compo- 
nere cum ipso pro reformatione et deauratione. Et dédit depu¬ 
tatos dominum receptorem Facultatis Artium, magistrum 
Egidium Hanart, magistrum Joannem Herck et magistrum 
Joannem de Barlandia. 

1442, 9 januarii, Auditis actis deputatorum, videlicet quod 
decanus Facultatis Artium, ejusdem receptor et etiam deputati 
in et super reformatione et restauratione virgae ejusdem Facul¬ 
tatis cum Joanne Yander Yaelpoorten, aurifabro, praesente 
Arnoldo de Kessel, etiam ejusdem operis magistro, in modum 
sequentem convenerunt : Joannes praedictus reformabit dic- 
tam virgam et firmiter restaurabit in omnibus et singulis de- 
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fectibus, in quibus tune virga poterat reperiri per dictos do¬ 
minos de Facultate defecfcuosa ; ad hanc scilicet fornam, quod 
pro fortificatione turrium ponet inter quamlibet unum pilare 
longum ad cujuslibet turris Jongitudinem cum tecto superius. 
Item inter pilaria et tectum ponet unam planckam argenteam 
ad modum boyae et cum elevatione tecti ad certam altitudinera, 
et arctitudine tecti claudendo, et firmiter ponendo tectum met 
eene vyse, tecto manente in forma sua. Item secundum mem- 
brum virgae ab inferiori parte computando abscindet et de 
novo faciet ex toto. Item et multos alios defectus, quasi to- 
tam virgam, quia taies multi sunt, reformabit, quia nulla clau- 
sura in virga est firma. Item deaurabit totaliter et intégré to- 
tum caput, virgae et quatuor nodos ejusdem virgae. Et pro 
laboribus suis habebit Joannes dictus 17 petros. Item totum 
argentum, quo indigebit in praedictae virgae reformatione, 
solvet Facultas. Item pro deauratione praedicta habebit ipse 
pro auro 22 salucia auri. Et ista acta per deputatos placent 
Eacultati Artium. 

Item placuit etiam Eacultati, quod dominus receptor Fa¬ 
cultatis Artium daret praedicto aurifabro aliquas pecunias pro 
argento emendo tôt et tantas, prout sibi expedire videretur. 

Item dédit Facultas deputatos quatuor procuratores natio- 
num, receptorem ejusdem una cum promotore, qui haberent 
accedere archam Facultatis Artium, et extrahere nobilia vel 
salucia pro deauratione virgae Facultatis. Et illam summam 
defalcabunt aurifabro, dum et quando persolvent dictum auri- 
fabrum pro deauratione ejusdem virgae. Et iidem deputati ex- 
traxerunt ex archa 11 nobilia, quae dederunt aurifabro. 

tZjunii. Magister Adam {Bogaert) supplicavit pro virga Fa¬ 
cultatis; quae fuit sibi concessa in communi forma, scilicet 
periculo suo 4 . 

*) Adam Bogaerts demanda la masse de la Faculté des Arts pour le jour 
de sa promotion au doctorat en médecine. 
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10 octobris. Conclusit Facultas, quod virga Facultatis, quam 
sequitur officium bedelli, redderetur Adriano, certis reforma- 
tionibus et articulis prius ipsi Adriano per decanum dietis et 
declaratis; quibus nisi obediret, et evidenter se emendaret, 
privaretur officio suo. 

Coaclusit etiam Facultas, quod bedellus amodo teneatur re- 
portare et repraesentare ad manus Facultatis omni anno bis 
virgam et officium Facultatis, scilicetin proxima congregatione 
ante festum Dionysii, et in novo ordinario circa Carnisprivium 1 . 

1443, 3 junii. Placuit Facultati, quod receptor daret Joanni 
Yander Vaelpoorten, aurifabro, pro laboribus suis unum equi- 
tem. Placuit etiam Facultati, quod fieret una custodia ad vir¬ 
gam Facultatis. Et ad hoc dédit deputatos magistros Joannem 
Herck et Joannem de Barlandia. 

1445, 11 octobris . Fuit propositum de sceptro Facultatis, 
an placeret Facultati, quod fieret unaparva virgula, qua bedel¬ 
lus in communibus actis Facultatis uteretur, et non esset ne- 
cesse semper istam virgam in omni actu portare. Et hoc placuit 
Facultati, quod desuper provideretur. Nihilominus, si non 
essent in Facultate sufficientes pecuniae, placuit Facultati, 
quod de virga differretur. 

*) Novum ordinarium circa Carnisprivium, reprise des cours vers le 
carnaval. 
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Règle et statuts du béguinage de Tirlemont, aux 

XVI e ET XVII e SIÈCLES, PUBLIÉS PAR LE R. P. MoU- 

LAERT, DES PE. PRÊCHEURS. 

Il est certain que, dès leur origine, les béguinages 
eurent un règlement de vie, ou des statuts approuvés 
par l’autorité ecclésiastique. Peu de ces documents sont 
venus jusqu’à nous. Après l’érection, au xvi e siècle, 
du nouvel archevêché de Malines, les béguines de Tir¬ 
lemont demandèrent une nouvelle approbation de leur 
règle au cardinal archevêque de Granvelle. Celui-ci, 
accédant à leur demande, approuva et confirma les nou¬ 
veaux statuts par un décret en date du 13 novembre 
1574. Malheureusement, de ce précieux document il 
•ne nous reste qu’un seul fragment, qui offre un grand 
intérêt. C’est le chapitre 42 e , qui traite des droits de 
l'église, c’est-à-dire, de ce qui est dû à l’église et au 
clergé du béguinage pour l’administration des sacre¬ 
ments et pour les obsèques des béguines et des per¬ 
sonnes étrangères qui y éliront leur sépulture. 


13 novembre 1574. 

Capitel 42. Van den Jcercken-rechten'. 

Inden eersten ordonneren wy dat men den pastoor, capel- 
lanen ende andere heeren des hoffs eerlyck, elck nae synen 
staet ende qualificatie, gelyck dat betaemt, ende van outs altyt 

*) Les statuts portaient le titre suivant : Statuten ende ordonnantien ge- 
slelt ende geordoneert door den Doorluchtichsten ende Hoochweerdichsten 
Heere Antonius Cardinael Van Granvelle, Aertsbiscop van Mechelen , aen den 
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ondertiouden is geweest, in de kercke sal begraven met een 
singende misse van Requiem , ist doenlyck, ende corts daerna 
binnen dry daghen, de vigilien, met de misse, met een der- 
tichste; ende voor den pastoor des hoffs sal men ses weken 
op het graff leggen een swert cleet, met een wit cruys ende, 
aile dagen die commendatie lesen, ende de groote clock soo 
lange luyden, offc 30 dagen lanck, naer de discretie ende goet- 
duncken der exécuteurs, ende goetduncken des pastoors, ende 
dispositie syns testaments. 

Insgelyckx vande capellanen, ende andere tieeren, sal men 
een solemnele uytvaert met misse ende vigilie celebreren, nae 
oude loffelycke usantie; ende elck vande priesters sullen geven 
voor het mis-cleet met syn toebehoorten, daermen haer in be¬ 
graven sal, sesse Carolus guldens, den gulden tôt xx stuvers, 
oft naer tgoetduncken der oversten, ende weldaden, die sy den 
kercke ende conveirt gedaen hebben, tsy by testament, oft an- 
dersins. 

Yant graff t'openen, ende tauwe te maken x st., voor de 
doot-ciste xv st., oft nae t'uytwysen des tyts. De custessen 
elck x st., de priesters elck x st., ender den pastoor xx. st. 
van de vigilie, misse, ende begraeffenisse. 

Op het graff sal men stellen ij wachssen keersen, tstuck van 
dry pont. Op den autaer ij keersen, elck van een pont, die onse 
kerck blyven ; opt baer vier keersen van dry pont, die den 
deken van S te Germyns toebehooren ; dry pont spinlicht, waer 
van d'hoechkerck de hellicht heeft, ende onse kercke de an¬ 
dere hellicht. Insgelyckx van de keersen die opt graff staen, de 
welcke int afnemen behooren soo groot ende swaer te wesen, 
als sy int beginsel waren : dry en half pont tôt opstekers (?) 
nae (?) dat binnen ses weken verbernt wort. 

pastor, jouffrouwen , meesterssen, ende allen anderen maechden, docteren 
ende weduwtn, beggynen der ghemynder vergaederinghe y doen tegenwoordich 
ende toecomende, syns beggynhoffs binnen der stadt van Thienen, gegeven 
met aenhanginge syns zegels ter saecken y binnen Brussel in den jaere der ge- 
boorte Ons Heere 1574 , den 13 dach van november. 
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Desgelykx salmen gebruycken in begraefenisse en dienst van 
edeleluyden, die menbegraven sal in dekerckedes hoffs; ende 
sullen daerenboven aile degene, die in de voorschreven kercke 
begraven sullen worden, schuldich syn een dertichste te doen 
byden pastoor oft met synen consent by een vanden capel- 
lanen,daer voorgevende iiij 7a Carolus guldens,oft haeren moet 
crygen. De custessen en sullen niet gehouden syn inde voor¬ 
schreven dertichste te luyden,ten waer dat sy daertoe versocht 
worden, voor haeren sonderlingen loone. De vier overste mees- 
terssen, de infirmerye meesterssen,d'heylig Geests meesterssen 
ende de twee custerssen, salmen oock eerlyck, elck nae synen 
staet ende macht, inde voorschreven kerk begraven met een 
misse van Requiem ; ende aengaende d*uytvaert ende vigilie 
salmen houden, gelyck voorschreven is, ende oock den loon 
vande priesters ; ende sullen geven voor haer kercken- 
rechte iiij Carolus guldens eens, ende de vier overste mees- 
tersen sullen gehouden syn te distribueren in haer uytvaert in 
gebacken wittebroot twee mudden 1 terwe, ende aent mees- 
terschap eene gratielycke maeltit te geven. 

De gemeyne beggynkens, die begeeren hare sépulture inde 
voorschreven kercke, sullen insgelyckx aile dingen onderhou- 
den als boven. 

Ende de maeghdekens, die geene beggynkens en zyn, ende 
in de kercke begraven worden, soo verre sy ten heyligen Sacra- 
mente geweest hebben, sullen voor haeren kercke recht geven, 
dry Carolus guldens; ende die ten heyligen Sacramente niet 
geweest en hebben, twee Carolus guldens ; elcken priester dry 
stuvers, den pastoor ses st., de custerssen elk dry st. 2 oort, 
soo verre men geen uytvaert en doet. En daermen voor uyt¬ 
vaert doet, sal elcken priester hebben ses st., den pastoor xij 


*) Deux muids de froment, d'après l'ancienne mesure de Tirlemont, font 
environ 3 hectolitres 6 décalitres, ou 300 kilogrammes. Cette quantité suffi¬ 
sait pour Caire cuire environ 150 pains. 
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st., de custerssen elck ses st., ende i 7* st. van kerssen t’ont- 
steken.Ende van aile anderen die in de kercke begraven worden, 
sullen de custerssen hebben van kerssen t'ontsteken ende an- 
dere moetenissen, elck seven st. en halven. 

Vremde mans oft vrouw-persoonen en maechden, die in de 
kercke begraven sullen worden, sullen geven voor haer kercken 
rechte iiij 7* Carolus guldens. 

Ende binnen de traillen, vj Carolus guldens. 

De gemeyne beggynen, die op den kerckhoff begraven wor¬ 
den, sullen voor haeren kercken redit geven xx st. Ende 
vremde persoonen xxx st. voort kercken recht ; voor t’ graf 
te maken by t' hoff knechte, ij st.; ende voor de infirmerve 
susters graf, eenen st. 

De custerssen hebben van elck ij st.; ende vande infirmerye 
susters, elck i st. ende eenen pot convents bier. 

De twee beggynkens, die xxx dagen offeren gaen voor de 
gestorven, met den offere hebben elck vj st. i groot, oft ij 
hooftdoecken, weert synde thien st., sonder het offer gelt. 
Vant doot lichaem te sercken, twee beggynkens elck iiij st. 

Ende elck beggynken, op den kerckhoff begraven, sal ge- 
houden syn v pont waschs te geven om haer uytvaert mede te 
doen, en ij st. voor t’ sondaghs gebet van een jaer. 

Van de siecken het H. Sacrament te administreren in haere 
huysen sal den priester hebben 4 /â st., de custerssen een groot. 

Vant Sacrament des H. Olissel iij st., waervan heeft den 
pastor j st., die dry capellanen elck 4 / 2 st., de custerssen elck 
74 st. 

Item de gene die van de familie des hoffs zyn, ende die al- 
daer comen haere vrinden oft maegschap bezoeken, ende int 
voorschreven beggynhoff sieckende cranck worden, salmen aile 
haere rechtingen geven by den pastoor oft capellanen, ende 
aldaer gestorven,salmen insgelycx schuldich syn, aldaer te begra¬ 
ven, oft aile de rechten der voorschreven kercke ende dienaers 
te voldoen in aile manieren, oft sy aldaer begraven waeren. 
Analectes VI. 10 
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Item voor aile de ghene, tsy geestelyck of weerelyck,die ten 
H. Sacramente geweest hebben,ende int voorschreven beggyn- 
hoff begraven syn, tsy binnen oft buyten de kercke, salmen 
sculdich syn solemnele vigilie, met negen lessen, te singen, 
te waer tusschen Paeschen en Sinxen, met misse van Requiem , 
naer d’oude usantie der plaetse. 

Inde begraefnisse ende' uytvaert der priesteren, edele luy- 
den, ende hoffmeesterssen, sal men de vrienden met processie 
haelen, ende thuys lyden ; en int haelen van begraefnisse, 
salmen singen dese Besponsorien, te weten. Libéra me Do¬ 
mine , etc. Rogamus te Domine, etc. Requiem œternam dona eis 
Domine . Ende inde vigilien sullen twee priesters singen, 
Venite, int middel des choors ; ende naer die commendatie 
byt graff, salmen singen Media vita, en daer naer Miserere . 

Welcke pointen men niet en sal observeren voor eenige 
andere persoonen oft beggynkens, sonder spéciale gratie ende 
loon. 

Yan aile welcke voorgaende pointen ende kercken rechten 
sal t 9 meesterschap des voorsyde beggyntioffs altyt de gele- 
gentheyt ende conditie der persoonen, ende haere weldaden, 
die de selve t 9 hofif oft haere dienaeren bewesen hebben, aen- 
sien ende aenmercken, om in de voorgaende pointen, naer 
haerlieden discretie ende wysheyt, aile dingen te veranderen, 
verminderen oft vermeederen, naer gelegentheyt der saeke 
en des tyts. 

Aldus gedaen binnen Brussel, met aenhanginge van onsen 
segel tersaecken. Gegeven tôt Brussel inde jaere der geboorte 
Ons Heeren 1574, den 13 dagh van november. 
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RÈGLE DONNÉE, LE 22 MARS 1588, AUX BÉGUINES DE T1RLEMONT, 
PAR JEAN HAUCHIN, ARCHEVÊQUE DE MAL1NES ; REVUE, MODIFIÉE 
ET CONFIRMÉE PAR SON SUCCESSEUR, ALPHONSE DE BERGHES, LE 
14 NOVEMBRE 1684. 

Alphonsus de Berghes, door de gratte Gode ende des H . Stoels 
van Roomen, aertsbisschop van Mecltelen , primaet van Neder - 
tant^edelegeerde apostolycke van Syne Conincklycke Majesteits 
leger , van synen Raedt van Staten , enz . 

Aen onse lieve ende wel beminde inden Heere die pastoor, 
hoffmeesterssen ende andere begynthiens van den begynhoven 
binnen de stadtvan Thienen, onsers aertsbisdoms ende ordina- 
risse jurisdictie, salicheyt inden Heere. 

Alsoo wy diversche reysen van UU. LL. wegen instantelyck 
syn aensocht geweest, om de statuten van UU. LL. hoff door 
den doorluchtighsten ende hoochweerdighsten heere Jan Hau- 
chin, onsen voorsaet, wiens siele Godt wilt hebben inde eeu- 
wige glorie, opden tweeentwintichsten dagh der maendt van 
meert, int jaer ons Heeren duysent vyff hondert achtentachen- 
tich aen UU. LL. gegeven, te willen oversien, vermeerderen 
ende veranderen, gelyck wy volgens de gelegentheyd van den 
tegenwoordighen tyt ende meeste oirboir van UU. LL. ende 
desselffs hoffs, souden bevinden te behooren : soo ist dat wy, 
wel hebbende willen voldoen aen UU. LL. oodtmoedige beden, 
deselve neerstelyck hebben oversien ende verandert, gelyck wy 
dat naer rype deliberatie hebben nootsaeckelyck geoordeelt, 
UU. LL. bevelende deselve statuten punctuelyck te achtervol- 
ghen ende onderhouden : verbiedende dat niemant, van wat 
conditie hy sy, hem en vervoordere eenige nieuwe statuten 
tfordonneren, oft iet daerinne te veranderen sonder onse con¬ 
sente, ende by ons ofte onse successeurs in geschrifte geappro- 
beert te syn, reserverende aen ons ende deselve onse succes¬ 
seurs de macht van deselve statuten te mogen veranderen, 
verminderen ende vermeerderen naer behooren. 
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EEESTE CAPITTEL. 


Van de conditien derpersoonen die men sal aenveerden 
tôt den begynhove . 

Sommaire. Des conditions requises 'pour être reçue au béguinage . — La 
personne qui se présente pour le béguinage doit être d’une conduite 
irréprochable, saine de corps et d’esprit, libre de tout autre engage¬ 
ment, et justifier d’une rente annuelle de trente florins, etc. Elle ne 
sera reçue définitivement qu’après un noviciat d’un an dans l’un ou 
l’autre couvent. Elle ne pourra se retirer dans une maison particulière 
que lorsqu’elle aura séjourné cinq ans, après sa profession, dans le 
couvent. Les professions des béguines auront lieu le mardi de l’une 
ou l’autre semaine entre Pâques et la Saint-Bavon 1 . 

Iersten artiheL Niemant en sal ontfanghen, noch het hoff 
gegeven worden, ten sy dat eerlycke vrouwpersoonen syn, van 
goeden naem ende faem, ende voor sulcx gehouden. 

2. Wesende gesont van leden, ende simien, vrye van sorge- 
lycke, smettelycke ende vallende sieckten. 

3. Oock bevryd ende los van aile beloften, t’sy van eenige 
religie oft van houwelyck. 

4. Niet beswaert ofte belast met eenige notabele schulden 
oft borchtochten. 

5. Hebbende ten minsten eene jaerelycksche lyffrente van 

*) L’archevêque A. de Berghes, ayant appris qu’à l’occasion des vêtures 
et professions des béguines, on donnait pendant trois jours des festins somp¬ 
tueux qui. outre les grandes dépenses, occasionnaient bien des abus, in¬ 
terdit absolument ces fêtes par une ordonnance, en date du 20 août 1687 : 
« Verbieden voortaen de voorseyde maeltyden te houden, ter oorsaecke van 
de voors. kleedingen, professien, jubilé, half jubilé en andere dusdanige 
feesten ; niettemin Ul. toelatende te regeleren het weynich dat nr.en geven 
sal aen de meestersse voor den noen der novitie oft geprofesde, en de andere 
beggynen des convents, alwaer de novitie of geprofesside sal woonachtig 
syn, sonder iemand van buyten by te brengen...» 
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dertich guldens, een bedde met syn toebehoorten, begyne 
cleederen, ende tamelycken huysraet, ende voorts soo vele in 
jaerelycksche andere goederen, boven de voorschreven dertich, 
oft conste van handtwercken, waermede sy haer tamelyck mach 
onderhouden. 

6. Ende alhoewel den staet der begynthiens geen eeuwigh 
verbondt en is, want nochtans selden welgaet met den ghenen, 
die de handt aen de ploegh stellende achterwaarts siet, soo 
wordt geordonneert, dat niemant desen staet ohtfanghen en sal, 
ten sij dat sy een jaer te voren int convent, oft by eene ont- 
settige begyne, daer den pastoor ende groote meesterssen 
mede te vreden syn, gewoont heeft, om haer selven te proe- 
ven ende beproeft te worden, oft sy den hoeve bequaem is. 

7. Ende de meestersse van voorschreven convent oft voor¬ 
schreven begyne sal eerst goet gemerck nemen overdegene, die 
geproeft wordt, om naer haer beste kennelyckheyt op haere 
conscientie te betuygen, eer sy ontfangen wordt, oft sy lot den 
hove dienen sal oft niet. 

8. Binnen desen jaere sal deghene, die geproeft wordt, mogen 
gebruycken weerlyck habyt, dat tamelyck ende eerlyck, sonder 
eenighe curieusheyt is. 

9. Noeh als men iemand begynthien maken wilt, soo sal 
den pastoor een maendt te voren onder syn sermoen deselve 
vercondighen met naem ende toenaem, ende de gemeynte 
waerschouwen van haere aenstaende ontfanckenisse, opdat een 
iegelyck, die iet mocht weten van haere onbequaemheydt, 
t'selve vuytliefde den pastoir oft grootmeesterssen aengeve. 

10. Nieraandt van de begynthiens voor den tyt ten minsten 
van vyff 1 jaren naer haere professie sal mogen woonen alleen, 
oft by andere die, min als thien voile jaeren geprofest synde, 
sullen bevonden worden by de overste van sulcken gestichtich 
leven, dat sy oordeelen deselve bequaem te wesen om jonghe 

l ) Le mot vyff a été effacé plus tard et remplacé par celui de dry. 
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begynkens te aenveerden. Ende sullen deselve oversten wel 
ondersoecken oft de voorseyde andere begyntiens niet te yeele 
conversatie en houden met manspersoonen, soo geestelyck als 
weerelyck. 

11. De professien van de begyntiens die sullen geschieden 
tusschen Paesschen ende Bamisse oft daer ontrent op eenen 
deynsdagh, ten waere om merckelycke redenen van de oversten 
anders wirde gestelt. 


TWEEDE CAPITTEL. 

Van het aenveerden ende lebften der begyntiens . 

Sommaibe. Cérémonial de la profession ou réception définitive de la bé¬ 
guine après une année de noviciat. Le curé lui rappellera que, si elle 
est infectée de quelque maladie cachée, ou chargée de dettes, ou em¬ 
pêchée par des vœux ou autres engagements, son admission est nulle 
de plein droit 1 . 

lersten artilceL De proevinghe volbrocht wesende, sal de 
ontfanckenisse geschieden openbaerlyck in de kercke, in de 
presentie des parochiaens sittende voor den hoogen autaer, 
ende de opperste meesterssen weer-seyden desselffs autaers, 
alwaer die ontfanghen sal worden te voren gebrocht synde, sal 
comen met een weerlycke faillie, knielende beneden den trap 
des hoogen autaer. 

2. Den parochiaen sal doen een cor te gheestelycke verma- 
ninghe tôt onderweys der ghene die ontfanghen wordt. 

3. In het slot synder vermaeninghe sal hy bespreken dat 
deghene, die besmet is met eenige sieckten boven vermelt, oft 
belast met swaere schulden, borchtochten oft bevonden met 
andere beloften, niet en is ontfanckbaer. 

*) Ces prescriptions sont les mêmes pour rémission des vœux solennels. 
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4. Sal daerom hierop een ieder besonder, die den begynen 
staet aennemen, behooren le antwoorden; want al waer iemant 
ontfanghen, die in eenige voorgaende pointen belast waere, 
als men haer aenname, en sal haer aenveerdinge van geender 
weerden syn. 

5. Daernaer sal den parochiaen aenroepen de gratie des 
heilighen Gheest singende Veni Creator Spiritus cum versiculo et 
collecta; ende daernaer sal gesongen worden de misse van den 
H..Gheest, in welcke sy sullen gaen ten offer, ende ontfangen 
het weerdigh H. Sacrament des lichaems ons Heeren. 

6. Naer de misse sullen comen die ontfangen worden, 
knielende voor den parochiaen, die op haeren hooffde eenen 
witten ommedoeck sal leggen, seggende : Accise vestem sanc- 
tam , candidam et immaculatam , etc. 


FORMA PROFES SIONTJM BEGUIN ARUM. 

Flectit sponsa ante altare, et pastor petit ab ipsa. Quid petis? 
Ipsa respondet : Misericordiam Dei, et admissionem ad hune 
locum. 

Postea fit concio, et quod habetur in cap. £°. 

Deinde ante sacrum cantatur a pastore : Veni Creator Spi¬ 
ritus. 

Post missam et emissam professionem in impositione albi 
veli : 

Accipe vestem sanctam, candidam, et immaculatam, quam 
perferas ante tribunal Domini nostri Jesu Christi : custodi 
voti tui conceptum, ut, cum Dominus venerit ad nuptias, possis 
occurrere ei una cum omnibus sanctis eius in aula celesti, et 
habeas vitam aeternam, et vivas cum eo in secula seculorum. 
Amen. 

Ad impositionem coronae : 

Yeni sponsa Christi, accipe coronam, quam tibi Dominus 
praeparavit in aetemum. 
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Or émus. 

Domine Jesu Christe, qui gratiam tuam in nobis corona jus- 
titiae remunerare decrevisti, da huic famulae tuae N. coronam 
sapientiae,quae est timor Domini, quatenus in illosic se conti- 
neat, ut numquam se deserat, sed in legitimo certamine ita 
fidelis usque ad mortem perseveret, ut coronam gloriae, quam 
in illo reddere statuisti, a te iusto iudice accipere mereatur. 
Qui vivis et régnas, etc. 

Postea Te Beum laudamus, etc. 

Versus . Benedicamus Patrem et Filium cum sancto Spiritu. 

R. Laudemus et superexaltemus in secula. 


Omnipotens sempiterne Deus, qui dedisti famulis tais in 
confessione verae fidei aeternae Trinitatis gloriam agnoscere, 
et in potentia Maiestatis adorare unitatem, quaesumus,ut eius- 
dem fidei firmitate ab omnibus semper muniamur adversis. Per 
Dominum, etc. 

7. Dan sullen sy geloven in de handen des parochiaens, aen 
Syne Hoochweerdicheyt den heere aertsbisschop vanMechelen, 
hem ende de groote meesterssen ende hunne naercomelinghen 
gehoorsaem te syn naer dese statuten, alsoo langhe als sy 
in de vergaederinghe des begynhoffs blyven. 

8. Sullen daerenboven in de handen des parochiaens Godt 
reynicheyt beloven, gedurende hunnen begyntiens staet, in 
forme naervolgende : 

9. Ick N . N . gelove aen Godt almachtigh, Maria syne gebe- 
nedyde Moeder , altyt Maghet , onsen hoochweerdichsten heere 
aertsbisschop van Mechelen , den parochiaen van desen hove , ende 
de groote meesterssen , ende aile haerlieden wettelycke naercomelin- 
gen , gehoorsaemheyt naer de statuten van desen hove , ende te leven 
in reynicheyt, soo lange als ick begyntien sal syn . So wil my Godt 
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helpen, Marié syne gebenedyde Moeder , ende Maghet , ende aile 
Gode lieve heylighen . Amen . 


DERDE CAPIÏTEL. 

Van het habyt ende huysraedt der begyntiens. 

Sommaire. De Vhabillement et du mobilier des béguines . — On y prescrit 
la plus grande simplicité dans les habits et dans les meubles que les bé¬ 
guines ont à leur usage. Les enfants auxquelles elles donnent l’instruc¬ 
tion éviteront pareillement, autant que possible, les Taines parures du 
monde (art. 14). Aucune béfuine ne s’adonnera à l’instruction des en¬ 
fants, sans l’approbation et le consentement du curé et des régentes. 
La connaissance de la religion étant de la plus grande importance, 
puisque d’après l’Apôtre, sans la foi il est impossible de plaire à Dieu , 
les supérieures,et en particulier le curé, n’omettront rien pour procurer 
aux élèves l’instruction nécessaire dans les principaux mystères de la re¬ 
ligion, surtout pour des personnes appelées par état à la perfection re¬ 
ligieuse. 

Les petites filles ne seront pas admises à demeurer au béguinage 
avant l’âge de six ans, et n’y resteront que jusqu’à leur seizième année, 
à moins qu’elles ne montrent de la vocation pour le béguinage. En tout 
cas, elles fuiront dans leurs habillements toute parure mondaine. 

lersten artikel. Aengaende het habyt der begyntiens, sullen 
daerinne onderhouden het oude faitsoen, forme ende coleur, 
ten sy dat daerinne door den aertsbisschop van Mechelen, 
met raede van den parochiaen ende meesterssen, anders geor- 
donneert wordt. 

2. Sy en sullen niet mogen draegen couslyven met vaste 
balynen, ten waer sulx byde medecynen wirde geordonneert, 
om de indispositie des lichaems; ende alsdan en sullen sy maer 
mogen couslyven draegen van coorden, hebbende daertoe eerst 
oorloff gevraeght van de oversten des hoffs. 

3. Het hair der begynthiens sal affgesneden ende redelyck 
cort gehouden worden. 
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4. In geestelycke simpelheydt soo sullen sy betaemelyck haer 
hooffden toemaecken. 

5. Geen gestyffde oft aüdersints curieuse doecken en sullen 
sy draegen. 

6. Noch wordt er geordonneert, dat synoch buyten noch 
binnen den hove draegen en sullen weerelycke huycken, die 
van stoffen oft faitsoen curieus syn, hebbende boven opt hooft 
coppekens;.noch in de kercke en sullen sy niet comen onder 
den dienst met opgeschorste rocken, oft opgeschorste failien, 
maer die ofte ommedoecken liebben op het hooft, te weten van 
Paeschen tôt Alderheyligen sullen sy draegen den begynen om- 
medoeck, ende van Alderheyligen t^i Paesschen de failie. 

7. Binnen de hove, vuytgenomen dienstboden, sal een iege- 
lyck capruyntiens, failie oft lange ommedoecken gebruycken. 

8. Buyten den hove sullen sy ten minsten huycken omhan- 
gen; ende, als sy buyten reyâen,sullen sy die draegen tôt aen de 
poorte. 

9. Haere hoeden sullen wesen slechte strooyen hoeden, 
swerdt geverwt,sonder eenige curieuse boortsels,oftbandekens, 
oft kwispelkens. 

10. Haere schoenen ende solen ende pantouffels sullen soo 
wel in de stoffe als in het faitsoen wesen sonder curieusheyt ; 
nochte in de schoenen en sal geen seyen oft breede filozellen 
lint raogen wesen, noch sulcken linten en sullen de begyntiens 
niet draegen aen hunnen capruyn. 

11. In den winter en sullen de begyntiens geen moeffels 
mogen gebruycken, maer wel swerte laecken handtschoenen 
met pelsch gevoedert, met halff vingeren ofte sonder vingeren. 

12. Sy sullen oock schickendaer haer huysdingen oft huys- 
raedt noch door curieusheyt, noch door vuylicheyt berispelyck 
en worde. 

13. Geen ledekanten en sullen sy hebben, maer vitsen son¬ 
der de oorkussens daer op te proncken te leggen, geen spaen- 
sche leiren stoelen, geen tin ten thoon stellen, de gordynen 
ende tafelcleederen van blauw lynwaert. 
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14.1nschelycx sullen dejonge kinderen,die daer geleert wor¬ 
den, soo veel het mogelyck is, van aile curieusheyt des werelts 
affkeeren, ende leeren de christelycke simpelheyt oock int 
habeyt aen te nemen. 

lô.Geen begyntiens en sullen scholen der jonckheyt houden, 
als degene die, by den pastoor ende meesterssen daertoe be- 
quaem gevonden synde, by deselve sullen geadmitteert worden. 

16. Item alsoo bevonden,dat vele die de professie maecken 
vant gheestelyck leven, niet en hebben het recht fondament 
desselfifs, te weten het gelooff, sonder hetwelck, gelyck den 
H. Gbeest seyt door den H. Apostel Paulus, onmogelyck is 
Godt te behaegen, ende door hetwelck de heylighen de rycken 
gewonnen hebben, ende gecreghen de beloften, soo bevelen 
wy dat d'oversten particulière sorge sullen draeghen dat de 
begyntiens in de principaele misterien des gelooffs, die noode- 
lyck syn, vuytdruckelyck gelooft by aile christelycke menschen, 
als oock noodelyck oui te comen tôt de perfectie, wiens staet 
sy belyden, wel onderwesen worden; waermede wy principalyck 
belasten den heere pastoor vant selve hofif, aen denwelcken wy 
belasten voortaen niemant meer Paenveerden ofte te laeten 
professien, sonder al voren ondersocht te hebben oft sy int 
gelooff genoechsaem is onderwesen. 

17. Bevelen oock aen de meestersse van het convent, by 
dewelcke de novitien van hetselve hoff woonen, dickwils deselve 
novitien, als oock de andere begyntiens int selve convent woo- 
nende, elckanderen doen examineren, ende vraegen in den ca- 
thecismus, wel ende dickwils indruckende de vasticheyt ende 
sekerheyt van het gelooff, boven de sekerheyt van al dat in de 
werelt is, als geleert synde van Godt, die d'opperste waerheyt 
synde niet en can liegen oft bedriegen. 

18. De jonge begyntiens,woonendebuyten het convent,sullen 
blyven int cruysgebedt, ende oock commen in den cathecismus; 
t'selve wordt van gelyck en gerecommandeert aen allen de be¬ 
gyntiens. 
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19. Daer en sullen geene dochters langer blyven woonen 
opt begynhoff dan tôt hunne sesthien jaeren inclus ; maer wan 
neer die oversten bevinden dat de voornoemde dochters schy- 
nen eenigen sin oft roep te hebben tôt het gheestelyck leven, 
soo sullen sy daer mogen blyven woonen tôt hunne achthien 
jaeren inclus, midts gaende stil ende modest, ende niet opge 
seth naer de werelt. Ende aengaende clyne kinderen, die en 
sullen daer niet mogen blyven woonen, dan die boven de sesse 
jaeren sullen oudt wesen. 


VIEKDE CAPITTEL. 

Van den dienst Godts ende bidden der begyntiens , 
ende hoe sy de heylighe sacramenten gebruycken sullen . 

Sommaire. Les exercices ou devoirs religieux des béguines prescrits 
par la règle de 1588 sont : lo d’assister tous les jours à la sainte 
messe ; 2o à tous les offices qui se font dans leur église ; 3o de réciter 
journellement le petit office de la sainte Vierge, ou un certain nombre 
de Pater et d * Ave ; 4o les béguines qui habitent dans un couvent 
ou dans une autre maison commune de la Table du Saint-Esprit, 
’t heilig Geest huys ou V Qratie huys , s’acquitteront en outre des 
prières prescrites par les fondatrices de ces maisons ; 5o toutes les bé¬ 
guines assisteront aux sermons qui ont lieu au béguinage, les diman¬ 
ches et les jours de fête ; 6o elles s’approcheront des sacrements tous les 
mois, aux grandes fêtes, aux fêtes de la Vierge, à celle de la dédicace 
et du patron de leur église ; 7° elles assisteront aux processions et 
supplications solennelles, dans l’ordre suivant ; d’abord la croix du bé¬ 
guinage, suivie des béguines, deux à deux, des maîtresses, régentes et 
du clergé ; enfin les mambours et autres employés de l’établissement. 

lersten artikel. In den eersten is eeniegelyck verbonden dae- 
gelycx misse te hooren. 

2. T'sondaeghs ende t’heylighdaeghs sullen sy neerstelyck 
volgen den dienst Godts in hun eyghen kerck, daer oock 
d'oversten gemerck op nemen sullen. 
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3. Sullen oock dagelycx hun seven getyden kouden in der 
voegen naervolgende. 

4. Die niet geleert en syn, sullen voor de mettenen ende 
lauden lesen een roosenhoeyken van onse Lieve Vrouwe, van 
vyff Paternosters ende vyfiich Ave Maria; voor de primen eenen 
Paternoster ende Ave Maria, het gelooff ende thien geboden ; 
voor de tertien, sexten, nonen, voor ieder drye Paternosters 
ende drye Ave Maria ; voor de vesperen vyff Paternosters ende 
vyff Ave Maria ; voor de completen drye Paternosters, drye 
Ave Maria, met het gelooff. 

5. Die geleert syn, sullen mogen verkiesen oftdie voorseyde 
ordonnantie, oft in de plaetse de geteyden van onse Lieve 
Vrouwe, oft andere die swaerder syn. 

6. Hierenboven sal men in de gemeyne huysen het gelees 
der salmen, ende andere gebeden, ende gheestelycke lasten 
onderhouden, naer elcx huys fondatie ende gewoonte, behalven 
dat onredelycke lasten sullen gereduceert ende gemodereert 
worden, naer den eysch van de gefondeerde profyten, door 
d'auctoriteyt van den aertsbisschop, met raedt des pastoirs ende 
der meesterssen. 

7. Noch sullen gehouden syn te hooren aile de sermoonen 
die des sondaeghs ende heylighdaeghs in haere kercke opt hoff 
sullen gepreckt worden. 

8. Niemant en sal haer vervoorderen eenige boecken te 
lesen van hooger materie sonder oorloff des parochiaens. 

9. Niemandt en sal haer mogen verbinden met beloften aen 
haeren bichtvaeder, oft andere particulière persoonen, oft te 
staen tôt haerder gehoorsaeraheyt, oft eenigen anderen regel 
Ponderhouden; want men vindt dat hier vuyt menige ongerus- 
ticheyt placht te comen. 

10. Ten minsten eens ter maendt sal elck begyntien haer 
bichte spreken, ende het H. Sacrament ontfanghen, ten 
waer dat den parochiaen oft bichtvaeder Pselveiemant verboot; 
want het 11. Concilie van Trenten oock van besloten cloosters 
niet voorder en ordonneert. 
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11. Oock sullen sy t’selve onderhouden in de vier hooghty- 
den des jaers,aile geboden feestdaegen van onse Lieve Vrouwe, 
op den feestdagh van de kerckweydinge, ende op den feestdagh 
van den patroon oft patroonesse des hofFs. 

12. Ende hoewel den parochiaen oft anderen bichtvaeder 
naer haere conscientie ende discretie de sommighe, daer sy 
merckelycken voortganck in deughden bevinden, sullen mogen 
consenteren dickwilder ten H. Sacrament te gaen, raeden wy 
nochtans t'selve niemant, hoe deughdelyck sy is, dickwilder 
toegelaeten te worden, dan de H. Yoorvaeders in besloten 
cloosters hebben geordonneert tôt meerder reverentie tôt den 
hoochweerdighen lichaem des Heeren, neerstiger ondersoec 
kinge der conscientie ende onderstant der bichtvaeders. 

13. Aile jaeren, eens in den vasten ende eens in den advent, 
sal elck begyntien haer bichten tegen haeren parochiaen. 

14. Niemandt en sal haer voorderen te bichten tegens 
eenige weerlycke oft gheestelycke priesters buyten den hove, 
ten waer aen den guardiaen ofte vicarius van de minderbroeders, 
priors ofte suppriors van d'andere drye biddende ordens ; ende 
dat nochtans niet sonder consent van den cureydt. 

15. Ende den parochiaen daertoe versocht synde, en sal 
hier inné geen swaericheyt maeken, immers vyff oft sesse maels 
des jaers, behalven dat sy den bichtvaeder, daer sy begeren te 
gaen, den parochiaen noemen sullen. 

16. Niemant en sal geoorloft syn meer dan deurgaens eens 
ter weken te bichten. 

17. In aile processien ende openbaere bedinghen sullen 
allen de begynthiens gaen naer het cruys twee ende twee, de 
groote meesterssen achter, ende de priesters naer hun, ende 
daernaer sullen volgen de rentmeesters ende officieren des hofFs. 

18. Noch wordt geordonneert dat de sangerssen voortaen 
in aile hoven aile byde de partyen sullen houden, in den dienst 
der missen ende der getyden te singen, sonder het behulp der 
priesteren van d’ander seyde, die welcke gestaen sullen midts 
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den dienst aenslaende, de lessen, benedictien, capittelen ende 
collecten singende. 


VYFFDE CAPITTEL. 

Fan de conversatie ende handelmghe der begyntiens . 

Sommaire. Le chapitre Ye traite de la condaite et de la tenue des béguines. 
Leur vie sera édifiante,comme il convient à des personnes pieuses. Elles 
observeront l’obéissance aux supérieures, et la paix entre elles. Chaque 
béguine couchera à part. Elles éviteront les divertissements et les plai¬ 
sirs mondains, surtout ceux qui sont dangereùx pour les mœurs. 
Le soir, toute conversation, visite ou souper, se terminera à 9 heu¬ 
res au plus tard. Aucune personne séculière ne sera admise à 
demeurer au béguinage, sans le consentement du curé 1 . 

Aucun homme ne passera la nuit au béguinage, si ce n’est du consen- 
tement du curé et des maîtresses, et ce dans l’appartement destiné à ce 
service. 

Les béguines éviteront toute familiarité avec des personnes mal fa- 
• mées de l’un et de l’autre sexe, sous peine, après une troisième admo¬ 
nition, de devoir quitter le béguinage. Si la mauvaise conduite devient 
publique, outre son renvoi, la coupable encourra la perte de son meil¬ 
leur lit qui sera partagé entre l’infirmerie et la Table du Saint-Esprit. 

Une béguine qui’se déciderait pour le mariage quittera le béguinage 
avec tout son mobilier, avant les fiançailles, sous peine de douze florins 
de Brabant. 

Les béguines s’appliqueront au travail, afin de pourvoir d’une ma¬ 
nière honnête à leur subsistance. On évitera tout travail bruyant ou 
incommode pour soi ou pour les autres 2 . 

*) Ce point de la règle a toujours existé. L'article 8 des statuts de 1364 et 
1436 porte : « Wij ghebieden oec dat ghene deses hoefs en sal enich meijs- 
ken, oft wertlike joffrouwe, mogben nemen met haer te woenene in wereli- 
ken habijte, sonder oerlof der meesterssen, alsoe men dat vanouden tijden 
hevet ghehouden. » En marge on lit : « Relegatur et corrigatur curiositas. » 
*) Au moyen âge, tant à Gand qu’à Tirlemont, les béguines s’occupaient à 
laver, à éplucher et énouer les draps que leur envoyaient les fabricants de la 
ville : « Mundando lanas et purgando pannos, » dit l’auteur anonyme des bé~ 
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Défense aux béguines de fournir caution, si ne n’est pour des per. 
sonnes du béguinage. Dans les différends qui pourraient surgir entre 
les béguines, c’est au curé et aux maîtresses de les juger et arranger. 
La béguine qui oserait citer une consœur devant un juge séculier per- 
drait par cela même tout droit au béguinage. 

De même, dans les affaires civiles avec des personnes de la ville, 
les mêmes supérieurs auront soin d’arranger le différend, et la sœur 
sera tenue de respecter et d’exécuter l’accord intervenu. 


lersten artikél . De begynthiens sullen haer stichtich draegen 
onder haere oversten ende met malcanderen, sonder iemandt 
met woorden oft wercken te quetsen. 

Een iegelyck van haer sal alleen slaepen. 

3. Sonder oorloff des parochiaens, en sal geen weerlycke 
vrouwpersoon, veel min manspersoonen, noch knecktiens hoe 
ionck ook die syn, mogen woonen, noch scholen gaen by 
eenige begyntiens. 

Lichtveerdige weerlycke recreatien,sonderlincx die d’eerbaer- 
heyt mochten hinderen, sullen sy schouwen ende en sullen 
geen honden mogen houden, oft andere beesten, die d’andere 
hinderlyck oft moeylyck souden mogen vallen. 

5. T’savonts en sal men geen langh maeltyden mogen hou- 
den, oft sittingen dan tôt den negen uren, sonderlinge met 
manspersoonen. 

6. Geen manspersoonen en sullen opt hoff vernachten dan 
in plaetsen daertoe geordonneert, ende dat met oorloff des pa¬ 
rochiaens ende meesterssen. 


guinss de Gand, « victum lucrantur. » Les statuts du béguinage de Tirle- 
mont, de 1364, art. 8, portent : « Statuo et precipio, ut beghine curie in 
» ipsa curia officium purgationis pannorum,vulgariter dictumnopperie, exer- 
» centes communiter et tenentes, hujusmodi officium nocturno tempore non 
» exerceant, nec alias personas ad id exercendum secum admittant...» Cette 
défense a été omise dans les statuts renouvelés de 1436. La fabrication du 
drap avait beaucoup diminué au quinzième siècle. 
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7. Geen begyntiens en sullen gemeynschap houden met 
eenige persoonen, tsy man oft vrouwe, die ter quaeder naem 
oft faem staen, oft met iemanden waerdoor sy mochten worden 
gediffameert ende quaet vermoeden van haer selven geven. 

8. Ende die alsulcke suspecte conversatie weten, sullen 
t'selve soecken te beletten door goedertiere vermaeninge, ende 
by gebreke van voorderinge sullen t’selve vuyt lieffde te kennen 
geven aen d'oversten. 

9. Ist dat iemant van alsulckeD schandael vermaent wesende 
tôt drye reysen, haer niet en betert, sal van den hove gestelt 
worden. 

10. Ist dat iemants onsuyverheyt int openbaer compt, en 
sal niet alleen van den hove gestelt worden, maer oock dae- 
renboven verbeuren haer bestebedde,eensdeels voordekrancke, 
ende eensdeels voor den heylighen Gheest taefel. 

11. Ist dat iemant haer wilt begeven tôt den houwelycken 
staet, sal voor haere ondertrouwe vertrecken met haeren huys- 
raet vuyt den hove op pene van twelflf guldens. 

12. De begyntiens sullen nerstelyck aerbeyden, een iegelyck 
in haer handtwerck, om haer broot te winnen in rechtveerdi- 
cheyt. 

18. Sullen nochtans haer wachten van eenich handtwerck 
te doen, waerdoor sy haer selven oft haere medesusters te seer 
mochten ontrusten. 

14. Nochte niet wasschen oft blycken, soo voor weerelycke 
als gheestelycke persoonen, oft religieusen. 

15. Wordt oock verboden eenige correctie, misbruycken 
oft fauten, den hove oft de persooQen daer binnen woonachtigh 
aengaende, buyten den hove te vermellen, op pene ingestelt te 
worden ter discretie van den parochiaen ende der meesterssen. 

16. Geen begyntien en sal haer voorderen om borghe te 
blyven, dan voor persoonen die van den hove syn. 

17. Geen begyntien en sal haer medesuster daeghen oft doen 
daeghen, roepen oft doen roepen, beclaegen oft doen beclaegen, 

ÀNALECTES VII. 11 
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voor eenigen rechter buyten den hove, op pene van haer hoff te 
verliesen ; maer ist dat iemant iet heeft tegens haere medesus- 
ter, sal dat laeten rechten by den pastoor, oft by de groote 
meesterssen, oft by hun t'saemen. 

18. Ist dat iemant van de begyntiens wordt om schult oft 
andere civile questien van iemant buyten den hove aengespro- 
ken, oft betrocken voor eenige rechteren, sal den parochiaen 
oft meesterssen haer beste doen om de partyen te vereenigen, 
ende het begyntien sal schuldich syn alsulcken accort van 
weerden te honden. 


SESTE CAPITTEL. 

Van de poortieressen, ende van het ingaen ende vuytgaen 
der begyntiens . 

Sommaire. Des portières , et de la sortie et rentrée des béguines .,— Deux 
béguines portières auront soin d’ouvrir le matin et fermer le soir la 
grande porte du béguinage aux heures fixées pour l’ouverture et la fer¬ 
meture des portes de la ville. Après la clôture, elles ne laisseront en¬ 
trer ou sortir que les personnes qui leur sont bien connues, ou d’au¬ 
tres sur l’ordre des supérieures. 

Pendant le jour, les portières feront attention aux personnes qui 
sortent et qui entrent. Les sorties du béguinage ne se feront que pour 
des motifs suffisants. Défense de sortir les dimanches et les fêtes, sans 
le consentement d’une des maîtresses ; et l’on ne sortira ces jours-là 
qu’en mantille. 

Les portières dénonceront aux supérieures les sœurs qui en hiver 
rentreraient après huit heures, ou après neuf heures en été. 

Défense aux béguines d’assister aux kermesses, aux noces, ou à 
toutes autres fêtes mondaines, dangereuses pour leur état et leurs 
vœux. Pendant la huitaine de la kermesse de Tirlemont, elles ne dîne¬ 
ront pas en ville, et aussi ne feront pas des invitations chez elles 1 . 

*) Par ordonnance du 26 mars 1721, le cardinal archevêque Thomas-Phi¬ 
lippe d'Alsace de Boussu défend absolument aux béguines de sortir du 
béguinage le jour des Innocents et le dernier jour du carnaval, se réservant 
à lui seul et à ses successeurs le pouvoir de dispenser en ce point. 
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Aux quatre grandes fêtes de l’année, l’Ascension, la Fête-Dieu et 
les fêtes de la sainte-Vierge, elles rechercheront la solitude, et ne 
mettront pas le pied hors du béguinage. 

Pour un voyage hors de la ville, les béguines doivent obtenir la 
permission des supérieures, qui ne dépassera pas les deux mois. Si une 
absence plus longue fdt nécessaire après les deux mois écoulés, elles 
feront renouveler leur permission. Si, entretemps rappelée par ses 
supérieures, une béguine refusait d’obéir, cette désobéissance suffit 
pour pouvoir la renvoyer et l’exclure de l’établissement. 

Eersten arti&el. De poorte des hoffs sal van de pooriieressen 
gesloten ende ontsloten worden ter poorteyden van de steden, 
daer die gelegen syn. 

2. Ende naer het sluyten en sal niemant vuyt oft inné laeten 
dan die sy wel kent, oft daer sy van de meesterssen bevel aff 
heeft. 

3. In den dagh sal altoos eene van de poortieressen gemerck 
nemen op deghene die vuyt en in het hoff gaen. 

4. Niemant van dè begyntieûs en sal lichtveerdich syn van 
vuyt ende in te gaen dan om merckelycke saecken. 

5. Niemant van haer en sal op sondaghen oft heylighdaghen 
vuyt den hove gaen, dan by oorlove van eene groote meestersse, 
ende met de failie. 

6. Als sy ter maeltyt geroepen worden by den parochiaen 
oft capellaen, en sullen daer niet gaen sonder oorloff van een- 
der grooter meestersse, als voren. 

7. Niemant en sal oock buyten den hove vernachten sonder 
den voorgaenden oorlove des parochiaens ende eender groote 
meestersse, een medesuster met haer hebbende, ten waer ten 
huyse van haer ouders, om hun behulpsaemheyt te doen in 
sieckte; andersints sullen sy vuytvernachtende met haer 
hebben een medesuster, die d'oversten sullen goetvinden oft 
toelaeten. 

8. Ende oft het geviel, dat iemant sonder alsulcken oorloff 
buyten den hove gebleven waef, sal t'selve binnen vierentwin- 
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tiûh tiren aen den paroohiaen seggen, om alsulcke pene te ont- 
fangen, als hy ordonneren sal, naer de gelegentheyt der oor- 
saecke. 

9. Die in den winter naer den achten, ende in den somer 
naer den negen t’huys compt, sal van de poortieresse aen eene 
van de meesterssen overgedraegen worden. 

10. Tôt kermissen, weerelycke bruyloften oft wederbruylof- 
ten, ommegangen, maeltyden oft jaers avonden,derthien avon- 
den 1 , vastenl’avondt, mertens avonden, vrouwen avont ende 
diergelycke, als vergaederingen haerder beloften hinderlyck, 
en sullen sy niet gaen ; nochte gaen eten binnen de stadt van 
Thienen, geduerende de acht daegen van de kermisse ; nochte 
geene van de begyntiens, t'sy die van buyten de stadt syn oft 
binnen, en snllen hunnen vrinden te kermisse roepen. 

11. Item op de vier hoochtyden des jaers, op den dagh van 
de Hemelvaert, heyligh Sacraments, ende onse Lieve Vrouwen 
daeghen, sullen arbeyden om te blyven in haere eenicheyt ende 
vuyt den hove niet gaen. 

12. Item als sy vuytter stadt moeten reysen, soo sullen sy 
daertoe oorloff vragen aen den parochiaen ende aen een groote 
meestersse. 

13. Welcken oorloff nimmermeer langer gegeven en sal 
worden dan voor twee maenden, ende daerom die noot heeft 
langer vuyt te blyven, sal haeren oorloff moeten vernieuwen. 

14. Ist dat iemant, met oorloff vertroGken synde, niet weder 
en quaeme, als sy ontboden worde van haere oversten, sal mo- 
gen van den hove berooft worden. 


*) Derthienavondt, veille de l’Epiphanie. 
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SEVENSTE CAPITTEL. 

Van de begyntiens correetien. 

Sommaire. Le Vile chapitre de la règle exhorte les supérieures à diri¬ 
ger avec douceur leurs subordonnées et à les porter à la stricte ob¬ 
servance des statuts et coutumes louables. Pour l’exemple des 
autres béguines, elles puniront d’une manière exemplaire les infrac¬ 
tions à la règle. 

Les peines pour la violation et la transgression des règlements 
seront, selon la gravité de l’offense, des amendes, des pénitences, la 
défense de sortir (inzetting ), enfin le renvoi de l’établissement. 

Si néanmoins une béguine se croit traitée injustement, elle peut 
prendre son recours à l’archevêque. 

Hersten artikel. In den eersten sullen den parochiaen ende 
meesterssen haer besten doen om met goetheyt de ondersaeten 
te onderhouden in gewilligh onderhoudt der statuten ende 
goede gewoonten. 

2. Die tegen de statuten ofte loffelycke ordonnantien doen, 
sullen scherpelyck tôt eenen spiegel van d'andere gecorrigeert 
worden, oft door gelt, pene, oftinsettinge, oft door beroovinge 
des hoffs, oft andersints naer den eysch des misdaets ende der 
persoonen. 

3. Door criminele saecken, als dootslaeghen, dieften ende 
diergelycken, oock door kennelycke onsuyverheyt, sal men met- 
ter daet het hoff verliesen ende staen ter correctie van den 
competenten rechter. 

4. Die door crygelheyt nieten wilt ontfanghen het onderwys 
ende correctie haerder oversten, maer daer tegens aenroept de 
macht haerder vrinden, oft het weerelyck recht, oft daermede 
d'oversten dreyght, sal naer de derde vermaeninge vuyt den 
hove geworpen worden. 

5. Ende niemant van de begyntiens en sal met alsulcken 
geselschap conversatie houden op deselve pene. 

6. Houdt haer nochtans iemant van haere oversten mercke- 
lyck verongelyckt, sal mogen haeren toevlucht nemen tôt den 
aertsbisschop. 
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ACHTSTE CAPITTEL. 

Van de priesters des hoffs . 

Sommaieb. Le vnie chapitre traite des devoirs du clergé du béguinage, 

et de l’honnêteté et de la prudence que les ecclésiastiques doivent 

mettre dans leurs rapports avec les béguines, 

TSersten artikeh De priesters van den hove sullen hun alsoo 
draegen, dat al bun wesen, woorden ende conversatie niet en 
getuygd dan eerbaerheyt, ende hun scherpelyck wachten van 
aile suspecte gemeynschap, ende caerschap met de begyntiens ; 
ende naer het sluyten der poorte van den hove en sullen sy opt 
hoff noch gaen, noch blyven. 

2. Tôt de maeltyden der begyntiens en sullen sy niet gaen 
dan met oorloff eender meestersse, den welcken het begyn- 
tien, die de maeltydt houdt, verwerven sal, 

8. De capellaenen en sullen hun niet onderwinden het ont- 
fangen der begyntiens, oft ander régiment des hoffs, t'welck 
tôt het officie des parochiaens ende groote meesterssen toestaet; 
maer sullen neerstich syn tôt den dienst, daertoe sy aengenomen 
syn, t'onderhouden. 

4. Desgelycx en sullen sy niemant in haere sieckte admims- 
treren het sacrament der bichte, des autaers ende der H. olie, 
sonder voorgaende consent des parochiaens, vuytgesteken su- 
biten noot. 

5. Daerenboven en sullen geene bichte hooren buyten den 
bichtstoel, nochte in de sacristye, ten waer van siecken oft van 
die niet wel en hooren. 

6. Insgelycx en sullen buyten de generaele communie dae- 
gen aen niemant de communie geven, ten waere met wete ende 
toestaen als voren. 

7. Oft iemant van de voorgaende priesters in eenige oneer- 
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baerheyt gevonden worde, soo sal den selven sonder eenich ver- 
treck vuyt synen dienst gestooten worden. 

8. Die synen dienst ende residentie des hoffs verlaet, om 
hoedaenige oorsaecke t'selve geschiet, en sal niemanden in syne 
plaetse mogen stellen sonder consent des pastoors ende groote 
meesterssen. 

9. Ende die ontfangen wordt, sal beloven in de handen des 
parochiaens dese ordonnantien hem aengaende te onderhouden. 


NEGENSTE CAPITTEL. 

Van de huyeen die men coopt ende vercoopt. 

Sommaire. Le chapitre IX de la règle concerne les maisons du bégui¬ 
nage. Pour que le béguinage ne vienne à déchoir, mais au contraire 
fleurisse de plus en plus, toutes les béguines qui en auront les moyens 
pourront, du consentement des supérieures, construire des maisons 
nouvelles, ou rebâtir celles qui seraient en mauvais état. L’article 2 leur 
accorde, d’après l’ancien droit de 1268, la faculté de transmettre, 
à leur mort, l’usufruit de leur demeure, pour une ou deux vies, à des 
personnes disposées à prendre l’habit de béguine, ou d’ériger leur 
maison en couvent 1 . 

Les maisons devenues vacantes, par décès ou autrement, seront 
Tendues à l’enchère. Toutefois, pour l’adjudication on aura égard au 
mérite et services rendus à l’établissement. Ce prix d’achat, une 
somme du reste peu considérable, servait , d’après les statuts de 1268, 
au soutien de la communauté ou des béguinespauvres . 

Les béguines sont obligées d’entretenir convenablement leurs mai¬ 
sons. A cet effet, tous les ans, entre les Pâques et la Pentecôte, le curé 
et les maîtresses feront la visite de toutes les maisons. Les réparations 
jugées nécessaires seront exécutées par les propriétaires dans les six 

i) Les béguines logées au couvent n'avaient pas de loyer â payer; 
mais elles étaient tenues de réciter tous les jours certaines prières, des 
psaumes ou le rosaire, à l'intention de la fondatrice de la maison. C'est ce 
qu'on appelle les charges du couvent. 
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semaine* qui suivront la visite. Passé ee temps, elles seront faites d’of¬ 
fice et aux frais des propriétaires, lies béguines qui, faute de moyens, 
ne pourraient faire exécuter les travaux ordonnés, seront pourvues 
d’une autre demeure. Le béguinage, après avoir restauré la maison, 
la revendra à son profit 1 . 

lersten artikcl. Opdat den begynhoven niet en vervallen, 
maer in goeden staet souden mogen worden onderhouden, ja 
vermeerdert mochten worden, soo isfc aile begyntiens de macht 
hebbende geoorloft, met consent des parochiaens ende groote 
meesterssen, nieuwe huysen op te rechten ende die vervallen 
syn te hertimmeren. 

2. Dewelcke sullen haere huysen aldus opgericht mogen 
stellen op diversche lynen, ende naer hun lieden doofc fonderen 
tôt conventen. 

S. Ende naer d'afflyvicheyt der persoonen, daer de huysen 
op stonden, sullen die de kercke toecommen, daer dat die ma¬ 
niéré is, ende eldersden hove, ten sy dat gefondeerde conventen 
worden. 

4. Huysen die door versterven de kercke oft den hove toe- 
commen, sal men vercoopen aen dier meest voor bieden sal, 
behoudelyck dat hier inné gevoordert worden, die sulcx ver- 
dient hebben door haere lanckduerige loffelycke conversatie 
oft dienst aen t'hoff bewesen. 

5. Ende d'eygenersse sal verbonden syn aile noodtsaekelycke 
reparatien te doen, ende t'selve lofielyck t'onderhouden. 

6. Om de huysen loffelyck van noodelycke reparatie te on- 
derhouden, sal den parochiaen met de meesterssen die t'sjaers 
eens, tusschen Paesschen ende Sincxen, visiteren. 

7. Die de reparatie noodelyck binnen ses weken niet en be- 
sorght, sal t'selve tôt cost ende last van de eygenersse den paro¬ 
chiaen met de meesterssen doen. 

1 ) Cette prescription de la règle est tirée des statuts de l’évêque J. Van 
Heynsberghe, de 1436, art. 10. 
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8. Ist dat vuyt armoede d’eygenersse niet en can gedraegen 
cLen cost van noodelycke reparatie, soo sal men t'selve huys ver- 
coopen, ende haer door eenen anderen middel van wooninge 
versien. 

9. De begyntiens commende te sterven moeten het huys in 
goeden staetlaeten, sonder dat affgewoont te hebben. 

10. De oversten sullen suleken huysen visiteren ende doen 
stellen in behoorlycken staet van noodige reparatien, al eer 
dat de erffgenaemcn de meubelen sullen vuyt draeghen. 


THIENSTE CAPITTEL. 

Van de gemeyne huysen ende conventen des hoffs . 

Sommaibe. Le chapitre X de la règle parle des couvents et) des maisons 
appartenant à la Table du Saint-Esprit 1 . Ces maisons, destinées au 
logement gratuit d’un certain nombre de béguines peu moyennées, 
sont nommées ici gemeyne huysen , parce que plusieurs personnes y 
demeuraient ensemble. 

A la tête de chaque couvent ou maison commune se trouve une supé¬ 
rieure, nommée par le curé et les quatre maîtresses. Elle administre 
l’établissement tant au temporel qu’au spirituel. Son devoir est de faire 
observer ponctuellement les fondations particulières, prescrivant des 
prières et autres œuvres pies, outre les obligations de la règle 
commune. 

Les charges de ces fondations seront lues devant la communauté les 
vendredis des quatre-temps de l’année. Toutes ces maisons seront 
visitées annuellement par les supérieures du béguinage, tant au 
spirituel qu’au temporel, pour le redressement des abus et le maintien 
de l’observance. 

lersten artikel . Aile gemeyne huysen ende conventen sullen 
hebben eene overste, die daer tydelycke ende gheestelycke 

*) Ce sont les maisons connues sous le nom de H. Geest-huÿs et Grnlie- 
hutys. 


Digitized by LjOoq le 





— 170 — 


saken regeren sal, ende toesien dat aile particulière fondatien 
eude goede gewoonten, boven den gemeynen regel des hoffs, 
wel onderhouden worden. 

2. Welcke fondatien sullen de vier vrydaeghen van de qua- 
tertemperdaegen worden hun voorgelesen, oft op eenen dagh 
daerontrent meest bequaem. 

3. Ende den parochiaen sal t'sjaers eens met de groote 
meesterssen dusdaenige gemeynten visiteren, soo wel in gees- 
telycke als in weerelycke saecken, om aile gebreken te corri- 
geren ende veranderinge van oversten als anderssints te doen, 
gelyck dat geraeden sal wesen. 

4. De huysinghen van alsulcken vergaederingen sal men on¬ 
derhouden, gelyck men best can ; ende in gevalle t'selve niet 
moegelyck en waere, sal men mogen diversche conventen voe- 
gen oft versaemen door auctoriteyt van den aertsbisschop ende 
raedt des pastoirs ende meesterssen, met modératie der geeste- 
lycke lasten naer de gelegentheyt der saecken. 


ELFFSTE CAP1TTEL. 


Sommaire. De Vinfirmerie et des maisons du Saint-Esprit. — Ces mai¬ 
sons étant des fondations charitables destinées à des béguines pauvres, 
les supérieures sont tenues de les administer avec fidélité, de répartir 
consciencieusement les aumônes' et de faire acquitter les charges 
qui sont attachées à ces fondations. 

Les béguines mourant à l’infirmerie, ou qui jusqu’alors auront parti¬ 
cipé à la caisse des pauvres, laisseront tout leur avoir, ou à l’infir¬ 
merie, ou à la caisse. Les biens de celle qui aurait passé de la caisse 
à l’infirmerie seront partagés entre les deux institutions. 

S’il arrivait qu’il vînt échoir à une béguine pauvre un héritage assez 
considérable pour sufîir à son entretien, elle sera tenue, à son décès, 
de laisser soit à la caisse, soit à l’infirmerie qui l’aura secourue, la 
moitié des biens qu’elle possédait dans ce temps. 
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lersten arükel. Want dese huysen anders niet en syn dan 
goddelycke fondatien ende almoessen innegestelt onder en tôt 
sekere verscheyde lasten, soo sal d'overheyt inden eersten wel 
toesien, dat alsulcken fondatien getrouwelyck geregeert, ende de 
aelmoessen dier toestaen, deugkdelyck vuytgereyckt worden ; 
ende dat degene die dese fondatien gebruycken gewillichlyck 
onderhouden aile lasten daertoe staende, ende aile particulière 
ordonnantien haer aengaende neerstelyck volbringen, ten waer 
dat deselve lasten by den aertsbisschop waeren gemodereert. 

2. Begyntiens die sterven kinderen van de infirmerye oft 
kiste, die men noempt den H. Gheest, sullen aile haeren goede¬ 
ren, beruerelyck ende onberuerelyck, respectivelyck laten d*in- 
firmerye oft taefel van den H. Gheest, ten waèr dat in eenige 
hoven andere manieren onderhouden worden, die men sal ach- 
tervolghen. 

3. Maer die wettighe kinderen achter laeten, sal daeraff den 
H. Gheest oft d'infirmerye elck van haere kinderen profiteren 
de havelycke goederen, met last van vuytvaert ende kercke 
rechten. 

4. Wordt iemant van de H. Gheest oft kist kinderen geset 
in de infirmerye, diens goet naer haer doot sal bedeylt worden 
soo aen de infirmerye als H. Gheest taefel, naer de loffelycke 
gewoonte van delcke plaetse. 

5. Ende oft het gebeurde, dat iemandt van de infirmerye oft 
H. Gheest kinderen doorsuccessie oft testament, oft anderssints, 
quaem tôt alsulcken ryckdom, dat sy d'infirmerye niet meer en 
begeerde, noch en behoorde te gebruycken, die is schuldigh 
de helft van haere haeve, die sy hadde als sy de aelmoessen 
gebruycke, te laeten den H. Gheest oft infirmerye, wiens ael¬ 
moessen sy ontfanghen heeft, maer van haer andere goederen 
mach sy vryelyck disponeren. 

6. Ende niemant en sal tôt dese fondatien van den H. Gheest 
oft infirmerye toegelaeten worden, dan op dese besproken poin- 
cten ende voorgaende conditien. 
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TWELFFSTE CAPITTEL. 

Van de overheyt des begynhoffs . 

Sommaire. D’après le Xlle et dernier chapitre de la règle, le béguinage 
est régi, tant au temporel qu’au spirituel, par le curé, les grandes maî¬ 
tresses et quelques autres béguines qui d'ancienne date y sont intervenues . 
Pendant les quatre premiers siècles de son existence, le béguinage 
comptait quatre maîtresses ou rectrices. Le nombre des béguines 
ayant beaucoup diminué depuis, nous ne trouvons plus que deux 
régentes au siècle dernier. 

De tout temps, les béguines de Tirlemont ont joui du droit d’élire 
leurs grandes maîtresses. Cependant, en 1559, le curé Renier Cans, 
pour obvier à certains inconvénients, obtint que cette nomination se 
ferait par les grandes maîtresses elles-mêmes, assistées des supérieures 
de l’infirmerie et des couvents, et des maîtresses des pauvres, ou heilig- 
Geest meesterssen. L’archevêque Hauchin confirma, en 1588,cette déci¬ 
sion, adjoignant le curé au comité électif, et stipulant que les électrices 
eussent au moins dix ans de profession. Nonobstant tout cela, les 
béguines ont continué, jusqu’à la grande révolution française, d’élire 
elles-mêmes leurs grandes maîtresses, à la majorité des voix. 

Les supérieures subalternes de tous les autres offices sont à la nomi¬ 
nation du curé et des régentes ou maîtresses. La personne nommée à 
un office est tenue d’accepter, sous peine d’être exclue du béguinage. 

Les droits ultérieurs du curé et des supérieures, sont : la nomination 
d’un mambour, rentmeester , pour la surveillance des immeubles et la 
recette des loyers, — la réception et admission des béguines,— le soin 
de faire observer les statuts et les ordonnances, — la correction et la 
punition des transgressions ; le tout pour la paix, le bonheur et le salut 
éternel de la communauté. 

Deux fois par an, une fois pendant l’Àvent et une fois pendant le 
Carême, le curé rassemblera toute la communauté et lui fera lecture 
des statuts. Il reprendra ou corrigera toute infraction, s’il y a lieu. 

Iersten artikel . Het regimen van tydelycke ende geestelycke 
saecken des hoffs staet tôt last van den parochiaen ende groote 
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meesterssen, met degene die van oudts daerinne hebben gesagh 
gehadt. 

2. De groote meesterssen sullen in alsulcken getal gestelt 
worden, als de discretie van den hooghweerdigen aertsbisschop 
van Mechelen, naer gelegentheyt der plaetsen ende naer het 
getal der begynen sal geraeden vinden 1 . 

3. Ende de groote meesterssen sullen gecosen worden door 
den cureyt ende groote meesterssen, immers die eenigh officie 
bebben in conventen oft elders, ende die thien jaeren op het 
hoff geloften hebben gedaen. 

4. Die voorschreven kiesinghe sal geschieden ten bysyn van 
Syne Hoochweerdicheyt, oft iemandt van hem bemachticht, 
ende des parochiaens. 

5. Die gekosen syn, sullen op gehoorsaemheyt het officie 
aenveerden, ende t’selve bedienensoolanghe Syn Hoochweerdi¬ 
cheyt t’selve sal geraeden vinden, met ad vis des parochiaens 
ende der groote meesterssen. 

6. Den parochiaen ende groote meesterssen sullen mogen 
tôt hun hulpe kiesen ende stellen oversten in aile officien. 

7. Ende soo wie eenich officie opgeleydt wordt, sal hetselve 
moeten verantwoorden op verbeurte van haer hoff. 

8. Sullen oock den parochiaen ende de meesterssen mogen 
tôt hun hulpe (ist nochtans noodtsaeckelyck) verkiesen eenen 
experten, getrouwen ende ervaren rentmeester, om de infirme- 
rye wel gaede te slaen, ende getrouwelyck t'ontfanghen. 

9. Den rentmeester sal aile jaeren ter preseutie van Syne 
Hoochweerdicheyt, oft by hem bemachtigt, den pastoir ende 


*) Les articles 2 et 4 du chapitre XI, et l'article 2 du chapitre XII, nous 
paraissent insinuer que les statuts que nous publions étaient communs à 
tous les béguinages soumis à l'autorité de l’archevêque de Malines. Pendant 
qu'on imprimait les statuts du béguinage de Tirlemont, nous avons fait l'ac¬ 
quisition des statuts authentiques, donnés au béguinage de Louvain par 
les abbés de Sainte-Gertrude de la même ville. Nous publierons ces statuts 
dans une prochaine livraison. (Note du Comité de rédaction ), 
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groote meesterssen rekeninge, bewys ende reliqua doen van 
aile syn bewin. 

10. Ende alsulcken rekeningen, naer dat sy neerstelyck over- 
sien, gehoort ende gesloten syn, sal men altyt een dobbel leg- 
gen in de komme van den hove ; endç sal denselven rentmees- 
ter, oft rentmeesters, Malien jaeren, als sy hunne rekeninge 
doen, corten ende claeren staet overgeven van de goederen. 

11. Noch sal den rentmeester die ckeysboeken ende de re- 
gisters aile thien jaeren vernieuwen, metnaeme ende regenoten. 

12. Staet oock ter officie van den pastoor ende groote mees¬ 
terssen het hoff te geven, begyntiens t'ontfanghen, de huysen 
te vercoopen, de statuten ende ordonnantien te doen onderhou- 
den, ende de misdaden te corrigeren, tôt rust, welvaeren ende 
eeuwighe salicheyt der gemeynte. 

13. Ende sullen dese statuten van den parochiaen geleséfï 
worden, in de tegenwoordicheyt van de geheele gemeynte, twee 
mael t'sjaers, eens in den ad vent ende eens in den vasten, op 
sulckenen dagli, als men bequaem vinden sal, omdat niemant 
haer door onwetentheyt en ontschuldighe, ende opdat denselven 
parochiaen bequaemer oorsaecke soude mogen hebben om te 
vermaenen ende te beteren, daer sy in gebroken worden. 

Aldus gegeven binnen Brussel, in ons aertsbisschoppelyck 
paleys, den veerthienden november int jaer Ons Heeren ses- 
thien hondert vierentachentich. 

Plaets des ALPHONSÜS, 

zegels . aertsbisschop van mechelen. 


Ter ordonnantie van Syne Doorlachtichste Hoochweerdicheyt, 
G. de Maeyere, Secretaris. 
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Le R. P. Brunon-Bernard Motjlaert, de l’ordre 
des Frères-Prêcheurs, est décédé à Louvain, le 29 mars 
dernier, après quelques jours de maladie, au moment 
même où les statuts du béguinage de Tirlemont, qu’il 
nous avait communiqués, venaient d’être mis sous 
presse. 

Le R. P. Moulaert était très-dévoué aux études et 
aux recherches historiques. Il est connu du monde sa¬ 
vant par un grand nombre de publications importantes, 
parmi lesquelles nous signalerons les suivantes : 1° des 
biographies étendues de sainte Catherine de Sienne et 
des Pères Dominicains Ambroise Druwé et Charles- 
Louis Richard, 2° des notices sur l’église de Notre- 
Dame-au-Lac de Tirlemont et le grand béguinage de 
Gand, 3° un Essai sur le comté de Brunengeruz » et 
enfin 4° plusieurs ouvrages ascétiques. 

Quelques jours avant sa mort, il nous fit part de son 
projet de publier une histoire complète du béguinage de 
Tirlemont, et il ajoutait que la rédaction de cet ou¬ 
vrage était presque entièrement terminée. Nous osons 
espérer que ses confrères de l’ordre de Saint-Dominique 
ne tarderont pas à livrer à l’impression ce travail, 
fruit de longues et patientes recherches. E. R. 
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Répertoire chronologique des conclusions capitulaires 

DU CHAPITRE CATHÉDRAL DE SaINT-LaMBERT, A LlÈGE, 

par M. S. Bormans, conservateur adjoint des Ar¬ 
chives de l'Etat, a Liège 1 . 

Episcopat d’Ernest de Bavière. 

1581. 

18 juin. Joyeuse entrée de Son Altesse venant de Visé, par 
la porte Saint-Léonard, chevauchant entre les deux bourgmes¬ 
tres; elle prête serment. 

19 juin. Messe spéciale et procession solennelle. 

20 juin. Députés de Guillaume, comte palatin et duc des 
deux Bavières, remerciant le chapitre pour l'élection d'Ernest 
de Bavière, et promettant son appui au pays. 

21 juin. Son Altesse résigne sa prébende et son canonicat 
à Saint-Lambert. Ils sont conférés an comte de Mander- 
scheidt. Décret de possession. 

25 juin. Une dame de France, allant à Spa pour boire les 
eaux, demande à loger au château de Franchimcftit avec sa 
suite ; le chapitre le lui permet par exception, à condition de 
ne prendre que quelques domestiques avec elle. 

— Son Altesse témoigne au chapitre le désir que son frère 
Ferdinand a de visiter le château de Huy ; il se propose d'y 
entrer avec quelques serviteurs seulement, par un postice, et 
n'y rester qu'un jour. Le chapitre y consent, mais fait avertir 
les bourgmestres pour qu'il n'y ait point de troubles, Son Al¬ 
tesse n'ayant pas encore fait son entrée dans cette ville. 

— L'état noble se plaint de ce que la paix de Fexhe n'ait pas 
été observée par le feu prince au sujet des châtelains du pays, 
qui doivent être nés et nationés liégeois. 

*) Suite. — Voyez VI, p. 5, Î06 et 361 ; et VU, p. 5. 
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27 juin . Mesures à prendre contre les chanoines de Saint- 
Materne et de la Petite-table qui négligent d'accomplir leurs 
fonctions. 

— Statut pour obliger les chantres de Saint-Lambert à rem¬ 
plir leurs devoirs. Texte. 

30 juin . Supplique des habitants de Flawines pour le paye¬ 
ment des terres et des bois. 

— J. Daemen pourvu de la cure de Wessem. 

10 juillet . Touchant la pêche à Visé. ^ 

— Touchant le revenu des terres à Attenhoven, Lan- 
den, etc. 

19 juillet . Instructions pour le monnayeur. 

— Publication d'un édit contre les hérétiques. 

21 juillet. Continuation du procès de Fr. Dalmagne pour 
un canonicat à Saint-Materne. 

26 juillet. Enckevoirt, écolâtre de Saint-Jean-l'Evangéliste, 
demande, si, aux jours de fête, le clergé secondaire est obligé 
de se présenter à la cathédrale avec les doyens et d'y chanter 
l'office. Réponse affirmative sur l'autorité des chartes. 

— Dan. Raymondi, choral, nommé euccentor à Saint-Lam¬ 
bert, par le chantre; le chapitre réclame le droit de cette col¬ 
lation. 

2 août . Députés à Rome pour adresser des demandes au 
pape, relativement aux dix prébendes accordées au chapitre 
pour 10 années. 

— Procès entre le seigneur de Waroux et le chancelier 
Wytten, pour l'exécution du testament du prévôt Bocholtz. 

8 août. Essai des monnaies d’Ernest de Bavière. 

11 août . J. de Bois élu doyen de Sainte-Menegold, à Chi- 
may. 

— Touchant les quatre bourses fondées à Louvain par 
M. Offermans pour les choraux et les serviteurs de l’église. 

16 août . Le chapitre, suivant le droit qui lui appartient 
pendant la vacance du siège, dispose de la prébende de l'éco- 
Anàlectes VII. 12 
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lâtre Favillon en faveur de W. Hoen de Hoensbroeck, qui est 
admis le 12 septembre. 

30 août. J. Dullart pourvu d'une prébende par résignation 
de Herman, évêque de Minden. 

13 septembre. Touchant le privilège accordé aux chanoines 
de Liège de toucher les revenus d’autres bénéfices tout en ré¬ 
sidant à Liège. 

18 septembre . Députés au prince de Parme pour l'affaire 
de Saint-Hubert. 

B octobre. Le doyen Hoen de Hoensbroeck donne le balda¬ 
quin orné de ses armes, auquel il est tenu ; il est déposé avec 
les ornements. 

— Le comte Ad. de Nuenaer demande à faire relief du comté 
de Homes. 

— Réclamations des meuniers travaillant sur le rieux de la 
cité, et des pêcheurs du Marché, contre les fosses creusées à 
Ans, Cockfontaine, etc., et qui enlèvent les eaux. 

20 octobre. A. de Berchem demande la prébende résignée 
par Corneille de Berchem et A. de Haynin. Win. Marotte l'ob¬ 
tient. 

30 octobre . J. d'Orsback admis chanoine de Liège et ar¬ 
chidiacre de Hesbaie, par résignation de J. de Groesbeeck. 

— L'empereur et le duc de Clèves défendent l'entrée des vi¬ 
vres dans Aix-la-Chapelle pour mieux réduire les ennemis de 
la religion catholique dans cette ville. Son Altesse en fait au¬ 
tant. 

4 novembre. Le chapitre donne aux fiévés de l'église une afc 
testation de leurs exemptions en vertu de leur office. 

5 novembre. Woestenraedt rapporte que, le jour de la Tous¬ 
saint, le comte de Mansfeldt a envahi le monastère de Saint- 
Hubert. 

8 novembre. Le chapitre, pour éviter les causeries et pro¬ 
menades dans l'église, occasionnées par les tribunaux sécu¬ 
liers qui se tiennent devant Notre-Dame-aux-Fonts, ordonne 
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de transférer les boutiques qui sont devant cette église, vis-à-vis 
du palais, dans un lieu vague appartenant à la cathédrale. 

— God. d'Erp déclaré jubilaire. # 

10 novembre . Les habitants d’Attenhoven demandent une 
remise de leurs dettes. 

13 novembre . L'abbé de Villers demande de pouvoir faire 
un échange de terres situées près de Saint-Trond. 

15 novembre . Décision touchant l'administration des reve¬ 
nus des chanoines de Saint Materne, de la Petite-table et des 
bénéficiers. 

17 novembre . Honoraires accordés à Caseus, avocat du cha¬ 
pitre. 

22 novembre . Moyens proposés pour subvenir aux besoins 
de l’église. 

1 décembre . Comparution de W. Marotte demandant la pré¬ 
bende d’A. de Berchem. 11 obtient la maison de Henrici. 

17 décembre . Griefs à exposer au duc de Parme, au prince 
d'Orange et aux Etats Généraux. 

22 décembre . Touchant le repas aux funérailles des chanoines 
décédés. Taxe de chaque employé de la cathédrale. 

£9 décembre . Marotte admis chanoine de Saint-Lambert. 

— Lambert Scronx admis chanoine de la Petite-table, et 
Botton chanoine de Saint-Materne. 


1582. 

2 janvier . Touchant le testament de L. Blocquerie. 

3 janvier . Edit à proclamer contre les habitants d'Aix, re¬ 
belles. Texte. 

5 janvier . Touchant les privilèges particuliers qu'invoquent 
les communs bénéficiers. 

8 janvier . Décision capitulaire touchant la moitié des re¬ 
venus des 12 prébendes pour subvenir aux besoins du chapi¬ 
tre (voyez 22 novembre 1581). Texte. 


Digitized by LjOoq le 



— 180 — 

— Touchant la confirmation apostolique de l'élection de 
Son Altesse. 

10 janvier. Vente du bois de Tiras, sur les frontières fran¬ 
çaises. 

12 janvier. Plaintes des habitants de Xhendremael contre 
les vexations delà garnison deMaestricht. 

19 janvier . Touchant les travaux de terrassement et de for¬ 
tifications commandés par le châtelain de Bouillon. 

26 janvier. Les habitants de Lith demandent des sauve¬ 
gardes. 

11 février. Serment de l'employé au luminaire. 

— Touchant les bois et les mines de Tilff. 

10 février . J. Dullarts obtient la prébende de Herm. de 
Schauembourg. 

11 février . L'abbé de Villers se déclare propriétaire de la 
dîme de Diepenbeeck. 

— Le baron de Petershem se plaint de ce qu'on l'empêche de 
toucher ses revenus dans les seigneuries de Petershem et Die¬ 
penbeeck. L'examen de cette affaire est ajourné à cause de 
l'inauguration de Son Altesse. 

16 février. Les habitants de Vucht demandent à être 
exempts des impositions du seigneur de Luyt. 

— H. Tonsoris, chanoine de Saint-Materne, nommé cha¬ 
noine de .Saint-Jean, demande une exemption pour sa rési¬ 
dence ; refusé. 

23 février . Lettre du mayeur déclarant que les nouvelles 
monnaies ne 3ontpas dans les conditions voulues; texte. 

— Son Altesse est priée d'assister aux comices du mois 
d'août. 

26 février. Guil. de Merlemont demande à faire relief de 
l'avouerie de Liers. 

2 mars. Les habitants de Verviers demandent à être exemp¬ 
tés des croix. 

— Ordre de faire dans la cathédrale les obsèques d'Anne, 
archiduchesse d'Autriche, femme du prince de Juliers. 
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7 mars . Touchant le relief du comté de Homes. 

— Augmentation des jetons de présence pour les chanoines 
de Saint-Lambert. 

— Le doyen permet aux chanoines de se choisir un confe3 - 
seur hors de la cathédrale, pour le présent carême. 

9 mars . Touchant le subside à raison des marchandises qui 
sortent de la cité ; les bourgeois réclament l'administration de 
cet argent pour refaire les ponts et les murs de la ville. 

13 mars . Edit contre les étrangers qui affluent dans la 
cité; ordre aux ecclésiastiques de déclarer tous les soirs au 
doyen ceux qui sont logés chez eux ; texte. 

16 mars . Ad. de Kerckem nommé chanoine de Saint-Lam¬ 
bert en remplacement d’A. Quaet. 

20 mars . H. de Renneberg déclaré jubilaire. 

— Le chapitre prête, sous caution, les ornements de l'église 
pour célébrer les obsèques du seigneur de Chockier dans le vil¬ 
lage de ce nom. 

22 mars . Proclamation à faire touchant la farine et les 
autres denrées, à imposer comme précédemment. 

23 mars . A. Cornelii, chanoine de Saint-Paul, receveur gé¬ 
néral, doit prêter serment. 

— R. de Kerckem demande une prébende à Saint-Lambert. 
Difficultés avec Bocholtz. 

— Serments des receveurs, du secrétaire, etc. 

11 avril . Edit à publier pour le maintien de la foi catho¬ 
lique. 

— Pour éviter le scandale, le doyen fait déguerpir et placer 
ailleurs les boutiques qui s'étaient établies sur les degrés 
de la cathédrale, de même que le siège scabinal. 

27 avril. Bassin en argent légué à Saint-Lambert par le 
dinal. — 

— Stuit au plus offrant d'un pressoir sur la pUefodi üve- 

gnis. «î 3 r 3)îA noS 9b airotb 

2 mai . Les habitants de Lattines^&$if$aignçfitj^le.«iôsquë le 
bailli de Moha exige d'eux 2 J sb teoinoiiso el 
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3 mai. Son Altesse prête le serment exigé par le pape. 

4 mai. Vente de la seigneurie de Bois et de biens à Hansi- 
nelle, pour se procurer l'argent dû à l'abbé de Villers. 

6 mai. Touchant la solde de la garnison de Bouillon. 

7 mai. Touchant l'approbation des privilèges et droits du 
clergé secondaire et étranger, l'accord du 30 mars 1565, et la 
réformation de J. de Heinsberg, pour supprimer les abus; 
texte. 

— Le prévôt de Waroux se rend aux comices d'Aix. 

9 mai. L'écolâtre député au duc de Parme pour obtenir le 
relâchement de deux chanoines prisonniers et traiter l'affaire 
du château de Bouillon. 

— Séance des députés du clergé secondaire; ils soulèvent 
des difficultés à propos de la joyeuse entrée de Son Altesse, du 
subside impérial et de la confirmation de leurs privilèges. 

— Note. Son Altesse restitue aux villes rebelles de Hasselt 
et autres leurs lettres de privilèges. 

11 mai. Déclaration de Martin Diddenius, doyen de Saint- 
Pierre, à propos de l'élection des prévôts dans les collégiales. 

14 mai . Confirmation papale des usages et de la juridiction 
du chapitre sur les chanoines de Saint-Materne et les frères du 
nouvel hôpital. 

16 mai . Présentation du bref de confirmation de l'élection 
de Son Altesse. 

18 mai. Enquête contre ceux qui écrivent sur les portes de 
l'église, au grand scandale du public. 

25 mai. Salaire deLamb. Leonis, notaire, pour la transcrip* 
tion du livre des chartes et des documents des archives; le 
chapitre, vu les nombreuses erreurs qui ont été commises, or¬ 
donne un collationnement par un homme expert. 

— Ordre de publier la réforrnation de la cour spirituelle. 

— Recherches dans le livre des chartes pour constater les 
droits de Son Altesse à Maestricht, sur la monnaie, etc. 

1 juin. Guil. de Grimbergen, doyen de Saint-Jean, obtient 
le canonicat de Laurent Blocquerie. 
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Députés à la conférence d’Àugsbourg. 

— Essai de la monnaie. 

11 juin* Le prince de Parme se plaint de ce que les habitants 
de Châtelet laissent passer et repasser journellement des vrïbu - 
ters, au grand préjudice de ses gens de guerre. 

12 juin . Son Altesse comparaît au chapitre et annonce son 
départ pour x\ugsbourg ; ses projets; texte. 

18 juin . Plaintes des habitants de Vucht contre la garnison 
de Maestricht. 

— Touchant la dîme de Marcinelles et Couillet. 

20 juin . Cerquemenage de Braives et Lattines. 

— Echange de Vaux et Borset contre une rente de 400 
florins, entre Son Altesse et le chapitre de Fosses ; texte. 

23 juin. La paroisse de Jupprelle demande une cloche. 

— Serment des chanoines admis à la possession de leur pré¬ 
bende. 

— Le prince d'Alençon écrit à son Altesse qu'il refuse 
une conférence avec le prince de Parme. 

27 juin. La garnison de Bouillon déclare qu'elle ne veut 
plus servir sous le capitaine de Meldert. 

I juillet. Commission de président du conseil privé pour 
Quil. d'Oyembrugge de Duras. 

3 juillet. Plainte d'un marchand contre le gouverneur de 
Mariembourg qui l'empêchait de charrier du charbon pour ses 
forges. 

— Députés pour traiter l'affaire de la rédemption et réduc¬ 
tion des rentes et des cens. 

— Députés pour traiter de l'administration de l'évêché 
pendant l'absence de Son Altesse. 

6 juillet. Mesures à prendre contre les soldats de la gar? 
nison de Diest qui volent des troupeaux, etc. 

II juillet. Les XXII changent l'emplacement de leur con¬ 
sistoire et tribunal. 

18 juillet. Députés pour traiter, avec les conseillers de Son 
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Altesse, de l'infraction à la juridiction du chapitre par les 
bourgeois, dans les domaines situés dans la banlieue. 

20 juillet. Levée de 50 cavaliers et de 200 fantassins pour 
repousser leB incursions des vribnters, et protéger les mar¬ 
chands ; répartition de la contribution entre les villes. 

27 juillet. Bourse fondée par Blocquerie dans le chapitre. 

8 août. Touchant la collation des dîmes d’Àlleuret Lattines. 

— Rénovation du magistrat à Maestricht. 

7 août. Le bailli de Hesbaie chargé de conduire les soldats 
du comte de Mansfeldt hors du pays. 

14 août . Accord entre l'abbé de Villers et D. de Hinnis- 
dael touchant l'arrendement des biens de Hex. 

20 août. Le trésorier, devant contrôler ceux qui font le 
guet, demande un lit près de la librairie. 

31 août. Congé donné a Bocholtz pour négocier l'affaire des 
nobles contre le doyen de Cologne, et des prébendes de 
Mayence occupées par des chanoines de Liège. 

1 septembre. R. Schellart d'Obbendorff fournit un certificat 
du recteur du collège Germanique et Hongrois, à Rome, où 
il étudie la rhétorique ; il obtient un congé. 

— La contribution volontaire pour le soutien de la nouvelle 
cavalerie se fera en commun. 

18 septembre. Députés pour la réformation de la cour spi¬ 
rituelle. 

— A. de Reethe, seigneur de Saesfeld, député au prince 
de Parme pour les affaires du pays. 

20 septembre. M. d'Einatten de Bolland nommée abbesse de 
Munsterbilsen. 

24 septembre. Wassenberg demande l'adhésion du duc de 
Juliers au privilège accordé autrefois par l'empereur Charles 
pour la distribution des revenus aux absents. 

26 septembre. Députés pour examiner la question des jetons 
de présence, et maintenir la pompe de culte divin. 

28 septembre. Les habitants de Saint-Trond se plaignent 
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des incursioos de la garnison de Diest jusqu'aux portes de leur 
ville. Les habitants de Créhen font la même plainte. Levée de 
soldats pour les réprimer. 

— Députés pour engager les chanoines à assister aux of¬ 
fices. 

3 octobre . J. de Corswarem,seigneur de Landellis,fait attester 
qu'il est parvenu à l'âge de 25 ans. 

5 octobre . Effraction du petit muid d'épeautre d'Àttenhoven 
et Waesmont à 3 A j % florins. 

9 octobre . Approbation du testament de J. de Berlo, cha¬ 
noine. 

10 octobre . P. Frérar, basse, admis parmi les musiciens de 
Saint-Lambert. 

— À. de Mérode s'étant rendu à Mayence, l'archevêque lui a 
déclaré qu'il tâcherait de sauvegarder les intérêts du pays dans 
les comices. De là étant allé à Spire, il avait appris que le fisc 
impérial réclamait du pays un arriéré de 8000 florins. 

22 octobre . Conflit de juridiction entre le bailli de la cathé¬ 
drale et les bourgmestres de la cité, à propos d'un habitant de 
Slins, banlieue de Liège, faisant partie du métier des cher- 
wiers. 

29 octobre . Mandement du chapitre à ses censiers, les invi¬ 
tant à amener leurs grains à Liège avant qu'ils ne soient pillés 
ou volés ; texte. 

7 novembre . Difficultés entre A. de Glimes, dame de Tel- 
roux, et N. de Lexhy. 

9 novembre . B. de Bulinghen, chanoine de Saint-Materne, 
fait à Saint-Lambert une fondation pour l'entretien perpétuel 
d'une lampe devant le Saint-Sacrement. 

11 novembre . Bic. de Mérode, administrateur des biens du 
membre mobile, rend compte de l’administration pendant la 
vacance du siège des biens de la mense épiscopale dont, suivant 
la coutume, les revenus appartiennent au chapitre. 

13 novembre . Le châtelain de Bouillon écrit que des soldats 
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français s’avancent vers le Luxembourg et qu’il faudra fortifier 
le château. 

17 novembre . A. de Bocholtz meurt de la peste à Mayence. 

— Touchant la publication des réformes formulées par les 
députés des Etats contre les abus des tribunaux. 

19 novembre . Congé donné à l’écolâtre à cause de la mort 
de sa sœur et de l’occupation du château de Fottels par lés 
soldats de Cambrai. 

23 décembre . Le chapitre se décide à écrire à Son Altesse 
pour demander sa présence à cause des troubles. 

— Danger dans lequel se trouvent les habitants de la ville 
de Herck. 

28 novembre . Touchant un bac ou passage établi sur la 
Meuse par le seigneur d’Argenteau. 

5 décembre . Lettre d’excuse au duc d’Alençon, le chapitre 
ayant été faussement informé que les habitants de Herck 
avaient fourni des vivres et de la poudre au comte de Mans- 
feldt. 

7 décembre . M. Henri nommé mayeur de Châtelet en place 
de Marotte. 

10 décembre . H. de Linden, seigneur de Houtain, revenant 
deFreisingen où était Son Altesse, assure le chapitre que celle-ci 
s’occupera toujours du bien du pays, et qu’elle avait fait de¬ 
mander à l’empereur pourquoi les affaires de Liège avaient oc¬ 
casionné son départ de la conférence d’x\ugsbourg. 

12 décembre . Le chapitre jugeant la présence de Son Al¬ 
tesse nécessaire lui écrit de nouveau pour demander son re¬ 
tour. 

17 décembre . Lettre du capitaine Thierri de Charneux, de¬ 
mandant le passage de ses cavaliers par le pays, pour rejoindre 
le camp du prince de Parme. 

19 décembre . Trois chanoines sont privés de leurs revenus à 
cause de leur négligence à assister au chœur. 

22 décembre . Lettre des capitaines et des soldats de Hesbaie, 
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demandant de pouvoir sortir du pays et d’être cantonnés ail¬ 
leurs; il en sera écrit à la duchesse de Parme à Namur. 

29 décembre . A. Bocholtz demande la prébende de son frère 
Arnold senior . 

— La garnison de Bouillon se plaint du congé que son ca¬ 
pitaine lui a donné sans raison. 


1583. 

4 janvier . L’empereur Rodolphe donne à Ernest de Bavière 
l’investiture de ses droits régaliens. 

— Guil. de Grimbergen, doyen de Saint-Jean, demande une 
prébende à Saint-Lambert; il est admis le 5 janvier. J. de 
Woestenraedt demande celle de J. de Berlo. 

17 janvier . L’écolâtre, de retour de sa mission près de la 
princesse de Parme, déclare que l’intention de celle-ci n’a 
jamais été de fairê hiverner une partie de ses troupes dans le 
pays, et qu’elle était fâchée du long séjour que le comte de 
Mansfeldt y faisait sans sa permission; quant aux contributions 
sur les villages aux environs de Maestricht, elle s’en rapporte 
au conseil privé de Son Altesse; elle permet le libre commerce 
sur la Meuse, etc. 

18 janvier . J, de Woestenraedt admis aucanonicat de Berlo. 

— Touchant la vente des biens de Hansintdle. 

— L’abbé d’Aulne demande à vendre quelques biens à cause 
des calamités du temps. 

19 janvier . Le châtelain de Dinant demande de l’argent 
pour payer ses soldats. 

23 janvier . Différend entre le seigneur de Lumay, comme 
avoué de Theux, et le châtelain de Franchimont, pour les 
amendes. 

— Députés au comte de Mansfeldt pour le prier de sortir le 
plus tôt possible du pays. 
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30 janvier . Messe spéciale et indulgences pour obtenir la 
paix entre les princes. 

— Le chapitre accorde à Rennenberg une petite partie des 
reliques de saint Lambert. 

— G. Oranus pourvu de la prébende d'A. Bocholtz. 

— Plaintes des habitants de Havelange contre les soldats 
du duc de Parme. 

— Serment du serviteur de la fabrique. 

— Le chapitre décide l'adoption du calendrier tel qu'il a été 
modifié par le pape. 

2 § janvier. Son Altesse écrit deFreisingen pourdemander.au 
chapitre qu'il accorde à Woestenraedt la totalité de ses revenus 
tout en restant près d'elle comme conseiller. Refusé. 

— Son Altesse, rappelée 4 Liège, s'excuse de ne pouvoir s'y 
rendre à cause des affaires de son évêché de Frisingen; elle 
écrira au duc de Parme pour se plaindre des soldats de Mans- 
feldt. 

— J. Walschart nommé sous-costre en remplacement de 
Limborgh. Sa caution et son serment. 

22 février . Lettre du châtelain de Huy craignant que les 
habitants du Condros n'attaquent les soldats espagnols qui y 
séjournent. 

23 février . Touchant l'accord entre le chapitre et les com¬ 
muns bénéficiers pour le paiement aux compteurs. 

2 mare . Le doyen, auquel les chanoines devaient se confes¬ 
ser chaque année, leur permet d'aller auprès de trois prêtres 
qu'il désigne. 

— Décision touchant la monnaie. 

4 mare. Wytten, adjoint à l'archidiacre d'Ardenne pour 
administrer le legs fait par le prévôt pour marier chaque année 
vingt jeunes filles. . 

— Dommages soufferts par les censiers du chapitre à Hex 
à cause des vriiïuters, 

— Gomecourt, capitaine de la milice à Maestricht, demande 
de l'argent. 
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8 mars . Le comte de Salm demande une levée de soldats 
dans le pays pour l'église de Cologne. 

9 mars . Ordre au gouverneur de Diest de contenir ses sol¬ 
dats qui ravagent Attenhoven, etc. 

— Enquête contre les auteurs d'un libelle diffamatoire pour 
le chapitre ; interrogatoires des bénéficiers. 

11 mars, Touchant les reliefs, devant la justice de Châtelet, 
de plusieurs cens dus au chapitre. 

16 mars . Incendie du moulin banal de Moha; on le rend 
en emphytéose. 

80 mars, Vêtements accordés à la basse et au ténor de 
Saint-Lambert. 

— Son Altesse fait savoir qu'aussitôt que ses affaires de Co¬ 
logne seront terminées, elle viendra à Liège. 

1 avril, Le curé de Xhendremael demande des ornements 
pour son église. 

17 avril. Touchant la conservation des bois de Tilff. 

21 avril . Protestations du chapitre contre la démolition de 
maisons situées à Saint-Pierre, franchise de Son Altesse, sur 
l'ordre du gouverneur de Maestriclit ; texte. 

22 avril. Projet touchant l’effraction en grain, en argent,, 
pour les rentes, etc. Texte. 

—Guil. d'Oyembrugge, de Duras,nommé châtelain de Bouil¬ 
lon. Sa commission. 

— Guil. d'Oyembrugge, seigneur de Meldert etBenbreck, 
châtelain de Bouillon, est nommé conseiller privé. 

29 avril, Bolland député pour collationer la transcription 
du livre aux Chartres, faite du temps de l'écolâtre Favillon. 

— Billaeus, député de Son Altesse, déclare que les affaires 
de Cologne le retiennent encore. 

4 mai. Attestation d’ancienne noblesse pour Horion, Goer, 
Amstenroet et Cortenbach. 

— Touchant la réparation de l'église de Liers. 

9 mai . G. de Tierne élu abbé de Leffe. 
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11 mai . Ordre d'éloigner sans effusion de sang les gens de 
guerres débandés qui sont à Xhendremael. 

13 mai . Le chapitre proteste contre un mandement du 
mayeur, expédié sans le consentement du chapitre, par le¬ 
quel il appelle les habitants des environs à la construction 
par corvées des remparts et des fossés, et ordonne à ce propos 
un dénombrement de tous les sujets. Texte. 

— Le tribunal des XXII exerçant, au grand scandale du pu¬ 
blic, sa juridiction dans un lieu sacré, on lui assigne la cham¬ 
bre du guet. 

17 mai . Touchant l'argent provenant de la vente des forêts 
de Couvin. 

— Réparation du Détroit aux frais du chapitre. 

20 mai . Touchant l'office du mayeur à Fragnée. 

3 juin . Le curé de Bierses réclame de Fréd. de Swartzem- 
berg 4 muids pour son administration, pendant deux ans, des 
biens de l'église, plus le cartulaire indiquant les anniversaires 
et fondations pieuses. 

— Touchant la fondation d'un salut en l'honneur du Saint- 
Sacrement par le prévôt Bocholtz. 

7 juin . Visite des terres et fermes de Hex. 

— N. de Harff nommé curé de Xhendremael. 

— God. Taxis nommé échevin de Liège. 

10 juin . Ph. Herm. de Lalaing, comte deHoogstraten, ob¬ 
tient le canonicat d'A. de. Croy, à Saint-Lambert. 

— Touchant l'office de mambour ou syndic laïc de la cathé¬ 
drale. 

— Le prince de Parme, voulant fortifier Diest, demande dë 
pouvoir y employer les habitants des villages voisins. 

— God. Goer nommé curé de Grantaxhe. 

— J. Servas nommé curé de Mont-sur-Marchiennes. 

14 juin. Messe spéciale pour l'élévation de Son Altesse à 
l'archevêché de Cologne. Le prévôt va la féliciter. 

— Le mayeur de Nederitter se plaint de ce que les soldats de 
Wellen ont pris et mis à rançon un de ses administrés. 
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23 juin . Moyens à employer pour retenir l'eau dans la 
fontaine des cloîtres. 

— L. Ghystelle demande la prébende et les revenus d'Arn. 
Bocholtz. 

1 juillet . Liste de tous les autels ou bénéfices de la cathé¬ 
drale, avec les noms des bénéficiers. 

— Les appointements des chantres de la cathédrale sont 
haussés à cause des calamités du temps. 

— Désignation des ornements accordés à l'église de Hex. 

4 juillet . Les députés à Son Altesse rapportent des lettres 

datées du château de Bruell, 28 juin, pour remercier le chapi¬ 
tre; elle se rendra peut être à Liège dans un mois. 

— Touchant la réduction de la monnaie. 

— Mesures pour préserver Maeseyck, inquiétée par le pas¬ 
sage des troupes des Etats-Généraux. 

— Le chapitre refuse à un noble de lever des soldats dans 
la cité à cause de la neutralité du pays ; que si on le fait se¬ 
crètement, il ne faudra pas faire de revue. 

6 juillet . Touchant les bourses de Pavie. 

15 juillet . Le chapitre accorde aux échevins la maison 
claustrale de Manderscheidt pour y établir leur tribunal, afin de 
faire cesser les promenades et scandales dans l'église. 

— Le chapitre fait comparaître les commissaires de la cité 
et les avertit de choisir comme bourgmestres des personnes ca¬ 
pables et catholiques, pour le maintien de la religion pendant 
les présentes guerres. 

18 juillet . Députés pour traiter les affaires de l'archevêché 
de Cologne pendant ces temps orageux; ordre de ne pas 
rejtenir dans le pays les milices levées, mais de les envoyer à 
Cologne, et de chercher un endroit certain pour réfugier les tré¬ 
sors de l'église. Ordre aux châtelains d'être sur leurs gardes. 

— Députés à Maestricht pour la rénovation magistrale. 

25 juillet . Ham-sur Heur incendié par les pillards de 
Bruxelles qui déclarent regarder le pays de Liège comme en¬ 
nemi. Mesures à prendre. 
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— Les habitants de Châtelet demandent de pouvoir entourer 
leur ville de fossés et de murs. 

27 juillet . Les églises de Châtelet et Ponderloux troublées 
dans la recette des dîmes à Bouffioul. 

29 juillet . Les mambours de l'hôpital du Saint-Esprit, à 
Léau, demandent comme autrefois l'exemption des tailles. 

—Visite d'une maison construite au pied du Pont-d'Ile de¬ 
vant les maisons claustrales. 

— Ordre aux bénéficiers d'observer leurs heures. 

3 août» Son Altesse, ayant appris le dommage causé dans le 
pays par les soldats de Bruxelles, annonce sa prochaine arri¬ 
vée; le chapitre prépare les questions à soumettre aux Etats. 

— Les habitants de Herstal demandent de pouvoir faire 
entendre quelques Liégeois comme témoins devant les commis¬ 
saires brabançons. 

— Le capitaine d'Esneux demande de pouvoir traverser 
le pays avec les soldats qu'il a levés. 

—»- Congé donné à Wassenberg allant à Cologne demander 
au légat du pape la confirmation des privilèges de l'église de 
Liège. 

10 août . Touchant la valeur du denier. 

12 août . Lettre à Son Altesse pour l'informer des calamités 
du pays. 

18 août . Les habitants de Nederitter demandent de pou¬ 
voir acheter la sauvegarde de leurs terres contre les soldats. 

17 août . Engagère au plus offrant des gabelles de la cer- 
voise, de la houille et des draps. 

— Touchant la juridiction du chapitre à Visé. 

17 août . Députés pour le statut à faire touchant les pré 
bendes des chanoines mort intestats, et touchant l'argent pro¬ 
venant de la vente du bois de Bouillon. 

23 août . Les bourgmestres de Saint-Trond ayant fait pri¬ 
sonniers des protestants d'Aix, dont un portait une commission 
de Casimir, demandent l'avis du chapitre. 
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— Lettre de Son Altesse, datée de Brühl, demandant qu'on 
fasse un prêt d'argent à J, Groesbeeck, chef d'un escadron de 
lanciers. 

24 août. Le nonce apostolique, envoyé en Germanie, vient 
à Liège chez les jésuites, assiste à la messe, à la cathédrale, et 
visite le trésor. 

31 août . Son Altesse écrit qu'elle ne peut se rendre à Liège ; 
le chapitre s'en rapporte au conseil privé pour la protection du 
pays et la sûreté des habitants. 

1 septembre. Permission au chanoine Goer de suivre l'armée; 
J. de Corswarem s'engage également. 

3 septembre . Les chanoines défendent à leurs serviteurs, 
pages et familiers de faire des insolences et // de se mettre 
bourgeois en l'église. « 

9 septembre. Fr. Gerardini obtient une prébende de la Pe¬ 
tite-table en remplacement d'A. Bosson. 

12 septembre. Le chapitre décide une assemblée des Etats 
pour veiller à la sûreté du pays, et demande la présence de 
Son Altesse. 

19 septembre . Député au cerquemenage de Fragnée. 

28 septembre . Corvées des habitants de la Boverie pour ré¬ 
parer le rivage de la Meuse à la Goffe. 

7 octobre. Touchant les minières de Tilff. 

Touchant les nouveaux appointements des receveurs. 
Texte du règlement. 

14 octobre. Messes spéciales avec procession, célébrées pen¬ 
dant trois dimanches pour le succès des armes de Son Altesse, 
comme archevêque de Cologne, contre son prédécesseur, dé¬ 
claré inhabile. 

19 octobre. Le chapitre, ne jugeant pas à propos de céder une 
maison claustrale aux échevins à cause de leur petit nombre, 
leur présente une place sur la basse Sauvenière, vis-à-vis de 
l'hôpital à la Chaîne, ou bien celle qui se trouve entre Saint- 
Lambert et le palais, du côté des onze mille vierges. 

Analectes VI. 13 
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— Le chapitre, voyant que les plaques d'argent de la grande 
couronne dans la nef de Saint-Lambert se détachent, les fait 
remettre à l'orfèvre et en décrète la réparation. 

22 octobre . Le chapitre ordonne au prieur de l'hôpital à la 
Chaîne d'assister, comme ses prédécesseurs, aux offices de la 
cathédrale. 

4 novembre . L'abbé de Villers demande une spécification 
des biens échangés. 

— Touchant des mines de plomb à Ampsin. 

7 novembre . Concession de 12,000 florins pour l'entretien 
des forteresses du pays. 

— Touchant la réformation de la cour spirituelle. 

12 novembre . Lettre du capitaine God, deMombeeck contre 
les accusations d'injures faites par ses soldats. 

18 novembre . Supplique de Martin t'Serclaes, seigneur de 
Montigny-sur-Sambre, fait prisonnier par des soldats de 
Bruxelles. 

24 novembre . Congé donné au prévôt qui doit accompagner 
Son Altesse à Dinant et ailleurs, pour les affaires du pays. 

1 décembre . Paul de Fontaine, curé à Limont, célèbre son 
jubilé. 

— Les porteurs aux sacs demandent une augmentation de 
salaire vu la dureté des temps. 

2 septembre . Legs fait aux pauvres par le chanoine J. Berlo. 

5 décembre . Son Altesse demande, pour défendre son arche¬ 
vêché de Cologne, deux des six pièces d'artillerie qui sont à 
Huy; elle demande en outre de pouvoir vendre quelques vieux 
bois au château de Bouillon pour payer ses troupes. Texte. 

14 décembre . Libert, orfèvre, demande de pouvoir élever 
une petite boutique devant le palais. 

— Poutre donnée au chapitre pour suspendre les cloches. 

15 décembre . Suppliques de plusieurs villages autour de 
Stockem contre les vributers . 

16 décembre . Difficultés avec les chanoines de Saint-Ma- 
terne à propos du testament de Nicquét. 
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— J. Wytten déclaré chanoine jubilaire. 

17 décembre. Approbation du testament de J. Mérarts, cha¬ 
noine de la Petite -table. 

22 décembre. Plaintes contre les empiètements du duc de 
Brabant sur la juridiction de Son Altesse à Maestricht. 

27 décembre . Léonard Gérard élu abbé de Saint-Jacques. 

31 décembre. Décès de H. Damen deMierlo. 


1584. 

7 janvier . Plaintes des habitants d'Attenhoven contre les 
vributers qui ont enlevé leurs joyaux, etc. 

10 janvier. Léonard Bastin élu abbé de Beaurepart. 

11 janvier. Les habitants de Lyth réduits à la misère par 
les pillages des soldats. 

17 janvier. J, de Grimberge, doyen de Saint-Jean, demande 
une prébende à Saint-Lambert. 

20 janvier. Enquête relative à un meurtre commis par un 
chapelain de Saint-Lambert. 

— Touchant les tailles à Châtelet ; taxe. 

— Touchant les pannements faits en Hesbaie par les cren- 
keniers. 

1 février. Ad. de Eoclenge pourvu de la 13 e prébende de la 
Petite-table avec la charge de dire trois messes par semaine. 

— Sans date, sur la couverture du volume . God. floen admis 
chanoine de Saint-Lambert par résignation de J. de Ghoer. 

3 février. Messe spéciale en actions de grâce pour la reddi¬ 
tion de Bonn et pour obtenir un air salubre. 

4 février. H. de Villenfagne, bourgmestre de Dinant, dé¬ 
puté au tribunal des XXII. 

— Mort et remplacement de l'ermite de Fragnée. 

8 février. Réparation des dégâts à Hex. 

— Berlo, capitaine du château de Dinant, demande de l'ar¬ 
gent et un renfort pour la garnison. 
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10 février. Députés à Maestricht pour traiter de la juridic¬ 
tion de Son Altesse dans cette ville, et empêcher la démolition 
des maisons de Saint-Pierre. 

—■» Députés pour examiner comment on pourrait forcer les 
bourgeois à payer le subside. 

— Le seigneur de Fontaine nommé conseiller allodial. 

— Le seigneur de Berlo demande pour son fils la prébende 
de Ph. Vander Meeren, dans le cas où celui-ci, qui est malade, 
viendrait à mourir. 

— Congé donné à B. Scheillaert, chanoine de Liège, 
étudiant la philosophie au collège germanique à Borne. 

15 février. Lettre des habitants de Lattines touchant l'ar- 
rivée d'un fantassin du régiment de Licques. 

— Touchant les points à traiter le 26, à la conférence d'Aix- 
la-Chapelle. 

— Plaintes des habitants de Hansinelle contre les pillards; 
ils demandent 600 florins pour bâtir un blochuye ou retraite 
pour y réfugier leurs biens. 

— Touchant les édits relatifs au payement et à la tenue des 
bénéficiers. 

24 février . Le couvent de Saint-Antoine, à Maestricht, 
ruiné par les guerres, demande de pouvoir collecter des au¬ 
mônes dans le pays, mais sans quête, puisqu'elle est défendue 
par le concile de Trente. 

26 février. Approbation du testament de Ph. Vander 
Meeren. 

29 février. Les propriétaires de la maison de Hollogne, dé¬ 
clarant que, depuis 100 ans et plus, la maison de la Fosse, sous 
la tour Saint-Lambert, était « par en bas concavée et vuide de 
bastiment, pour ne donner empêchement au chemin réal, n'y 
at besoignes que par occasions s'adouveroient à l'enthour de 
ladite thour, « demandent que l'on empêche B. Xhenceval d'y 
bâtir. Xhenceval prétend que, cet endroit n'étant pas claustral, 
le chapitre n'a rien à dire. Le chapitre l'autorise à bâtir, à con- 
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dition de démolir, si on prouve que remplacement fait partie 
des cloîtres. 

5 mars. Le chapitre, apprenant que le baron Charles Truchsès 
était retenu prisonnier à Huy, demande à Son Altesse de le 
faire transporter ailleurs à cause des dangers où tout le pays 
se trouve par suite de cette affaire, et afin que les ennemis 
voisins n'en prennent pas prétexte pour faire une incuraion. 

— Le chancelier, à la conférence d'Aix, écrit qu'il a envoyé 
à Son Altesse des dépêches à signer et que, ne les ayant pas 
reçues en retour, il doit prolonger involontairement son ab¬ 
sence. 

6 mars. Plaintes des habitants de Horne pour les impôts. 

8 mars. Approbation du testament de J. Wytten. 

9 mars. Ordre de faire de nouvelles chasubles de damas et 
de drap d'or. 

13 mars. Nie. Tollet député aux XXII par les nobles. 

19 mars. Conr. de Gavre nommé prévôt de Tongres. 

23 mars. Approbation du testament de H. Tonsoris, chanoine 
de Saint-Materne. Pr. Gerardini obtient sa prébende. Difficultés 
avec Jamar de Libermé. 

28 mars. Accord entre les héritiers de Ph. Jamar, seigneur 
de Lantremenge. Dommages causés dans cette localité par les 
soldats de Bruxelles. 

11 avril. Habits accordés au receveur d'Attenhoven. 

— Le seigneur de Glimes molesté par le procureur de 
Namur pour le relief d'un fief dépendant de Son Altesse. 

13 avril. Conférence à Cologne pour la monnaie. 

— Messe pour la victoire remportée par Son Altesse la veille 
de Pâques sur les soldats de Truchsès, archevêque apostat de 
Cologne. 

— A. L'Apostole nommé curé deHalem. 

— Mesures à prendre pour forcer les bénéficiers à l'exacti¬ 
tude aux offices. 

— Relation de ce qui s'est passé à Aix-la-Chapelle au sujet 
de la religion. 
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20 avril. Cotisation fournie par ceux du ban de Sprimont, 
sur Tordre des échevins de Limbourg, pour l'entretien des 
soldats espagnols. 

— Approbation d'un règlement pour la garde des cloîtres. 

27 avril. Décès de Ph. de Corswarem, chanoine. 

— Nie. de Woestenraedt nommé archidiacre d'Ardenne. 

— Essai de la monnaie. 

8 mai . Les bourgmestres de Hasselt demandent du secours 
contre les soldats pillards à Alken, Curange, etc. 

4 mai. W. de Wyngaerde élu abbé d'Amay : protestation de 
Nie. de Harff. 

—. Les bourgmestres de la cité demandent que Ton expulse 
du pays les gens de guerre qui le parcourent comme des in¬ 
sensés. 

— Deux habitants de Nodrenge, prisonniers à Vilvorde, 
demandent leur élargissement. 

— Les habitants de Nederitter demandent de pouvoir fortifier 
leur village contre les incursions des soldats. 

11 mai. La cure d'Oley vacante. 

18 mai. J. d'Orsbeeck nommé abbé de Visé. 

21 mai. Son Altesse écrit que les affaires de son archevêché 
vont bien, mais que, pour étouffer quelques machinations, elle 
désire que Grimberge soit envoyé auprès du prince de Parme, 
afin de presser quelques négociations pour l'heureuse issue de 
la guerre. 

24 mai. Gér. Cadoreau nommé doyen de Ciney. 

25 mai. G. Oranus pourvu de la prébende de J. Wytten. 

— Les habitants de Châtelet demandent de pouvoir creuser 
des fossés à eau pour se garantir contre les vributers. 

— Permission à la veuve Beuvreau de faire les joairettes du 
chapitre pour distribuer aux ordres mendiants et aux 32 pa¬ 
roisses. 

80 juillet. Serment des grands arbalétriers. 

1 juin. G. Pasque nommé mayeur d'Oborne. 

— Nie. Rave pourvu de la prébende de J. Douvrin. 
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6 juin . Lettre à Son Altesse au sujet des soldats espagnols 
de Sa Majesté qui s'avancent vers le pays sur les frontières de 
Luxembourg. 

13 juin . Le chapitre accorde une livre aux Frères-Prêcheurs 
de la Germanie qui se réunissent à Maestricht pour l'élection 
d'un provincial et la réformation de la province. 

— Torrentius rend compte de sa mission auprès du duc de 
Parme touchant le passage des soldats venant d'Italie, les 
affaires de Maestricht, les impôts, etc. 

15 juin . H. de Doern nommé abbé de Thuin. 

— P. Oplewe, symphoniste, demande une bourse pour 
étudier les belles-lettres. 

— L'archevêque de Trêves, devant prendre les eaux de Spa 
pour sa santé, demande à être reçu à Franchimont. 

18 juin . Le prince de Parme demande que l'on envoie 50 
chariots à Namur, 100 pionniers, des vivres, plus 4000 flo¬ 
rins que réclame le comte de Mansfeldt,en vertu d'une certaine 
obligation faite avec la cité ; il demande en outre d'intervenir 
dans le procès à propos du comté de Home. 

— Mérode député à Mayence pour hâter la solution du 
procès entre Son Altesse et la cité, parce que les témoins meu¬ 
rent dans l'intervalle. 

m 

22 juin . Les exécuteurs testamentaires de J. de Berlo, au 
lieu d’un baldaquin, donnent une chape de soie rouge brodée 
d'or, aux armes et insignes dudit chanoine. 

— Défense aux maîtres du Crexhan de profonder l'avaleresse 
de Pierreuse qui enlève les eaux aux fontaines. 

23 juin. Admission des officiers aux luminaires. 

— Règlement pour les compteurs de la cathédrale. 

30 juin . Rich. de Mérode, s’étant transporté à Jehai pour 
changer d'air, y meurt. 

2 juillet . Conflit de juridiction à Maestricht entre les offi¬ 
ciers de Son Altesse et ceux du Brabant. 

3 juillet . M. Nuyens nommé prévôt de Saint-Barthélemi. 
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— Députés à Rome au sujet des prévôtés accordées jusqu'ici 
aux chanoines de Saint-Lambert, et au sujet des 18,000 flo¬ 
rins accordés pour l'entretien des forteresses. Texte d'un édit. 

5 juillet. Touchant le cours de la fontaine de Linden à 
travers les cloîtres. 

6 juillet . J. Bormans, basse à la cathédrale, mis en prison 
pour insolences envers le doyen. 

18 juillet . G. Oranus demande la prébende de Wytten ; il 
est admis le 27. 

27 juillet. L'abbesse d'Aywières demande une exemption 
d'impôts pour la cense d'Oteppe. 

8 août . Les habitants de Liers demandent de pouvoir rem¬ 
placer les colonnes de leur église. 

— Plaintes des bourgmestres de Maeseyck, Brée, etc. con¬ 
tre le comte de Nuwenaar, gouverneur de la Gueldre, qui ne 
cesse d'inquiéter leurs villes. 

17 août. Plaintes des officiers de Maestricht contre le prince 
de Parme qui impose des corvées aux villages voisins, et contre 
les vributer8. 

24 août. Arrivée de l’archevêque de Trêves à Liège par la 
porte d'Amercœur, accompagné de Son Altesse, des bourgmes¬ 
tres, etc. Les compagnies d'arbalétriers s’étaient portées à sa 
rencontre jusqu'au bois de Breux. -Dîner au palais, messe et 
procession. Départ de Son Altesse et de l'archevêque de Trêves 
pour Stavelot. 

29 août. A. Landry nommé doyen de Molhain. 

14 septembre. Chr. de Halveren demande la prébende de 
Ph. de Corswarem j il est admis le 81 décembre. 

23 septembre. Difficultés entre le mayeurdu chapitre et celui 
de la cité, celui-ci niant que l'endroit dit Cominnes } dans la 
seigneurie de Yottem, appartient à l’église. 

1 octobre. Approbation du testament de Ch. d'Oyenbrugge 
de Duras. 

14 octobre. Réparation d'une maison du chapitre dans les 
vignes de Vivegnis. 
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17 octobre . Nie. Woestenraedt nommé abbé séculier de Dî¬ 
nant. 

— Ornements promis par Erp, quand il fut déclaré jubilaire. 

21 novembre. Procès entre les brasseurs de la cité et le cou¬ 
vent du Val-des*Ecoliers. 

7 décembre . Touchant le legs de Bocholtz pour marier des 
jeunes filles. 

— Le marquis de Berghes demande à faire relief du château 
de Petershem ; refusé. 

— Ph. de la Marck, seigneur de Lumay, réclame le tiers des 
amendes, comme avoué de Pranchimont. 

12 décembre . Plaintes du collecteur du pécule à Châtelet 
contre les habitants de cette ville qui vont » boire vin et 
bière // dans une maison au pied du pont, territoire de Namur. 

13 décembre. Difficultés \ propos de la nomination des XXII. 


1585. 

2 janvier . Visite de l'horloge dans la tour Saint-Lambert. 
J. de Huy la répare. 

3 janvier. Accord entre les députés du roi d'Espagne et de 
Son Altesse pour la juridiction de Maestricht. 

9 janvier . Lecture des articles touchant le costume et les 
mœurs des chanoines, la fréquentation du chœur, etc. 

— Touchant le salaire des chantres et la négligence des bé¬ 
néficiers. 

28 janvier . Approbation du testament de Herm. Bennen- 
berg. 

30 janvier. Réparation de l’église de Hollogne. 

81 janvier. Son Altesse perçoit les revenus de l'archidia- 
coné de Campine vacant par le décès de Rennenberg. 

1 février. Caution donnée par L. Stapel, receveur du cha¬ 
pitre. 
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4 février . Touchant le testament de Math. Trappé. 

— Conflit de juridiction entre l'official de Liège et le3 
XXII pour des prisonniers à Curange. 

8 février. Les soldats de la Hesbaie ne voulant pas quitter le 
pays avant d'être payés, Son Altesse ordonne aux paysans de 
se mettre en mesure de les expulser. 

19 mars. Les habitants d'Attenhoven se plaignent de ce que 
l'officier de Montenaeken veut leur imposer le logement des 
troupes. 

20 mars . Touchant le procès pendant à Spire contre les héri¬ 
tiers de Horion, châtelain de Bouillon, les clefs de la cité, etc. 

— Evr. Broth pourvu de la prébende de Ch. de Duras. 

— Touchant les fermes de Flawines, Haelen et Hex. 

22 mars . Honoraires accordés à Lampsonius pour les let¬ 
tres, chartes, etc., qu'il écrit comme secrétaire. 

— Les habitants de Vuclit protestent contre le drossard de 
Stockem, voulant lever une taxe sur ce village qui est un pur 
alleu. 

27 mars . Honoraires donnés à Bichard Stravius pour les 
peines qu'il se donne à Borne. 

—* Aumône donnée à G. de Caudia pour la rançon de son 
père, prisonnier des Turcs. 

29 mars . Visite des mines de fer trouvées dans les bois 
d'Amay et d'Ampsin, et d’ardoises à Ombray. 

— Prisonnier à Châtelet réclamé par le sergent de Namur. 

5 avril . Touchant le bois et les houillères de Couvin. 

— Institution de l'abbesse de Herckenrode. 

10 avril. Ph. de Bavière, administrateur de Batisbonne, 
demande la prébende de B. de Mérode, et Bat. Tassis celle de 
II. de Bennenberg. 

— Les métiers de la cité n'ayant pas répondu à la proposi¬ 
tion de Son Altesse touchant le payement des revenus affectés 
sur les Etats, on les rend responsables; texte. 

11 avril. Le prieur de Saint-Léonard déclare qu'il ne peut 
plus garder L. de Blitterswyck à cause de ses insolences. 
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16 avril. Servais Nollens nommé grand mayeur en rempla¬ 
cement de H. de Berlaimont décédé le 12; texte. 

17 avril, G. Oranus nommé archidiacre de Campine. 

27 avril. Touchant le procès contre les héritiers de Horion, 
châtelain de Bouillon ; texte. 

3 mai. Laudes chantées à la cathédrale. 

16 mai, Touchant la dignité d'abbé de Dinant. 

— Réparation de l'église d'Esneux. 

15 mai. Défense aux sergents des cloîtres de laisser blan¬ 
chir le linge des étrangers dans le jardin. 

— Le chapitre défend aux échevins de Liège et au locataire 
du Détroit, de se servir de la partie inférieure de cette maison, 
qu'il se réserve pour lui seul. 

22 mai. Députés pour aller saluer l'évêque de Vercelles, 
nonce du pape; à Liège. 

— Les habitants de Verviers demandent l'abolition de leur 
servitude pour les croix. 

7 juin. Messe spéciale pour la cessation de toutes les cala¬ 
mités qui depuis si longtemps accablent le pays. 

— Les habitants de Home se plaignent des impôts et des 
soldats du duc de Parme. 

—Conflit de juridiction à Maestricht à propos des étrangers. 

12 juin. Les habitants de Châtelet demandent un pasteur 
capable. 

19 juin . Lettre du prince de Parme touchant le départ des 
cavaliers hors du pays. 

21 juin. Difficultés entre les habitants de Vucht et d'Eisden. 

28 juin, G. Miche, chanoine de Saint-Denis, nommé curé 
de Lantin. 

2 juillet . Amstenraet député au cercle de Cologne. 

3 juillet. Conférences avec le nonce du pape pour la con¬ 
firmation de la réformation de la cour spirituelle, les difficultés 
avec le clergé secondaire, les bénéficiers négligents, la pro¬ 
mulgation dans le diocèse du concile de Trente. Procession. 
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13 juillet . Denis de Berlo de Brust nommé grand mayeur 
de la cité; conditions; texte. 

— Décès d’Àrn. Hoen de Hoensbroeck, doyen et costre de 
Saint-Lambert, prévôt de Saint-Jean. Son sceau d’argent est 
brisé. 

15 juillet . Lecture des lettres de créances du nonce apos¬ 
tolique, évêque de Vercelles. 

17 juillet . Vente des vignes du chapitre à Vivegnis. 

20 juillet. J. d’Amstenraet demande la costrerie de Saint- 
Lambert ; il est admis le 27. Son serment. 

— Accord entre le costre et le doyen de Saint-Lambert pour 
les émoluments des boutiques de marchands sur les degrés; 
texte. 

31 juillet . God. de Bocholtz nommé prévôt de Saint-Jean. 

2 août. J. Balla nommé abbé de Saint-Hubert en remplace¬ 
ment de J. de la Marck. 

7 août . Vente d’arbres à Flawinne. 

16 août. Touchant la fontaine des cloîtres. 

2 septembre. Guil. de Berghes de Grimberge élu doyen. 

3 septembre. H. Buyschemberg élu chanoine de Saint-Lam¬ 
bert en remplacement de Walt. Hoen. 

4 septembre. Les bourgmestres se plaignent de l’empiéte¬ 
ment de l’official sur leur juridiction. 

6 septembre. Mesures à prendre pour empêcher la sortie du 
grain, du bétail et des vivres du pays. 

— Visite des églises d’Oleye et Marcinelle. 

—Ceux de Nodrange se plaignent de ce que le duc d’Alençon 
leur impose 2 soldats, quoiqu’ils soient du pays de Liège. 

11 septembre. Deux habitants de Liers attaqués malgré leur 
sauf conduit. 

13 septembre. Le mayeur, avant d’obtenir sa commission, 
doit remplir les conditions fixées. 

18 septembre. Touchant les biens des chanoines décédés ; 
texte d’un statut. 
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20 septembre. Les habitants de Châtelet soutiennent que le 
chapitre est tenu à l'entretien de leur halle. 

23 septembre. Ch. de Berlo obtient le canonicat de M. 
Trappé. 

3 octobre . Synode tenu à Liège en présence de Son Altesse 
et de l'évêque de Vercelles, nonce du pape. 

4 octobre. Décès de Michel Nuyens, chantre. 

12 octobre. H. Damen de Mierlo élu official du chapitre. 

17 octobre. Wamesius, conseiller du chapitre, demande le 
payement de sa pension. 

— Lettre à Stravius à Borne pour les modifications aux ar¬ 
ticles du concile de Trente. 

— Er. Schore achète la seigneurie de Mont-Saint-André. 

19 octobre. P. Broan élu chapelain épiscopal par décès de 

Josse Scheron. 

— Le nonce apostolique désire, qu'avant son départ on 
nomme un chanoine théologal et qu'on règle les distributions 
quotidiennes. 

— J. Pennas demande la prébende de P. Boels. 

— G. Thourine élu chanoine théologal. 

23 octobre. Ceux d'Attenhoven, pillés par les soldats, de¬ 
mandent des ornements pour leur église. 

— Ceux de Tilff demandent la réparation de leur cloche. 

25 octobre . Le seigneur de Eivière veut imposer 10 muids 
sur le moulin de Bruckmolen, malgré le chapitre. 

— Difficultés avec ceux de Châtelet pour des terres, la forêt % 
de Marlagne, le bois de Boffioux, etc. 

26 octobre. God. de Bocholtz élu chantre de Saint-Lam¬ 
bert. 

— Le chapitre achète la seigneurie de Grevembrouck. 

8 novembre. Salaire donné aux députés du chapitre pour 
diriger les affaires du pécule et des contributions. 

12 novembre. Visite des bois à vendre. 

— Touchant les jetons de présence et leur valeur. 

— Décès de J. Fonckius, prévôt de N.-D. à Namur. 
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13 novembre . Mesures à prendre à cause de la cherté des 
grains. Le chapitre et la cité achètent des grains étrangers. 

21 novembre. Gérard, boulanger, demande à cuire les pains 
jperettes et mandes qui se distribuent aux pauvres de la cité. 

— Supplique de ceux d'Oley pour la restauration de leur 
église. 

5 décembre. L. Crotta demande la prébende de J. Ev. de 
Brouch, à Saint-Lambert. 

— Nie. de Waha admis en remplacement de M. Nuyens. 

17 décembre . Réparation de la maison décanale. 

20 décembre . Touchant les sommes exigées par le comte de 
Mansfeldt pour l'entretien des soldats; demande au prince de 
Parme d'éloigner les troupes. Celui-ci sollicite au contraire 
une permission de logement; refus. 

28 décembre. Bocholtz obligé de recevoir la tonsure avant 
de pouvoir prendre possession de son canonicat. Il est admis 
le 3 janvier 1586. 


1586. 

10 janvier . G. de Berghes, baron de Grimberge, élu doyen 
de Saint-Lambert. 

15 janvier. Touchant le subside pour l'exemption des vil¬ 
lages du pays des soldats espagnols. 

— Le couvent de Saint-Léonard, attendu la dureté des 
temps et l'état de délabrement où se trouvent les édifices du 
monastère, demande l'incorporation de la paroisse de Yottem. 

17 janvier. Arrangements à prendre avec le prince de Parme 
pour la prévôté de Notre-Dame, à Namur. 

29 janvier. Députés à Maestricht pour l'affaire des prévôtés. 

7 février. Ceux de la mairie de Ciney, hors la ville, sont 
exempts des impôts de la ville. 

— Gavre, prévôt de Saint Martin, mandé en Brabant pour 
relever la seigneurie de Diepenbeeck. 
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12 février. L’abbé de Villers veut vendre la seigneurie de 
Fleurus qu’il avait achetée au chapitre. 

14 février. Réparations à la tour de Saint-Lambert. 

— Approbation du testament de G. Blocquerie. 

26 février . Les revenus du décanat vacant appartiennent 
au membre mobile. 

— Les troupes de Stavelot se disposent à passer la Meuse à 
Weert; députés pour veiller à ce qu’elles ne restent pas dans 
le pays. 

1 mars . Son Altesse, ayant sollicité de la cité un subside 
pour soutenir la guerre de Cologne, les bourgmestres deman¬ 
dent conseil. 

5 mars, H. Hulperman nommé verrier de la cathédrale. 

10 mars. J. Dullarts député aux conférences de Worms. 

28 mars. Ceux de Vucht demandent des ornements d’église. 

10 avril. O. de Lonchin élu abbé de Saint-Laurent. 

15 avril. Le tribunal des XXII demande un autre local. 

16 avril. J. Slyns demande la prébende de Ch. Billehe. 

22 avril. Députés à Cologne pour la monnaie. 

23 avril. Difficultés entre la cité, le chapitre et le conseil- 
privé au sujet du surguet ; texte. 

— La cité demande l’achat de la seigneurie de Herstal à 
cause des querelles journalières. 

27 avril. Le chapitre demande aux bourgmestres les clefs 
magistrales pour faire justice dans la banlieue contre les terras¬ 
siers et malfaiteurs qui se sont enrôlés pour le siège de Nove- 
siana et qui se cachent dans les faubourgs. 

30 avril. J. Daemen nommé curé de Wayllet en remplace¬ 
ment de G. Yerlenne, chanoine de Saint-Denis. 

14 mai. Le prince de Parme demande de pouvoir lever 
quatre compagnies dans le pays. 

16 mai. Décision que personne ne peut obtenir d’archidia- 
coné dans la cathédrale, s’il n’est pourvu d’une prébende. 

— Députés au nonce dans la cité pour la confirmation du 
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privilège qui permet aux chanoines résidents de toucher les 
revenus d’autres bénéfices. 

— Cent florins accordés aux ouvriers qui travaillent aux 
murs de la cité. 

18 mai. Décès de God. d’Erps, jubilaire. Les clefs du cha¬ 
pitre et des archives qu’il conservait, comme le plus ancien cha¬ 
noine, sont remises au prévôt. 

— Touchant les trixhes à Àttenhoven, Waesmont, etc. 

28 mai . Controverse entre le bailli de Saint-Lambert, Miche 
et les officiers des seigneuries, pour les amendes, surtout celles 
de saing et d'abandon. 

— Séparation des cloches. 

26 mai. Le gouverneur de Luxembourg annonce que le 
capitaine Schynck veut envahir le marquisat de Franchimont. 

26 mai . Incorporation d’une prébende de l’église de Visé à 
la cure de cette ville. 

6 juin. Touchant la réception à une prébende graduée, à 
propos d’un canonicat de Namur. 

12 juin . Le drossart de Stockem fait prisonnier à Milmort, 
seigneurie du chapitre, un malfaiteur de sa terre d’Aaz et Her- 
mée; il demande de pouvoir le juger. 

13 juin. Nomination à la cure de Nederitier. 

— Touchant le moulin d’Oley. 

—• Le curé de Rocourt demande l’incorporation d’une cha¬ 
pelle à son église. 

19 juin. G. de Glex, dit l’Homme armé, pourvu de la pré¬ 
bende obtenue par J. Slyns, chanoine de Saint-Jean, exhibe 
des lettres et des preuves. Il est admis le 19. 

25 juin. Approbation du testament de P. Hoingne, gardien 
des heures. 

— Négociations avec le Brabant au sujet de la dignité 
d’abbé de Notre-Dame, à Namur. 

26 juin. J. d’Erp admis chanoine de Saint-Lambert. 

27 juin. Sentence au sujet des 12 prébendes. 
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11 juillet. Le clergé secondaire consent au subside de 14,000 
florins accordé à Son Altesse, et au nouveau pécule sur le vin, 
la cervoise et les denrées. Il est publié le 18. 

13 juillet. Plaintes de G. Jean, duc de Bavière, au conseil 
privé contre les calomnies dont il est l'objet. 

— Permission aux exécuteurs testamentaires du comte de 
Renneberg de faire placer une pierre gravée dans la muraille de 
la chapelle de Sainte-Lucie, à cause de l'ancienneté de cette 
famille, 

Ruyscbemberg obligé de recommencer sa première rési¬ 
dence interrompue. 

23 juillet. Pressoir et vigne, rendus à proclamation, près de 
Saint-Thomas, dans les murs de la cité. 

18 juillet. Le chapitre écrit à Son Altesse qu'elle a le droit 
de nommer le premier conseiller ordinaire. 

^ L'écolâtre député pour l'affaire de la juridiction deMuno. 

30 juillet . Guill. Enckevoirt nommé doyen de Saint-Jean. 

~ Dan. Raymondi nommé chanoine de la Petite-table. 

— Jos. Bocholtz nommé prévôt de Saint-Jean l'Evangéliste, 

13 août. Ruyschemberg nommé prévôt de Saint-Barthélemi. 

— Subside accordé à Amel de Velroux, frère-mineur, pour 
ses prédications, 

— Mesures à prendre contre la désobéissance et la négli¬ 
gence des bénéficiers. 

16 août . H. de Linden, seigneur de Houthem, prête ser¬ 
ment comme économe de Son Altesse et conseiller privé. 

19 août. D. de Berlo, seigneur de Brus et grand mayeur de 
Liège, nommé conseiller privé. 

23 août. J. Ch. Schetz pourvu de la prébende de R. Tassis. 

27 août. Lamb. Scronx nommé è l'office de luminaire, 

1 septembre. Le nonce insiste pour que l'on règle la fréquen¬ 
tation des heures et l'affaire du séminaire. 

h septembre. J. Walschart obtient le bénéfice de l'autel 
de Nolrn-Dame à Saint-Lambert. 

Analectes VIL 14 
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— Cerquemenage à Lattine. 

9 septembre. Dullart, à Spire, envoie la confirmation de l'ac¬ 
cord entre le chapitre et les héritiers de Jamar de Lantre- 
mange. 

12 septembre. Mérode demande la restitution du château de 
Pétershem. 

16 septembre . Approbation du testament de R. de Ghoer, 
chanoine. 

18 septembre . Le prévôt demande l'examen de quatre ques¬ 
tions : 1° la visite des heures une fois par jour dans le chœur ; 
2° l'institution du séminaire ; 3° les vêtements des chanoines ; 
4° les statuts ecclésiastiques. 

— Année de grâce accordée aux héritiers de R. Ghoer, cha¬ 
noine. 

23 septembre. Touchant la réduction de la monnaie. 

8 octobre. Ordre de déposer aux archives les chartes que l'on 
trouverait dans la mortuaire du chantre. 

— Décret de Spire ordonnant de restituer de l'argent aux 
héritiers de Horion, capitaine de Bouillon. 

10 octobre. Le prévôt défend à Mûris, accusé de crimes, l’en¬ 
trée de l'église de Saint-Lambert et des cloîtres comme refuge. 

15 octobre. Touchant l'aiguière et le bassin d'argent légués 
par le cardinal de Groesbeeck. 

20 octobre. Gérard Vossius pourvu de la prébende de R. de 
Ghoer. 

27 octobre. Touchant les affaires du comté de Home. 

29 octobre. Arnold de Wachtendonck élu doyen de Saint- 
Martin. 

— Querelle entre ceux de Châtelet et le fiscal de l’archi¬ 
diacre de Hainaut qui moleste les receveurs des pauvres. 

— J. d'Ieter nommé chanoine de la Petite-table en rempla¬ 
cement de Fr. Gerardini. 

— Libermé renonce à son canonicat de Saint-Materne. 

7 novembre . H. Freris, chanoine de Saint-Materne, et D. 
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Raymond], chanoine de la Petite-table, obtiennent des chapes. 

— J. d'Amstenraet élu prévôt de Notre-Dame de Maeseyck 
en remplacement du cardinal de Granvelle. 

12 novembre . Touchant l'érection du séminaire et le local du 
tribunal des échevins. 

19 novembre . Touchant les limites de la seigneurie de Fra- 
gnée. 

— Les naiveurs de Liège réclament de ceux deTilff un droit 
extraordinaire pour le passage du fleuve. 

21 novembre . Liévin Torrentius député au prince de Parme 
à Bruxelles. 

28 novembre . Ceux de Châtelet annoncent que les soldats 
du prince de Parme veulent, dit-on, traverser leur ville. 

12 décembre . Ch. Schetz élu chanoine de Saint-Lambert en 
remplacement de R. Tassis. 

— L'écolâtre, revenant de Bruxelles, déclare que le prince 
d'Orange se voit obligé de laisser hiverner ses troupes dans le 
pays et prie le chapitre de prendre patience. 

— Les surcéants de la mairie de Ciney se plaignent d'une 
saisie de troupeaux faite par ceux de la ville de Ciney. 

17 décembre . Touchant le meurtre de J. d'Oyembrugge, 
chanoine de Saint-Lambert, et son legs pour l'éducation de 
jeunes nobles au collège des Jésuites. 

— Visite des chartes pour examiner les droits de Son Altesse, 
en prévision de la restauration du palais. 

24 décembre . Querelle entre Dongnies et Lovinfosse à pro¬ 
pos de la verge féodale que celui-ci avait arrachée des mains du 
premier. 

— Messe spéciale pour la délivrance du pays des soldats 
étrangers, la cherté des vivres, etc. 

29 décembre . Les habitants du Condros consentent à loger 
les gens de guerre du duc de Parme, avec l'autorisation de 
Son Altesse, et à condition que tous les quartiers du pays y 
contribuent. 
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, 80 déekmbre* J. d’Eyriatten admis chanoine de Saint-Lam- 
bert en remplacement de L* Crotta. 

— Le pasteur de Nederitter emprisonné par les vributera • 
81 décembre . Collation d’an bénéfice à Liers et à Milmort. 

(La mile à la prochaine livraison*) 
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LE COUVBNT DES SŒURS GRISES DE LOUVAIN. 

L’origine du couvent des Sœurs Grises de Louvain 
était jusqu’ici entièrement inconnue. Vau Gestel et 
l’auteur de Louvain monumental ne nous fournissent 
aucun détail sur la fondation de cet établissement; et 
Molanus en parle dans des termes très-vagues. Sorores 
Griseae, dit celui-ci, inparochia sanctae Gertrudis domum 
habentes sine sacello, dicunt se ortginem Aabere a ducentùt 
amis, ex conventu Grisearum Sororwn in Thenis, per 
quemdam vetulum civem Lovaniensem, cujus nomen igno¬ 
rant, qui inde sorores duos evocavit, quibus suant domum 
dédit, ut in ea domum sororum sui ordinis instituèrent. 

Il résulte des documents suivants que la maison des 
Sœurs Grises fut fondée pour le service des malades, au 
commencement du xv* sièole, par Laurent De Vroede, 
qui exerçait l’art médical, comme semble le prouver 
l’épithète de discret accollée à son nom 1 . 

Laurent De Vroede fit son testament le 7 mai 1395, 
et mourut probablement vers l’année 1400, car l’appro¬ 
bation, donnée par l’official de Liège pour la mise à 
exécution de la dernière volonté du fondateur, est datée 
du 7 février 1402. Les religieuses, venues de Tirlemont, 
suivirent dès le principe la règle de Saint-François, 

La peste, qui décima les habitants de la ville de Lou¬ 
vain en 1578, enleva toutes les Sœurs Grises à l’excep¬ 
tion de deux. Ce fut alors que l’archevêque de Malines 


*) Les maîtres ès-Arts étaient appelés venerandi ou venerabiles , les doc¬ 
teurs en théologie eximii , les jurisconsultes claristimi, et les médecin» 
ditcreti ou expertimmi. 
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transféra la propriété du couvent de Louvain aux Sœurs 
Grises de Malines, dont la maison avait été rasée jus¬ 
qu'au sol par les iconoclastes. D'après la chronique 
manuscrite du couvent des Sœurs Grises, les religieuses 
arrivèrent à Louvain le 20 janvier 1587, tandis que la 
copie de l’acte de translation que nous avons sous les 
yeux porte l'année 15S8. 

Voyez sur le couvent des Sœurs Grises de Louvain 
l'ouvrage de l'abbé N.-J. Cornet, intitulé : Notices 
historiques sur Vancienne congrégation des Pénitentes - 
JRécollectines de Limbourg, pp. 205-210. 

E. R. 


I. 


Testament de Laurent de Vroede et confirmation du testament 
par Vofficiai du diocèse de Liège. 

7 mai 1395 et 17 février 1402. 

In den naeme ons Heeren JesuChristi. Amen. 

By desen tegenwoordigen openbaeren instrumente sy ken- 
nelyck eenen igelycke dat int jaer der geboorten ons Heeren 
1395, ter derder indictien, op den VII dagh der maendt van 
mey, omtrent pryventyde, ende pausdoms onsen alderheylichste 
vaders in Gode ons heeren heere Bonifaes, by der goddelycke 
voorsinnicheyt des IX pans van dyen naeme, in syn sesde 
jaeren, compareren in presentie myns notaris ende der getuygen 
onderschreven, comende personelyck den eerbaeren ende 
discreten man Laureys, genaempt De Vroede, naturelycke 
soone Wauters Vroede van Loven, des bisdoms van Luydick, 
stande ende wandelende, ende in goeder gesontheyt soo wel 
des lichaems als des hertten (by Gods gratien) wesende, heeft 
gegeven, gedonneert, ende geconfereert met gifte ter saecken 
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van der doot, ende heeft gelegateert in puerder aelmoessen om 
Gods wille den armen susteren van den derde ordenen van 
sint Franciscus, woonende binnen der stadt van Thienen, 
achter cloister derbroeders der ordenen van onserLieve Vronwe 
des berghs Carmeli, syn huys oft wooninge metten hoff ende 
allen synen toebehoorten gestaen te Loven inde straete ge- 
noempt den Eamme , tusschen die goederen Hendricx de Bec- 
kere ende het aelmoeseniers liuys aldaer, om daer inné te 
woonen by eenige der voorscreven susteren, die welcke sy 
susteren derderden ordenen van ’tvoorschrevenhuys vanThie- 
nen daer toe gedestineert hebben, ende die daer sullen willen 
woonen ; gevende ook metter selver donatie die voorseyde 
Loureys totter voorseyde wooninge syne grootste ende beste 
haele, potte, panne, ketele van eerenwerck, ende spet metten 
ysere geheeten haen, ende eenen morzelsteen. Daerenboven 
heeft die selve Loureys gegeven metter donatie ende manire 
ende forme als boven totter voorscreven wooninge eenen 
gauwen rinsch gulden goed ende legael jaerlycx ende erffelycke 
rente, den welcken hy seyde te hebbene op huys ende hoff 
Hendricx Vande Zype, huyvettere, gestaen in de straete ge¬ 
heeten die Quaethage , tusschen die goeden Hendricx Yan 
Bymenam ende die goeden Jan wylen Vingher ; ende nogh 
eenen halven rinsgulden gelycke jaerelycx ende erffelycx 
chyns, den welcken hy seyde te hebbene op huys ende hoff 
Willems wylen Vanden Baïckt, gestaen inde voorscreven 
Quaethage straete, tusschen die goeden van Mabilie, weduwe 
wylen Byniers van Beymenam, ende die goederen Wouters 
wylen De Pundere; dat noghtans wel vuytgesproecken oft 
vercleert, dat die voorseyde susteren die voorscreven goeden in 
egeender manieren in toecomende tyden nyet en sullen mogen 
vercoopen, noch van hun alieneeren. Mer dese voorschreven 
donatie heeft die voorscreven Laureys, gheever, willen goet te 
wesene by manieren oft trecht van testamenten ende codicillen 
oft in allen alsulcken recht, maniéré ende forme, als eenigelyck 
vuyttersten wille alderbest magh oft moet goet syn. 
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Van allen welcke dingen voorscreven die voorseyde gever 
6ft donateur heeft van my notaris onderscreven tôt behoeffc 
der voorscreven susteren begeert een openbaer instrument 
ghemaect te worden. 

Deze dingen syn geschiet te Loven, des bisdomps van Me- 
chelen 1 , in de scure Jans van Thienen gestaen by die wooninge 
dcsselffs Jans, gestaen inde straete geheeten den Hamme i in 
presentie der eersamen ende discreete mannen Jan8 van Thienen 
Migeseeght, ende Wynants de Spulle, borgeren ende innegese- 
tenen der stadt van Loven, des voorschreven bisdomps van 
Luyck, geloofweerdige getuygen om deze voorscreven dingen 
tetuygen geroepen ende sunderlinge gebeden. 

Aldus was onderschreven : Ende ick Joannes geheeten Mal- 
deman, des bisdomps van Keulen, te Loven woonende, open¬ 
baer imperiael ende thoeffs van Luydick notaris; want ick 
allen ende iegelycken der voorscrevene dingen metten voor- 
noemden getuygen personeelyck ben présent geweest, ende 
die hebbe alsoo sien ende hooren gescieden, hebbe dit jegen- 
woordigh instrument, met myner handt gescreven synde, daer 
aff gemaeckt, ende in dese openbaere forme gestelt, ende met 
my gewoone handteecken geteekendt daer toe gebeden synde. 

Officiael van Luydick, wy maecken kennelyck eenen ige- 
lycken dat wy het testament oft den vuyttersten wille Lou- 
reyssens de Vroede, naturelyck sone Wauters de Vroede van 
Loven, van den welcken in d’openbaer instrument, waer door 
dese onse jegenwoordige brieven gesteken syn, wort mentis 
gemaeckt, ende allen het ghene dwelck int voorscreven instru¬ 
ment geordineert, begrepen ende genarreert worden, soo ende 
gelyckerwys, als sy daer geordineert syn, begrepen ende ver- 
haelt syn, hebben gelaudeert, geratificeert, geapprobeert ende 
by onse ordinarissche authoriteyt behalven een iegelyck recht 

*) Lisez Luyck. 
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geconfirmeert. In welck dinckx getuygenisse hebben wy on» 
hoeffs segel dese onse letteren aengestelt. - 

Gegeven int jaer der geboorten ons Heeren 1402, op ten 
xvij en dagh der maendt februari. 

Onder stont aldus onderteeckent : Joannes de Vivabio. 
Ende daer naer aldus : Godefridtjs. 

Onder stont alnogh : Getrouwelyck getranslateert x>ft over- 
geseth van int lattyn inder duytser taelen; ende daer naer 
neerstelyck gecollationneert synde dese twee voorscreven co- 
pyen met hunne originale ende geheele ongescheinde franchynen 
instrument ende briven respectivelyck gedateert, onderteec¬ 
kent ende gesegelt wesende als boven, syn die selve daer mede 
in ailes bevonden t'accorderen, op ten 28 martii anno xvi c dry 
en negentigh, by my openbaeren ende geapprobeerden aposte- 
lyck ende imperiael notaris ende geswooren secretaris ende 
greffier, enz. Ende was onderteekent : Johannes Jerssels. 


IL 


Cession du couvent de Louvain aux Sœurs Grises de Matines . 

1588. 

Joannes Hatjchinus , Dei et Apostolicae Sedis gratia ar- 
chiepiscopus Mechliniensis, u'niversis et singulis praesentes 
litteras visuris, salutem in Domino. Exigit officii nostri pasto- 
ralis debitum, ut personis sub observantia regulari degentibus, 
et nobis ordinariojure subjectis, juxta possibilitates nostras in 
suis necessitatibus succurramus. Cum itaque monasterium de 
Bethleem, alias Grisearum Sororum, ordinis tertiae regulae 
sancti Francisci, civitatis ^lechliniensis, sub clausura nobis 
immédiate subjectum, bis praeteritis elapsis patriae commotio- 
nibus totaliter demolitum et solo adaequatum extitit, ita ut 
religiosae et professae ejusdem monasterii ab exilio reversae 
ob temporis calamitatem et miseriam facultatem non habeant 
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earum dirutum monasterium reparandi, seu illud de novo aedi- 
ficandi, neque commodius et praesentius adsit remedium re- 
ligiosis dicti monasterii in earum extrema necessitate succur- 
rendi, nisi per translationem ad aliud ordinis sancti Francisci 
monasterium seu conventum Lovaniensem, etiam nobis sub- 
jectum, in quo duae vel très tantum supersunt religiosae non 
reformatae. Nos igitur de demolitione dicti monasterii et ex¬ 
trema dictarum religiosarum sive sororum tam per ocularem 
inspectionem quam alias sufficienter informatif necessitatibus 
succurrere desiderantes, et de salute trium sororum Lovanien- 
sium solliciti, dictum conventum Mechliniensem, cum omni¬ 
bus et singulis fructibus, redditibus, proventibus, dotibus, 
fundationibus, praediis, censibus, possessionibus, actionibus, 
bonis mobilibus et immobilibus, ac pertinentiis universis, nec- 
non calicibus, ornamentis, crucibus, tabernaculis et reliquiis, 
paramentis ecclesiasticis, necnon privilegiis et aliis rebus uni- 
versis, ad suprascriptum monasterium quomodolibet pertinen- 
tibus, ad monasterium Grisearum Sororum oppidi Lovaniensis 
nobis etiam ordinario jure immédiate subjectum, transferen- 
dum, uniendum et incorporandum duximus, et authoritate 
nostra ordinaria et pontificali unimus et incorporamus per 
praesentes ; sic quod matri et conventui dicti monasterii de 
Bethleem per hanc translationem omnimodam dicti monasterii 
Lovaniensis tam in spiritualibus quam temporalibus damus 
administrationem, et in perpetuam possessionem tam loci, si- 
tus, habitationis et aliorum bonorum ad dictum monasterium 
Lovaniense spectantium, cum onere, quod dictas religiosas 
Lovanienses honeste et regulariter intertinere secundum nos- 
trum praescriptum tenebuntur, vitis earum durantibus. Man¬ 
dantes rectrici et aliis religiosis Lovaniensibus, ut dictae matri 
Mechliniensi reverentiam et obedjentiam tanquam suae prae- 
fectae exhibeant, et secundum regulam sancti Francisci in om¬ 
nibus pareantf atque in manibus ejus omnia bona tam mobilia 
quam immobilia tradant et deliberent. 
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In cnjns rei fidem praesentes litteras exinde fieri, et per se- 
cretarium nostrum subsignari, sigillique nostri jussimu3 
et fecimus appensione communiri, 

Datum et actum anno MDLXXXYIII. 


m. 

Extraits de la chronique manuscrite des Sœurs Grises 
de Louvain . 

Item doen heeft hun der eerw. heer Matthias Vander Hoeve 
(doen ter tyt archidiaken ende naermaels aertsbisschop van 
Mechelen) gegeven het convent van de Grauwe Zusters binnen 
Loven, die eertyts plegen de siecken te dienen die overmits de 
groote sterfte van pestilentie al gestorven waren behalvens twee, 
te weten suster Marie Yander Broeke,die van het selven convent 
is overste geweest den tyt van xiiij jaeren, sy sterf den xx may 
xvi c xvi, ende snster Geertruyt van Limborgh, sy sterf den 
vii en february xvi c ende vij. 

Item den xx januarii a 0 xv c lxxxvij quamen de susteren 
van Mechelen tôt Loven woonen in het voorscreven convent. 

Int jaer ons Heeren xv c xcv den xxviij en dach in january is 
ons kerckxken gestaen ontrent de Hambrugghe gewydt inde 
eere van Maria in Bethleem Judae van eerw. heer myn heere 
bisschop Van den Bossche. 


SENTENCE ARBITRALE DU CONCILE OU DOYENNÉ DE LOUVAIN 
RELATIVEMENT AU PAYEMEMT DE CERTAINES DÎMES A 
HÉVERLÉ. 

Vers la fin du xn e siècle l’abbé de Parc, près de 
Louvain, et le seigneur d’Héverlé étaient en désaccord 
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touchant le payement de certaines dîmes. Selon l’usage 
reçu à cette époque, la solution du différend fut confiée 
aux curés du concile ou doyenné de Louvain. Voici la 
sentence arbitrale qui fut rendue : 

7 octobre 1299. 

Universis présentes litteras visuris Heneictjs, decanus con- 
cilii Lovaniensis, salutem et cognoscere veritatem. Noveritis, 
quod, cum inter viros religiosos, abbatem et conventum mo- 
nasterii de Parcho, ex una parte, et dominum Henricura, dic- 
tum Kemerlinck 1 , dominum de Heverlis, ex alia, orta fuisset 
questionis materia super solutione decimarum raparum infra 
terminos parochie de Heverlis aliquotiens crescentium ac pro- 
venientium in campis sive terris dictorum religiosorum, tandem 
dicte partes in hoc, ut intelleximus, pro bono pacis concorda- 
runt, quod super hiis «tare vellent sententie fratrum concilii 
Lovaniensis, et eandem certam premissam decimarum solutio- 
nem perpetuo inviolabiliter observare. Fratre vero Gerardo de 
Honsem, preposito dicti monasterii pro ipsis abbate et con- 
ventu ac eodem moiiasterio, et domino Waltero, presbytero 
misse specialis in ecclesia de Heverlis, pro dicto domino de 
Heverlis, in nostro concilio comparentibus et a nobis instanter 
petentibus sententiam fratrum concilii super prenotatatis, nos 
domino Henrico, investito de Verteke 2 , et magistro Henrico 
de Lovanio, investito de Zigghene 3 , injunximus et dedimus in 
mandatis, ut, habito cum fratribus concilii tune ibidem pre- 
sentibus concilio, sententiam facerent super solutione decima- 

*) Kemerlinck ou Camerlinck t chambellan du duc de Brabant. — Dans un 
acte scabinal, donné à Louvain le 20 mars 1290, ce seigneur est appelé 
Henricus dictus Camerlinck i dominus de Heverle, miles. Suivant De Yad- 
dere [Origine des ducs de Brabant , p. 484), Henri est le premier seigneur 
d’Héverlé qui ait porté le titre de Kemerlinck ou Camerlinck. 

*) Vertryck. 

*) Sichem 
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rum dictarum. Memorati vero ecclesiarum de Verteke et Zig- 
ghene investiti, convocatis in partem fratribus conciüi, et cum 
eisdem super causa predicta cum deliberatione sufficienti trac- 
tatu habito, coram nobis sententiam super premissis in hune 
modum protulerunt : 

Quod, quotiens in posterum prefati religiosi rapas in terris 
sui monasterii provenientes venderent, de ipsis rapis venditis 
predicto domino de Heverlis, seu cui décimé raparum ibidem 
competerent, solvere deberent; de aliis vero rapis a dictis 
religiosis non venditis omnino dare décimas non tenerentur 
nec deberent. 

In quorum testimonium et munimen sigillum nostrum pre- 
sentibus litteris est appensum una cum sigillis investitorum 
predictorum. 

Nos vero de Verteke et de Zigghene investiti, quia ea, que 
prescripta sunt, ita acta sunt, et nos Gosuinus, investitus de 
Arschot, et Arnoldus, investitus de Lancdorp, quia premissis 
cum pluribus aliis fratribus dicti Lovaniensis concilii inter- 
fuimus, sigilla nostra una cum sigillo prefati domini decani 
litteris presentibus in testimonium et munimen premissorum 
duximus apponenda. 

Actum Lovanii, in ecclesia sancti Mychaëlis, feria quarta 
post festum beati Bemigii, anno Domini millesimo ducentesimo 
nonagesimo nono, 

Cartulaire de l’abbaye de Parc. — La copie de ce docu¬ 
ment et les notes qui l’accompagnent nous ont été commu¬ 
niquées par le chanoine Dillen, proviseur et bibliothécaire d 
l’abbaye de Parc. 


Digitized by 


Google 



LE CHAPITRE DE i/ÉGLISE COLLÉGIALE DE NOTRE-DAME, A AN¬ 
VERS, REMERCIE L* ARCHEVÊQUE d’ÜPSALA POUR l'eNVOI 
DES RELIQUES DE SAINT ÉRIC, ROI DE SüÈDE. 

31 juillet 1497. 

Keverendissimo in Christo patri et domino, domino Jacobo 
archiepiscopo Upsaliensi dignissimo, domino nostro colendis- 
simo. 

Yestre reverendissime Paternitati cordintime dediti, deca- 
nus et capitulum ecclesie beate Marie Antwerpiensis, Caméra- 
censis diocesis, humilem et obsequiosissimam commendatio- 
nem. Scire dignetur Vestra reverendissima Paternitas, hiis 
diebns per manus reverendi patris domini Anthonii Mast, 
sancte Sedis Apostolice prothonotarii, confratris nostri, nobis 
in ecclesia nostra solenniter presentatam et per nos, capitula- 
riter ob hoc congregatos, aliis multis tam de clero quam de 
populo presentibus, quam honorifice, ut decuit, receptam 
fuisse illam venerandam reliquiarum partem, scilicet unam 
spinam dorsi beatissimi martyris, et regni Suetie patroni et 
regis, sancti Erici, quam ipsa Vestra reverendissima Paternitas 
per suas patentes litteras, nobis exhibitas et per nos reverenter 
receptas, ac pro maiori in posterum habenda fide reservatas, 
pridem per manus venerabilis magistri Johannis de Mechlinia, 
ecclesie vestre canonici, sibi domino prothonotario, pro sua ad 
ipsum 3anctum martyrem devotione singulari, misisse testatur. 
De quo quidem excelentissimo et inestimabili clenodio in- 
gentes, et quantas pro modulo nostro possumus, ipsi Vestre 
reverendissime Paternitati gratias agimus, juge nostrum obse- 
quium eidem Yestre Paternitati proinde devoventes. Ipsas au- 
tem veneratione dignissimas reliquias in lionesto et decenti 
reliquario seu repositorio ait et eminenti, deaurato, recondi 
fecimus, [cristallo in medio circumdato, quo ipse reliquie ab 
omnibus perspicue cerni possunt, quemadmodum venerabilis 
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vir dominus Ànthonius Kelder, presbiter vestre diocesis, pre- 
sentium lator, qui id oculariter vidit, eidem Paternitati referre 
et certificare poterit. 

Valeat ipsa Paternitas Yestra reverendissima, nobis semper 
colendissima, féliciter et longeve, ad salubre regimen gregis 
sibi commissi. 

Datum in loco nostro capitulari sub sigillo nostro anno Do- 
mini raillesimo quadringentesimo nonagesimo septimo, die ul- 
tima julii. 

(L. S.). Henricus Noels, apostolica et 

imperiali autoritate notarius. 

La copie de ce document nous a été communiquée par 
M. Pinchart, chef de section aux Archives du Royaume, 
qui l’a reçue de Stockholm. 


Testament de maître Henri Wellens, par lequel il 

FONDE l’abbaye DE SAINT-MARTIN A LOUVAIN 1 . 

22 février 1433. 

In nomine Domini, Amen. Per hoc presens publicum instru- 
mentum cunctis pateat evidenter, quod anno a Nativitate 
Domini millesimo quadringentesimo tricesimo tertio, indictione 
undecima, mensis februarii die vicesima secunda, hora vespe- 
rarum vel circiter, pontificatus sanctissimi in Christo patris et 
domini nostri domini Eugenii divina Providentia hujus nominis 
pape quarti anno secundo, in mei notarii publici ac testium 
subscriptorum presentia personaliter constitutus circonspectus 
vir magister Henricus Wellens, presbyter, in sacra theologia 
bacallarius, sanus mente, sensibus et intellectu, corpore tamen 

*) Voyez sur Tabbaye de Saint-Martin Van Even, Louvain monumental, 
p. 253. 
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egrotus, ac in lecto sue egritudinis dçcumbens, commemorans 
nil certius morte, ejusque hora nil incertius, verbi etiam Do- 
mini inquientis : Dispone domui tue, quia morieriâ ; quodque 
hotno sicut flos egreditur et conteritur, et fugit velut timbra, 
et nmquarn in eodem statu permanet ; cupiens, ne inteatatus 
decedat, de bonis sibi a largifluo donatore collatis, prout decuit 
et potuit, disponere et providere, fecit, condidit et ordinavit 
euum testamentum seu ejus ultimam voluntatem in modum et 
formam infrascriptos : 

In primis elegit suam sepulturam apud capellam novi cemi- 
terii sancte Katherine opidi Lovaniensis, ubi, ut asseruit, sua 
mater sepulta existit, legans fabrice capelle ejusdem annuatim 
et imperpetuum duas coronas Francie, aut earum valorem, 
ad et supra omnia et singula sua bona mobilia et immobilia, 
ubicumque locorum reperientur ; legans quoque et relinquens 
pro suis injuste forsan acquisitis, de quibus memorie sue 
non occurrit, dimidium griffonem fabrice ecclesie sancti Pétri 
Lovaniensis semel persolvendum. 

Deinde legavit et reliquit idem dominue testator Jacobo 
Fabri, suo reddituario in Zichenis, et Àleydi, ejus uxori, ac 
eorum superstiti seu ultimo viventi, très modios siliginis, 
annue et vitalis pensionis ad vitam superstitis eorumdem çon- 
jugum, percipiendos et levandos ad et supra omnia et singula 
bona ipsius domini testatoris apud opidum de Zichenis situata, 
tali adjecta conditione, quod imperpetuum promptus erit idem 
Jacobus et paratus cum literis adductoriis, quibus adductus 
est ad bona dicti domini testatoris, juvare, defendere et prose- 
qui présentera dispositionem seu ultimam voluntatem, ut ad 
optatum finem ac effectum debitum deducatur et perveniat, si, 
dum et quotiens requisitus fuerit per executores suos infra¬ 
scriptos. 

Item legavit prenominatus dominus testator Clementie Ver- 
speten, sue ancille, unum et dimidium modios siliginis ad et 
supra omnia sua bona, sive in Zichenis sive alias ubicumque 
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situata aut reperienda, quocamqne Domine nuncupentur, ad 
ejus vitam annuatim, et non ultra. 

Item legavit antefatus dominus testator Katherine de Gheele 
dimidium modium siliginis, annue et vitalis pensionis, ad ejns 
vitam, percipiendum et levandum similiter ad bona ejus omnia 
et singula prenominata. 

Item legavit sepe dictus dominus testator, in puram elimo- 
sinam et pure propter Deum, ac in alimoniam, Katherine, sue 
filie naturali, ex corpore Katherine Bokels progenite, quindecim 
florenos communes seu griffones, scilicet quadraginta placcis 
pro floreno seu griflbne computatis, annuatim, quamdiu vivat, 
et non ultra ; sic tamen et taliter quod, si dicta Katherina se ad 
ingressum alicujus religionis concluse disposuerit, ac in illam 
ingrediatur, et profiteatur in eadem, quod ex tune annuatim 
habeat triginta florenos similes, habendos, percipiendos et le- 
vandos ad et supra omnia et singula sua bona suprascripta. 
Nec non ultra premissa legavit idem dominus testator eidem 
Katherine unum lectum de duabus ulnis et dimidia in latitu- 
dine, cum lectisternio, tapeto, lintheaminibus et aliis perti- 
nentiis ejusdem, ac etiam cum sex cussinis de melioribus. 

Preterea legavit et reliquit idem dominus testator dominis 
seu fratribus Viridis Yallis, Eubee Vallis, Septem Pentium et 
de Bethleem, monasteriorum, omnia et singula bona sua reliqua, 
tam mobilia quam immobilia, ubicumque reperientur, quocum- 
que nomine nuncupentur, ultra premissa legata ac ultra dé¬ 
bita sua, que legittime probari poterunt, et ultra suas exequias 
excrescentia, per eosdem fratres ad usum aliquorum clericorum, 
in ejusdem domini testatoris domibus Lovanii, in platea dicta 
de Grymstraete situatis, vivere curantium juxta modum et for- 
mam, prout clerici aut fratres in Zwollis aut Davantria in com- 
muni vivunt, sive aliàs salubriter et decenter, prout eorum 
conscientiis cum consilio et assensu suorum executorum sub- 
scriptorum confidit et committit, expresso et declarato, quod 
optavit idem dominus testator, quod clenodia sua argentea per 
Analectes VII. 15 
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antedictos monasteriorum fratres et suos executores infrascrip- 
tos in calices seu alia vasa ad missam aut aliud ministerium di- 
vinum pertinentia convertantur; et in casu,quo taies clerici aut 
fratres in dictis domibus ipsius domini testatoris veniunt et 
débité instituante, ex tune in eisdem domibus, et ad enmdem 
clericorum usum relinquenda, alioquin capelle sancte Kathe¬ 
rine supradicte, prout suis executoribus videbitur expedire. 

Et pro expletione pleniori ultime voluntatis presentis testa- 
menti idem dominus testator elegit, et nominavit, ac deputavit 
suos executores seu manufideles providos viros magistrum Jo- 
hannem Vinck, canonicum, et Henricum dePuteo, capellanum 
in ecclesia sancti Pétri Lovaniensis, presbyteros présentes, ac 
dominum Johannem de Diependale absentem, dicto tamen 
magistro Johanne Vinck se ab acceptatione hujusmodi oneris 
quodammodo excusante ; committens eis plenariam executio- 
nem omnium et singulorum ordinatorum prescriptorum, nec- 
non apprehensionem, ac regimen, et administrationem omnium 
et singulorum bonorum ejusdem domini testatoris, mobilium 
et immobilium, quocumque loco reperiantur aut quocumque 
nomine nuncupentur, usque ad perfectam et integram exple- 
tionem ordinationis presentis; etiam eisdem executoribus ac 
eorumdem monasteriorum prioribus committens explanationem 
et declarationem omnium et singulorum premissorum, si ali- 
qua forsan dubia in vel ex eisdem oriantur, quovis modo volens 
antedictus dominus testator presentem ordinationem valere 
jure testamenti seu ultime voluntatis, aut codicilli, vel aliquo 
alio modo, quo melius tenere possit et valere. 

Super quibus omnibus et singulis sepedictus dominus tes¬ 
tator sibi a me nôtario publico infrascripto publicum fieri 
petiit instrumentum seu publica instrumenta. 

Acta fuerunt hec infra domum inhabitationis prefati domini 
testatoris, sitam Lovanii in platea dicta die Grymstraete , pre- 
sentibus ibidem honestis viris domino Johanne Vanden Vinne, 
presbytero, et Jacobo De le Sceuwe de Montibus Hannonie, 
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clerico Cameracensis diocesis, testibus ad premissa vocatis 
specialiter et rogatis. 

Et ego iïenricus dictas de Huffele, alias de Hugardis, pres- 
byter Leodiensis diocesis, publicus apostolica et imperiali auc- 
toritatibus notarius, quia prémisse testamenti seu ultime vo- 
luntatis ordinationi et aliis, dum, ut premittitur, fièrent, 
interfui, idcirco istud publicum instrumentum manu alterius 
fideliter scriptum exinde confeci, subscripsi et signavi, rogatus 
et requisitus in testimonium omnium premissorum. 

Archives particulières. 


Testament de Nicolas Goblet, prévôt du chapitre de 
Notre-Dame, a Dînant, par lequel il ponde le collège 
de Sainte-Anne, a l’Université de Louvain 1 , 

17 et 22 juin, 1, 2, 5 et 7 juillet 1553. 

In nomine Domini. Amen. Cum unigenitus Dei Fiüus... 
Noverint igitur universi, quod anno a Nativitate Domini mil- 
lesimo quingentesimo quinquagesimo tertio, indictione unde- 
cima, mensis junii die décima septima, pontificatus sanctissimi 
in Christo patris et domini nos tri, domini Julii divina Provi- 
dentia pape tertii, anno quarto, in mei notarii publici testium- 
que infrascriptorum, ad hoc vocatorum specialiter atque rogato- 
rum, presentia personaliter constitutus honorandus vir dominas 
et magister Nicolaus Goblet de Bovinia, presbyter et juris pon- 
tificii licentiatus, nec non collegiate ecclesie beate Marie Vir¬ 
ginia opidi Dyonantensis, patrie et dyocesis Leodiensis, 
prepositus, in aima Universitate studii generalis opidi Lo- 
vaniensis, dicte Leodiensis diocesis, residens, stans et ambu- 

*) Voyez sur le collège de Sainte-Anne Valeaius Andréas, Fasti acadmici 
p. 311 ; Analectes pour servir à Vhistoire ecclésiastique de la Belgique , I,p. 188. 
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lans per suum cubiculum (licet egrotus), ac sensuum suorum 
tam internorum quam externorum per omnia, suffragante 
Altissimo, bene compos existens etc... suum condidit testa- 
mentum, etc... 

Imprimis dictus dominus testator animam suam, postquam 
de corpore eius egressa fuerit, Deo omnipotenti, Creatori suo, 
eiusque Genitrici Yirgini Marie intacte, totique curie celesti 
in memoriam Passionis Domini nostri Jhesu Christi devote et 
humiliter commendavit, et corpus suum extinctum in ecclesia 
Fratrum Minorum huius opidi Lovaniensis, ante altare beate 
Anne ibidem, juxta sepulchrum magistri Pétri 1 ... de Dyest, 
dum viveret, librarii, sepeliri cupivit, suam sepulturam ibidem 
eligendo; et exequias suas in ecclesia Sancti Pétri, eiusdem 
oppidi Lovaniensis, honeste sine aliqua pompa juxta exigen- 
tiam sui status celebrëiri, ac pauperibus Ghristo ipso die sua- 
rum exequiarum distribui voluit in panibus pistis decem 
florenos Caroli, quemlibet viginti stuferorum semel .... 

Item dictus dominus testator, volens bona sibi in hoc seculo 
ab Altissimo, omnium largitore, Deo collata et concessa in 
eleemosinam pauperum, quam potest maxime in republica 
cbristiana fructuosam, durabilem et permanentem, erogare, ac 
id, ad quod hactenus intendit, ad effectum perducere saluta- 
rem, domum suam in hoc opido Lovaniensi, quam inhabitat, 
cum omnibus et singulis suis pertinents in usum ac utilita- 
tem, et ad opus decem pauperum studentium iu Academia 
studii generalis huius Universitatis Lovaniensis, primorum 
scilicet bursariorum, ac deinceps omnium aliorum in perpe- 
tuum eorumdem successorum, quos in dicta sua domo secun- 
dum formam et regulam inferius descriptam, et in futurum a 
designandis et constituendis infrascriptis collegii erigendi pro- 
visoribus dandam et designandam, assumi desiderat et exoptat, 
in vel ad collegium huiusmodi pauperum bursariorum meliori 

f ) Il y a dans cet endroit une lacune dans le manuscrit. 
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quo potest modo ex nunc in laudem et honorem omnipotentis 
Dei et sancte Anne erigit, fundat et instituit. Qui siquidem 
bursarii debebunt esse de sanguine ipsius domini testatoris, si 
' qualificati reperiantur, alias assumentur ex dicto oppido Bovi- 
niensi, modo qualificati ibidem inveniantur; sin autem, ex 
opido Namurcensi, et deinde, si in eodem opido Namurcensi 
etiam nulli idonei reperirentur, ex opido Lovaniensi, bene 
instituti in graramatica, sic quod ad minus sint apti ad primum 
locum in pedagogio Standonckin dictaUniversitate Lovaniensi, 
antequam huiusmodi bursas obtinere poterunt. Ita quod juxta 
qualitates prescriptas magis idoneus semper preferri debeat 
minus idoneo. Tenebunturque dicti bursarii, sic, ut premittitur, 
assumpti et admissi, necessario studere et visitare in dicto 
pedagogio usque ad auditionem logices inclusive j et, ea au¬ 
dita, studere in aliqua ex superioribus quatuor facultatibus dicte 
Universitatis Lovaniensis. Poterunt tamen continuare studium 
philosophie in dicto pedagogio usque ad promotionem in Arti- 
bus inclusive, et extunc studere in una ex dictis quatuor 
facultatibus superioribus, et gaudere bursis usque ad annos per 
dominum testatorem inferius expressos. 

Item bursarii predicti gaudebunt huiusmodi bursis septem 
annis sibi invicem continuis subsequentibus, a die eorum ad¬ 
missions et institutions computandis, modo honeste vixerint, 
et juxta statuts et ordinationes per infranominatos dicti sui 
eollegii provisores edenda se rexerint. 

Item dictüs dominus testator voluit, quod in eodem suo 
collegio perpetuis futuris temporibus prêter dictos decem bur- 
sarios sit unus presidens, per eosdem eollegii provisores infra- 
scriptos assumendus, qui eisdem bursariis moribus et exemplo 
preerit; et cui presidenti ipsi bursarii in licitis et honestis sub» 
esse et obedire tenebuntur. Tenebiturque et obligatus erit ipse 
presidens, per se vel alium, in eodem collegio singulis diebus 
lune, martis, mercurii, jovis, veneris et sabbati, celebrare mis- 
sam, et legere post quamlibet missam psalmos penitentiales 
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Miserere mei Dew, etc., et Deproftmdis, etc., cum collecta pro 
defunctis, in refrigerium anime ipsius testatoris, suorumque 
parentnm et benefactorum. Quarum missarum celebrationi et 
psalmorum lectioni dicti bursarii tenebuntur interesse et au- 
dire. 

Item prefatus dominus testator legavit et reliquit cuilibet 
bursariorum pro victu et alimentatione eorumdem in dicto suo 
collegio quadraginta florenosCaroli, quolibet ad viginti stuferos 
computato, et unum modium siliginis annui et perpetui reddi- 
tus. Et eisdem bursariis pro presidenti eiusdem collegii, pro 
dicti presidentis victu et alimentatione ac regiraine bursario¬ 
rum, necnon onere celebrationis dictarum sex missarum, sep- 
tuaginta duos florenos Garoli et unum modium siliginis here- 
ditarii et perpetui redditus. 

Item pro ancilla et servitore eiusdem collegii pro tempore 
existenti, pro servitio eisdem presidi et bursariis dicti sui col- 
legii pro tempore existentibus impendendo, prêter expensas 
victuales, quas in eodem collegio habebit, legavit eisdem bur¬ 
sariis dnodecim florenos Caroli hereditarii redditus, eidem 
ancille singulis annis dandos; et in subsidium expensarum 
victualium et alimentationem eiusdem servitoris et ancille 
legavit dicto collegio unum modium siliginis annui et heredi¬ 
tarii redditus. 

Item pro servitore eiusdem collegii pro tempore existenti, 
qui mense inserviet et servicium suum in negociis collegii 
necessariis impendet, legavit et reliquit eidem collegio in sub¬ 
sidium expensarum victualium, quas ipse servitor in eodem 
collegio habebit, et ibidem habitabit, duodecim florenos Caroli 
et unum modium siliginis annui et hereditarii redditus. 

Item pro reparatione dorauum eiusdem collegii legavit eidem 
collegio viginti florenos Caroli perpetui et hereditarii redditus. 

Item dictus dominus testator pro candela ardenti, quam 
singulis perpetuis futuris diebus vult poni ante imaginem beate 
Anne impositam muro super portam dicti sui collegii, ac sub 
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vesperam incendi, legavit eidem collegio seu bursariis eiusdem 
duos florenos Caroli annui et hereditarii redditus. 

Item dictus dominus testator ordinavit, quod senior ex 
proximioribus suis consanguineis pro tempore existens et ex 
îegittimalinea descendens habebit perpetuis futuris temporibus 
nominationem et presentationem bursariorum ad pretactas 
bursas pro tempore futuro vacaturas; quam facere tenebitur 
provisoribus eiusdem collegii infranominatis infra mensem a 
publicatione vacationis alicuius burse in valvis dicte ecclesie 
Boviniensi per presidentem dicti collegii pro tempore existen- 
tem (qui huiusmodi publicationem illico post vacationem occur- 
rentem expensis bursarii bursam vacantem obtinentis fieri 
procurabit) fienda. Etcasu, quodictu3 senior ex proximioribus 
consanguineis dicti domini testatoris infra tempus predictum 
aliquem aptum et idoneum ad primum locum, ut premittitur, 
non nominaverit aut presentaverit ad bursam vacantem, provi- 
sores collegii infranominati aliquem aptum et idoneum juxta 
formam prescriptam ex hoc oppido Lovaniensi ad huiusmodi 
bursam vacantem instituere poterunt ; qui sic institutus huius¬ 
modi bursa ad annos prescriptos, modo honeste vixerit et se, ut 
premittitur, rexerit, gaudebit. 

Item dictus dominus testator nominavit dicti sui collegii ac 
presidis et bursariorum pro tempore existentium provisores 
dominos présidés collegiorum Pontificis et Theologorum huius 
Universitatis Lovaniensis pro tempore existentes, dans eisdem 
plenariam potestatem presidem dicti collegii ordinandi et con- 
stituendi, ac bursarios, ut premittitur, nominandos et presen- 
tandos, postquam per eos apti et qualificati juxta formam 
prescriptam inventi fuerint, instituendi et admittendi, ipsos- 
que, vita et regimine ac inobedientia eorumdem causantibus 
et exigentibus, destituendi et privandi, ac statuta et ordina- 
tiones laudabiles ad instar aliorum similium collegiorum, juxta 
que presidens et bursarii eiusdem collegii pro tempore exis¬ 
tentes se regere debebunt, condendi et ordinandi,. ipsumque 
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collegium (quod bis in anno facere tenebuntur) visitandi, et, si 
que reformanda invenerint, reformandi, receptorem, qui bona 
dicti collegii recipiet, deputandi, computumque (quem singulis 
annis receptor huiusmodi pro tempore existens eisdem provi- 
soribus facere tenebitur) audiendi, examinandi et conclu- 
dendi, et pecuniam resultantem in usus collegii convertendi ; 
relinquens dictis suis provisoribus, et utrique eorum, pro suis 
laboribus duos renenses hereditarii redditus, et collegio pro 
stipendio dicti receptoris, ut premittitur, ordinandi viginti 
duos florenos Caroli annui et hereditarii redditus. 

Item voluit et ordinavit dictus dominus testator, quod qui- 
Kbet bursariorum admissus pro suo introitu in dicto collegio 
mumerabit ad opus et in usus eiusdem collegii in manibus re¬ 
ceptoris pro tempore existentis septem florenos Caroli semel, 
ac sibi comparabit lecticam, lectum, lintheamina, stragulum et 
mensam in suo cubiculo, que auferre poterit tempore sui exitus 
ex dicto collegio. Procurabitque suis propriis expensis lotionem 
suorum lineorum, ac sternet suum proprium lectum et non 
ancilla dicti collegii. 

Item vult preterea idem dominus testator, quod commodum 
occurrens ratione vacationum dictarum bursarum, ac absentia- 
rum bursariorum, pro rata temporis, quo vacabunt burse et 
aberunt bursarii, cedet dicto collegio in usus eiusdem. 

Item relinquit eidem collegio pro usu presidentis ipsius col¬ 
legii lecticam meliorem et lectum mediocrem cum stragulo. 

Item relinquit adhuc eidem collegio omnium et singulorum 
stanneorum suorum medietatem, ac omnia sua enea, et ex suis 
lineis sex meliores et maiores mappas mensales et duas duo- 
denas mappas manuales novas. 

Item, omnia sua linea dicta vulgariter schoteldoecken et 
ianduucken , similiter mensam in caméra refectorii et aliam in 
coquina domus pro nunc existentes pro communi usu dicti 
collegii. 

Item dictus dominus testator cupit futuro tempore per dic- 
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tos suos provisores edificari sacellum quoddam inter latrinas et 
domum porte domus sue ; pro cuius constructione legavit et 
reliquit illos ducentos florenos Caroli, per eum mutuo datos 
Cesaree Majestati juxta obligationem desuper sub ipso existen- 
tem per Petrum van Ham, receptorem eiusdem Cesaree Ma- 
jestatis in quarterio Lovaniensi, signatam et subscriptam. 

Item reliquit eidem collegio omnia sua ornamenta necessaria 
sacerdoti pro celebratione misse, videlicet casulam ex nigro 
undulato cum cruce ex auro contexta in dorso eiusdem casule, 
albam, amictum cum aliis lineis et tribus mappis consecratis, 
ac cum duabus atnpullis, pace et lapide portatili consecrato; et 
preterea triginta florenos Caroli in valore, quo supra, pro calice 
conficiendo in usus dicti collegii. 

Item, ut premissa omnia et singula ad debitum finem dedu- 
cantur, et ad perpetuam dicti collegii dotationem, utendo fa- 
cultate et potestate ac dispositione de redditibus inferius 
specificatis tempore comparationis eorumdem reddituum sibi 
reservata, redditus annuos et hereditarios infrascriptos in usum 
et ad opus dictorum pauperum bursariorum ipsisque pauperibus 
bursariis legavit et reliquit : 

Imprimis redditum annuum et perpetuum etc. 1 . . . . 


Item dominus testator pro primo présidente huiusmodi sui 
collegii nominavit dominum et magistrum Christophorum 
Crieckebeeck, sacre théologie licentiatum, modo onus eiusdem 
presidentie acceptare velit ; sin autem, relinquit assumptionem 
et ordinationem eiusdem presidentis dictis provisoribus, ut 
supra dictum est. 

Item dominus testator pro prirais bursariis ad primas qua¬ 
tuor bursas in huiusmodi collegio nominavit magistros Johan- 
nemTamison, seniorem, filiumquondam Johannis,et Johannem 
Tamison, juniorem, filium etiam Johannis, Nicolaum Goblet, 

*) Sait une longue énumération de rentes et revenus. 
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filium Henrici, et Jacobmn Cogghen, filium Johannis, admit- 
tens et instituens eosdem in huiusmodi quatuor primas bursas. 

Item idem dominas testator vult, quod, postquam aliquis 
filiorum magistii Johannis Pétri de Cluetingen fuerit aptus et 
idoneus ad studium primi loci, quod huiusmodi filius habeat 
primam bursam extunc vacaturam, admittens et instituens 
idem dominus testator eumdem Johannis filium eanunc prout 
extunc ad eandem bursam, etiam si tune temporis aliquis de 
consanguineis ipsius doraini testatoris, aut ex Bovinia,aut Na¬ 
in urco, aut Lovanio, aptus juxta testamentum presentaretur. 


Et ut premissa omnia et singula suum debitum sortiantur 
finem et effectum et débité exequantur, executores pretacti 
sui testamenti elegit, nominavit, ordinavit et deputavit hono- 
randos viros magistros Gregorium Wyffliet, U. J. licentiatum, 
dominum Johannem Pannet de Walcuria, presbiterum, et Jo- 
hannem Pétri de Cloetinghen, predictum, absentes tanquam 
présentes etc. 

Acta fuerunt hec Lovanii, dicte Leodiensis diocesis, in domo 
propria ipsius domini testatoris, sub anno, mense die et pon- 
tificatu, quibus supra, presentibus ibidem honorandis viris 
magistris Johanne Tamison seniore et Johanne Tamison 
juniore, predictis, Johanne Judoci ab Aquisgrano et Alphon- 
sio Deyleren de Bossuto, Artium magistris, clericis Leodiensis 
dyocesis, testibus ad premissa vocatis specialiter atque rogatis. 

Deinde, die vigesima secunda dicti raensis junii, in mei no- 
tarii publici, testiumque infrascriptorum, ad hoc vocatorum 
specialiter atque rogatorum, presentia, predictus dominus et 
magister Nicolaus Goblet, prepositus, licet corpore languens et 
in lecto sue egritudinis decumbens, rationis tamen ac sensuum 
suorum tam interiorum quam exteriorum bene compos, ut clare 
apparebat, existens, ac memoria et intellectu vigens, addendo 
prescripto suo testamento, illudque alterando et declarando. 
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addidit, alteravit et declaravit per modum codicilli in forrnam 
sequentem : 

Imprimis declaravit se habere quandam tabulam, in qua 
depicta est imago sancte Anne, quam per suos executores in 
snprascripto suo testamento nominatos collocari cupit apud 
Minores, in opposito sui sepulchri, et poni sub eadem tabula 
candelabrum eneum instar brachii, in quo perpetuis futuris 
temporibus voluit singulis diebus triplicibus poni per presidem 
dicti sui collegii, in prescripto suo testamento fundati et erecti, 
expensis eiusdem collegii, candelam ex cera unius dimidiate 
libre, illamque incendi eisdera diebus singulis horis divinis. 

Item vult dictus dominus testator poni super sepulchrum 
suum lapidem, vulgariter dictum eene zercie, longitudinis... 
pedum et latitudinis..., in cuius marginibus cupit sculpi no- 
men suum, ac annum, mensem et diem sui obitus, ac in medio 
ejusdem lapidis imaginem quandam instar sacerdotis indut 1 
alba et casula, ac habentis calicem in suis roanibus. 

Item dictus dominus testator, ubi in dicto suo testamento 
ordinavit, quod bursales pro tempore futuro in eodem suo col- 
legio existentes post auditam logicam aut post promotionem 
in Artibus possent studere indifferenter in aliqua majorum fa- 
cultatum huius Universitatis Lovaniensis, per ipsos et eorum 
quemlibet eligenda, alterando huiusmodi ordinationem, ordi- 
nat, quod huiusmodi bursales studebunt et dabunt operam in 
una ex tribus facultatibus, utputa théologie, juris canonici aut 
juris civilis, per eos et eorum quemlibet eligenda. 

Item, ubi per dictum suum testamentum voluit dicti sui 
collegii et bursariorum esse provisores présidés collegiorum 
Pontificis et Theologorum dicte Universitatis Lovaniensis pro 
tempore existentes, alterando etiam huiusmodi ordinationem, 
ordinavit, quod provisores eiusdem collegii et bursariorum 
erunt présidés dicti collegii Theologorum et principalis ordina- 
rius docens hora septima in jure canonico pro tempore futuro 
existentes ; dans eisdem eandem potestatem, quam aliis provi- 
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soribus iu dicto suo testamento deputatis dédit et concessit, 
legans eisdem, prout aliis in suo testamento nominatis legavit ; 
et casu, quo huiusmodi nunc deputati provisores onus huius- 
modi acceptare recusarent, dédit prenominatis suis executori- 
bus potestatem nominandi et deputandi alios in ipsorum locum 
provisores, qui eandem habebunt auctoritatem ac legatum, 
quam seu quod provisores per ipsum deputati habebant. 

Item dictus dominas testator casu, quo nec consanguinei 
sui, nec Bovinienses, nec etiam Namurcenses, post publicatio- 
nem, utpremittitur, fiendam, comparèrent pro bursis, vacatione 
earumdem occurrente, obtinendis ita, quod provisores easdem 
conferrent Lovaniensibus, vult, eo casu contingente, proies 
dictorum Johannis Pétri et Gregorii Wyffliet, suorum execu- 
torum, modo juxta dictum suum testamentum idonei reperi- 
rentur, aliis preferri etiam quantumcumque idoneis. 

Item, quia prenominati magister Johannes ïamison senior 
et JohannesTamison junior, eius testatoris consanguineinomi- 
nati per ipsum testatorem pro duabus primis bursis obtinendis, 
huiusmodi nominationem et bursas refutarunt, ipsasque nolle 
habere declararunt, nominavit illorum loco magistrum Johan- 
nem Dinzebron (?), Wiberti filium, ut una ex dictis bursis gau- 
deat, salvo quod ipse magister Johannes habebit eumdem 
Wiebertum, suum patrem, talem, quod executoribus sui tes- 
tamenti predictis ad opus dicti collegii erecti post eius mortem 
satisfaciat de summis pecuniariis, per eumdem Wiebertum sibi 
domino testatori ex mutuo debitis juxta obligationes eiusdem 
apud ipsum testatorem existentes, et alias minime. 


Ulterius, eisdem anno, indictione et pontificatu, quibus su¬ 
pra, die vero prima mensis julij, antequam eidem domino tes¬ 
tatori adminiâtrarentur sacramentalia, dictus dominus et ma¬ 
gister Nicolaus Goblet, testator, licet egrotus et in lecto sue 
egritudinis decumbens, sensuum tamen suorum, ut clare ap- 
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parebat, per omnia bene compos existens, inherendo testa- 
mento per eum, ut premittitur, condito (alteratione, addifcione 
et declaratione per codicillum predictum factis salvis) nomi- 
navit ex nunc unum ex filiis magistri Johannis Simonis ad 
unam ex bursis per eum fundatis cum aliis nominatis, modo 
aptus et idoueus reperiatur ad primum locum juxta suum tes- 
tamentum predictum obtinendum, iliaque gaudendum; nec 
non filium Johannis Yan der Straten, compatris sui, quem 
suscepit ex sacro fonte baptismatis ; quem etiam vult, post- 
quam factas sit idoneus ad primum locum, aliqua bursa- 
rum tune vacante gaudere, declarans, quod, casu Lovanien- 
sibus contingente, vult proies Johannis Pétri aptas secundum 
testamentum aliis omnibus preferri; similiter etiam eiusdem 
Johannis consanguineis, quos etiam, eodem casu Lovaniensi- 
bus contingente (exceptis iis per eum nunc et supra in dicto 
suo testamento nominatis et postea forsan nominandis eisdem 
consanguineis preferendis) aliis etiam vult preferri. De et supra 
quibus ^tc.. 

Insuper, secunda dicti mensis julii... dictus dominus tes- 
tator... nominavit filium magistri Leonardi Willemaerts, me- 
dicine doctoris, medici ipsius domini testatoris, instantis et pe- 
tentis, postquam factus sit aptus et qualificatus ad primum 
locum juxta testamentum ipsius testatoris pro una bursa tune 
vacante obtinenda. Qua nominatione attenta, dictus magister 
Leonardus quitavit eumdem dominum prepositum de suis vi- 
sitationibus eidem domino preposito in sua infirmitate factis 
et postea adhuc fiendis, promittens ratione earumdem nihil 
petere aut exigere, dans et concedens ipse dominus testator 
magistro nostro Curtio facultatem nominandi virum aptum et 
idoneum ad aliquam ex bursis per eum erectis obtinendam, 
modo numerus postea non inveniatur completus. 

Item dictus dominus testator cupit sub imagine sancte 
Anne, supra portam domus sue in muro collocate, poni lamen 
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ex ere seu eu pro in eodem muro, et sculpi in eodem lamine 
magnis litteris hec verba sequentia : collegium in honorem 
sancte Anne fundatum et erectum per dominum et magis- 

TRÜM NlCOLAUM GoBLET. 

Item casu, quo vires domus mortuarie ipsius domini testa- 
toris non sufficerent pro decem bursis, modo et forma per 
eum in suo testamento descriptis fundandis et dotandis, aut 
quod, obstante licentia seu consensu principis solum de octo 
bursis dotandis et fundandis mentionem faciente, non lieeret 
tôt bursas dotare aut fundare, dat prenominatis suis executo- 
ribus numerum earumdem bursarum ad minorem numerum, 
juxta vires domus sue mortuarie et bonorum eiusdem ac licen- 
tiam principis, reducendi facultatem. De et supra quibus etc. 


Preterea die mercurii, quinta die mensis julii... predictus 
dominus prepositus... nominavit pro primo servitore dictorum 
presidis et bursariorum dicti sui eollegii prefatum Waltherum 
Goessens, suum servitorem, volens, quod ipse sit primus ser¬ 
vit or dicti sui eollegii juxta prescriptum suum testamentum. 
Supra quibus etc.. . 

Penultimo die veneris, septima dicti mensis julii... preno- 
minatufe dominus... nominavit pro futuro bursario dicti sui 
eollegii Claudium Del Rye, filium Henrici, octo annorum vel 
circiter, ut ipse, postquam factus sit idoneus juxta testamen¬ 
tum ipsius domini testatoris, gaudeat una ex bursis per eum 
fundatis et erectis tune vacatura, sine tamen prejudicio dicti 
Johannis Pétri filii. 

Communiqué par M. le chevalier C. de Borman. 
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Généalogie de feu maître Nicolas Goblet fondateur du 
collège Sainte-Anne, a l'université de Louvain. 

Généalogie de feu maître Nicolas Goblet , en son vivant prestre et 
prevost de Véglise Notre Bamme à Binant , fondateur du 
collège saincte Anne , en Vuniversité de Louvain , commenchant 
a Nicolas Goblet en son vivant seigneur de Byoul et d 9 Anevoye 
et grant père audit fondateur , fait en Van de grâce mil cincq 
cens cinquante huycV . 

I. Nicolas Goblet, seigneur de Byoul et d'Anevoye, et Marie 
du Pont sou espeuze. Dont : 

1° Jehan, qui suit : 

2° Nicolas, autepr de la seconde branche . 

3° Marguerite Goblet, femme à Anthoine Salmon, dont 
Jehenne Salmon , qui fut mère de a) Hubert de 
Montjoye, b) Anne de Montjoye, épouse de N. Brant c) 
N. de Montjoye, espeuze au seigneur de Saincte Marie. 
4° Marie Goblet, qui engendra a) Gillain le Cingne, 
i) Michel le Cingne, c) Jacques le Cingne. 

IL Jehan Goblet, seigneur d’Anevoye, laissa deux enfants : 
1° Jehan Goblet, seigneur de Lesves. 

2° Barbe qui suit. 

III. Barbe Goblet épousa N. Brant, dont elle eut : 

1° Jehan Brant, seigneur d'Anevoye, père de Jehenne 
Brant. 

2° Aghuisse Brant, femme de N. de Bossimel, dont : 

a) Marie de Bossimel. 

b) Jehenne de Bossimel. 

c) Marguerite de Bossimel. 

d) Jacqueline de Bossimel. 

f ) Ce document est écrit sur une grande feuille de parchemin. La généa¬ 
logie y est tracée en forme de tableau. Nous avons dû nécessairement 
changer cette forme, tout en conservant fidèlement le texte. 
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3° Catherine Brant, qui fut mère de a) Jehenne Colle et 
de b) Barbe de Streelle. 

4° Jehenne Brant, femme de N. du Mont, dont : 

a) Jacques du Mont. 

b) Pietre du Mont. 

c) Anne du Mont. 

Seconde branche . II bis. Nicolas Goblet, père du fondateur, et 
Marguerite Waüerant, sa première espeuze, ont engendré : 
1° Daniel Goblet. 

2°’ M re Nycolàs Goblet, fondateur. 

3° Jehenne, qui suit. 

4° Marguerite, dont la descendance suivra celle de sa 
sœur. 

ÏÏIbiê, Jehenne Goblet épousa Pranchoy aux Brebis, dont : 

1° Laurent aux Brebis, qui fut père de Marie aux Brebis, 
laquelle engendra, à son tour : 

a) Leurens Dort. 

b) Nycolas Dort. 

c) Catherine Dort. 

d) Anthonette Dort. 

e) Anne Dort. 

f) Marie Dort. 

2° Franchois aux Brebis, qui suit. 

3° Jehan aux Brebis, père de 

a) Jehan aux Brebis. 

b) Michiel aux Brebis. 

c ) Jehenne aux Brebis. 

4° Benoît aux Brebis, qui procréa ; 

a) Jacques aux Brebis. 

b) Franchois aux Brebis. 

c) Jehan aux Brebis. 

d) Pierre aux Brebis. 

e) Suzanne aux Brebis. 

5° Maiie aux Brebis, dont Ysabeau Ghenart. 
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TV. Franchois aux Brebis fut père de trois enfants : 

I e Nycolas, qui suit. 

2° Pierre aux Brebis. 

3° Marguerite aux Brebis. 

V. Nycolas aux Brebis a engendré : 

1° Franchois aux Brebis. 

2° Jehan aux Brebis. 

III ter . Marguerite Goblet (sœur du fondateur) fut espeuze à 
Pierre Gaiffier, ensuite à Jehan Tamison. De ces deux 
unions naquirent : 

1° Godefroid Gaiffier, qui suit. 

2° Christoffre Gaiffier, qui engendra : 

a) Pierre, b) Thiry, c) Jehenne, d) Marguerite, 
é) Marye, f) Anne, g) Catherine. 

3° Anne Gaiffier, qui fut mère de : 

a) Jehan Tamison. 

b) Philippe Tamison. 

4° Jacques Tamison. 

5° Marie Tamison. 

6° Marguerite Tamison mariée à N. de Romoigne. 

IV. Godefroid Gaiffier a procréé : 

1° Godefroid Gaiffier. 

2° Jehan Gaiffier. 

3° Thiery Gaiffier. 

II bu. Le dict Nycolas Goblet (père du fondateur) a eu de 
Jehenne Perau, sa escond espeuze : 

1° Franchois Goblet. 

2° Henri, qui suit. 

3° Jehenne Goblet. 

III. Hemy Goblet a engendré : 

1° Nycolas Goblet, presbre. 

2° Jehan Goblet. 

Analectes VII. 16 
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8° Jacques Goblet. 

4° Marie Goblet. 

II bis. Le dict Nycolas Goblet (père du fondateur) a eu de 
Marie, sa troixiesme espeuze : 

1° Pierre Goblet. 

2° Léonard Goblet, père de a) Léonard et dei) Pierre Go¬ 
blet. 

8° Marie Goblet, dont a) Anne Rideau et b) Pierre Rideau. 
4 # Anne Goblet. 

Tiré des archives de M. le comte de Grunne, au châ¬ 
teau de Hamal, et communiqué par M. le chevalier C. de 
Borman. ' 


Le bénéfice du Saint-Esprit, a l'église 
de Meerle (Anvers) 1 . 


I. 

Acte de fondation du bénéfice annal du Saint-Esprit, à Véglise 

de Meerle . 

3 septembre 1457. 

Ludovicus de Bourbon, Dei et Apostolice Sedis gratis 
electus confirmatus Leodiensis, universis et singnlis presentia 
visuris seu audituris salutem in Domino. Exhibita siquidem 
nobis pro parte dilectorum in Ghristo Johannis Back, rectoris 
seu investiti, ac magistrorum fabrice ecclesie parochialis de 
Meerle, nostre diocesis, et universitatis incolarum ejusdem pa- 
rochie petitio continebat, quod devotione et sumptibus paro- 
chianorum predicte parochie infra limites antedicte ecclesie 

4 ) Voyez Analectes, V, pp. 492-505. 
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parochialis pridem al tare unum ad honorem et sub vocabulo 
sancti Spiritus constructum existât, in quo super altare porta- 
tile, de precessoris nostri in episcopatu Leodiensi auctoritate, 
misse aliquibus annis per sacerdotem, manualiter desupét as- 
sumptum, celebrari consueverunt. Cumque, ut eadem petitio 
subjungebat, plures incole et parochiani cupientes, ut altare 
hujusmodi consecretur, quosdam annuos redditus et perpetuos 
census hereditarios testamentaliter et alias inter vivos, de pre- 
senti ad novem sextaria siliginis mensure ville de Hoochstraten 
ascendentes, nomine et ad opus quarumdam missarum singulis 
septimanis, videlicet : dominicis diebus, necnon secunda et 
sexta feriis, post denunciationem festorum seu offertorium 
principalis misse summi altaris inchoandarum, celebranda- 
rumque per sacerdotem annalem et ad nutum removibilem, 
reliquerunt et assignarunt; ita tamen, quod oblationes ad talis- 
modi altare sancti Spiritus fiende rectori et investito dicte 
ecclesie de Meerle perpetuo cederent, et quod dictus sacerdos 
pro dictis missis dicendis assumendus ipsi investito predicto, 
ex causa rationabili absenti impeditove, in suis missis cele- 
brandis ac sacramentis ecclesiasticis in parochia ministrandis 
assistere teneatur ; eapropter fuit nobis pro parte magistrorum 
fabrice ecclesie predicte, qui annuatim ex nominatione investiti 
ecclesie ponuntur et deputantur, necnon aliorum parochiano- 
rum ejusdem ecclesie, humiliter supplicatum, quatenus ante- 
tactam annalitatem, sic quod hujusmodi altare perpetuis fu- 
turis temporibus annale esse debeat, et quicumque sacerdos, 
ad prenominatas missas inibi dicendas assumptus, annalis, 
aliasque ad nutum amovibilis existât, laudare et approbare ; 
quodque magistri ecclesie seu fabrice, qui pro tempore erunt, 
administrationem reddituum predictorum in solidum haberent, 
et quod singulis annis, ac intérim, quotienscumque ipsis vide- 
retur, sacerdotem idoneum ad prelibatas missas seu plures, 
redditibus sufflcienter adauctis, dicendas, assumere seu opéras 
ejusdem conducere valeant; ita etiam quod, si contingat 
talem assumptum sacerdotem per annum remanere, eo ipso 
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videlicet annodecurso functus sit officio suo, sine eo qnod ex 
tolerantia temporis annalis vel majoris aliquod jus pretendere 
poterit in altari seu redditibus missisve dicendis supradictis ; 
sed habebunt magistri ecclesie seu fabrice parochianique loci 
liberam facultatem sacerdotem hujusmodi toties, quoties ipsis 
expedire videbitur, destituendi, atque novum seu alium assu- 
mendi ; ipsisque super iis et aliis opportune providere digna- 
remur. 

Nos igitur ad augmentum divini cultus animarumque salu- 
tem, ferventibus votis intendentes, post diligentem examina- 
tionem pro parte nostri super premissis recep tam, ilia rata et 
grata kabentes quoad modum, annalitatem et onera supra- 
dictos, volumus et mandamus sepefatum altare, quod etiam 
per nostrum suffraganeum consecrari precipimus, perpetuis 
futuris temporibus annale censeri debere ; ita quod quicumque 
sacerdos desuper assuinptus pro misais dicendis annalis et alias 
ad nutum reraovibilis existât, quodque in hujusmodi altari, 
quatenus intra proximum biennium consecratum fuerit, pres- 
criptas missas, ut premittitur, posait celebrare, et nichilominus 
magistris ecclesie seu fabrice, qui pro tempore erunt, admi- 
nistrationem dictorum reddituum, ac in futurum relinquendo- 
rum, seu alias acquirendorum, et insuper hujusmodi magistris 
ac incolis loci potestatem singulis annis, et intérim, quotiens- 
cumque eis videbitur, sacerdotem idoneum ad prelibatas 
missas dicendum assumendi, seu opéras ejusdem conducendi, 
modo ac forma et sub oneribus prescriptis, ordinaria nostra 
auctoritate concedimus et reservamus, jure dicte parochialis 
ecclesie suique rectoris et investiti semper salvo. 

In quorum fidem et testimonium presentibus sigillum nos¬ 
trum ad causas apponi mandavimus sub anno a Nativitate 
Domini millesimo quadringentesirao quinquagesimo septimo, 
mensis septembris die tertia. 

Archives de l’église de Notre-Dame, à Anvers. Capsa 
archipresbyteratus; Meerie . 
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Le bénéfice annal du Saint-Esprit à l y église paroissiale 
de Meerle est changé en bénéfice perpétuel . 

9 mars 1461. 

Ludovicus de Bourbon, Dei et Apostolice Sedis gratia elec- 
tus confirmatus Leodiensis, universis et singulis presentia 
visuris seu audituris salutem in Domino. Nuper siquidem, 
prout meminimus, ad instantiam Johannis Back, rectoris seu 
investiti,ac magistrorum fabrice ecclesie parochialis de Meerle, 
nostre diocesis, et universitatis incolarum parochie ejusdem, 
quoddam altare infra limites antedicte parochialis ecclesie sub 
vocabulo sancti Spiritus, mediantibus annuis et perpetuis red- 
ditibus per christifideles loci testamentaliter et alias successive 
assignais, et ad novem sextaria siliginis mensure ville de 
Hoochstraten ascendentibus, in annale beneficium, sub onere 
tamen trium missarum dominicis diebus, necnon secunda et 
sexta feriis, post offertorium principalis misse summi altaris 
septimanatim dicendarum, ereximus, et per nostrum suffra- 
ganeum consecrari mandavimus, adjecto, quod sacerdos pro 
dictis missis dicendis assumendus ipso investito predicto ex 
causa rationabili absenti impeditove in suis missis celebrandis 
sacramentisque ecclesiasticis in parochia ministrandis teneretur 
assistere. Cum autem, sicuti tandem accepimus, investitus ac 
magistri fabrice et universitas incolarum parochie predicte ex 
rationabilibus causis statum dicti altaris annalis immutare 
desiderant, dictaque annalitate sublata, ipsum in perpetuum 
beneficium, mediantibus redditibus antedictis institui sub one- 
ribus tamen preexpressis, ita etiam quod, hujusmodi altari in 
tribus sextariis siliginis hereditarii redditus adaucto, rector 
ipsius altaris quartam missam feria teitia cum tribus missis 
prescriptis per se seu alium debeat celebrare ; quodque quilibet 
rector super altare predictum singulis annis, a die sue admis- 
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sionis computandis, per se seu alium unum tricennale pro ani- 
mabus fundatorum seu parentum ac benefactorum eorumdem 
celebrare teneatur; necnon initium ipsius triceualis parochianis 
in facie dicte ecclesie, ut ad illud dietim convenire valeant, 
publicare; sic quod, pendente hujusmodi tricennali, cum 
eodem missis in ipso altari celebrandis satisfaciet. Fuit itaque 
nobis pro parte investiti et aliorum predictorum humiliter 
supplicatum, quatenus qualitatem supratactam tollere et sup¬ 
primerez ac dictum al tare in titulum perpetui ecclesiastici bene- 
ficii instituerez ipsumque pro hac prima vice dilecto in Christo 
Henrico Philippi, alias Bollekens, clerico nostre diocesis, in 
Dei nomine conferre, ut quam primum vicesimum quartum an- 
num etatis sue impieverit et perfecerit, personaliter in dicto 
altari intercipiat et continuet residentiam, ordinemque assumât 
sacerdotii; quique post cessum seu decessum ejusdem Henrici 
presentandus ad hujusmodi altare actu presbyter existât, vel 
tante etatis, quod infra annum a die admissionis sue assumât 
sacerdotium ; residentiamque personalem facere teneatur, et 
queque onera supradicti al taris subire; necnon jus presentandi 
rectorem ad dictum altare deinceps perpetuis futuris tempori- 
bus rectori et investito dicte ecclesie de Meerle, qui pro tem- 
pore erit, reservare, ipsisque super his et aliis idonee providere 
dignaremur. 

Nos igitur, attendentes amplius expedire bénéficia ecclesias- 
tica fore perpétua quam annalia, licet ialismodi annalitatem ex 
causis interdum admittimus, hinc est, quod ex certa nostra 
scientia supradictam annalitatem cassantes et supprimentes, 
memoratum altare, quod per nostrum suffraganeum consecrari 
mandavimus, salvo quod biennio supra ipsum in altari portatili 
liceat celebrare, in titulum perpetui ecclesiastici beneficii, me* 
diantibus redditibus,, oneribus et conditionibus, atque modis 
suprascriptis, instituendum duximus, ordinariaque nostra auc- 
toritate instituimus; ita etiam, quod in casu absentie rectoris 
ejusdem altaris investitus ecclesie quoad dicti altaris deservi* 
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turam* si eandem intercipere velit, quibuscumque aliis préféra - 
tur ; et in eventum, quo aliqua missa in dicto altari de suis 
missis omittatur per illius rectorem sen al mm deservituram 
altaris intercipientem, saltem absqae causa legittima, tociens 
qnotiens incidet in penam unius lopini siliginis mense sancti 
Spiritus loci irremissibiliter applicandi. 

Preterea de qualitate et idoneitate prenominati Henrici, 
presbyteri, sufficienter informati, eidem Henrico memoratum al- 
tare hac prima vice in Dei nomine conferimus, de illoque sibi 
providemus. Yolumus tamen, quod pro parte carissimi nostri 
confratris Bernardi, comitis de Solmts, in nostra ecclesia Leo- 
diensi archidiaconi de Campinia, ut moris est, admissionem 
suam recipiatj jus presentandi per cessum vel decessum dicti 
Henrici personam idoneam ad altare sepedictum, quotiens dein- 
ceps futuris temporibus vacaverit, investito ecclesie parochialis 
de Meerl antedicte, qui pro tempore erit, predicta auctoritate 
reservamus, in his omnibus juribus dicte parochialis ecclesie 



In quorum fidem et testimonium sigillum nostrum ad causas 
presentibus apponi mandavimus, sub anno a Nativitate Domin 
millesimo quadringentesimo sexagesimo primo, mensis martii 
die nona. 

Archives de l’église de Notre-Dame à Anvers. Capsa 
archipresbyteratus ; Meerle • 
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Erection de la paroisse de Rucphbn (Brabant 
septentrional) 1 . 


I. 

Le pape Eugène IF autorise Vérection de la paroisse. 

25 juin 1442. 

Eugenius episcopus, servus servorum Dei, dilecto filio, no- 
bili viro Johanni de Glimis, domino opidi de Bergis supra 
Zomam, Leodiensis diocesis, salutem et apostolicam benedic- 
tionem. Inter curas multipliées, que nobis ex apostolatus officio 
censentur incumbere, illam libenter amplectimur, per quam 
ubilibet devote solicitudinis studio veneratur Altissimus, et, 
animarum propagata salute, divinus cultus continuum susci- 
piat incrementum. Sane pro parte tua nobis nuper exhibita 
petitio continebat, quod in certo loco tui dominii Ruckven 
cum appendicio de Suuartscine nuncupato, Leodiensis diocesis, 
a brevi citra tempore, coopérante Âltissimo, multiplicata est 
bumani generis conditio, sic quod ad presens nova villa ibidem 
cum diversis habitationibus et domibus existit ac apparet; que 
tamen parrochialem ecclesiam non habet, et ab aliis parrochia- 
libus ecclesiis plurimum distat, ejusque parrochianis ac habi- 
tatoribus et incolis, qui in satis competenti numéro ibidem 
sunt, pro sacramentis ac sacramentalibus suscipiendis ad vici- 
nas accedere parrochiales ecclesias difficile redditur et onus- 
tum; ac proptereatu, necnon dilecti filii habitatores etincole 
loci de Ruckven, cum appendicio hujusmodi, quandam parro¬ 
chialem ecclesiam in certo congruo et honesto loco ibidem 
fundari ac construi facere, necnon competentibus pro rectore, 
qui dicte ecclesie in divinis deserviet, ac illius parrochianorum 

*) On ne connaissait pas jusqu'ici la date de l'érection de cette paroisse. 
Mgr De Ram, dans son Synopsi* actorum ecclesiae Anlverpiensîs (p. 304) 
place par erreur cette érection au xvi* siècle. 
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animarum curam exercebit, redditibus dotare affectatis. Quare 
pro parte tua nobis fuit humiliter supplicatum, ut super hoc 
oportune providere de benignitate apostolica dignaremur. 

Nos itaque, piam tuam affectionem in Domino plurimum 
commendantes, hujusmodi quoque supplicationibus inclinati, 
tibi ac habitatoribus et incolis predictis in loco prefato parro- 
chialem ecclesiam construi et fundari faciendi, necnon pro 
rectore hujusmodi competentibus redditibus dotandi, ut pre- 
fertur, que post constructionem, fundationem et dotationem 
hujusmodi parrochialis sit, necnon cimiterium ac fontem bap- 
tismalem, et quecunque alia parrochialia jura et insignia ha- 
beat, ac quibusvis libertatibus et immunitalibus, quibus alie 
parrochiales ecclesie potiuntur ; quodque ipsius parrochiani ad 
recipienda alibi quam in dicta ecclesia sacramenta ecclesiastica, 
vel ad accedendum ad alia loca pro divinis audiendis officiis 
nullatenus cogi sive compelli possint inviti, plenam et liberam 
concedimus tenore presentium facultatem, non obstantibus 
constitutionibus et ordinationibus apostolicis, ceterisque con- 
trariis quibuscumque. 

Nulli ergo omnino hominum liceat hanc paginam nostre 
concessionis infringere, vel ei ausu temerario contraire. Si quis 
autem hoc attemptare presumpserit, indignationem omnipo- 
tentis Dei et beatorum Pétri et Pauli, apostolorum ejus, se 
noverit incursurnm. 

Datum Plorentie, anno Incarnationis Dominice millesimo 
quadringentesimô quadragesimo secundo, septimo kalendas 
julii, pontificatus nostri anno duodecimo. 

Original sur parchemin aux archives de l’église de 
Notre-Dame d’Anvers. Capta archipresbyteratus) Rvcphen 
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IL 

Citation des personnes intéressées qui voudraient faire opposition 
à Vérection de la paroisse. 

4 septembre 1459 et 10 février 1464. 

Nicolavs de Valkenisse, doctor in medicinis, canonicus 
atque archidiaconns Antwerpiensis in ecclesia Cameracensi, 
judex, executor, commissarius unicus ad infrascripta a sancta 
Sede Âpostolica specialiter deputatus, universis et singulis 
parrochialium ecclesiarum rectoribus sen loca tenentibns eorum- 
dem, plebanis, viceplebanis, capcllanis, curatis et non curatis, 
vicariis perpetuis, altaristis, ceterisque presbiteris, clericis, 
notariis et tabellionibus publicis quibuscumque, dicte sancte 
Sedi Apostolice subjectis, et presertim per civitatem et dioce- 
sim Leodiensem ac alias ubilibet constituas, et eorum cuilibet 
in solidum, salutem in Domino,et nostris hujusmodi,ymo verius 
apostolicis, firmiter obedire mandatis. 

Nuper siquidem per felicis recordationis Eugenium papam 
quartum suis generosis literis apostolicis generoso viro Jo- 
hanni de Glimis, domino temporali opidi de Bergis supra 
Zomam, dicte Leodiensis diocesis, concessa plena ac libéra 
facultate de novo fundandi, erigendi atque dotandi certam parro- 
chialem ecclesiam cum cimiterio, fonte baptismali atque ceteris 
juribus et insigniis parochialibus desuper necessariis, in certo 
loco dicto Ruckvenne cum suo appendicio nuncupato vulgariter 
Swaertschine , sito infra dominium et territorium predictum 
domini Johannis, domini temporalis, attento copioso numéro 
incolarum et habitatorum utriusque sexus hujusmodi inibi 
degentium, cum aliis attendendis in dictis literis apostolicis 
latius expressis, iliaque materia tandem nobis, tamquam 
archidiacono Antwerpiensi in dicta ecclesia Cameracensi, 
executori unico per sanctissimum in Christo patrem et domi- 
num nostrum, dominum Pium, divina Providentia papam se- 
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cundurn et modemum, per alias suas literas apostolicas, ejus 
vera bulla plumbea cum cordula cauapis more romane curie 
impendente bullatas, sanas et intégras, non viciatas, non can- 
cellatas, nec in aliqua sui parte suspectas, sed omni prorsus 
vitio et suspicione carentes, atque nobis rite presentatas, et 
per nos cum ea, qua decuit, reverentia receptas, extitit com- 
missa, ac débité executioni demandata. Quarum ambarum li- 
terarum apostolicarum tenores de verbo ad verbum successive 
sequuntur et sunt taies : 

Eugenius, episcopus, etc., ut supra . 

Alterius vero bulle ténor sequitur, et est talis : 

Plus, episcopus, servus servorum Dei, dilecto filio archidia- 
cono Antwerpiensi in ecclesia Cameracensi, salutem et aposto- 
licambenedictionera. Sincere devotionis affectus, quem dilectus 
filins, nobilis vir Johannes de Glimis, dominus opidi de 
Bergis supra Zomam, Leodiensis diocesis, ad nos et Bomanam 
gerit ecclesiam, promeretur, ut suis humilibus et honestis 
votis, quantum coram Deo possumus, favorabiliter annuamus. 
Dudum siquidem felicis recordationis Eugenio papa quarto, 
predecessori nostro, pro parte dicti Johannis et dilectorum ha- 
bitatorum et incolarum loci Ruchvenne cum appenditio de 
Swartscine , dicte diocesis, ipsius Johannis temporali dominio 
subjecti, exposito, quod in eodem loco, coopérante Altissimo, 
adeo multiplicata fuerat humani generis conditio, quod ibidem 
nova villa cum diversis habitationibus atque domibas nullam 
parrochialem ecclesiam habens,etab aliis parrochialibus ecclesiis 
plurimum distans, erecta fuerat, ipsisque incolis et habitato- 
ribus, qui in satis competenti numéro erant, pro sacramentis 
ac sacramentalibus suscipiendis ad vicinas parrochiales ecclesias 
accedere admodum difficile reddebatur et onustum; et prop- 
terea Johannes ac habitatores et incole prefati in dicta villa 
quamdam parrochialem ecclesiam in aliquo loco ad hoc con- 
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gruo et honesto fundari et construi facere, nêcnon competen- 
tibus pro rectore, qui dicte ecclesie in divinis deserviret et 
illius parrochianorum animarum curam exerceret, redditibus 
dotare affectabant; idem predecessor per alias suas literas 
eisdem Johanni necnon habitatoribus et incolis in villa prefata 
parrochialem ecclesiam cum cimiterio, et fonte baptismali, ac 
aliisparrochialibusinsigniis construi et fundari faciendi, illam- 
que pro rectore hujusmodi competentibus redditibus dotandi, 
ut preferturj quodque quibuscumque libertatibus et immunita- 
tibus, quibus alie parrochiales ecclesie potiuntur, gaudere de- 
beret, ipsiusque parrochiani ad recipiendum alibi quam in dicta 
ecclesia sacramenta ecclesiastica, vel accedendum ad alia loca 
pro divinis audiendis offlciis nullatenus cogi sive compelli pos- 
sent inviti, plenam et liberam concessit facultatem, prout in 
eisdem literis plenius continetur. Cum autem, sicut exhibita 
nobis nuper pro parte dicti Johannis petitio continebat, dicta 
parrochialis ecclesia jam constructa et fundata conspiciatur, et 
aliqualiter per Johannem et habitatores et incolas prefatos 
certis redditibus dotata existât, ipseque Johannes ejusdem 
dotem augere et opulentius dotare proponat et intendat, si 
sibi pro se et heredibus ac succesoribus jus patronatus et 
presentandipersonam ydoneam, quotiens in futurum vacaverit, 
perpetuo reservetur; pro parte ejusdem Johannis, ne de hujus¬ 
modi jure imposterum quovis modo vacillari aut discçptari, 
ac prefatam ecclesiam nunc recenter dotatam remanere con- 
tingat, nobis humiliter fuit supplicatum, ut ei ecclesiam uberius 
dotandi et illius dotem condecenter augendi licentiam confé¬ 
déré, necnon jus patronatus et presentandi personam ydoneam, 
quotiens in futurum vacare contigerit, loci ordinario per eum 
instituendam, eidem Johanni pro se ac heredibus et successo- 
ribus hujusmodi reservare de benignitate apostolica dignare- 
mur. Nos igitur, ipsius Johannis laudabile desiderium in Do¬ 
mino plurimum commendantes, hujusmodi supplicationibus 
inclinati, discretioni tue per apostolica scripta mandamus, qua- 
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tenus, si est ita, eidem Johanni dotandi, ut premittitur, 
ecclesiam predictam auctoritate nostra licentiam largiaris, 
necnon, si et postquam dotem notabiliter auxerit, et illam 
decenter dotaverit, jus patronatus et presentandi personam ydo- 
neam ad eandèm ecclesiam hac primaria vice, et quotiens illam 
ex nunc vacare inantea contigerit, eidem Johanni pro se ac 
dictis heredibus et successoribus de consensu, quorum inte¬ 
rest, eadem auctoritate imperpetuum reserves, non obstan- 
tibus premissis ceterisque contrariis quibuscumque^ 

Datum Mantue, anno Incarnationis Dorainice millesimo 
quadringentesimo quinquagesimo nono, pridie nonas septem- 
bris, pontificatus nos tri anno secundo. 

Post quarum quidem ultimarum literarum apostolicarum 
presentationem et receptionem nobis et per nos, ut premittitur, 
factas, fuimus pro parte supradicti domini Johannis de Glimis, 
domini temporalis de Bergis supra Zomam, principalis in 
prescriptis literis principaliter nominati, débita cum instantia 
requisiti, quatenus ad executionem earumdem literarum apos¬ 
tolicarum et contentorum in eisdem juxta traditam seu directam 
a Sede Apostolica nobis formam procedere curaremus. Nos 
igitur Nycholaus, archidiaconus et executor unicus prefatus, 
predictarum literarum vigore in causa atque materia hujusmodi 
rite procedentes, volentesque mandatum apostolicum nobis 
in hac parte directum reverenter exequi, ut tenemur, post legi- 
timam requisitionem nobis desuper façtam pro parte prefati 
domini Johannis de Glimis, principalis, pro diligenti inquisi- 
tione, per nos facienda super contentis et narratis in dictis 
literis apostolicis, vocatis propterea coram nobis, qui fuerunt 
desuper de jure evocandi, attendentesque, quod hoc foret 
justum et consonum rationi, eocirca hujusmodi nostras li- 
teras citatorias primitus decernendas duximus, prout decer- 
nimus per présentes, vobis omnibus et singulis supradictis, 
quibus présentes nostre litere diriguntur, ac vestrum cuilibet 
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tenore presentium districte precipiendo mandantes, quatenus, 
receptis presentibus, et postquam earum pretextu desuper 
fneritis requisiti, seu alter vestrum fuerit requisitus, omnes et 
singulos, etiam quoslibet, cujuscumque dignitatis, status, gra¬ 
dua, ordinis seu conditionis fuerint, ac quos presens tangit ne- 
gotium seu tangere poterit quomodolibet in futurum, maxime 
super fundatione, erectione atque dotatione dicte nove parro- 
chialis ecclesie in Ruckvenne et Swartscine , sua communiter 
vel divisim interesse putantes, etiam in executione presentium 
nominandos tam generaliter quam specialiter in eorum propriis 
personis, si ipsorum presentias commode habere poteritis; 
alioquin in hospiciis habitationum suarum, si ad ea tutus vobis 
pateat accessus, et illorum notitiam habueritis ; sin autem in 
cathedrali Leodiensi ac parrochiali seu parrochialibus, sub qua 
vel quibus degunt et morantur, aliisque ecclesiis dictis loco de 
Ruckvenne et Swartscine vicini3, presertim in Yeteri Busco, 
Hovenis, Nyspen, Rosendale atque Sprondel, parrochialibus ec¬ 
clesiis, ac locis aliis publicis, de quibus expediens fuerit, infra 
missarum ac aliorum divinorum solempnia, dum ibidem populi 
multitudo ad divina audiendum convenerit, peremptorie citetis, 
prout et nos etiam citamus eosdem per présentes; qua- 
tenus ad octavam diem post executionem presentium, quem 
terminum octo dierum eis et eorum cuilibet pro omni dilatione 
peremptorioque termino ac monitione canonica assignamus, 
compareant coram nobis Antwerpie in domo habitationis nostre 
ibidem, si dies ipsa octava juridica fuerit, alioquin ad.primam 
diem juridicam extunc immédiate sequentem, qua nos inibi 
hora causarum consueta pro tribunali sedere contigerit, ad 
videndum et audiendum juxta omnium predictarum literarum 
apostolicarum formas et tenores ad ulteriorem earumdem lite¬ 
rarum executionem nos processuros, vel dicendum et causam, 
si quam quis eorum habeat, quare id minime fieri debeat, alle- 
gandam ; diem vero seu dies executionum literarum nostrarum 
hujusmodi atque formam, et quidquid in premissis feceritis, 
nobis liquide rescribatis. 
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In quorum omnium et singulorum fidem et testimonium pre- 
missorum présentes nostras literas hujusmodi citationem in se 
continentes exinde fieri, et per notarium publicum infrascriptum 
subscribi, et publicari mandavimus, nostrique sigilli ad causas 
jussimus et fecimus appensione muni ri. 

Datum et actum Antwerpie, in dicta ecclesia beate Marie 
Virginis, in choro, sub anno a Nativitate Domini millesimo 
quadringentesimo sexagesimo quarto, indictione duodecima, 
die vero décima mensis februarii, hora tertiarum de mane vel 
circa, pontificatus sanctissimi in Christo patris et domini nostri 
domini Pii, pape secundi prefati, anno sexto ; presentibus ibi¬ 
dem honorabilibus et discretis viris domino Hermanno Scip- 
donck, presbytero capellano perpetuo, atque Gerardo Boyst, 
virgifero dicte ecclesie beate Marie Antwerpiensis, testibus ad 
premissa vocatis specialiter et rogatis. 

Et ego Nicholàus de Tefelen, clericus Cameracensis dio- 
cesis, publicus apostolica et imperiali auctoritatibus notarius, 
quia predictarum literarum citatoriarum decreto, ceterisque 
premissis, que, dum sic, ut premittitur, per venerabilem 
arcbidiaconum, judicem et executorem prefatum, ac coram eo 
fièrent et agerentur, una cum prenominatis testibus presens 
interfui, eaque omnia sic fieri vidi et audivi, ideo présentes 
literas aliéna manu fideliter scriptas exinde de mandato ejus- 
dem domini archidiaconi judicis confeci, hic subscripsi et pu- 
blicavi, signoque et nomine meo solitis et consuetis, una cum 
prelibati domini archidiaconi executoris sigilli appensione 
signavi, rogatus et requisitus in testimonium omnium premis- 
sorum. 

Original sur parchemin, sans sceau, aux archives de l’é¬ 
glise de Notre-Dame, à Anvers. Capsa archipresbyteratus . 
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Document concernant une rente due par l'église de 
Saint-Wilubrord, lez Anvers, au séminaire épiscopal 
d'Anvers. 

24 avril 1634. 

Reverendo admodum domino Auberto Miraeo et aliis RR. 
DD. de vicariatu Antwerpiensi. 

Exponit débita cum reverentia Petrus Loycx, pastor sancti 
Willibrordi, quo pacto ecclesia sua gravetur annuo reditu pro 
capitali quingentorum florenorum, arrepto a seminario Ant¬ 
werpiensi, solvendo ad nummum decimum sextum. Cum que 
exponens paratus sit dictum capitale refundere seminario, 
modo ipai de novo reditus aliquis consignetur super bonis 
dictae ecclesiae modo habitis aut habendis, ad nummum vi- 
gesimum vel minus, rogat, ut RR. DD. aedituis ecclesiae 
suae, Petro Bral et Joanni Schellekens, committant et autho- 
risent, ut coram magistratu huius civitatis de praedicto reditu 
respondeant et consignent. Quod faciendo etc. 

In de margie staet gescreven : Quandoquidem contentum 
huius vergat in evidentem utilitatem ecclesiae, concedimus, ut 
supplicans capitale mentionatum refundere possit ; et commit- 
timus Petro Bral et Joanni Schellekens, aedituis, eosdemque 
authorisamus, ut coram magistratu ipsi super bonis ecclesiae 
reditum constituant ad ratum nummi vigesimi. 

Actum in vicariatu, 28 aprilis 1634. 

Ende was onderteecJcent : P. Coens, secretarius. 

Extrait des protocolles scabinaux de la ville d’Anvers 
de l’an 1634. — La copie de cet acte nous a été commu¬ 
niquée par M. Génard, bibliothécaire - archiviste de la 
ville d’Anvers. 
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Nécrologe de l’abbaye de Boeefee 1 , 

L’abbaye de Boneffe (Namur), de l’ordre de Giteaux, 
fondée au xm e siècle, était dans le principe une 
communauté de femmes. Ce fut en 1461 2 , qu’à la 
sollicitation de la duchesse de Bourgogne, le cha¬ 
pitre général de l’ordre substitua des religieux aux re¬ 
ligieuses et confia l’exécution du décret de mutation 
aux abbés du Jardinet et de Moulins 3 . 

Le monastère eut beaucoup à souffrir dans le cours 
de son existence. Il fut brûlé deux fois : au XV e siècle, 
pendant la guerre élevée entre le duc de Bourgogne et 
les Liégeois, et au xvr par les troupes du prince 
d’Orange, qui y firent même périr plusieurs religieux 
dans les plus cruels supplices. 

La révolution française dispersa les religieux. Un 
des derniers survivants fut M. Nicolas Minsart, de¬ 
venu plus tard curé de la paroisse de Saint-Loup à 
Namur, et décédé le 11 mai 1837, après avoir fondé 
l’institut des Sœurs-de-Sainte-Marie. 

Nous donnons ici la nomenclature des abhés avec la 
date de leur mort : 

I. Pierre Multoris, décédé le 6 août 1470. 

II. Théodoric Vrese, décédé le 10 décembre 1482. 


*) Voyez sur l’abbaye de Boneffe un article intitulé : Chronique de l'abbaye 
de Boneffe, publié par M. Eug. Del Marmol, dans les Annales de la Société 
archéologique de Namur, l\, pp. 94-135 et VIII, p. 89. 

*) Et non en 1241, comme l’indique par erreur la Gallia chrietiana,. 

5 ) Voyez Martène et Durand, Thésaurus novus anecdalorum. f IV, p. 1627, 

§ 8. 

Analectes VII. 17 
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III. Pierre de Quaye, de Waesraunster, décédé le 
6 août 1524. 

IV. George Sarens, de Malines, devenu plus tard 
abbé de Saint-Trond, décédé le 11 mai 1558. 

V. Matthias Van Hortenbeke, de Diest, devenu plus 
tard abbé de Villers, décédé le 5 novembre 1568. 

VI. Eombaut Hoens, de Malines, décédé le 10 
août 1560. 

VII. Louis de Quaye, de Waesmunster, décédé le 
28 juin 1567. 

VIII. Corneille Bruesseghem, d’Anvers, décédé le 
16 septembre 1569. 

IX. Gérard Robeys, de Sotteghem, décédé le 2 
septembre 1579. 

X. Joannes Rotarii, alias Bossuyt, de Louvain, dé¬ 
cédé le 9 novembre 1587 1 . 

XI. Gilles Bruesseghem, d’Anvers, décédé le 18 dé¬ 
cembre 1607. 

XII. Jacques Tybermont, de Tubize, décédé le 8 
février 1629. 

XIII. Gérard Ulricx, de Borlo, décédé le 21 sep¬ 
tembre 1641. 

XIV. Remi Chavée, de Jettefoux, décédé le 15 mai 
1655. 

XV. Remi de Corpels, de Luxembourg, décédé le 
12 août 1694®. 

XVI. Jean Durieu, de Vivier-1’Agneau, décédé le 
3 novembre 1719. 

XVII. Alexander Parmentier, de Nivelles, décédé le 
6 mars 1724. 

*) La Gallia chrUtiana doit être ici corrigée. 

*) La Gallia christiana se trompe encore en cet endroit. 
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XVIII. Jean Jacques, de Jeandrin, décédé le 20 
juin 1747. 

XIX. Pierre Jacquet, de Namur, décédé le 15 
mai 1752. 

XX. François Gilbert, de Fleurus, décédé le 18 
octobre 1769. 

XXI. Pierre Michaux, de Charleroi, décédé le 25 
mai 1776. 

XXII. Enfin, Gabriel Simon, de Fleurus, décédé le 
16 octobre 1805. 

Le nécrologe que nous publions ci-après porte la date 
de 1674, ainsi que l’indique le chronogramme latin 
placé en tête de ce précieux document. Il a été copié 
par F. Joseph Defex, religieux de Boneffe, et continué 
par ses confrères jusqu’à la suppression de l’abbaye. 

J. B. 


Obitonum monasterii beatae Mariae Virginie de Boneffia, conii- 
nene nomina dominorum abbatum , confratrum , patrum, 
matrum ac benefactorum noetrorum in Christo defunctorum, 

DeVs VItae Donator et VenIae 
CoLLoCet ILLos In LoCo pasCVae. 

Amen. Scripsit F. Joseph Defex. 

Die dominica, post lectionem regulae in capitulo, cantor 
aut alius dicit : « Commemoratio eorum, quorum anniversaria 
ineidunt in futuram hebdomadam. « 

ÎANÜARIÜS 

habet dies xxxi; luna xxx. 

A. 1 ejusdem. 1555, obiit nonnus Petrüs Michotte, Namtir- 
censis, monachus hnjus domus, — Item 1762, obiit Martinus 
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Josephus Demanet, pater firatris Ludovici Demanet, monachi 
hujus domus. 

B. 2 ejusdem . 1616, obiit frater Marcus Kraymans, Me- 
chliniensis, conversus hujus domus. 

C. 3 ejusdem. Obiit nonnus Philippus Yanovertvelft, Bru- 
gensis, monachus et sacerdos hujus domus, 1516. — Item 
frater Nicolaus Drudekiu, conversus, 1517. 

D. 4 tjmdem. Obiit nonnus Joannesde Casteleto, secundus 
mouachus hujus domus et sacerdos, 1483. — Item frater 
Joannes Winkivers, conversus, 1526. — Item frater Libertus 
Collin, de Warnant, conversus, 1617. 

E. 5 ejusdem . Obiit nonnus Petrus Fabri, de Ambresinea, 
monachus sacerdos hujus domus, 1512. — Item nonnus 
Adrianus Gheyart, Aldenardensis, monachus sacerdos hujus 
domus et confessarius in Yirginea Yalle 1 ,1534.— Item nonnus 
Petrus Wilhelmi, Antverpiensis, monachus et sacerdos hujus 
domus, 154S. — Item obiit Marguareta Steerten, mater 
nonni Gérard Bobays, de Sotteghem, monachi sacerdotis 
hujus domus. 

— Item 1808, obiit nonnus Stephanus Petit, ex Mellet, 
sacerdos monachus hujus domus et pastor in Hemptines. 

R 6 ejusdem mentis jmuarii. Obiit frater Adrianus Ver- 
hagben, Aldenardensis, conversus hujus domus, 1538. —Item 
frater Petrus Schillemans, Antverpieosis, conversus hujus 
domus.—Item obiit Marguareta Yerkens, mater nonni Joannis 
de Fine, Lewensis, anouaehi sacerdotis hujus domus. 

G. 7 ejusdem. Obiit frater Joannis Posman, de Borchloon, 
conversus hujus domus, 1549. — Item frater Andréas Moli- 
tor, Hasselensis, conversus hujus domus, 1547. 

A. 8 ejusdem. Obiit nonnus Bernardus Fanquart, Parcensis, 
monachus sacerdos hujus domus et confessarius in Valle Vir- 

i ) Maegdendael, couvent de femmes, de Tordre de Cîteaux, à Audenarde. 
Voyez sur l’abbaye de Maegdendael : 1* Sanderus, Flandria, III, pp. 198 et 
276; 2* Analecles pour servir à Vhistoire ecclésiastique de la Belgique, IV, 
p. 20. 
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ginum, 1559. — Item obiit Namurci, in aedibus nostris 1 , 
nonnus Joannes Viesme, de Hemptines, monachus sacerdos 
et prior hujus domus; sepultus ibidem in sacello nostro, 1608. 
—Item frater Jacobus Burnette, ex Autreglise, conversas hujus 
domus, 1722. 

B. 9 ejusdem . Obiit nonnus Stephanus Quarron, Àtreba- 
tensis, monachus sacerdos hujus domus, 1553. 

C. 10 januarii. Obiit frater Francîscus Biebau, Brugensis, 
conversus hujus domus, 1530. —Item frater Bernardus Ho- 
nichman, conversus hujus domus, 1573. 

D. 11 ejusdem. Obiit Lovanii frater Joannes Mast, de 
Temsche, conversus hujus domus, 1547. — Item Martina de 
Glymes, mater nonni Amoldi Coppin, monachi sacerdotis hu¬ 
jus domus, 1678. 

E. 12 ejusdem . Obiit frater Jacobus Gerardi, de Monte 
sanctae Gertrudis, conversus hujus domus, 1552. 

F. 13 ejusdem . Obiit Lovanii frater Francîscus Smets, Lo- 
vaniensis, conversus hujus domus, 1526.— Item frater Joannes 
Hanswicke, alias Yerhalen, Mechliniensis, conversus hujus 
domus, 1542. — Item frater Thomas Gilwikers, familiaris 
professus jubilarius hujus domus ; sepultus in sacello nostro 
Namurci, 1594. 

G. 14 januarii. Obiit frater Jacobus Mast, de Temsche, 
conversus hujus domus, 1553.— Item frater Joannes Yan 
Aude, Mechliniensis, conversus hujus domus, 1557. —Item 
obiit Walterus Styls, pater nonni Henrici Styls, monachi sa¬ 
cerdotis hujus domus. — Item obiit nonnus Alexander Lau- 
mônier, Namuranus, monachus sacerdos ac prior hujus domus, 
1689. — Item Bobertus Lhoneux, Boneffiensis, benefactor 
hujus domus. 

*) Le refuge de l’abbaye de Boneflfe, à Namur, forme à présent une dé¬ 
pendance de l’établissement des Sœurs-de-Notre-Dame ; il était situé rue 
des Fossés. — Voyez sur ce refuge, les Annales ie la Société archéologique 
de Namur , IV, p. 102. 
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A. 15 ejusdem. Obiit nonnus Carolus de Bru, Insulensis, 
monachus sacerdos hujus domus, 1522. 

B. 16 ejusdem. Obiit frater Franciscus Kersavont, Mechli- 
niensis, conversos hujus domus, 1532. —Item frater Anto- 
nius Snels, de Anderlecht, conversus hujus domus, 1534. 

C. 17 ejusdem. Obiit frater Bernardus Sarens, Mechlinien- 
sis, conversus hujus domus, 1554. —Item frater Henricus de 
Vode, Mechliniensis, conversus hujus domus, 1555. — Item 
obiit nonnus Melchior Godefridi, Leodius, supprior et magis- 
ter noviciorum hujus domus, 1620. 

D. 18 januarii. Obiit in monasterio de Caméra frater 
Judocus Yercamps, conversus hujus domus, 1566. 

E. 19 ejusdem . Obiit Joannes de Slusa, monachus sacerdos 
hujus domus, et sacellanus in Yalle Virginum, 1565. 

F. 20 ejusdem. Obiit Namurci, in aedibus nostris, nonnus 
Joannes SaflEarts, de Lummen, monachus sacerdos et magister 
noviciorum hujus domus; sepultus ibidem in sacello nostro, 
1605. 

G. 21 ejusdem. Obiit frater Martinus Auriga, conversus 
hujus domus 1545. — Item obiit Joannes Franciscus Sou- 
part, pater nonni Alexandri Soupart, monachi sacerdotis et 
8ubprioris hujus domus, 1740< 

4. 22 januarii . Obiit Georgius Van Dieven, benefactor 
hujus domus. 

B. 23 ejusdem. Obiit frater Antonius Roelants, Bruxellensis, 
conversus hujus domus, 1617. 

C. 24 ejusdem. Obiit frater Joannes Yan Rameye, conver¬ 
sus hujus domus, 1543. 

D. 25 ejusdem. Obiit nonnus Antonius Butseleer, Aldenar- 
densis, monachus sacerdos hujus domus, 1548. 

E. 2 § januarii. Obiit nonnus Henricus de Quaye, de Waes- 
munstria, monachus sacerdos hujus domus, et confessarius 
in Valle Yirginum Aldenardi, 1514. — Item obiit nonnus 
Joannes de Quaye, monachus sacerdos hujus domus, et con- 
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fessarius in 'Florida Yalle 1 , 1560. — Item obiit nonnus Ga¬ 
briel du Trasnoit, Aldenardensis, monachus sacerdos hujus 
domus, et confessarius in Yalle Bosarum Mechliniae 2 , 1631. 

F. 27 ejusdem . Obiit Antonius Yan Munsbrugge, Parcen- 
sis, qui pro futuro converso receptus, defuncfcus est in habitu 
seculari. 

G. 28 ejusdem. Obiit frater Arnoldus Hooghstoel,Lovanien- 
sis, conversus hujus domus, 1544. 

A. 29 januarii. Obiit nonnus Joannes de Fine, Lewensis, 
monachus sacerdos et sacrista hujus domus, 1549. 

B. 30 ejusdem . Obiit frater Petrus Cavener, Hallensis, fa- 
miliaris professus hujus domus, 1544. —Item frater Bumol- 
dus Huys, Mechliniensis, conversus hujus domus, 1599. 

C. 31 ejusdem . Obiit frater Joannes Saverdonck, de Bethi, 
familiaris professus hujus domus, 1505. —Item frater Gui- 
lielmus, Mechliniensis, familiaris professus hujus domus. — 
Idem obiit Gaspar de Mera, pater nonni Matthiae de Mera, 
Antverpiensis, monachi sacerdotis hujus domus. 


FEBRUÀRIUS 

habet dies xxviii , anno vero bissextili xxix ; luna xxix. 

D. 1 febmarii . Obiit frater Jacobus Schillemans, Antver¬ 
piensis, familiaris professus hujus domus, 1518.—Item fra¬ 
ter Joannes Bacheleer, de Betunia, familiaris professus hujus 
domus, 1525. — Item obiit Christina Dyns, mater nonni Ni- 
colai Huys, monachi sacerdotis hujus domus. — Item Anna 
Delval, mater nonni Adriani Hevich, monachi sacerdotis hujus 
domus, 1624. 

*) Florival, abbaye de femmes, de l’ordre de Cîteaux, située à deux lieues 
de Louvain. 

Roosendael, abbaye de femmes, de l’ordre de Cîteaux, située sous 
Wavre-Sainte-Catherine, près de Malines. 
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Er bejvsdm. Obiit fratétf Joannes de Grove, de Ossen- 
brôeck, familiaris professas hujus domus, 1511. —Item fra- 
teï Marti nu» ex Campinia, familiaris adhuc no vicias, 1513. 

E. 3 ejvœdm* Obiit nonnus Guilielmas Mersoèls, Mechli- 
nrerisié, monachus sacerdos hujus domus, 1543.. — Item 
frater Antonius Lise, Erancus, Meldensis, familiaris professas 
h«jüs doiiiüs, 1657* —- Itêm obiit reverendus dominas Jàco- 
bus Tibermont, de Tubize, hujus monasterii duodecimus 
abbas, 1629. 

G. 4 ejuêdem . Obiit frater Aegidius Reise'ns, Trajeütensis, 
familiaris professus hujus domus, 1509. — Iiein frater Petrus 
Vranes, Mechliniefnsis, familiaris professas hujus domus, 
1552. " Item obiit Thomas Maximilianus Briàrt, pater nonni 
Be'rnàrdi Briart, monaohi et éaeerdôtis hüjus domuà, 1749. 

A* 5 ejuadem. Obiit rtonnus Joannes Nieulants, Teüera- 
mundensis, moiiachus et sacerdos hujüs domus, 1525* — 
Item obiit nônnfuà Petru» Wilhelmi, Antverpiensis, monaohus 
et sacerdos hujus dûmus, 1543* — Item obiit Joannes Ro- 
bays, pater nonni Gerardi Robays, monachi sacerdotis hujus 
domus. — Item frater Petrus Yander Gheheucht, de Lub- 
becke, familiaris professus hujus' domus; sepultus in cemeterio 
pagi ptopter recens incendium monasterii, 1568. 

B. 6 ejusdem . Obiit frater Ludovicus Villici, de Haecht 
prope Mechliniain, familiaris professus hujüs domus, 1501.— 
Item 1509, obiit iionnus Walterus Godefridi, de Rethi, mo- 
naêhus sacerdos hujüs domus*—‘Item 1555, obiit nonnus 
Petrus de Zoete, Bruxellensis, monachus diaconus hujus do¬ 
mus*—-Item 1698, obiit frater Joannes Beulotte, ex Epigny, 
conversas et hortulanus hujus domus. —Item 1704, obiit 
Marguareta Persotte, mater nonni Guillelmi Matthàei, mona¬ 
chi sacerdotis hujus domus. 

O. 7 ejuèdem . Obiit 1501 frater Nicolaus Regis, éx Gorge, 
familiaris professus hujus domus.—Item 1641, frater Ste- 
phanus Boonenzoel, ex Novilia, familiaris professus hujus 
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domus. — Item arma 1768, Anna Badnelle, mater nonni 
Caroli Seny, monachi et sacerdotis hujus domus; quae pro se 
et suis parentibus fundavit decem missas quotannis legendas. 

D. 8 ejusdem. 1501, obiit nonnus Carolus Sucquet, Me- 
chliniensis, monachus hujus domus. Item 1508, frater Paulus 
Luggens, de Tournaut 1 , familiaris professas hujus domus. —• 
Item 1686, obiit nonnus Marianus Chacofl, Philippopolitanus, 
moDachus sacerdos et cellerarius hujus domus, Namurci in 
refugîo nostro; et hic sepultus est. 

E. 9 ejnsdem. 1503, obiit frater Zegherus Willembroughel, 
Àldenardeiïsis, familiaris professus hujus domus.—Item 1566, 
obiit frater Nicolaus Boeve, Cortraeensis, familiaris professus 
hujus domus,-—Item 1630, obiit Reinerus Libens, pater 
nonni Gerardi Libens, monachi sacerdotis hujus domus. — 
Item 1759, obiit nonnus Nicolaus Pierson, Ftimacensis, 
prior hujus domus. 

P. 10 ejnsdem. 1483, obiit frater Petrus Malinx, Alosten- 
sis, familiaris professus hujus domus. —Item obiit nonnus 
Joannes Malaise, monachus sacerdos et cellerarius hujus domus, 
1651. 

G. 11 ejusdem. Obiit frater Petrus Effolter, de Boosbeke, 
familiaris professus hujus domus, 1532.—Item 1554, nonnus 
Everardus De My, de Ardenna, monachus sacerdos et porta- 
rius hujus domus. —Item 1808, obiit nonnus Ferdinandus 
Ripet, ex Waleffe veteri, monachus sacerdos hujus domus. 

A. 12 ejusdem. 1534, obiit frater Cornélius Poost, Me- 
chliniensis, familiaris professus hujus domus, — Item 1540, 
obiit nonnus Matthias Wilhelmi, Antverpiensis, monachus sa¬ 
cerdos hujus domus. 

B. 13 ejusdem. 1533, obiit frater Joannes Van Antwerpen, 
Alostensis, conversus hujus domus. 

C. 14 ejtisdem. Obiit Catharina Héron,mater nonni Joannis 
Viesme, de Hemptinnes, monachi sacerdotis hujus domus. 

*) Lisez Turnhout. 
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D. ]5 ejusdem . Commemoratio parentum nonni Georgii et 
fratris Rumoldi Sarens, Mechliniensium, benefactorum hujus 
domus. —Item 1551, obiit frater Hermes de Munsbrugge, 
Parcensis, familiaris professus hujus domus. — Item 1554, 
obiit nonnus Angélus Vigilis, monachus sacerdos hujus domus, 
et confessarius in Caméra 1 .—Item 1556, obiit frater Fran¬ 
cisons Tueteler, Namurcensis, conversus hujus domus. 

E. 16 ejusdem . Obiit 1540 frater Laurentius Lieuwebeke, 
de Zarlinghe, familiaris professus hujus domus. —Item 1553, 
obiit frater Petrus Delva, de Marillis, familiaris professus 
hujus domus. — Item obiit 1574 Bartholomaeus Courtois, 
praebendarius hujus domus. — Item obiit 1789 Maria Jose- 
pha Damoisiaux, mater nonni Pauli Guiot, sacerdotis, prioris 
necnon lectoris hujus domus. — Item obiit 1814 nonnus 
Jacobus Bollen, Thenensis, supprior hujus domus. 

P. 17 ejusdem . 1493, obiit frater Philippus de Helst, 
conversus hujus domus.—Item 1508, frater Otto Van Brugge, 
de Watripont, conversus hujus domus. — Item 1692, obiit 
nonnus Amoldus Coppin, ex Yilla in Hesbania, sacerdos et 
monachus et supprior hujus domus. 

G. 18 ejusdem . 

A. 19 ejusdem . 1551, obiit nonnus Adriauus Noeter, 
Lovaniensis, monachus et sacerdos hujus domus, et confessa¬ 
rius in monasterio de Caméra. 

B. 20 ejusdem . 1564, obiit frater Martinus Delva, de Ma¬ 
rillis, conversus hujus domus. 

C. 21 ejusdem . Obiit frater Henricus Verd, de Lancdurp, 
conversus hujus domus. — Item 1730, obiit nonnus Rober- 
tus Cochez, monachus sacerdos ac prior hujus domus, et con¬ 
fessarius in Marchia Dommarura 2 . 

D. 22 ejusdem . 

*) La Cambre, abbaye de femmes, de l’ordre de Citeaux, près de Bruxelles. 

2 ) Marche-les-Danies, abbaye de femmes, de l’ordre de Citeaux, près 
de Namur. 


Digitized by CjOoq le 



— 267 — 


E. 23 ejusdem . 1540, obiifc frater Martinus Craenas, Me- 
chliniensis, conversus hujus domus.—Item 1577, obiit nonnus 
Libertus Aegidii, Bruxellensis, monachus sacerdos et supprior 
hujus domus. — Item 1579, nonnus Georgius Nieubriers, 
Trudonensis, monachus sacerdos hujus domus. 

E. 24 ejusdem» 1527, obiit frater Wilhelmus Bruxellensis, 
conversus hujus domus, adhuc novicius. —Item 1621, obiit 
Maria Poncelet, mater nonni Bernardi Matthei, monachi sacer- 
dotis hujus domus. 

G. 25 ejusdem . 1556, obiit nonnus Joannes Euflin, de 
Sombreffia, monachus et sacerdos hujus domus. — Item 1557, 
obiit nonnus Joannes Hoens, Mechliniensis, monachus sacer¬ 
dos et prior hujus domus. 

A. 26 ejusdem . 1526, obiit nonnus Henricus de Glimis, 
monachus sacerdos hujus domus. — Item 1696, obiit nonnus 
Ernestus Gilot, ex Taviers, monachus sacerdos ac prior hujus 
domus. — Item nonnus Henricus Lejeune, Namuranus, mo¬ 
nachus et sacerdos hujus domus, 1719.—1782, obiit Joannes 
Carolus Charlier, pater nonni Francisci Charlier, sacerdotis 
hujus domus. 

B. 27 ejusdem . 

C. 28 ejusdem . 1553, obiit frater Joannes Weins, Mechli¬ 
niensis, conversus hujus domus.—Item 1645, obiit frater 
Paulus Helwart, de Sancto Georgio, conversus hujus domus. 


MARTIUS 

habet dies xxxi; luna xxx. 

D. 1 ejusdem . 1518, obiit nonnus Cornélius Adriani, 
Mechliniensis, monachus sacerdos et cantor hujus domus. — 
Item 1573, obiit nonnus Petrus Baerts, Aldenardensis, mona¬ 
chus sacerdos hujus domus et sacellanus in Yalle Virginum 
Aldenardi. — Item obiit Maria Clara Clément, mater nonni 
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Bernardi Briart, monachi et sacerdotia hujus domus, 1754. 

E. 2 ejusdem . Obiit nonnus Daniel Van Eggermunde, de 
Mispelaer, monachus sacerdos hujua domus. 

P. 3 ejusdem. 1516, obiit nonnus Benedictus Caverson, 
Lovaniensis, monachus sacerdos hujus domus. 

G. 4 ejusdem . 1503, obiit nonnus Nicolaus Amici, Bruxellen- 
sis, primus religiosus professas bujus domus et confessarius in 
Valle Virginum, Aldenardi. — Item 1517, obiit nonnus Hen- 
ricus de Platea, Buscoducensis, monachus sacerdos hujus 
domus et confessarius in eodem loco.—Item obiit Catharina 
Van Brakelle, mater nonni Gabrielis du Trasnoit, monachi sa- 
cerdotis hujus domus. 

A. 5 ejusdem . 1501, obiit frater Lucas Fidelis, conversus 
hujus domus. — Item obiit 1769, nonnus Claudius Debraux, 
Namuranus, monachus sacerdos hujus domus. —'Item 1807, 
obiit nonnus Paulus Guyot, ex Noville prope Mehaigniam, 
monachus sacerdos et prior ultimus hujus domus. — Item 
1804, obiit nonnus Nicolaus Pépin, ex Perwez, monachus sa- 
cerdo* et celerarius hujus domus. 

B. 6 ejusdem,. Obiit Simon de Fexhe, pater nonni Josephi 
de Fexhe, monachi sacerdotis hujus domus, 1667. —Item 
reverendus dominus Alexander Parmentier, Nivellensis, deci- 
mus septimus abbas hujus domus, anno 1724. 

C. 7 ejusdem . 1526, obiit nonnus Daniel Nieulants, Den- 
dermundensis, monachus sacerdos hujus domus. 

D. 8 ejusdem. 1791, obiit Helena Demanet, mater nonni 
Ludovici Demanet, monachi et sacerdotis hujus domus, et 
sacellani in monasterio de Montis Sole 1 , 

E. 9 ejusdem. 

F. 10 ejusdem. 

G. 11 ejusdem. 

A. 12 ejusdem . 1557, obiit nonnus Francisons Causier, Han- 

*} Soleilmont. 
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noniensis, monachus subdiaconus hujus domus.—Item obiit 
Beatrix de NoUet, mater nonni Alexandri Tamison, xaooachi 
sacerdotis hujus domus, 1638, 

B. 13 ejusdem. 1645, obiit Joannes Matthaei, pater nonni 
Bernardi Matthaei, monacbi sacerdotis hujus domus, 

C. 14 ejusdem . 

D. 15 ejusdem. 

E. 16 ejusdem. 1569, obiit Lovanii, in aedibus nostris 1 , 
nonnus Joannes Hestrix, Mechliniensis, monachus sacerdos et 
bursarius hujus domus.— Item 1739, obiit Margareta Denys, 
mater frairis Henrici Grofey, monachi et subdiaconi hujus 
domus. 

F. 17 ejusdem . 

G. 18 ejusdem. 

A. 19 ejusdem . 

B- 20 ejusdem. 1546, obiit nonnus Franciscus Kersavont, 
Mechliniensis, monachus sacerdos hujus domus. Item obiit 
illusirissimus princeps Roberkts a Bergis, episcopus Leodien- 
sis, benefactor hujus domus. 

C. 21 ejusdem. 1552, .obiit nonnus Philippus Garitte, Na- 
murcensis, monachus sacerdos, cantor et bursarius hujus 
domus. 

D. 22 ejusdem . 1541, obiit frater Benedictas Drayer, Me¬ 
chliniensis, conversus hujus domus. 

E. 23 ejusdem. Obiit Jacoba Huys, mater fratrum Huberti 
et Joannis Daems, Mechliniensium, familiarium professorum 
hujus domus. 

F. 24 ejusdem . 1544, obiit frater Chrisfcianus Moens, Me¬ 
chliniensis, conversus hujus domus. 

G. 25 ejusdem. 1527, obiit nonnus Petrus Hœns, Mechli¬ 
niensis, monachus sacerdos hujus domus. 

1 ) Au seizième siècle l’abbaye de Boueffe avait, à Louvain, un refuge 
situé rue de Namur, près de la Montagne des Carmes. 
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A. 26 ejusdem. Obiit Joannes Daems, pater fratrum Huberti 
et Joannis Daems, Mechliniensium, familiarium professorum hu- 
jus domus, benefacfcor noster.— Item obiit Deodata de Remy, 
mater nonni Joannis Du Rieu, monachi sacerdotis hujus 
domus, 1686. 

B. 27 ejusdem . 1540, obiit nonnus Aegidius Butselle, Alde- 
nardensis, monachus sacerdos hujus domus. 

C. 28 ejusdem . ObiitJoannes Ludovici, pater nonni Gerardi 
Ludovici, de Hamme, monachi sacerdotis hujus domus.—Item 
anno 1775, obiit nonnus Josephus Chenu, Namuranus, mona¬ 
chus sacerdos et cellerarius hujus domus.—Item anno 1794, 
obiit nonnus Josephus Defays, ex Waseige, monachus sacerdos 
et oeconomus hujus domus. 

D. 29 ejusdem . 1555, obiit frater Ambrosius Del Hay, fa- 
miliaris professushujus domus.—Item magister Jacobus Bellot, 
pater fratris Joannis Bellot, ex Hepigny, conversi et hortulani 
hujus domus. 

E. 30 ejusdem . Obiit 1506 frater Petrus Beys, deTournaut, 
conversus hujus domus.—Item 1718, Barbara Antonia Latour, 
mater nonni Bernardi Lescaille, monachi sacerdotis hujus do¬ 
mus. 

F. 31 ejusdem. 1550, obiit frater Joannes Balen, de Rethi, 
conversus hujus domus. 


ÀPEILIS 

kabei dies xxx; luna vero xxix. 

G. 1 ejusdem. 1483, obiit nonnus Jacobus, Alostensis, 
monachus sacerdos hujus domus.—Item 1483, frater Aegidius 
Daye,de Ambresineau, familiaris professus hujus domus.—Item 
1720, nonnus Carolus Hoboval, Huensis, monachus sacerdos 
ac prior hujus domus.— Item 1780, obiit Josephus Brassinne, 
familiaris et sartor hujus domus. 

A. 2 ejusdem . 1495, obiit frater Cornélius Zeeuken, fami- 


Digitized by 


Google 



— 271 — 


liaris professushujus domus*—Item 1557, obiit nonnus Petrus 
Yerpen, Lovaniensis, monachus sacerdos et portarius hujus 
domus. • 

B. 3 ejusdem. 

C. 4 ejusdem . 1500, obiit frater Joannes Balen, de Rethi, 
conversus hujus domus 1 .—Item 1739, obiit nonnus Theodorus 
Robert, monachus sacerdos hujus domus. 

D. 5 ejusdem . 1539, obiit nonnus Joannes Ysermans, de 
Eyghern, monachus sacerdos et bursarius hujus domus. 

E. 6 ejusdem . 1714, obiit Anna CatharinaDor, mater nonni 
Àlexandri Parmentier, monachi sacerdotis et bursarii hujus 
domus. 

P. 7 ejusdem . 1572, obiit nonnus Jacobus Yoets, Aldenar- 
densis, monachus sacerdos hujus domus.—Item 1591, obiit Na- 
murci, in aedibus nostris, nonnus Aegidius Davin, prior et 
bursarius hujus domus; sepultus ibidem. 

G. 8 ejusdem . 1619, obiit frater Joannes, Leodiensis, con¬ 
versus hujus domus.—Item 1527, frater Petrus Aegidii, de We- 
semalle, familiaris professus hujus domus.—Item 1576, frater 
Aegidius Yander Ghehuecht, de Lubbeke, familiaris professus 
hujus domus. 

A. 9 ejusdem . 1506, obiit frater Petrus Beys, conversus 
hujus domus.—Item 1713, obiit nonnus Guillelmus Matthaei, 
Meffiensis, monachus sacerdos hujus domus. 

B. 10 ejusdem . 1493, obiit frater Wilhelmus Yillici, Me- 
chliniensis, conversus hujus domus.—Item obiit Joanna Jama, 
mater nonni Balduini Fastradi, de Mazi, monachi sacerdotis 
hujus domus. — Item 1637, obiit Joanna Du Rieu, mater nonni 
Huberti Dupaix, monachi sacerdotis hujus domus. 

C. 11 ejusdem . Obiit 1578, nonnus Franciscus Itter, mona¬ 
chus sacerdos hujus domus et sacellanus in Florida Valle. 

*) AU 3i mârâ on trouve également un frater Joannes Êalen , de tlethi 
conversus hujus domus. décédé en 1550. 
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D. 12 ejusdem. 1540, obiit frater Jacobus Sauea*, Meohli- 
menais, conversus hujus domus. 

E. 13 ejusdem . 1501, obiit nonnus Joannes Steerten, de 
Yelsicke ia Elandria, adhuc novitius, sed professas in leeto. 
Item nonnus Joannis Nicolai, alias Balen, raonaohus eacerdos 
et prior hujus domus. 

E. 14 ejusdem. 1546, obiit frater Benedictus Heerboeh* 
conversus hujus domus.—Item Jacobus Voets, paterjaonnoirum 
Andreae et Jacobi Voets,monachorum sacerdotum hujus domus. 
— Item 1743, Eranciscus Gurnet, famiâiaris hujus domus. 

G. 15 ejusdem . 1558, obiit frater Joseph de Seve, ex Aagia, 
conversus hujus domus. —Item 1546 , obiit nonnus Joannes 
Malder, Mechliniensis, monachus sacerdos et magister conyer- 
sorum hujus «domus. 

A. 16 ejusdem* 1524, obiit nonnus Joannes Letbure, Insu- 
lensis, monachus sacerdos hujus domus.— Item Barbara Mer¬ 
tens, mater nonni Aegidii Yan Bruessegbem., Antverpiensis, 
monachi sacerdotishujus domus.—Item 1768, nonnus Bernar- 
-dus Briart, monachus et sacerdos hujus domus. 

B. 17 ejusdem, 1554, obiit frater Bernardus Dierins, con¬ 
versus hujus domus.— Item obiit Anna Barée, de Ciplet, mater 
nonni Aegidii Bavin, monachi sacerdotis hujus domus.—Item 
1732, obiit Margarita Paheaux, mater nonni Pauli ïïousiau, 
monachi sacerdotis et supprioris hujus domus. 

C. 18 1 ejusdem. 1543, obiit frater Rumoldus Sarens, Mechli- 
niensds, oonversus hujus domus.—Item 1555, frater Jacobus 
Baeck, Mechliniensis, conversus hujus domus. —Item 1643, 
obiit nonnus Matthias Eraipont, Leodius, monachus sacerdos, 
magister noviciorum et cantor hujus domus. 

D. 19 ejusdem . 1520, obiit frater Michaël ïnnocentis, de 
Keerberghe, familiaris professus hujus domus. 

E. 20 ejusdem . 1514, obiit nonnus Rogerus Mersols, Me¬ 
chliniensis, monachus sacerdos hujus domus et sacellanus in 
Solis Monte.— Item 1522, frater Joannes Mise, de Branchon, 
conversus hujus domus. 
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F. 21 ejusdem. 1539, obiit frater Conrardus Buiens, de 
Zele, conversus hujus domus.—Item obiit Maria Secheran, ma¬ 
ter nonni Mariani Chacon, monachi sacerdotis hujus domus, 
1675. 

G. 22 ejusdem . Obiit frater Philippus de Hombete, ex *We- 
semael, familiaris professus hujus domus.—Item 1791, Maria 
Gay, mater nonni Jacobi Bollen, monachi sacerdotis et sub- 
prioris hujus domus. 

A. 23 ejusdem . Obiit dominus Wilhelmus de Glimis, bene- 
factor hujus domus.— Item 1623, obiit Matthaeus De la Rue, 
pater nonni Guilielmi De la Rue, monachi sacerdotis hujus 
domus. — Item 1667, obiit nonnus Robertus Gobau, jnona- 
chus sacerdos hujus domu3, Dionantensis. 

B. 24 ejusdem . 1549, obiit frater Michaël de Weirt, Lova- 
niensis, familiaris professus hujus domus. — Item anniversa- 
rium pro parentibus nonni Guilielmi De la Rue, qui idcirco 
legavit conventui pitanciam. 

C. 25 ejusdem . Obiit nonnus Christophorus Talboen, Bru- 
gensis, monachus sacerdos hujus domus et confessarius in Flo¬ 
rida Valle, 1560. 

D. 26 ejusdem . 1528, obiit frater Paulus, coctor laterum, 
conversus hujus domus. 

E. 27 ejusdem . 1552, obiit frater Bartholomaeus Leodiensis, 
familiaris professus hujus domus. 

F. 28 ejusdem . 

G. 29 ejusdem . 1544, obiit nonnus Antonius Matthys, Na- 
muranus, monachus sacerdos hujus domus. 

A. 30 ejusdem . 1509, obiit nonnus Rumoldus Pistoris, 
Mechliniensis, monachus sacerdos hujus domus. —Item 1544, 
frater Aegidius Van Utem, Mechliniensis, conversus hujus do¬ 
mus. 


ÀNALECTES VII. 


48 
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habet dies xxxi ; lutta xxx. 

B. 1 ejusdem , 1510, obiit frater Larabertus, de Bollinis 1 
convenus hujus domus. 

C. 2 ejuêdm . 

D. S ejusdem. 1555, obiit nonnus Franciscus Marote, Alde- 
nardensis, monachus sacerdos hujus domus. — Item 1615, 
obiit Maria Danielis, mater nonni Gerardi Ulrici, de Borlo, 
monachi sacerdotis hujus domus. — Item 1786, obiit nonnus 
Henricus Beaulieu, monachus sacerdos hujus domus. 

£. 4 ejusdem . 1734, obiit Maria Anna Delhalle, mater nonni 
Nicolai Pierson, prioris hujus domus. — Item 1742, obiit 
Tossanus Lefebvre, pater nonni Alberti Lefebvre, monachi sa* 
cerdotis hujus domus. — Item 1762, Elisabeth Francisca 
Dumont, mater reverendissimi domini Francisci Gilbert, hujus 
domus abbatis vigesimi. 

F. 5 ejusdem . 

G. 6 ejusdem . 

A. 7 ejusdem . 1522, obiit nonnus Cornelias de Ost, mona¬ 
chus sacerdos et supprior hujus domus, antea professusin mo- 
nasterio Villariensi. — Item 1545, obiit nonnus Maurus Lost, 
Namuranus, monachus sacerdos et magîster conversorum hujus 
domus. — Item 1562, frater Michael Salmier, Antverpiensis, 
familiaris professus hujus domus. 

B. 8 ejusdem . 1521, obiit frater Jacobus Boelen, conversus 
hujus domus. 

C. 9 ejusdem . 1481, obiit nonnus Augustinus de Ruemers- 
wala, in Zelandia, monachus sacerdos hujus domus. —Item 
1512, nonnus Simon Hoens, Mechliniensis, monachus sacer¬ 
dos hujus domus. 

D. 10 ejusdem . 1543, obiit frater Joannes Van Utem, 

*) Bolinnes-ffarlue. 
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Mechliniensis, conversus hujus domus. — Item 1715, obiifc 
Adolphus Jacquet, pater fratris Pétri Jacquet, Namurani, mo- 
nachi et subdiaconi hujus domus. 

E. 11 ejusdem . 1558, obiit reverendus dominus Georgius 
Sarens, Mechliniensis, quartus abbàs hujus domus, .postea as- 
sumptus ad praelaturam monasterii sancti Trudonis, benefactor 
noster. —Item 1533, obiit nonnus Gerardus Vigilis, Mechli- 
niensis, monachus sacerdos hujus domus. — Item obiit Joan- 
nés Viesme, pater nonni Joannis Viesme, monachi sacerdotis 
hujus domus. 

E. 12 ejusdem . 

G. 13 ejusdem . 1522, obiit nonnus Aegidius Meesthoven, 
Lovaniensis, monachus sacerdos hujus domus. 

A. 14 ejusdem . 

B. 15 ejusdem . Obiit 1655 reverendus dominus Remigius 
Chavée, ex Jettefoux 1 , decimus quartus abbas hujus domus. 
— Item 1752, obiit Namurci, in aedibus nostris, reverendus 
dominus Petrus Jacquet, Namuranus, decimus nonus abbas 
hujus domus. 

C. 16 ejusdem . 1785, obiit Maria Anna Paillet, mater nonni 
Xaverii Lecocq, monachi sacerdotis hujus domus. 

D. 17 ejusdem . 1551, obiit nonnus Adrianus Dervael, Aide- 
nardensis, monachus sacerdos hujus domus. 

E. 18 ejusdem . 1520, obiit nonnus Nicolaus Lamberti, de 
Amstelodamo, monachus sacerdos hujus domus. — Item 1743, 
obiit Chrysostomus Delaitte, familiaris hujus domus. 

F. 19 ejusdem . Obiit dominus Stephanus Vapder Schelde, 
amicus et benefactor hujus domus. 

G. 20 ejusdem . Obiit illustris princeps Philippus de Raves- 
tein, benefactor hujus domus. — Item 1765, obiit Adrianus 
Delval, pater nonni Thomae Delval, monachi sacerdotis hujus 
domus. 

i) Jettefoix ou Jettefoux , hameau sous la paroisse de Champion, et dépen¬ 
dance de Cognelée. 
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A. 21 ejusdem. Obiit nobilissimus cornes de Nassauv, de Bu- 
ren, benefactor hujus domus. 

B. 22 ejusdem . Obiit nobilis dominus Christophorus de Som- 
bref, benefactor hujus domus. — Item 1755, obiit Joanna 
Maria Bonniau, mater nonni Alberti Lefebvre, supprioris hujus 
domus. 

C. 28 ejusdem . 1503, obiit frater Petrus Yan Nylen, con- 
versus hujus domus. 

D. 24 ejusdem . 1728, obiit nonnus Pranciscus Beghin, Na- 
muranus, monachus sacerdos hüjus domus. 

E. 25 ejusdem . Obiit illustris princeps Christophorus a Ber- 
gis, benefactor hujus domus. — Item 1776, obiit reverendus 
dominus Petrus Michaux, Caroloregius, vigesiraus primus ab- 
bas hujus domus. 

F* 26 ejusdem. 1508, obiit frater Livinus de Landrechy, 
conversus hujus domus.—Item obiit generosus dominus Anto- 
nius de Bergis, cornes de Walhein, benefactor hujus domus. 

G. 27 ejusdem . Obiit Leonardus Talboen, pater nonni 
Christophori Talboen, monachi sacerdotis hujus domu3. — 
Item 1757, obiit Anna Maria Jenot, mater nonni JoannisSte- 
venart, provisoris hujus domus. 

A. 28 ejusdem . Obiit reverendus dominus Gedeon, ex suf- 
fraganeo Leodiensi abbas Cambronensis, benefactor hujus cto- 
mus, — Item 1578, obiit frater Joannes liens, Bruxellensis, 
conversus hujus domus.—Item Catharina Caroli, mater nonni 
Ludovici Poncelet, Haneffiensis, monachi sacerdotis hujus 
domus. 

B. 29 ejusdem . 1503, obiit frater Joseph Haeltaert, Alos- 
tensis, conversus hujus domus. 

C. 30 ejusdem , 1552, obiit nonnus Servatius Bivor, Na- 
muranus, monachus sacerdos hujus domus. — Item 1695, 
obiit Claudius Coché, pater nonni Roberti Coché, monachi et 
sacerdotis hujus domus. 

ï). 31 ejusdem . 1504, obiit nonnus Aegidius Mois, Ant- 
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verpiensis, monachus hujus domus, antea professus et sacer- 
dos in Sancto Bernardo ad Scaldim. — Item 1512, obiit non- 
nus Cornélius Buys, de Delfo, in Hollandia, monachus 
sacerdos hujus domus. — Item 1574, obiit nonnus Joannes 
Piscator, Aldenardensis, monachus sacerdos hujus domus. 


JÜNITJS 

habet dies xxx ; luna xxix. 

E. 1 ejusdem. 1483, obiit nonnus Walterus Iders, Alos 
tenais, monachus sacerdos hujus domus. —• Item annt>1759, 
obiit nonnus Martinus Modave, monachus sacerdos hujus 
domus. 

F. 2 ejusdem . 

G. Z ejusdem. 1486, obiit frater Henricus Thenensis, con- 
versus hujus domus. 

A. 4 ejusdem. 1756, obiit nonnus Ignatius Brant, Namu*- 
ranus, jubilarius et cellerrius hujus domus. 

B. 5 ejusdem. 

C. 6 ejusdem. 1552, obiit Medardus Fremy, Bonefflensis, 
praebendarius et sacrista hujus domus. 

D. 7 ejusdem. 1556, obiit nonnus Nicolaus Hugonis, Lo* 
vaniensis, monachus sacerdos et cellerarius hujus domus. — 
Item 1761, obiit Thomas Michaux, pater nonni Pétri Michaux, 
monachi sacerdotis necnon lectoris hujus domus. 

E. 8 ejusdem. Obiit 1504 nonnus Joannes Keivincs, Me- 
chliniensis, monachus sacerdos hujus domus. 

F. 9 ejusdem. Obiit Laurentius Guyot, pater nonni Pauli 
Guyot, monachi sacerdotis, prions necnon lectoris hujus do¬ 
mus. 

G. 10 ejusdem. 1651, obiit Namurci, in aedibus nostris, 
nonnus Joachim Bormans, Leodius, monachus sacerdos hujus 
domus et dicti refugii nostri oeconomus.— Item obiit nonnus 
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Benedictus Lohier, ex Mierdop, monachus sacerdos hujus 
doraus necnon vicarius in Marchia Dominarum, 1733. — 
Item 1791, obiit Jacobus Josephus Simon, pater reverendis- 
simi ac amplissimi Gabrielis Simon, vigesimi secnndi abbatis 
hujus domus. 

A. 11 ejusdem. Hac die tenemur ex vi fundationis missam 
cantare cum duobus ministris pro parentibus Absalon. 

B. 12 ejusdem. 1578, obiit frater Franciscus Sovet, Na- 
murcensis, familiaris professus hujus domus. —Item Andréas 
Brugmans, pater nonni Adriani Brugmans, de Montenaken, 
monachi sacerdotis hujus domus. 

C. 13 ejusdem. Obiit Catharina Martens, mater fratris 
Thomae Gilwikers, familiaris professi hujus domus. — Item 
nonnus Hubertus Du Paix, Gemblacensis, monachus sacerdos 
ac prior hujus domus. 

D. 14 ejusdem. 1534, obiit nonnus Carolus Chassa, Bru- 
gensis, prior et bursarius hujus domus, defunctus in monas- 
terio Trudonensi. 

E. 15 ejusdem. 1527, obiit nonnus Rumoldus Vigilis, Mech- 
liniensis, monachus sacerdos hujus domus et confessarius in 
Caméra. — Item obiit Henricus Rotarius, pater nonni Joannis 
Rotarii alias Bosweit, Lovaniensis,. monachi sacerdotis hujus 
domus. 

F. 16 ejusdem . Obiit frater Leonardus Van Dorne, conver- 
sus hujus domus. — Item obiit Tossanus Grofey, pater nonni 
Henrici Grofey, monachi sacerdotis hujus domus, anno 1749. 

G. 17 ejusdem. Obiit domicella Gertrudis de Ponte 1 , bene- 
factrix hujus domus, quae nobis contulit hospitium nostrum 
Namurci ac alia bona. ( Celebrabitur anniversarium in conventu 
die vacante). — Item 1777, obiit nonnus Lambertus Renson, 
monachus et sacerdos hujus domus. 

A. 18 ejusdem. 

B. 19 ejusdem. 

1) Yoyezles^nnoto de la Société archéologique de Namur , IY, p. 102. 
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C. 20 ejusdem . Obiit illustrissimus princeps Erardus a 
Marka, sanctae Romanae Ecclesiae Cardinalis, episcopus Leo- 
diensis, benefactor hujus domus. — Item obiit reverendus 
dominas Joannes Jacque, ex Jeandrin, décimas octavus abbas 
hujus domus, anno 1747. 

D. 21 ejusdem . 

E. 22 ejusdem . 

F. 23 ejusdem. 1506, obiit nonnus Vincentius Clerici, 
Bruxellensis, monachus diaconus hujus domus. —Item 1527, 
obiit frater Matthias Del Hay, conversus hujus domus.—Item 
1579, nonnus Gerardus Ludovici, de Hame, monachus sacer- 
dos hujus domus et confessarius in monasterio deTorrente*. 

G. 24 ejusdem . 

A. 25 ejusdem . 1505, obiit frater Henricus Yillici, Me- 
chliniensis, conversus hujus domus. 

B. 26 ejusdem . 

C. 27 ejusdem. 

D. 28 ejusdem. 1567, obiit reverendus dominus Ludovicus 
de Quaie, de Wastmunstria, septimus abbas hujus domus. 

E. 29 ejusdem . 

F. 30 ejusdem. 1517, obiit nonnus Laurentius Yervers, 
Àlostensis, monachus sacerdos hujus domus. 

JULIUS 

habet dies xxxi ; luna xxx. 

G. 1 ejusdem . 

A. 2 ejusdem . Obiit Joannes Rens, pater fratris Joannis 
Rens, Bruxellensis, conversi hujus domus. 

B. 3 ejusdem. Obiit soror nonni Francisci Itter, abbatissa 
de Caméra, benefactrix hujus domus. 

*) Terbeek ou Val-Saint-Trond, abbaye de femmes, de Tordre de 
Citeaux, près de Saint-Trond. 
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C. 4 ejusdem. Obiit frater Gabriël Mareschal, conversas 
hujus domus. — Item 1693, obiit Franeiscus Matthaei, pater 
nonni Guilielmi Matthaei, monachi et sacerdotis hujus domus. 

D. 5 ejusdem. 1617, obiit nonnus Ludovicus Poncelet, ex 
Henneffia, monachus sacerdos et prior hujus domus. 

E. 6 ejusdem . 1518, obiit uonnus Cornélius Bacheleer,Bru- 
gensis, monachus sacerdos hujus domus. 

E. 7 ejusdem. 1487, obiit nonnus Rogefus Yandervaren, 
Mechliniensis, monachu3 diaconus hujus domus.—Item 1522, 
frater Jacobus Yan Yullebecke, Aldenardensis, familiaris pro- 
fessus hujus domus.—Item 1530, frater Jacobus de Gast, 
Mechliniensis, familiaris professus hujus domus.—Item 1541, 
obiit nonnus Simon Hoens, Mechliniensis, monachus sacerdos 
hujus dorhus. — Item 1547, nonnus Joannes Custodis, Tru- 
donensis, monachus et sacerdos hujus domus. 

G. 8 ejusdem . Obiit Aegidius Couvreux, pater nonni Joan- 
ni 3 Couvreux, Namurcencis, monachi sacerdotis hujus domus. 
—• Item nonnus Paulus Housiaux, Numuranus, monachus et 
sacerdos hujus domus. 

A. 9 ejusdem . Obiit illustrissima ducissa Brabantiae Mar- 
guareta, Belgii gubernatrix, benefactrix hujus domus.— Item 
obiit Anna Noville, mater nonni Joannis Malaise, monachi 
sacerdotis hujus domus. 

B. 10 ejusdem . Obiit mater nonni Joannis Hoens, Mech¬ 
liniensis, monachi sacerdotis hujus domus, quae fundavit an- 
niversarium pro parentibus suis, et ordinavit conventui pilan- 
ciam.—Item 1612, obiit nonnus Matthias Lora, Namurcensis, 
monachus sacerdos hujus domus. 

C. 11 ejusdem . 1520, obiit nonnus Antonius Bacheleer, 
Brugensis, monachus sacerdos hujus domus, 

D. 12 ejusdem. Obiit 1522 nonnus Gaspar Aegidii, Ber- 
gensis, monachus sacerdos hujus domus. — Item obiit Ger- 
trudis Esselen, mater nonni Lamberti Martens, monachi sa¬ 
cerdotis hujus domus. 
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E. 13 ejusdem. Obiit Walterus Dusart, pater nonni Aegidii 
Dusart, Marneffiensis, monachi sacerdotis hujus domus. 

E. 14 ejusdem. 1621, obiit nonnus Adrianus Brugmans, de 
Montenaken, monachus sacerdos hujus domus. 

G. 15 ejusdem . 

A. 16 ejusdem. 

B. 17 ejusdem. 1596, obiit Namurci, in aedibus nostris, 
nonnus Matthias Wiers, de Dormael, monachus sacerdos hujus 
domus.—Item 1641, obiit nonnus Alexander Tamison, Na- 
muranus, monachus sacerdos hujus domus. 

C. 18 ejusdem. 

D. 19 ejusdem. Obiit nonnus Philippus Coquelet, Namur- 
censis, qui pro se ac parentibus suis anniversarium fundavit. 

E. 20 ejusdem. 

F. 21 ejusdem. 1737, obiit Joannes Hubertus Pierson, 
pater nonni Nicolai Pierson, sacerdotis acprioris hujus domus. 
— Item 1768, obiit nonnus Albertus Lefebvre, sacerdos ac 
prior hujus domus. 

G. 22 ejusdem. Obiit Martinus Bossuyt, pater nonni Pétri 
Bossuyt, Bruxellensis, amicus et benefactor hujus domus. — 
Item obiit Elizabeth Yander Beeke, mater nonni Matthiae 
Lora, Namurcensis, monachi sacerdotis hujus domus. — Item 
1710, obiit nonnus Bernardus Mareschal, Bruxellensis, mo¬ 
nachus sacerdos hujus domus, confessarius in monasterio de 
Argenton 1 . — Item 1731, obiit Arnoldus De Braux, pater 
nonni Claudii De Braux, monachi sacerdotis hujus domus. 

A. 23 ejusdem. Obiit Ludovicus Zoet, pater nonni Pétri 
Zoet, Bruxellensis, monachi diaconi hujus domus. 

B. 24 ejusdem. 

C. 25 ejusdem. 1732, obiit Maria Martina Rigaux, quae 
nobis legavit 25 florenos annue. Fiat ejus anniversarium quo- 
tannis cum duobus ministris, post obitum nonni Claudii. 

1 ) Argenton, abbaye de femmes, de l’ordre de Cîteaux, près de Gembloux. 
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D. 26 ejusdem . Obiit 1518 nonnus Wilhelmus de Glimis, 
monachus sacerdos hujus domus et confessarius in Valle Yir- 
ginum Aldenardi. 

E. 27 ejusdem. 

F. 28 ejusdem . 

G. 29 ejusdem . Obiit Namurci, in aedibus nostris, nonnus 
Henricus Doster, ex Bois in Condrosio, monachus sacerdos 
hujus domus et dicti hospitii nostri oecouomus ; sepultus in 
sacello nostro ibidem, 1666. 

A. 80 ejusdem . Obiit 1501 frater Nicolaus, Flander, pri- 
mus conversushujus domus.—Obiit 1710 Franciscus Courtoy, 
pater nonni Josephi Courtoy, monachi sacerdotis hujus domus, 
qui duas missas in nostra ecclesia pro se et suis singulis heb- 
domadis celebrandas fundavit. 

B. 31 ejusdem . 1543, obiit frater Hubertus Daems, Mechli- 
niensis, familiaris professus hujus domus. — Item 1573, obiit 
in monasterio Vallis Yirginum nonnus Joannes Baeck, Mechli- 
niensis, monachus sacerdos hujus domus. —Item obiit Anna 
Jamar, mater fratris Pauli Helvart, conversi hujus domus. 


AUGUSTUS 

habet dies xxxi ; luna xxx . 

C. 1 ejusdem . 1509, obiit frater Marcellus Harselt, Mechli- 
niensis, conversus hujus domus, adhuc novicius. 

D. 2 ejusdem . 1522, obiit frater Adrianus Bellesone,deBrac- 
kelle, familiaris professus hujus domus. — Item 1553, frater 
Rumoldus Middeldonc, Àntverpiensis, familiaris professus 
hujus domus. 

E. 3 ejusdem . 1542, obiit frater Gerardus de Gast, Mechli- 
niensis, familiaris professus hujus domus. 

F. 4 ejusdem . 1510, obiit nonnus Christianus Beys, de 
Tournaut, monachus sacerdos hujus domus, — Item 1541, 
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obiit frater Joannes Van Lebbeke, familiaris professus hujus 
domus. 

G. 5 ejmdem . 1478, obiit nonnus Hubertus Perbay, mona- 
clius diaconus hujus domus.—Item obiit 1747 Lucia Marneffe, 
mater nonni Lamberti Benson, monachi et sacerdotis hujus 
domus. 

A. 6 ejmdem . 1470, obiit venerabilis dominus Petrus Multo- 
ris, primus abbas hujus domus, antea professus in Jardineto. 
— Item 1524, obiit reverendus dominus Petrus de Quaie, de 
Waesmunstria, tertius abbas hujus domus. — Item 1528, 
frater Joannes de Gast, familiaris professus hujus domus.— 
Item 1560, frater Nicolaus Van Hoe, Thenensis, familiaris 
professus hujus domus.— Item 1786, Margarita Garot, mater 
nonni Joannis Spiette, monachi et sacerdotis hujus domus. 

B. 7 ejmdem . 1554, obiit frater Bartholomaeus Burea, Bo- 
neffiensis, familiaris professus hujus domus. 

C. 8 ejmdem. 1528, obiit frater Philippus Isermans, de 
Angia, conversus hujus domus. — Item 1575, obiit nonnus 
Hieronymus Van Bossche, Lovaniensis, monachus sacerdos 
hujus domus et confessarius in Claro Ponte 1 . * 

D. 9 ejmdem . 1535, obiit nonnus Joannes Luggen, de 
Toumaut, monachus et sacerdos hujus domus. 

E. 10 ejmdem . 1560, obiit reverendus dominus Rumoldus 
Hoens, Mechliniensis, sextus abbas hujus domus, vir boni re- 
gi minis. 

F. 11 ejmdem . 

G. 12 ejusdem . 1669, obiit frater Dionysius De Coux, 
conversus hujus domus. — Item 1694, obiit reverendus do¬ 
minus Eemigius de Corpels, Luxemburgensis, decimus quin- 
tus abbas hujus domus. 

A. 13 ejmdem . 

B. 14 ejmdem . 

C. 15 ejmdem . 

*) Clair-Fontaine. 
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D. 1 § ejusdem. 1760, obiit Grandimontibus nonnus An¬ 
dréas Bataille, Grandimontensis ; ibidemque sepultus cum pa- 
tribus suis in ecclesia parochiali. 

E. 17 ejusdem. 

F. 18 ejusdem. 

G. 19 ejusdem. Obiit dominus Bobertus Le Prues, sum- 
mularius Caroli V, imperatoris, hic sepultus, qui bona plurima 
nobis contulit; fiat ejus anniversarium cum vigiliis et com- 
mendationibus. 

À. 20 ejusdem. 1547, obiit frater Jacobus Begis, Insulen- 
sis, conversus jubilarius hujus domus. 

B. 21 ejusdem. 1508, obiit frater Joannes Fidelis, Brugen- 
sis, conversus hujus domus. 

C. 22 ejusdem. 

D. 23 ejusdem. Obiit nonnus Àegidius Le Bon, Namura- 
nus, monachus et sacerdos hujus domus, 1689. 

E. 24 ejusdem. Obiit Anna Simpolen, mater nonni Georgii 
Meubriers, Trudonensis, tnonachi sacerdotis hujus domus. 

F. 25 ejusdem. 

G. 26 ejusdéln. 

A. 27 ejusdem. 

B. 28 ejusdem. Tenemur ad missam cantandam cum duo- 
bus ministris pro parentibus Absalon. 

C. 29 ejusdem. 

D. 30 ejusdem. Obiit dominus Bumoldus Sarens, canonicus 
Mechliniensis, benefactor hujus domus; cujus anniversarium 
celebrafcur, et contulit conventui pitanciara. 

E. 31 ejusdem. 


SEPTEMBER 

habet dies xxx ; luna xxix. 

F. 1 ejusdem. 1524, obiit nonnus Nicoîaus Charlet, Namu- 
ranus, monachus sacerdos hujus domus et confessarius in Flo¬ 
rida Valle. 
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G. 2 ejuadem. 1578, obiit nonnus Aegidius Vleminx, The- 
nensis, monachus sacerdos hujus domus. — Item 1579, obiit 
Trajecti reverendus dominus Gerardus Robeys, de Sotteghem, 
nonus abbas hujus domus; sepultus ibidem in ecclesia saneti 
Matthiae. 

A. 3 ejuadem, 

B. 4 ejuadem. Obiit Gerardus Helwarfc, pater fratris Pauli 
Helwart, conversi hujus domus. 

C. 5 ejuadem. 1645, obiit nonnus Petrus Paucot, Namu- 
ranus, monachus sacerdos hujus domus. 

D. 6 ejuadem. 1515, obiit nonnus Hieronymus de Mirica, 
Mechliniensis, monachus sacerdos hujus domus et confessa- 
rius in Florida Yalle. 

E. 7 ejusdem . Obiit Anna Godichal, mater nonni Ernesti 
Gilofc, monachi sacerdotis hujus domus. 

F. 8 ejuadem. 1776, obiit nonnus Bernardus Gelbne, ex 
Oppfebais, monachus et sacerdos hujus domus, 

G. 9 ejuadem . Obiit 1801 nonnusBenedictus Turlot, ex..., 
monachus sacerdos hujus domus et pastor in parochia de Bo- 
neffia. 

A. 10 ejuadem . 1708, obiit Adrianus Paulus Parmentier, 
pater nonni Alexandri Parmentier, monachi sacerdotis hujus 
domus. 

B. 11 ejuadem . 1747, obiit Maria Joanna Lengrand, mater 
nonni Alexandri Soupart, monachi sacerdotis hujus domus. 

C. 12 ejuadem . Obiit nonnus Joannes Moens, de Belle, 
monachus sacerdos hujus domus et confessarius in Yalle Yir- 
ginum Aldenardi. — Item obiit Anna Hans, mater nonnorum 
Leonardi et Alexandri, monachorum sacerdotum hujus domus, 

D. 13 ejuadem . 

E. 14 ejuadem. Obiit Petrus Huys, pater nonni Nicolai 
Huys, monachi sacerdotis hujus domus. 

F. 15 ejuadem . Obiit Petrus Piscator, pater nonni Jouirais 
Piscatoris, Aldenardensis, monachi sacerdotis hujus domus. 
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— Item obiit Joannes Du Rieu, pater nonni Joannis Du 
Rieu, monachi sacerdotis ac prions hujus domus, 1693.. 

G. 16 ejusdem. 1569, obiit reverendus dominus Cornélius 
Bruesseghems, Antverpiensis, octavus abbas hujus domus ; se- 
pultusin Hevere juxta Lovanium. 

A. 17 ejusdem . Obiit Joannes Pastré, pater nonni Balduini 
Pastradi, monachi sacerdotis hujus domus. — Item Matthaeus 
Pabry, familiaris benefactor hujus domus, 1706. 

B. 18 ejusdem . Obiit Lucas du Traisnoit, pater nonni Ga- 
briëlis du Traisnoit, Aldenardensis, monachi sacerdotis hujus 
domus. 

C. 19 ejusdem. Obiit nonnus Benedictus Verenne, ex 
Ohyet, monachus sacerdos hujus domus, 1686. 

D. 20 ejusdem. 1552, obiit nonnus Joannes Steerten, Al¬ 
denardensis, monachus sacerdos hujus domus.—Item nonnus 
Cornélius Roisin, ex Ramelie, monachus sacerdos necnon 
cantor et sacrista hujus domus. 

E. 21 ejusdem . Obiit Warnerus Davin, pater nonni Aegidii 
Davin, monachi sacerdotis hujus domus. — Item obiit Maria 
Noville, mater nonni Cornelii Roisin, monachi subdiaconi 
hujus domus, 1635. —Item obiit reverendus dominus Ge- 
rardus Ulricx, de Borîo, decimus tertius abbas hujus domus, 
1641. 

P. 22 ejuèdem . 1518, obiit nonnus Petrus Volders, Ant¬ 
verpiensis, monachus sacerdos hujus domus. — Item 1528, 
nonnus Joannes Van Dieven, Lovaniensis, monachus sacerdos 
hujus domus.—Item 1542, nonnus Cornélius Vrancs, Mechli- 
niensis, monachus sacerdos hujus domus. 

. G. 23 ejusdem . 

A. 24 ejusdem. 

B. 25 ejusdem . Obiit illustrissimus princeps Philippus, 
pater Caroli V, imperatoris; pro cuius anima tenemur cantare 
anniversarium cum vigiliis. — Item 1524, obiit frater Aegi- 
dius Carpentarius, conversus hujus domus. 
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C. 26 ejusdem . Obiit Lucia Bru, benefactrix hujus domus; 
quae hic sepulta est, et contulit annuatim conventui pitanciaim 

D. 27 ejusdem . 1552, obiit frater Joannes Theeus, de Re- 
tlii, conversus hujus domus. 

E. 28 ejusdem . 

F. 29 ejusdem . 1504, obiit frater Cornélius Boens, conver¬ 
sus hujus domus. —Item 1776, obiit Maria Joseph Mevelet, 
mater nonni Pétri Marchand, monachi sacerdotis hujus domus. 

G. 30 ejusdem . Commemoratio parentum nonni Cornelii et 
fratris Pétri Yranx, benefactorum hujus domus.—Eodem die, 
obiit Aegidius Hestrix, pater nonnorum Joannis et Antonii 
Hestrix, benefactor hujus domus. — Item obiit Anna Ruy- 
schers, mater nonni Joannis Rotarii, alias Bossuyt, Lovanien- 
sis, monachi sacerdotis hujus domus. 


octobeu 

habet dies xxxi; luna xxx. 

A. 1 ejusdem . Obiit Bartholomaea Yander Yelden, mater 
fratris Antonii Roelants, conversi hujus domus. 

B. 2 ejusdem . 

C. 3 ejusdem . Obiit mater nonni Rumoldi Hoens, Mechli- 
niensis, monachi sacerdotis hujus domus.—Item Maria Hoens, 
mater nonnorum Joannis et Antonii Hestrix, monachorum sa- 
cerdotum hujus domus. — Item 1580, obiit nonnus Baldui- 
nusFastradi, de Mazy, monachus sacerdos hujus domus; fuit 
insultu sectariorum aquis Mosae submersus. 

D. 4 ejusdem . Obiit Anna Goffar, mater nonni Remigii 
Chavée, monachi sacerdotis hujus domus. 

E. 5 ejusdem . Obiit Daniël de Quaie, benefactor hujus 
domus, pater nonnorum Joannis et Ludovici de Quaie, mona¬ 
chorum sacerdotum hujus domus.— Item 1596, obiit Na- 
murci, in aedibus nostris, frater Philippus Yan Havere, de 
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Waesmunstria, conversus hujus domus ; sepultus ibidem in 
sacello nostro, — Item obiit nonnus Joannes Pignewart, Na- 
murcënsis, monachus sacerdos et prior hujus domus, 1655. 

F. 6 ejusdem . 1746, obiit Joannes Josephus Seny, pater 
nonni Caroli Seny, monachi sacerdotis hujus domus. 

G. 7 ejusdem . 

A. 8 ejusdem. 

B. 9 ejusdem . Tenemur ad cantandam missam pro defunctis 
parentibus Absalon. —Eodem die obiit Mechtildis Ladduins, 
mater nonni Adriani Brugmans, monachi sacerdotis hujus 
domus. 

C. 10 ejusdem . Obiit Gregorius Chavée, pater nonni Be- 
migii Chavée, monachi sacerdotis hujus domus. 

D. 11 ejusdem . 1529, obiit nonnus Daniël Matthys, Na « 
murcensis, monachus sacerdos hujus domus. — Item obiit 
Maria Hannon, mater nonni Pétri Stevens, monachi sacerdotis 
hujus domus.—1703, obiit Petronilla De Yiron, mater nonni 
Henrici Le Jeune, monachi sacerdotis hujus domus. — Item 
1752, obiit nonnus Ludovicus Hainslin, Namuranus, jubila- 
rius monachus sacerdos hujus domus. 

E. 12 ejusdem . Obiit Kobertus Vander Gheheucht, de Lub- 
becke, pater fratrum Pétri et Aegidii, familiarium professorum 
hujus domus. Eodem die, 1596, obiit Namurci, in aedibus 
nostris, nonnus Henricus Dionysii, Landensis, monachus sa¬ 
cerdos et cantor hujus domus; sepultus ibidem in sacello nos¬ 
tro. — Item 1735, obiit Catharina Dochen, mater nonni 
Martini Modave, monachi sacerdotis hujus domus. 

E. 13 ejusdem . 

G. 14 ejusdem . Obiit Stephanus Van Bruesseghem, pater 
nonni Aegidii Bruesseghem, monachi sacerdotis hujus domus. 
— Item obiit Arnoldus Hubert, benefactox hujus domus,— 
1779, obiit Pranciscus Marchand, pater nonni Pétri Marchand, 
monachi sacerdotis hujus domus. —1781, obiit Pranciscus de 
Marneffe, pater Guillelmi, sacerdotis hujus domus. 
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A. 15 ejusdem . Obiit Aegidius de Vaux, pater nonni, An- 
tonii DeVaux, Florinensis, monachi sacerdotis hujus domus. 

B. 16 ejusdem. Obiit Joannes de Prel, alias Jenicot, qui 
nobis reliquit septem modios speltae annui reditus, ut legan- 
tur pro se et suis parentibus septem missae ; fiat ejus anniver- 
sarium, dum vacat.— Item 1805, obiit reverendus dominus 
Gabriël Simon, Floruranus, vigesimus secundus abbas et ul- 
timus hujus domus. 

C. 17 ejusdem. 1715, obiit Namurçi, in aedibus nostris, 
nonnus Leonardus Laumonier, Tîamuranus, monachus sacer- 
dos hujus domus et dicti hospitii nos tri oeconomus; sepultus 
ibidem in sacello nostro. 

D. 18 ejusdem* Obiit Hui 1578 nonnus Petrus Cluckers, 
Thenensis, monachus sacerdos hujus domus. — Item obiit 
nonnus Hugo Hubar, Leodius, monachus sacerdos hujus do¬ 
mus.— Item 1769, obiit reverendus dominus Pranciscus 
Gilbert, Eloruranus, vigesimus abbas hujus domus. — Item 
obiit nonnus Ludovicus Demanet, Floruranus, monachus et 
sacerdos hujus domus ac sacellanus in Solis Monte, anno 
1796. 

E. 19 ejusdem . Obiit Joannes Dionysii, pater nonni Henrici 
Dionysii, monachi sacerdotis hujus domus.—-Item MariaBes* 
tulars, mater nonni Matthiae Wiers, monachi sacerdotis hujus 
domus. 

F. £0 ejusdem . 1517, obiit nonnus Joannes Calepodificis, 
Mechliniensis, monachus sacerdos hujus domus et sacellanus 
in Yalle Yirginum Aldenardi. —Item 1693, obiit Arnoldus 
Haaz, portarius, benefactor hujus domus. 

G. 21 ejusdem . 1736, obiit Carolus Robert, pater nonni 
Theodori Robert, monachi sacerdotis hujus domus. 

A. 22 ejusdem. 

B. 23 ejusdem. Obiit Joanna Lipsin, benefactrix hujus do¬ 
mus. — Item frater Petrus Robert, Namurcensis, conversus 
hujus domus. 

Analectes VII. 19 
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C. 24 ejusdem. Commemoratio parentum nonni Philippi 
Guaritte, Namurcensium, benefactorum nostroram. 

D. 25 ejusdem. Obiit 1578 frater Joannes Dams, Mechli- 
niensis, familiaris professas hujus domus. 

E. 26 ejusdem . Obiit Catharina Vanden Roie, mater fra- 
trum Pétri et Aegidii Yander Gheheucht, familiarium profes- 
sorum hujus domus. — Item obiit 1569 nonnas Lucas 
Butselle, Àldenardensi8, monachus sacerdos hujus domus, et 
confessarius in Caméra. 

F. 27 ejusdem. 

G. 28 ejusdem. 1544, obiit nonnus Hubertus Yervo, Con- 
drensis, monachus saeerdos hujus domus. — Item 1792, obiit 
Clemens Josephus Hardy, pater nonni Bernardi Hardy, mo- 
nachi et sacerdotis hujus domus. 

A. 29 ejusdem. Obiit nonnus Adrianus Heuvick, Aldenar- 
densis, monachus sacerdos hujus domus. — Item obiit Maria 
Josepha Kinon, mater reverendi domini Pétri Michaux, vige- 
simi primi abbatis hujus domus ; quae hic sepulta est. 

B. 30 ejusdem . 1693, obiit Maria Orban, Huensis, mater 
nonni Caroli Hoboval, monachi et sacerdotis hujus domus. 

C. 31 ejusdem . Obiit Wilhelmus Hoens, pater nonni Ru- 
moldi Hoens, monachi sacerdotis hujus domus. 


NOVEMBER 

hàbet dies xxx ; luna xxix. 

D. 1 ejusdem . Obiit Adrianus, pater fratris Philippi Van 
Havere, conversi hujus domus. — Item 1776, obiit nonnus 
Alexander Soupart, monachus sacerdos, prior et jubilarius hu¬ 
jus domus. 

E. 2 ejusdem . Tenemur prima die vacante ad anniversarium 
pro parentibus nonni Guilielmi De la Rue, qui etiam contulit 
nobis pitanciam. 
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F. 3 ejusdem. 1719, obiit reverendus dominus Joannes Du 
Eieu ex Vivier-rAgneau, deeimus sextus abbas hujus domus. 

G. 4 ejusdem. Obiit Aleth Schinck, mater fratris Joannis 
Eens, conversi hujus domus. 

A. 5 ejusdem. 1536, obiit nonnus Angélus Verhaghen, 
Aldenardensis, monachus sacerdos hujus domus et confessarius 
in Florida Yalle. —Item 1568, obiit reverendus dominus 
Mathias Van Hortenbeke, Diesthemiensis, quintus abbas hujus 
domus, postea promotus ad praelaturam monasterii Villarien- 
sis, benefactor hujus domus. — 1734, obiit Elizabeth fiaert, 
mater nonni Andreae Battaille,monachi sacerdotis hujus domus. 

B. 6 ejusdem. Obiit Anna Grooten-Voschen, mater nonni 
Henrici Dionysii, monachi sacerdotis hujus domus. 

C. 7 ejusdem. Obiit Agnes Van Boomgaert, mater nonno- 
rum Andreae et Jacobi Voets, Aldenardensium, monachorum 
sacerdotum hujus domus. 

D. 8 ejusdem . 1568, fuit combustum ab haereticis monas- 
terium nostrum 1 , et obiit frater Paulus Lamps, Mechliniensis, 
silvifragus, conversus hujus domus, ab iisdem haereticis misere 
suspensus et occisus. —Item 1726, obiit Michaël Modave, 
pater fratris Martini Modave, diaconi hujus domus. 

E. 9 ejusdem. 15Ô5, obiit nonnus Joannes Huddeghem, 
Aldenardensis, monachus sacerdos hujus domus. — Item obiit' 
Aegidius Gilwikers, pater fratris Thomae, famiüaris professi 
hujus domus. —Item 1584, obiit reverenda domina Martina 
Coppin, abbattissa Vallis Virgineae, benefactrix hujus domus. 
— Item 1587, obiit reverendus dominus Joannes Eotarii, 
alias Bossuyt, Lovaniensis, deeimus abbas hujus domus; se- 
pultus Namurci apud Minoritas. 

F. 10 ejusdem. 1690, obiit Maria Martin, benefactrix hujus 
domus. 

4 ) Voyez le récit de ce désastre dans la chronique du monastère publiée 
par les Annales de la Société archéologique de Namur , tom. IV, p. 105. 
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G. 11 ejuedem. Obiit nonnus Petrus Stevens, de Wavria, 
monachus sacerdos et procurator hujus domus, 1632. — Item 
Anna Aegidii, mater nonni Goilielmi La Rue, monachi sacer- 
dotis hujus domus.—Item 1651, obiit nonnus Gerardus Li- 
bens, de Beuvinghen, monachus sacerdos hujus domus. 

A. 12 ejusdem . Obiit Margareta Yander Schelde, mater 
nonui Joannis Piscatoris, Aldenardensis, monachi sacerdotis 
hujus domus. 

B. 13 ejusdem. Obiit Nicasia Le Sur, mater nonni Jacobi 
Tibermont, monachi sacerdotis hujus domus. — Item 1639, 
obiit Walterus Woet, faber lignarius, benefactor hujus domus. 

C. 14 ejusdem . 1482, obiit nonnus Henricus Villici, Alos- 
tensis, monachus sacerdos hujus domus. 

D. 15 ejusdem . Obiit 1518 nonnus Joannes Sarens, Mechli- 
niensis, monachus sacerdos hujus domus. —Item 1734, obiit 
nonnus Josephus Courtoy, monachus sacerdos necnon provisor 
hujus domus. 

E. 16 ejusdem. 1528, obiit Franciscus Drivers, Mechlinien- 
sis, adhucnoviciushujus domus.*—Item 1671, obiit nonnus 
Bernardus Mathaei, ex Meffia, monachus sacerdos et bursarius 
hujus domus. 

F. 17 ejusdem . 

G. 18 ejusdem . 

A. 19 ejusdem . Obiit Joannes Roelants, pater fratris An- 
tonii Roelants, conversi hujus domus. — Item Catharina Ca- 
tuels, mater nonni Gerardi Libens, monachi sacerdotis hujus 
domus, 1625. 

B. 20 ejusdem . Obiit 1490 nonnus Joannes Dieghem, 
Arschotanus, monachus sacerdos hujus domus. 

C. 21 ejusdem . 1648, obiit nonnus Guilielmus De la Rue, 
Namuranus, monachus sacerdos hujus domus. — Item obiit 
1813 nonnus Joannes Spiette, Gemblacensis, sacerdos et 
pastor in Bonneffia. 

D. 22 ejusdem . 
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E. 23 ejmdem. 

F. 24 ejusdem. 

G. 25 ejmdem. Obiit 1623 nonnus Stephanus Pletincq, 
de Angia,monachus sacerdos hujus domus. 

A. 26 ejmdem. Obiit 1608 Namurci, in aedibus nostris, 
nonnus Aegidius De Sart, Marneffiensis, monacbus sacerdos 
hujus domus; sepultus ibidem in sacello nostro. 

B. 27 ejmdem. 1578, obiit Hui nonnus Nieolaus Huys, 
Mechliniensis, monachus sacerdos hujus domus. 

C. 28 ejmdem. 

D. 29 ejmdem. 1578, obiit nonnus Joannes Ladduyns, 
Thenensis, monachus sacerdos hujus domus. — Item obiit 
Petrus Battaille, pater nonni Andreae Bat taille, monachi sa- 
cerdotis hujus domus, 1727. 

E. 30 ejmdem. 


DECBMBER 

habet dies xxxi ; luna xxx. 


F. 1 ejmdem. 

G. 2 ejmdem. 

A. 3 ejmdem. Obiit nonnus Henricus Grofey, ex Marche 
in Famenna, monachus et sacerdos hujus domus, 1779. 

B. 4 ejmdem. Obiit Henricus Frumont, familiaris hujus 
domus. 

C. 5 ejmdem. 1619, obiit Margareta Paulus, mater fratris 
Liberti Collin, familiaris professi hujus domus. — Item 1807, 
obiit nonnus Augustinus Jacquet, Caroloregius, monachus sa¬ 
cerdos hujus domus, pastor in Hemptines. 

' D. 6 ejmdem. 

E. 7 ejmdem. 

F. 8 ejmdem. 1703, obiit Henricus Franciscus de Mare* 
schal, pater nonni Bernardi de Mareschal, monachi sacerdotis 
hujus domus. 
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G. 9 ejuidem. 

A. 10 ejuidem. Obiit 1482 reverendus dominas Theodo- 
ricus Vrese, secondas abbas hajas damas, antea professas in 
Molinis. 

B. 11 ejuidem. 

C. 12 ejuedem. 1665, obiit Matthias Pierkin, familiaris 
perpétuas et portarias hajas domas. 

D. 13 ejuidem. Obiit 1574 nonnus Henricas Styls, The- 
nensis, monachus sacerdos hujus domas. — Item Bobertus 
Brant, pater nonni Ignatii Brant, monachi sacerdotis hajas 
domas, 1719. 

E. 14 ejuidem. 

P. 15 ejuidem . 1727, obiit nonnas Bernardus Lecaille, mo¬ 
nachus sacerdos hujus domus. — Item 1774, obiit nonnus 
Joannes Stevenart, monachus sacerdos hajas domus. 

G. 16 ejuidem. 

A. 17 ejuidem. Obiit mater nonni Christophori Talboen, 
monachi sacerdotis hujus domus. 

B. 18 ejuidem . Obiit 1607 reverendus dominus Aegidiûs 
Bruesseghem, Antverpiensis, undecimus abbas hujus domas ; 
sepultus Namurci, in sacelîo nostro. —Item 1626, obiit Ge- 
rardus, pater nonni Gerardi Ulrici, monachi sacerdotis hujus 
domus. 

C. 19 ejuidem. 

D. 20 ejuidem. 

E. 21 ejuidem. Obiit 1559 nonnus Andréas Voets, Aide- 
nardensis, monachus sacerdos hujus domus. — Item 1790 
Lambertus Martens, ex Alkenne, monachus sacerdos hujus 
domus. 

F. 22 ejmdem. Commemoratio parentum nonni Joannis- 
Maes, Aldenardensis. — Item, parentum nonni Pétri Scokfe- 
veri, benefactorum hujus domus. 

G. 23 ejuidem. 

A. 24 ejuidem. 

B. 25 ejuidem. 
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C. 26 ejusdem. 1559, obiit nonnus Joannes Butselle, Al- 
denardensis, monachus sacerdos hujus domus et confessarius 
in Florida Valle. 

D. 27 ejusdem. 1505 , obiit nonnus Arnoldus Volders, 
Àntverpiensis, monachus diaconus hujus .domus, 

E. 28 ejusdem . 

E. 29 ejusdem. 1532, obiit nonnus Hieronymus Haec, 
Àntverpiensis, monachus sacerdos hujus domus et confessa- 
rius in Florida Valle. —Item 1703, obiit nonnus Anthonius 
de Veaux, Florinensis, monachus et sacerdos hujus domus. 

G. 30 ejusdem. Obiit Joannes Tintelier, Insulensis, qui, 
nxore defuncta, factus hic fuit donatus, et benefactor hujus 
domus. — Item 1800, obiit Petrus Spiette, pater nonni Joan- 
nis Spiette, monachi et sacerdotis hujus dopius. 

A. 31 ejusdem . Obierunt Aegidius Van Bruesseghem et 
Maria de Mera, parentes legales, nonni Cornelii Van Bruesse¬ 
ghem, postea nonni abbatis hujus domus, benefactores nostri. 
—Item Maria Mattaigne, mater nonni Ignatii Brant, monachi 
sacerdotis hujus domus, 1719. 
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Les PERSONNATS DE Humbeek et de Beyghem, et la cure 

de Herent sont incorporés au chapitre de Cambrai 1 . 

18 mars 1455 (nouveau style.) 

Universis praesentes literas inspecturis, Joannes de Bur- 
gundia, Dei gratia episcopus Cameracensis et cornes, ac de- 
canus et capitulum ecclesiae Cameracensis salutem in Domino. 
Inter quascumque personas indecens est litigium ; sed caput 
cum corpore ac e converso inhonestissimum credimus dissidere; 
nam ordine congruo corpus capite dirigi, singula vero corporis 
membra capiti subvenire, manifesta ratione constat. Ast, ubi 
tantae convenientiae quid etiam modicum insurgit adversum, 
decet illud cum ingenti diligentia resecari. Cum itaque sanc- 
tissimus in Christo pater, dominus noster Nicolaus papa 
quintus, ad supplicationem decani et capituli praedictorum, 
personatum de Hoembeke et Bayghem, quem venerabilis vir 
dominus Joannes Reginaldi, canonicus ecclesiae nostrae Came¬ 
racensis, obtinebat, ad nostri Joannis, pro tempore episcopi 
Cameracensis, mensae capitulari ejusdem ecclesiae ad magistri 
et puerorum altaris certos determinatos redditus non haben- 
tium usum et sustentationem, necnon parochialem ecclesiam 
de Herent, nostrae diocesis, quam providus vir magister Pe- 
trus de Thenis obtinet, ad decani et capituli hujusmodi colla- 
tionem, provisionem et omnimodam dispositionem pertinentes, 
officio parvorum vicariorum praefatae ecclesiae, cujus officii 
facultates ad sustentationem ipsorum vicariorum non sufficiunt, 
auctoritate apostolica imperpetuum uniri, annecti et [incorpo- 
rari per Suae Sanctitatis literas mandaverit, ita quod, domino 
Joanne Reginaldo personatus, magistro autem Petro,praenomi- 
natis cedentibus vel decedentibus atque quomodolibet dimit- 

*) Ce document est intitulé . Tractatus inter episcopum et capitulum Ca - 
meracensem auper incorporatione personatuum de Humbeke et Bayghem, etc. 
Voyez Van Gestel, HUtoria archiepiscopatus Mechliniensis, T, p. 99 et 215 ; 
et II, p. 55. 
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tentibus, liceret nobis decano et capitulo praedictis parochialis 
ecclesiae praenominatorum realem, corporalem et actualem 
posse3sionem, auctoritate propria libéré apprehendere, ac 
fructus, redditus et proventus eorumdem in magistri, ac 
puerorum, et vicariorum praedictornm usus convertere et per¬ 
pétue retinere, diocesani loci et cujusvis alterius licentia mi¬ 
nime requisita, reservata tamen pro vicario perpetuo in paro- 
chiali ecclesia hujusmodi, qui parochianorum curam gerere, 
jura episcopalia solvere, et alia eidem ecclesiae parochiali in- 
cumbentia onera supportare teneatur, congrua portione, 
unde commode sustentari ac onera supradicta valeat sup¬ 
portare; et nihilominus, ut uniones hujusmodi suum ce- 
lerius consequanlur effectum, dederit idem dominus noster 
facultâtera resignationes personatus et parochialis ecclesiae 
supradictorum, si eas domini Joannes et Petrus facere vellent, 
tam communiter quam divisim, ea vice recipiendi, ac ipsis 
dominis Joanni et Petro pensiones annuas reservandi, ita quod 
in vim literarum super unione personatus confectarum hujus¬ 
modi dominus Joannes Reginaldi personatum supradictum 
resignaverit, ac judex in ea parte deputatus resignationem 
ipsam admittens, ilium ex tune mensae capitulari, parochialem 
vero ecclesiam de Herent, post cessum vel decessum dicti 
magistri Pétri deThenis, officio parvorum vicariorum annexue- 
rit, et incorporaverit, sicut in literis et processibus desuper 
confectis latius est videre ; cumque dudum ecclesiae prefatae 
Cameracensi auctoritate apostolicaindultum esset, ut canonici, 
capellani, vicarii et alii beneficiati apud ecclesiam ipsam resi- 
dendo beneficiorum omnium, cum cura et sine cura, quae in 
quibusvis ecclesiis sive locis nostrarum civitatis et diocesis 
pro tempore obtinerent, fructus, redditus et proventus cum ea 
integritate, distributionibus quotidianis duntaxat exceptis, 
recipere valerent et habere, cum qua iilos perciperent et habe- 
rent, si in ecclesiis et locis aliis hujusmodi personaliter résidè¬ 
rent, nec ad residendum intérim in eisdem valerent inviti 
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coarctari : ad similem supplicationem voluerifc idem dominas 
sanctissimus noster papa, quod duodecim vicarii, sex pueri 
altaris, rector scholarum grammaticalium, secretarius sive 
scriba capituli, instructor sive magister puerorum et clericus 
revestiarii, âpud ecclesiam ipsam residendo, seu alias in civitate 
nostra Cameracensi sita officia exercendo, omnino eodem in- 
dulto quoad fructus beneficiorum suorum, quae in civitate et 
diocesi praedictis obtinerent, perpetuo libéré utentur, ac si in 
primo privilegio vel indulto fuissent expresse nominati, sicut in 
aliis Suae Sanctitatis literis liquidius continetur : 

Nos Joannes, episcopus, dicebamus nos et sedem nostram 
pontificalem in praemissis multipliciter esse laesos et aggrava- 
tos, tum quia collatio dicti personatus de Humbecke et Bay- 
ghem per unionem praefatam, si effectum sortiretur, a nobis 
perpetuo auferebatur; item quia personatus ecclesiae parochialis 
de Herent praedictorum fructus, vacatione, seu litigio eorum, 
aut inhabilitate personarum eos obtinentium evenientibus, ac 
alias diversis modis nobis pertinentes et pervenire valentes, 
stantibus ipsis unionibus, nobis aut successoribus nostris 
numquam valerent applicari ; tum quia per indulti praedicti 
extensionem facultas cogendi personas in ea comprehensas 
per substractionem fructuum et aliajuris remedia ad in suis 
beneficiis in nostris civitate et diocesi Cameracensi constitutis 
residendum videbatur auferri, tum quia cetera dictae diocesis 
collegia hoc exemplo provocati similes uniones et indulta veri- 
similiter niti possent impetrare, in maximum nostri episcopa- 
tus dispendium; tum quia super emolumentis sigilli nostri, 
cui taies fructus applicari soient, maxima onera, et praesertim 
erga decanum et capitulum antedictos, annuatim habemus sol- 
vere et sustinere, de quibus et aliis nobis per praemissa im- 
minentibus praejudiciis, nullam in literis apostolicis hujusmodi 
dicebamus fîeri expressam mentionem. Eapropter credentes 
verisimiliter dictum 3anctissimum dominum nostrum papam, 
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rationibus praemissis auditis, unionem et extensionem hujus- 
modi debere revocare, aut eas per judicialem sententiam nul- 
las et invalidas declarare, ab eisdem unionibus et extensione, 
necnon literis et processibles ac monitionibus forsan inde se- 
quutis, ad eumdem dominum nostrum papam appellavimus 
seu provocavimus, ac fructus aliquorum beneficiorum, quae 
nonnullae in extensione hujusmodi nominatae personae obti- 
nebant, fecimus arrestari. 

Nos autem decanus et capitulum ex adverso dieebamus in 
literis apostolicis praetactis, quod collatio et provisio dicti 
personatus ante praefatam unionem domino episcopo Camera- 
censi pro tempore pertinebat, et alia hujnsmodi necessaria, 
fuisse et esse sufficienter expressa, et super his ac etiam, quod 
idemdominus episcopus personas hujusmodi per suorum fruc- 
tuum substractionem vel alias ad residendum in aliis suis be- 
neficiis compellere potuisset, non obstantiales clausulas éma¬ 
nasse; quodque uniones et extensio praedictae non in proprias 
nostras utilitates, sed ad decorem et augmentationem servitii 
divini in ecclesia nostra hujusmodi perpetuo continuandi, cui 
praedictum dominum episcopum indubie sciebamus et scimus 
affectum, credebamus, immo et, antequam effectus aliquis de 
praemissis evenerit, de propriis stipendia vicariorum et ali¬ 
menta puerorum ecclesiae nostrae adauximus et magnifîcavimus. 
Igitur in vim literarum apostolicarum et processuum praetac- 
torum decanos christianitatis, qui fructus beneficiorum ad 
personas in extensione nominatas spectantes arrestaverunt, ac 
sigilliferum domini episcopi moneri obtinuerimus sub censu- 
risinibi contentis, quatenus ab hujusmodi arresto désistèrent, 
ipsosque fructus personis praefatis libéré dimitterent expedi- 
tos, namque voluntate sanctissimi domini nostri papae, necnon 
usibus praetactis ac ceteris bene consideratis, dieebamus prae- 
tactum dominum episcopum non solum posse, sed debere unio¬ 
nibus et extensioni antefatis acquiescere et a certis desistere 
impedimentis. 
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Nos igitur Joannes, episcopus, ac decanus et capitulum prae- 
dicti, provide considérantes charitatis vinculum, quo nos hinc 
inde convenit ad invicem foederari, volentesque litinm mate- 
rias, quarum una aliam provocare solet, praescindi ac peni- 
tus eradicari, super praemissis proborum et jurisperitorum 
hinc inde accedente medio et consilio, tractavimus et concor- 
davimus in hune, qui sequitur modum : 

Primo, nos Joannes, episcopus, pro divini servitii in ecclesia 
nostra, quae ceteras harum partium in eo antecellit, continua- 
tione et augmento, ac etiam, ut eo magis eidem servitio et ce- 
teris orationum ipsius ecclesie suffragiis participai valeamus, 
ex nostra certa scientia, pro nobis et successoribus nostris 
imperpetuum, sàlvis infrascriptis reservationibus, uniones per- 
sonatus de Hoembeke et Bayghem mensae capitulari ad usum 
et sustentationem magistri et puerorum, ac parochialis ecclesiae 
de Herent officio parvorum vicariorum praedictae ecclesiae 
nostrae, neenon extensionem privilegiidefructibuspercipiendis 
auctoritate apostolica sip, ut praemittitur, factas, ex nunc 
ratas habentes et gratas, illis nostros praebemus consensum 
pariter et assensum ; proviso quod deinceps jura episcopalia 
ratione dictae parochialis ecclesiae solvi solita etiam, postquam 
unio hujusmodi sortita fuerit effectum, secundum taxam mo- 
dernam, quae est triginta librarum, per vicarium perpetuum 
inibi instituendum solvantur et supportentur; quodque per- 
sonae in extensione praedicta nominatae de sua residentia in 
memorata ecclesia, aut quod officia sua in civitate nostra exer- 
ceant, more aliorum in ecclesia ipsa beneficiatorum, scilicet 
infra tempus consuetum synodi vel crastinum ejusdem, nos aut 
officiarios nostros per literas sigillo capituli sigillatas in ea- 
dem civitate nostra certificare teneantur; et insuper, quum 
per importunam bénéficia a Sancta Sede apostolica impetran- 
tium vel expectantium instantiain multae clausulae unionibus 
talibus nedum effectum sortitis derogatoriae in apostolicis li- 
teris apponuntur, unde et alias forsan effectus unionis ejus- 
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dem parochialis ecclesiae de Herent impediri valeret, ut tam 
pium opus pro ministrorum in divinis sustentatione concep- 
tum utrimque valeat fine concludi votivo, casu quo dicte pa¬ 
rochialis ecclesiae de Herent unio et annexionon sortiretur effec- 
tum, si sanctissimi domini nostri papae pro tempore auctoritas 
intervenerit, ex nunc prout ex tune pro nobis et nostris suc- 
cessoribus unioni, annexioni et incorporationi alterius paro¬ 
chialis ecclesiae in nostris civitate vel diocesi constitutae ad 
ejusdem capituli collationem pertinents, cujuscumque taxae 
seu valoris annui fructus, redditus et proventus illius fuerint, 
officiodictorum parvorum vicariorum simili ter faciendae con- 
sentimus per praesentes. 

Et nos decauus et capitulum praedicti benevolentiam et 
consensum ejusdem domini episcopi, etiam cum supra et infra 
scriptis modificationibus acceptantes, ne nos sibi et suae colla- 
tioni ordinariae onerosi videamur, loco collationis et provisio¬ 
ns dicti personatus, ante unionem praedictam ipsi domino 
episcopo, uti praemittitur, pertinents, collationem et provisio- 
nem omnium et singulorum beneficiorum prius personae hu- 
jusmodi, nunc autem nobis decano et capitulo ratione ipsius 
personatus spectantium, dicto domino episcopo et suis succes- 
soribus ex nunc cedimus, damus et transferimus perpetuo, ita 
quod bénéficia, quae antea personae personatus praedicti, nunc 
autem ratione unionis nostrae collationi pertinebant, deinceps 
futuris temporibus perpetuis ad collationem pertineant domini 
episcopi memorati. Rursus pro aliquali recompensatione dam- 
norum et interesse, quae ex praemissis episcopatui et sedi Ca- 
meracensi provenire quovis modo valerent, summam duodecim 
librarum Turonensium dicto domino episcopo et suis succes- 
soribus, ad manus sui sigilliferi in hac civitate, deinceps sin- 
gulis annis in capite octobris, quo consuevit in dicta civitate 
synodus celebrari, incipiente a capite octobris anni 1455, per¬ 
petuo reddere, tradere et realiter expedire promittimus, et ad 
hoc nos, successores nostros, et bona mensae nostrae capitu- 
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laris, etiam si dicta unio parochialis ecclesiae de Herent non 
sortiretur effectum, attento consensu praedeclarato, et ipsa vel 
alia unienda, efficaciter obligamus ; renuntiantes nos partes 
hinc inde omnibus et singulis appellationibus, monitionibus, 
fructuum arrestationibus, mandatis, litibus et causis, praemis- 
sorom ratione per nos, tam conjunctim quam divisim, et tam 
contra alterutram partem, quam personas particulares, officia- 
rios, et alios quoscumque quomodolibet interjectis, factis,impe- 
tratis et motis; quas etiam ex nunc hincinde penitus extinguimus 
etannulamus. Quem praesentem tractatum, solemni hincinde 
facta stipulatione, tenere et inviolabiliterobservarepromittimus, 
et contra ea, vel earum aliqua, nullatenus venire directe vel 
indirecte quovismodo. 

In quorum omnium et singulorum fidem et testimonium 
praemissorum, sigilla nostra praesentibus duximus appo- 
nenda. 

Datum Cameraci, anno Domini millesimo quadringentesimo 
quinquagesimo quarto, die décima octava mensis martii. 

Archives de l’archevêché de Malines. 


L’ARCHEVÊQUE DE CAMBRAI, HENRI DE BERGHES, APPROUVE 

L* INCORPORATION DE LA CURE DE BaESRODE AU CHAPITRE 

de Saint-Jacques, a Louvain 1 . 

1 juillet 1490. 

Universis et singulis etc. Henricus etc., salutem. De divina 
gratia confisi, ad ilia prona mente libenter intendimus, per 
quae litium et controversiarum dissolvitur materia, et via 

*) Ce document est intitulé : Copia litterai'um concordiae inter dominum 
Cameracensem et capitulum sandi Jacobi Lovaniensis super incoi'poralione 
ecclesiae de Basrode . 
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pacis et concordiae et tranquillitatîs aperitur. Sane, cum olim 
inter bonae memoriae reverendum in Christo patrem dominum 
Joannem de Burgurïdia, nostrum immediatum praedecessû- 
rem, ex una, et venerabiles viros dominos decanum et capitu- 
lum ecclesiae collegiatae sancti Jaeobi Lovaniensis, diocesis 
Leodiensis, ex altéra, partibus, suborta esset certa lis seu 
quaesfcionis materia occasione et ad causam incorporationis 
ecclesiae parochialis de Baesrode Mariae et Amandi, nostrae 
diocesis, quam cum illius fructibus, juribus et pertinentiis 
universis ipsi decanus et capitulum mensae suae capitulari per 
felicis recordationis sanctissimum dominum nostrum papam 
Paulum,praeter scitum et consensumdicti nostripraedecessoris, 
in ipsius et successorura suorum pro tempore episcoporum Ca- 
meracensiumnonmodicumpraejudicium et gravamen, acjurium 
suorum episcopalium diminutionem et derogationem, uniri, 
annecti et incorporari obtinuerunt; ac post decessum praefati 
nostri praedecessoris nos a certis annis citra litem seu quaes- 
tionem hujusmodi, quae aliquandiu quievit, pro jurium nos- 
trorum episcopalium ac interesse, nobis et successoribus nostris 
in et ad dictam ecclesiam, et illius fructus competentium, seu 
in futurum quomodolibet competere valentium, defensionem et 
conservationem adversus praelibatos dominos decanum et ca¬ 
pitulum resumpsissemus, seu de novo instituissemus, et 
deinde medio et interventione nonnullorum venerabilium do- 
minorum et amicorum, nos hinc inde super lite et quaestione 
nostra hujusmodi in certos jurisperitos et doctos viros, tan- 
quam arbitros et arbitratores et amicabiles compositores utrim- 
que assumptos et electos, submisissemus, qui terminos, in 
submissionem hujusmodi captos etiam propter temporis indis- 
positionem pluries continuatos, successive praetermitti per- 
miserunt absque eo, quod ipsi domini arbitri aliquod laudum 
aliquamve sententiam arbitfalem super hujusmodi incorpora - 
tione pronunciaverint. 

Digna itaque et provida consideratione pensantes, quod tam 
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jura divina quam humana, litiura et controversiaram materias 
et anfractus, potissirae inter viros ecclesiasticos, per quas bo- 
num pacis impeditur, plurimum abhominantur, quodque via 
pacis et concordiae extremitati et rigori juris semper antepo- 
nenda sit ac potius amplectenda, ut etiam longos processus, 
labores et expensas vitantes, tranquillitati et quieti animorum 
nostrorum consuleremus ; post multas et varias super praemis- 
sis habitas et servatas amicabiles ad invicem communicationem 
et disceptationem, post etiam certorum dominorum et amica- 
bilium compositorum interpositiones, ac maturam utrimque 
praehabitam deliberationem, tandem in hune, qui sequitur, 
modum et tractatum invicem amicabiliter convenimus : 

Quod videlicet incorporatio ecclesiae de Baesrode anteacta, 
sic, ut praefertur, apostolica auctoritate ad opus mensae capitu- 
laris dictae ecclesiae sancti Jacobi facta et obtenta, valida et 
efficax imperpetuum permanebit, suosque finem et effectum 
debitos sortiri debebit ; nosque pro nobis et successoribus 
nostris, quantum in nobis est, illam ratam et gratam habemus, 
et eidem nostrum consensum pariter et assensum adhibebimus, 
prout habemus et adhibemus per praesentes, sub modo, et 
forma, et conditionibus infrascriptis : Quod ex nunc in antea et 
perpetuis futuris temporibus per ipsos decanum et capitulum 
in dicta ecclesia de Baesrode institueretur presbyter unus secu- 
larisydoneus et discretus, ut vicarius temporalis ejusdem ec¬ 
clesiae, pro nutu ipsorum semper amovibilis, quem ipsi de- 
canus et capitulum nobis aut vicariis nostris praesentare, et 
eundem per nos, aut ipsos nostros vicarios, gratiose admitti 
petere tenebuntur. Qui quidem sic institutus et praesentatus 
vicarius pro tempore, si ydoneus repertus fuerit, et ut sic ad- 
missus, priusquam se exercitio seu administration! curae dictae 
ecclesiae, aut vicariatus hujusmodi, quomodolibet iminiscere 
poterit, a nobis et nostris successoribus curam animarum re- 
cipere tenebitur, juxta statu ta synodalia desuper conscripta, 
et jura ea occasione débita realiter exsolvere; habebitque et 
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tenebitur cum aliis curatis et plebanis decanatus ccrriae 
Bruxellensis et conyocationibus raralibus jam orditfatis aut 
imposterum ordinandis semper comparere ; ac erit flobis et 
successoribus nostris, quoad omnem punitionem et correctio- 
nem, ut ceteri ecclesiarum ruralium rectores, necnôri iiï ôm- 
ûibusjuribus episcopalibus [quoad] visitationem suam, e*pen- 
sis synodalibus, cathedratici ac aliis oneribus per rectores 
ejusdem ecclesiae pridera sustentari, et per alios curatos nobis 
subjectos sustentandis, astrictus et obligàtus ; et ultra prae- 
missa pro recognitione abstractionis fructuum ecclesiae prae- 
dictae nobis subditae tenebitur vicarius pro tempore antedictus 
sic instituendus,ut praefertuf, ex nunc itfantea et imperpetuum 
singulis annis in festo sancti Remigii, praesulis, nobis et suc¬ 
cessoribus nostris in et ad manus sigilliferi Cameracensis pro 
tempore realiter persolvere et deliberare unum aureum denarium 
vulgariter rydere, monetae bonae memoriae domini Philippi, 
ducis Burgundiae,Brabantiae etc., nuncupatum,vel ejus verum 
valorem in alia bona et competenti moneta, cursum et valorem 
in curia nostra Cameracensi habentem. Tenebunturque prop- 
terea praefati decanus et capitulum dicto vicario pro tempore 
ultra stipendia obsequiorum suorum taliter et tam habunde 
ex fructibus dictae ecclesiae providere, quod ipse nobis et suc¬ 
cessoribus nostris, aut coram sigillifero, pro tempore existen- 
tibus, de oneribus ac aureo denario praetactis commode et 
absque sui detrimento pôterit satisfacere. Yolentes et protes¬ 
tantes nihilominus, quod ipse vicarius sic, ut praefertur, insti- 
tuendus ad solutionem praetactorum onerum et denarii aurei 
nobis et successoribus nostris faciendam ex institutione sua 
teneatur et sit astrictus, omnibus dolo, fraude seu captione 
seclusis. 

In cujus rei testimonium praesentes litteras sigillo nostro 
proprio jussimus et fecimus roborari. 

Datum et actumBruxellae, anno millesimo quadringentesimo 
nonagesimo mensis julii die prima. 

Analectes VII. 20 
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Et nos decanus et capitulum ecclesiae collegiatae sancti Ja- 
cobi Lovaniensis, Leodiensis diocesis, ut concordia seu ami- 
cabilis tractatùs antescriptus inter memoratum reverendum in 
Christo patrem et dominum, dominum Henricum, Dei gratia 
episcopum Cameracensem, ex una, et nos decanum et capitu- 
tulum praelibatos, ex altéra, partibus, factus et iiiitus, quem 
promittimus pro nobis et successoribus nostris inviolabiliter 
observare et adimplere, nec non illi in aliquo contraire, ducere 
vel inducere, quovis quaesito colore, in omnibus et per omnia 
firmus permaneat et inconcussus, perpetuis temporibus obser- 
vetur, praesentibus litteris sigillum nostrum una cum majori 
sigillo dicti reverendi patris duximus apponendum. 

Datum et actum Lovanii, in loco nostro capitulari, nobis 
inibi capitulariter congregatis capitulumque nostrum tenenti- 
bus, facientibus et repraesentantibus, anno Domini etc. 

Archives de l'archevêché de Malines. 
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NOTICE SUR LA LADRERIE DE TERBANCK, PRES DE LOUVAIN, LA 
CHAPELLE DITE LAZERNY A RUMPST, ET LA CONDITION SO¬ 
CIALE DES LÉPREUX DANS LE BRABANT, PAR J>. V. BETS, 
CURÉ A NEERLINTER. 

Un de mes paroissiens me dit, il y a quelque temps, 
qu’il avait en sa possession un nombre considérable 
de vieux documents, et me pria d’aller les voir. Ma 
surprise fut grande, lorsque je trouvai dans un tas de 
vieilles pièces, dont la plupart n’offraient aucun intérêt, 
le cartulaire de l’important prieuré de Terbanck lez 
Louvain. Mon étonnement cessa, après que le posses¬ 
seur de ce trésor historique m’eut raconté que, le 3 mai 
1809, était décédée chez lui Madame Thècle-Marie- 
Thérèse de Loquenghien, veuve de Joseph Coenen, 
tante de la dernière prieure de Terbanck, Christine de 
Loquenghien, dans le monde M Ue Justine-Marie-Elisa- 
beth, née dans la commune voisine de Hoeleden, le 
24 décembre 1732, de très-noble M. Guillaume de Lo¬ 
quenghien et de M me Christine-Pétronille Coenen. Le 
cartulaire, qu’un heureux hasard a fait tomber entre 
mes mains, offre une grande importance. Le couvent de 
Terbanck était fort célèbre à deux titres : d’abord 
c’était dans son église que les ducs de Brabant prêtaient 
le serment d’observer les privilèges du pays et, en par¬ 
ticulier, ceux de la bonne ville de Louvain ; ensuite 
Terbanck était la chef-ladrerie du Brabant. Nous ver¬ 
rons plus loin que tous les lépreux de cettç province et 
ceux du voisinage étaient soumis à sa juridiction. 

Aussi les nombreux auteurs qui ont écrit l’histoire 
de Louvain se sont-ils fait un devoir de consacrer 
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quelques lignes à Terbanck. Mais l’absence du cartu- 
laire leur a" fait manquer une foule de renseignements 
d’un haut intérêt pour l’histoire de cette maison et 
pour celle des lépreux. 

Nous croyons donc qu’une nouvelle notice sur Ter¬ 
banck, composée de documents authentiques et inédits 
que nous extrayons du cartulaire de cet établissement, 
sera accueillie favorablement. Ce travail nous permettra 
en même temps de faire connaître la chapelle de Saint- 
Lazare à Rumpst, qui autrefois était, après Terbanck, 
la maison la plus importante pour les lépreux du Bra¬ 
bant. La copie du cartulaire de Terbanck que nous 
avons sous les yeux fut commencée en 1652 sous la 
prieure Anne-Catherine de Saint-Mart. 


§ 1 . 

En quelle année le couvent de Terbanck a-t-il été fondé? 

La façade de l’église de ce monastère, construite au 
xvii® siècle, portait l’inscription suivante : Fundatum 
ab Henrico primo duce Brabantiae anno 1197. Ainsi 
d’après la tradition des religieuses la fondation du cou¬ 
vent de Terbanck remonte à 1197. 

Cependant cette date était autrefois révoquée en 
doute par quelques auteurs, prétendant que la fonda¬ 
tion ne remontait qu’à l’année 1216. 

Au siècle dernier. Van Gestel exposait cette contre-* 
verse dans les termes suivants : « De anno fundationis 

» non admodum conveniunt auctores. Clarissimus 

« Lipsius, in suo Lovanio, refert sequentia : Bancum,... 
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n coenobium virginum est ordinis 8. Augustini, et auc- 
u torem habet Henricum primum, cujus diploma adser- 
a vant datum 1197. A. Miraeus, in Chronito Belgico, 
» refert : Henricus 1 in Syriarn ad beîlum sacrum anno 
'• 1197 se contulit. Anno eodem in Banco prope Lova¬ 
it nium moniales collocavit ac dotavit. Verum Augus- 
n tinus Wichmans, in sua Brabantia Mariana,z\ istimat 
u ex diplomatibus loci fundationem hujus monasterii 
» esse certo referendam ad annum 1216; ubi, post- 
» quam retulit supra citata verba J. Lipsii, profert se- 
ii quentia : A quo non parum discrepat Petrus Divaeus 
n et Franc. Haraeus, itidem jidus uterque et exactus 
» rerum nostratium historiens *. « 

La controverse sur l’année de la fondation a duré 
jusqu’à la publication de Y Histoire de Louvain de Mo- 
lanus faite, en 1861, par Mgr de Ram. Molanus, qui 
ne travaillait que sur des documents authentiques 2 , 
prouve d’une manière évidente que la fondation de Ter- 
banck est antérieure à l’année 1200, et essaie d’expli¬ 
quer l’origine de la controverse qui existait déjà au 
xvi e siècle. 

Le cartulaire que nous avons sous les yeux confirme 
l’assertion par laquelle le célèbre hagiographe place 
la fondation de Terbanck vers la fin du xii* siècle. 

Les documents qui suivent ne permettent pas de 
reculer la fondation de Terbanck jusqu’en 1216. Ce¬ 
pendant, puisque l’acte de fondation ne porte pas de 


i) Historia arckiepiscopatus Mechliniensis, I, p. 196. 
s ) Molaous doit avoir eu sous les yeux un cartulaire de Terbanck ; car il 
cite textuellement plusieurs extraits de documents inédits qui se rappor¬ 
tent à la fondation du prieuré de Terbanck. 
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date, il n’en résulte pas que cette érection ait eu lieu en 
1197. Mais comme d’un côté il est certain que le cou¬ 
vent existait déjà depuis quelque temps en 1203, et 
que de l’autre la tradition rapporte le commencement 
de la ladrerie à l’année 1197, on peut, nous semble-t-il, 
s’en tenir à cette date. 

Outre le véritable acte de fondation, le cartulaire 
donne plusieurs autres documents antérieurs à 1216 
que nous reproduirons. Mais auparavant nous devons 
faire une observation. Les premières feuilles de la copie 
du cartulaire se trouvent en très-mauvais état. Des 
parties de pages sont détachées, parce qu’elles ont été 
endommagées par l’humidité. C’est pourquoi nous de¬ 
vrons suppléer quelquefois des mots au texte. Nous 
placerons ces mots entre des crochets. Nous pouvons 
cependant garantir que ces mots reproduisent, sinon 
les expressions, au moins le sens du texte primitif : car 
le cartulaire donne, outre le texte latin, une traduction 
flamande de chaque diplôme, au moyen de laquelle il 
nous a été-facile de combler les lacunes. 


I. 

Mendicatorium du due de Brabant Henri 1 pour la construction 
cPune chapelle à Terbanck '. 

Sans date. 

Henkicüs, Dei gratis dux [Lotharingiae], omnibus Christi 
fidelibus hoc scriptum [visnris] salutem in vero salutari. Cla¬ 
mante pia [voce] : Quod uni ex minimis meis fecistis, mi[hi[ 

') Ce document est intitulé : Litlera Henrici, ducis Lotharingiae, qua 
commendat tubvenire structure hujus domus. 
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fecistis, et in alio loco : Date elemosinam et omnia vobis [suni] 
munda, salubriter invitamur elemosinam dare, pauperibus 
Christi bona facere. Eapropter et non immerito scriptum prae- 
scns, petitionem praesentem, vobis omnibus et singulis porri- 
gere féliciter inducimur, quatenus bajulos praesentium, viam 
salutis aperte vobis demonstrantium, libenter audire non du- 
bitetis, scientes non solum eos, sed per eos ilium loqui, qui 
manifeste testatur : Non enim vos estis, qui loquimini, sed 
Spiritus sanctus ; cujus vocem hodie cum audieritis, nolite ob- 
durare corda vestra, sed libenter eos audite, libenter eos reci- 
pite, libenter unusquisque vestrum, quantum ei Spiritus Pa- 
raclitus inspiraverit, de suo largiatur eis elemosinam ad 
deferendum Christi pauperibus, leprosis videlicet, qui de novo 
mansionem prope Lovanium voluntate Domini Jesu Christi et 
gloriosae Genitricis ejus sunt adepti; in quo loco fidelium ele- 
mosynis de novo capella, de novo domus, in quam praedicti 
habitabunt leprosi [non] modicis sumptibus construitur. Ad 
haec aedificia [con]struenda latores praesentes mittuntur et per 
eos [invijtantur Christi fideles ad mittendum suas elemosinas 
loco praedicto. Nos quoque eos in nostro habentes tutissimo 
conductu [cum] omnibus rebus suis, vos omnes monemus, ro- 
gamus, suademus, et etiam praepropere, si fas esset, praecipe- 
remus, quatenus eos benigne colligatis, misericorditer tracte- 
tis, pio affectu et efifectu eos audire divino admoniti amore 
velitis, et elemosinas vestras transferre, mittere ad praedictum 
locum non dubitantes, imo certissime scientes cuncti et summi 
Praemiatoris aeternam mercedem, ac nostrum favorem omnes 
illos habituros, qui ad praedictum locum suas miserint elemo¬ 
sinas. Quare volumus, quatenus eos tamquam nostram perso- 
nam recipere memoretis. 


Digitized by LjOoq le 



— 312 — 


IL 

Le duc Henri I confirme les donations faites en faveur 
de Terbanck, et prend la fondation sous sa protection f . 

Sans date. 

In nomine summae et indivi[duae Trinitatis]. Ego Henbj- 
cus, dux Lotharingiae, et ux[or mea Màchtildis] tam futuris 
quam praesentibus hoc scriptum visuris omnibus in perpe- 
tuum. Universitati ves[trae notum] facimus, quod ex permis- 
sione nostra q[uaedam domus] elemosinis fidelium in honore 
beatae Mariae [prope] oppidum nostrura Lovaniense constructa 
est in fnndo, qui pertinebat ad dominum Gosuinum de He- 
verle, eo consentante et hominibus suis prae[sentibus]. Pjrae- 
fataip enim domum quidam fundatione, quidam constructione 
ditarunt. Quorum donationes et nomina dignum duximus 
scripto nostro inserere. Inter quos Simon Bocart memoratae 
dopaui quoddam teloneum lignorum in vico quodam, quod 
Byst vocatur, apud Lovanium, quod a nobis in feodum tene- 
bat, consentientibus omnibus pueris suis, libéré in praesentia 
nostra concessit. Praeterea Arnoldus de Hererle et frater ejus 
Simon saepe dictae domui octo solidos et très denarios, et 
quindecim capones, et septem mansionarios, qui eis jure here- 
ditario competebant, libéré et absolute contulerunt. Sed haec 
omnia praedicta domus de facultatibus suis, ubi obligata fue- 
rant, pro sex marcis et amplius redemit. Sciant igitur universi, 
quod praetaxata domus ad receptaculum leprosornm Lova- 
niensium et eorum, qui in Heverle recepti fuerint, [tantjum 
aedificata est-, Ita quod nec ego nec [aliqu]is hominum pro 
praefatis leprosis preces possit porrigere, ut in saepe dictam 
domum recipiantur, qui potius domui onus inférant quam 

*) Ce document est intitulé : Epistola fundationis monasterii de Ter - 
banck . — Molanus donne des extraits de cet acte. 
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emolumentum. Verum, quia domus illius incrementum et pro- 
fectum desideramus, notum facimus, quod, si quisquam eam 
ingredi desideraverit, per cujus ingressum ditari possit, ita ei 
viam intrandi non praecludimus ; quin super ejus receptione 
cum procuratoribus domus utemur consilio. Ut autem haec 
domus ab omnibus inperturbata permaneat, eam in nostram 
recepimus custodiam cum omnibus suis bonis jam habitis et 
habendis ; ut, si quis eam ausu temerario turbare praesump- 
serit, nostrae se noverit indignationis offensam incurrere. Ne 
autem ea, quae praelibata sunt, tractu temporis a memoria 
hominum excidant, duximus ea scripto commendare, et sigilli 
nostri etuxoris nostrae impressione communire ;'testibus his : 
Godefrido villico Lovaniensi, et scabinis Waltero Cesare, 
Waltero de Hove, Godefrido de sancta Gertrude, Herlogo 
filio Volbondi, Francone filio Simonis, [Godefrido filio] Godes- 
calci, Bauderico. 


III. 

Le chapitre de Saint-Barthélemi de Liège accorde des exemptions 
et des faveurs au couvent de Terbanch 4 . 

Sans date. 

Arnulphus, Dei gratia decanus ecclesiae sancti Bartholo- 
maei in Leodio, Seraphus, scholasticus, persona de Hevrele, 
totumque capitulum sancti Bartholoraaei in perpetuum. Notum 
facimus, quod pietatis opus esse considérantes leprosis sub- 
venire, qui sibi subvenire non possunt, in paroehia nostra, 
quae Hevrele vocatur, prope Lovanium, indulsimus et salu- 
briter concessimus leprosis, qui ibidem locum elegerunt mo- 

*) Ce document est intitulé : Litlera decani et capüuli S. Bvrlholomaei in 
Leodio, qua conventui de Terbanck juri decimarum de nutrimentis anima - 
lium et juH sepyLtiurae cedunt. — Molanus donne la première partie de 
cette pièce. 
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randi 'elemosinis fidelium, quod immunes sint a solutiorie 
decimarum de nutrimentis propriis et fructibus suis, quos nu- 
triunt infra septa curtis suae ibidem, quae bunnarium terrae 
et dimidium continet, sepulturam vero leprosorum ibidem red- 
ditorum, et etiam sanorum, si qui votum fecerint in loco eo- 
dem. Sed sanorum corpora, qui morientur ibidem, qui redditi 
non fuerint nec votum fecerint, ad matrem revertentur eccle- 
siam in Heverle, et ibi sepelientur. Haec autem sollempniter 
et libéré fecimus ad censum aurei obuli, monetae Lovaniensis, 
annuatim persolvendi [super altare sancti] Lamberfi in Her- 
vele in solemnitate ipsius. Praeterea sciendum, quod pecora, 
quae non fuerint [propria, sed] locata, vel nutrienda ibidem 
data, decim[as praedictae] nostrae ecclesiae persolvent. 

Hujus rei testes [sunt] dominus Carolus, abbas de Vilario, 
abbas de [Ueylichem], Henricus, pràepositus de Lovanio, ma- 
gister Rfenerus] de Hugardis, magister Renerus, clericus 
d[ucis], Engelbertus de Tinnelemont, decanus concilii Lova¬ 
niensis ; de ecclesia nostra Arnulphus, decanus, Seraphus, 
scolasticus, Lambertus, custos, Balcherus, Balduinus, Tho¬ 
mas, camerarius, Petrus, Helias, cantor, Petrus, Henricus, 
Petrus,Gerarducus, et alii quam plures. Ut autem hoc ratum et 
inconvulsum haberetur, placuit nobis praesentem scedulam 
impressione sigilli nostri roborare. 


IV. 

Hugues de Pierrepont , évêque de Liège , confirme la donation 
faite par le chapitre de Saint-Barthélémy . 

1203. 

Hugo, Dei gratia Leodiensis episcopus, omnibus hoc scrip- 
tum intuentibus salutem in Domino. Eximiae pietatis opus 

1 ) Ce document est intitulé : Confirmalio Hugonis , Leodiensis episcopi, 
supradictae concessionis capituli S. Barlholomaei in Leodio. — Un extrait . 
de cet acte se trouve dans Molanus. 


Digitized by LjOoq le 



— 315 — 


esse considérantes pauperibus Chrîsti subvenire, et praecipue 
leprosis, qui sibi subvenire non possunt, concessimus et féli¬ 
citer indulsimus leprosis, qui in parochia de Heverle fidelium 
elemosinis prope Lovanium cappellam et mansionem construere 
coeperunt, et hoc consensu illorum, quorum erat consensum 
adhibere, cantum habere in sua capella, mortuosque leprosos 
ibidem sepelire, et illos similiter, qui votum feeerint, et ibidem 
se reddiderint, cum discedunt, sepulturam coucedimus habere 
in praedicto loco. Ancillas vero et servientes, ac sanorum cor- 
pora, qui nec voverint nec redditi sunt, ad matricem, cum mo- 
riuntur, deferentur et sepelientur iu Herverle ecclesia. Statui- 
mus praeterea, sicut indultum eis est a capitulo sanctiBartholo- 
maei in Leodio, quatenus immunes a solutione decimarum de 
nutrimentis propriis et de fructibus suis, quos nutriunt infra 
septa curtis suae, quae bunnarium et dimidium continet, per- 
petualiter permaneant. Sed de animalibus, si quae habuerint 
locata vel alio modo eis concessa, cum non sint eorum propria, 
dabunt décimas. Haec solempniter concessa 3unt leprosis in 
loco praedicto manentibus et utiliter ad censum aurei obuli 
monetae Lovaniensis annuatim persolvendi super altare beati 
Lamberti in Heverle in solempnitate ipsius. Ut autem in 
posterum praedicta inviolabiliter rata maneant et inconvulsa, 
praefatam paginam appositione nostri sigilli roboramus et sta- 
biliter communimus, praecipientes firmiter, ne quis temerarie 
audeat vel attemptet huic nostro facto contraire. Quod qui fe- 
cerit, quousque resipiscat, excommunicatus devitetur. 

Datum Leodii féliciter anno Dominicae Incarnationis mille- 
simo ducentesimo tertio, Sedi Apostolicae Innocentio papa 
praesidente, Ottone Romano rege regnum tenente, Adulfo 
archiepiscopo Coloniensi existente. In nomine Domini Jesu 
Christi. Amen. 
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V. 

Gui, êvêyue de Palestrine et nonce apostolique, confirme la 
donation du chapitre de Saint-Barthélémy . 

1203 . 

Guido, miseratione divina Praenestinus episcopus, Aposto- 
licae Sedis legatus, universis Christi fidelibus, ad quos prae- 
senfces litterae pervenerint, salutem in Domino. Cum ex officio 
legationis sollicitudinis injunctae teneremur justis petentium 
desideriis, et maxime illorum postulationes exaudire, quos 
nécessitas et onus gravat paupertatis; inde est, quod pietate 
commoti super pauperes Christi leprosos, manentes in parochia 
de Heverle, ea, quae ipsis a venerabili in Christo fratre Hugone, 
Leodiensi episcopo, benigne et misericorditer sunt concessa, 
et a capitulo S. Bartholomaei sunt indulta, rata habere et 
authoritate legationis nostrae confirmare dignum duximus. Nos 
autem praenominatis leprosis concessa et indulta, sicut in lit- 
teris venerabilis fratris nostri Hugonis, episcopi' Leodiensis, 
invenimus, huic paginae decrevimus de verbo ad verbum inse- 
rendum. (Suit Vacte de Uévêque Hugues que nous avons donné 
ci-dessusp . 314.) 

Nos autem, ut praedicta rata et stabilita permaneant, ea 
authoritate legationis nostrae confirmamus , et hanc litteram 
nostrae confirmationis sigillo nostro impressam duximus mu- 
niendam, inhibentes, ne quis contra haee a nobis confirmata 
minus licite venire praesumat. Nulli ergo hominum liceat hanc 
paginam confirmationis infringere, vel ausu temerario con¬ 
traire. Si quis autem praesumpserit, sciât se omnipotentis Dei 
et beatorum apostolorum Pétri et Pauli indignationem incur- 
surum. 

Actum anno Dominicae Incarnationis MCCIII. 

*) Ce document est intitulé : Altéra confirmatio Guidonis , episcopi Prae - 
nestini, legati apostolici , praedictae concessionis capituli S. Bartholomaei . 
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VI. 

Oui , evéque de Palestrine et nonce apostolique } accorde des 
privilèges au couvent de TerbancW . 

1203 . 

Güido, Dei miseratione Praenestinus episcopus, Apostolicae 
Sedis legatus, omnibus praesentium inspectoribus salutem 
in Domino. Cum ex officio legationis, qua fungimur, singu- 
lorum, quibus praesumus, oportunis et congruis necessi- 
tatibus teneamur providere, specialius tamen nos oportet 
illis intendere, qui tnundo mortui sunt, Deo autem vivunt; 
inde est, quod, cum per partes Germaniae legationis nos- 
trae officio fungeremur , Lovanium venientes , invenimus 
ibidem domnm leprosorum religiose viventium, noviter planta- 
tam, et subsidio eorum, quae ad usum vitae temporalis expe- 
diunt, carentem ; pro qua privilegianda supplicaverunt nobis 
dilecti filii nostri Henricus, dux Lotharingiae, et Mathildis, 
uxor sua.Nos ergo honestae et piae petitioni eorum condescen- 
dentes, et paupertati domus consulere volentes, auctoritate 
legationis nostrae ei concedimus in perpetuum, quod quicun- 
que fidelium in eorum cymiterio sibi sepulturam elegerit, 
salvo jure parochiali, ibi sepeliatur. Quicunque etiam semel 
in anno elemosinarn vel beneficium aliquod in sustentationem 
infirmorum ibi veniens obtulerit, septimam partem injunctae 
sibi poenitentiae ei relaxamus. Si etiam terra aliquando gene- 
rali interdicto supposita fuerit, exclusis interdictis et excom- 
municatis, ibi divina concedimus celebrari. Praeterea si nova- 
lia aliqua acquisiverint, et propriis laboribus et sumptibus ea 
excoli fecerint, ea a decimatione eximimus. Domum etiarn et 
vitam in ea redditorum regulae S. Augustini supponimus. 


*) Ce document est intitulé : Littera , qua Guido, Praenestinus episcopus , 
Apostolicae Sedis legatus , domui de Terbanc jus sepeliendi, indulgentias et 
exemptionem a decimis novalium concedit. 
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Si quis autem hanc nostrae constitutionis paginam infringere 
attemptaverit, omnipotentis Dei et beatorum Apostolorum 
Pétri et Pauli indignationem se noverit incursurum. 

•Actum anno Dominicae Incarnationis MCC tertio. 


§ 2 . 

Faveurs accordées au couvent de Terbanck par les sou¬ 
verains pontifes, les légats apostoliques, les évêques 
de Liège, les ducs de Brabant, les seigneurs d’Hé- 
verlé, etc. 

Dans les pièces qui précèdent il est question d’une 
chapelle qui était en construction, en 1208. Bientôt 
cet humble oratoire ne fut plus en rapport avec l’im¬ 
portance de l’établissement. Aussi, dès le 14 mai 1217, 
le duc Henri I posa-t-il la première pierre d’une nou¬ 
velle église. De plus, en 1281, l’établissement fut 
agrandi. 

La ladrerie de Terbanck ne cessa de prospérer et de 
grandir. Sa destination charitable, son emplacement 
près de la capitale du Brabant et les hauts person¬ 
nages qui avaient été ses fondateurs lui valurent sans 
cesse de nouvelles faveurs, de sorte qu’elle devint pres¬ 
que l’égale des grandes abbayes. 

Nous allons reproduire, en les classant selon l’ordre 
chronologique, quelques-uns des actes par lesquels des 
faveurs furent concédées au prieuré de Terbanck. 
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VII. 

Henri 7, duc de Brabant , confirme les privilèges du couvent 
de Terbanck x . 

Juillet 1216. 

Ego Henricus, Dei gratia dux Lotharingiae, tam posteris 
quam modernis in perpetuum. Quae temporis diurnitatem ex¬ 
pectant ad commodum temporale et maxime ad animarum sa- 
lutem spectantia, provida expedit ordinari discretione. Cum 
igitnr ad honorem Dei et gloriosae Genitricis ejusdem de con- 
silio et astipulatione Gosuini, domini de Heverla, necnon et 
bufgensium Lovaniensium ad opus leprosorum secus Lova- 
nium domum religioni mancipatara construxerimus, ipsam 
domum, fratres et sorores ibidem Deo in membris humiliter et 
devote famulantes, necnon et reliquas personas eidem domui 
attinentes, possessiones quoque ejusdem cum omnibus perti- 
nentiis suis, sub nostra nostrorumque successorum suscipi- 
mus protectione, statuentes eamdem ab omnibus, qui nobis 
fidelitate tenentur, inviolabiliter observari, et ad hoc diligen- 
tiam, quam possunt, ab universis fideliter adhiberi. Communi 
itaque decrevimus deliberatione, ne quis in eadem domo lepra 
infectus recipiatur, nisi sit burgensis vel burgensis proies op- 
pidi memorati, seu aliquis in Heverle natus et stabili conver- 
satione commoratus. Et si contingat aliquem praedictorum 
locorum oppidanum vel incolam alias transire morandi gratia 
et ibidem lepra infici contigerit, et infectus ad loca propria 

*) fie document est intitulé : donfirmalio tienrici , ducis Lotharingiae , 
supradiclae fundationis et conventus de Terbanck. — C’est la pièce que 
quelques auteurs regardent à tort comme Pacte de fondation. Wichmans, 
Miraeus et Van Gestel n’ont publié que la première partie de ce docu¬ 
ment, renfermant la fondation proprement dite de la maison. La dernière 
partie, qui contient les conditions d'admission, est aussi fort importante 
pour l’histoire de cette ladrerie. C’est pour cette raison que nous publions 
la charte en entier. 
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redire voluerit, ut intrandi domum eaudem facultatem obti- 
neat, minime recipiatur. Si vero leprosus quisiam per sen- 
tentiam bnrgensium supradictorum et vicinorum extra com- 
munem hominum conversationem ejectus fuerit et domum 
saepius dictam ingredi neglexerit, sed aliam mansionem elege- 
rit, vel vagus per terram circumierit, licet imposterum eandem 
requisierit, néquaquam admittatur. Si etiam idem extra oppi¬ 
dum vel villam memoratam ejectus prolem genuerit, et ean¬ 
dem lepra iûfici contigerit, et recipi ibidem petierit, similiter 
abjiciatur. Si qui vero leprosorum probationis causa saepe- 
nominatam domum ingressi votum facere négligentes egressi 
fuerint, sine spe reversionis excludantur; similiter et eorum 
filii, si quos ab eisdem contigerit generari. Promisimus autem 
ét firmiter statuimus a nobis nostrisque successoiibus obser- 
vandum, ne vel prece vel dispensatione aliqua contra banc in- 
stitutioûem veniatur. 

Ut autem haec ordinatio firma perseveret et inconvulsa, 
praesentem paginam testium subnotatione et sigilli nostri im- 
pressioiie, sigillorumque supraraemorati domini, domiûi de 
Heverla, et scabinorum dicti oppidi Lovaniensis appensione 
duximus roborandam. Signum dominî de Heverla; signum 
Gosuini de Gôchenhove ; signum Arnoldi dapiferi de Iloteleir, 
mifitum. Signum Henrici villici. Signum Simonis de Àtrio; 
Meisonis Cambitoris, Walteri Corcebaut, Pranconis villici, 
Godefridi fratris Evermi, Simonis de Bollenborne et Walteri 
Catèsaris, scabinorum, et aliorum quam plurîum. 

Actum ànrio Verbi Incarüati millesimo ducentesimo sexto 
decimo, mense julio. 
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VIII. 

Le Souverain Pontife Honorius III confirme le couvent de Ter - 
banck dans ses possessions , et le soumet à la juridiction de 
l’abbé de VHier s l . 

12 Janvier 1224. 

Honorius, episcopus, servus servorum Dei, dilectis filiis 
fratribus et sororibus domus leprosorum de Banco, ordinis 
sancti Augustini, Leodiensis dioecesis, salutem et apostolicam 
benedictionem. Justis petentium desideriis dignura est nos 
facilem praebere consensum, et vota, quae a rationis tramite 
non discordant, effectu prosequente complere. Eapropter, di- 
lecti in Domino filii, vestris justis postulationibus grato concur¬ 
rentes assensu, personas vestras et locum, in quo divino estis 
obsequio mancipati, cum omnibus bonis vestris, tam ecclesias- 
ticis quam mundanis, quae impraesentiarum rationabiliter 
possidetis, aut in futurum justis modis, praestante Domino, 
poteritis adipisci, sub beati Pétri et nostra protectione susci- 
pimus. Praeterea supplicastis nobis, ut, cum domus vestra no- 
vella sit, et numquam habuerit priorem vel praelatuin, abbati 
Villariensi, Cisterciensis ordinis, Leodiensis dioecesis, indul- 
gere vellemus, ut vobis, tam in spiritualibus quam in tempo- 
ralibus, possit praeesse et praecipere. Nos vero indulgentiam 
vobis concedentes postulatam, dicto abbati Villariensi prae- 
sentium auctoritate litterarum damus in mandatis, ut vobis, 
prout viderit expedire, in omnibus salubriter provideat, et 
exccssus vestros secundum regularem disciplinant corrigat. 
Nulli ergo omnino hominum liceat banc paginam nostrae pro- 

*) Ce document est intitulé : A lia liftera ejusdem papae Honorii [III] si¬ 
milis confirmatioris , contincns praeterea ejus commissionem , qua abbalem 
Villariensem dictae domus de Terbanck superiorem constituit. —Eu 1219 
le Souverain Pontife Honorius III avait confirmé le couvent de Terbanck dans 
ses possessions. Comme ce document est conçu dans les termes ordinaires 
et ne renferme aucun détail sur rétat de Terbanck, nous ne le publions pas. 

Analectes VII. 21 


Digitized by LjOoq le 



322 — 


tectionis et concessionis infringere, vel ei ausu temerario 
contraire. Si quis autem hoc attemptare praesumpserit, indigna- 
tionem omnipotentis Dei et beatorum Pétri et Pauli, aposto- 
loram ejus, se noverit incursurum. 

Datum Laterani, XIII kalendas februarii, pontifîcatus nostri 
anno octavo. 


IX. 

Le seigneur cPRéverlé fait des donations an couvent 
de Terianck 4 . 

Janvier 1231. 

Aile Christi geloovighe, lot wyen geschieden sal dese letteren 
te comen, eeuwighe saluyt inden Heere. J., heer van Heverle, 
wy doen ulieden condt, dat ick die vander Banck hebbe ghe- 
consenteert hun hoff breeder te maeken.Want sy belooft hebben 
vanden wyngaert, die zy met my gecocht hebben, ackerlandt 
te maecken, te weten op hope, dat soo veele als my de thiende 
afwassent sal van *t hoff vermeerdert, soo veele my van , fc lant 
des wyngaerts gheackert aenwassent. Maar oock is die selve 
van my gheoorlofft dat se eenich hofken tegen over hun poorte, 
soo dat aldaer geleghen is, ende met boomen omme beset, 
sullen vruchten soo verre dat sy my daer aff jaerlyckx voor myn 
thiende sullen ses penninghen betaelen. Item ick belyde dat 
met myne consent geweest is datse met Geeraert van Yserne 
syn overcomen om zyn bemdem erffelyck te oeffenen, ende 
. voortaen de hellicht vande vruchten t* ontfanghene. Ende 
daerenboven zy aile lieden kennelyck, dat het voortaen geen- 
sints en is toeghelaeten hun hoff uut te strecken boven den 
term die nu gestelt is, oft eenighe roeden in myn heerlyckheyt 
te vercryghene, ten zy dat het by avontuere wederom met 

! ) Ce document est intitulé : Brief van donatievan J., heer van Heverle , 
van 17 roeden lants om het hoff te vermeerderen. 
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mynen consent quaeme te geschiedene. Wy lieden oock om 
die goddelycke vergeldinghe, ende aufc 't begeerten van som- 
mighe onse lieden, hebben t’ geseyde huys vander Banck ge- 
gheven met erffelycke rechten zeventhien roeden lants om hun 
geseyde hoff te verraeerderen boven dat het hun van my be- 
looft was. Hier inné heb ick versaeckt aile geschilden ende 
kyvagien. Ende op dat dese dingen hun vast souden blyven, 
soo hebbe ick hun dit tegenwoordich geschrift gegheven met 
mynen zegel versterkt. 

Gegheven int jaer des Heere MCCXXX eene, inde maent 
januario. 


X. 

Robert 9 évêque de Liege, confirme une donation faite au couvent 
de Terbanck 
Octobre 1242. 

Bobertus, Dei gratia Leodiensis episcopus, universis prae- 
sentes litteras inspecturis salutem in Domino. Noveritis, quod, 
cum Johannes presbiter curatus ecclesiae de Aurai (Heverle), 
oblationes familiae leprosorum de Bancho juxta Lovanium 
eisdem leprosis ad firmam dederit pro duodecim denariis an- 
nuatim, nos concessionem ejusmodi authoritate ordinaria con- 
firmamus. 

Datum apud Hoium, anno Domini MCC quadragesimo se¬ 
cundo, mense octobri. 

1) Ce document est intitulé: Confirmatio Roberti , Leodiensis episcopij 
concessionis oblationum familiae domus leprosorum de Bancho. 
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XI. 

Innocent IV accorde aux religieuses de Terbanck la faculté de 
recevoir les héritages qui peuvent leur échoir après la pro¬ 
fession* . 

21 mars 1247. 

Innocentius, episcopus, servus servorum Dei, dilectis in 
Christo filiabus magistrae ac sororibus domus leprosornm de 
Banc, ordinis sancti Augustini, Leodiensis dioecesis, salutem 
et apostolicam benedictionem. Devotionis vestrae precibus in¬ 
clinât], ut possessiones et alia bona mobilia et immobilia, ex- 
ceptis feudalibus, quae personas sororum ad domum vestrara, 
mundi relicta vanitate, volantium et professionem facientium 
in eadem, si remansissent in saeculo, ratione successionis vel 
quocumque alio titulo contigissent, petere, recipere ac retinere 
libéré valeatis, vobis auctoritate praesentium indulgemus. 
Nulli ergo omnino hominum liceat hanc paginam nostrae con- 
cessionis infringere, vel ei ausu temerario contraire. Si quis 
autem hoc attemptare praesumpserit, indignationem omnipo¬ 
tents Dei et beatorum Pétri et Pauli, apostolorum ejus, se 
noverit incursurum. 

Datum Lugduni, XII calendas aprilis, pontificatus nostri 
anno quarto. 


XII. 


Henri III , duc de Brabant , confirme la donation de 12 bonniers 
de bois situés sous Winxele , faite par Henri I au couvent de 
Terbanck 2 . 

Juin 1250. 


Henbicus, Dei gratia dux Lotharingiae et Brabantiae, uni- 


1) Ce document est intitulé : Littera Innocenta [IV] papae, qua concedit 
religiosis hujus domus potestatem haeredilandi bona parenlum, exceptis 
feudalibus. 

*) Ce document est intitulé : Confirmais Henrici, ducis Lotharingiae et 
Brabantiae, pi'aedictae donations. 
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versis Christi fidelibus praesentes litteras inspectaris salutem 
in Domino. Divina pietas et progenitorum nostrorum devotio 
nos invitant, nt illis semper intendere debeamus, per quae 
nobis et temporalis prosperitas addici et aeterna posait félicitas 
cumulari. Cumigitur clarae memoriae avus noster in ecclesia le- 
prosorum de Banco primarium ponens lapidem duodecim bu- 
nuaria silvae suae de Wenkensele, quae jure proprietatis con- 
tingebant eumdem in ilia parte, in qua silva ipsa allodio de 
Berthem immédiate contermina fore dinoscitur, dictis leprosis 
pro sua, antecessorum ac successorum suorum salute contule- 
rit eo jure, quo ilia possidebat, libéré ac perpetuo possidenda; 
quod ejusdem memoriae pater noster ratum habuit; nos prae- 
fatae donationi consensum nostrum apponimus, supplentes 
defectum, si quis in ea fuit vel esse potuit, ac volentes, quod 
nullus omnino quicquam juris in praetaxatis XII bonuariis 
silvae obtineat praeter leprosos antea memoratos. Nos autem, 
ne supradicti leprosi in bonis ejusdem ab aliquibus in po3terum 
molestentur, ipsis praesentes litteras dari fecimus sigilli nos- 
tri munimine roboratas. 

Datum anno Domini MCC quinquagesino, mense junio. 


XIII. 

Henri de Guéldre , évêque de Liège , confirme Vexemption des 
dîmes novales, accordée an couvent de Terbanck par Gui , 
évêque de Palestrme et nonce apostolique, 

14 juin 1251. 

Henricus, Dei gratia Leodiensis electus, universis prae¬ 
sentes litteras visuris salutem in Domino. Attendentes, quod 
venerabilis pater Praenestinus episcopus, quondam in Aleman- 

1) Ce document est intitulé : Confirmatio Henrici , episcopi Leodiensis 
électif supradictae exemptionis a decimis novalium . 
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nia Apostolicae Sedis legatus, pia ductus considération^ inter 
caetera, qaae in domo leprosorum de Bancho juxta Lovanium 
ordinavit, magistrae, fratribas et sororibus sub régula beati 
Àugustini Deo ibidem servientibus induisit, eosdem a praesta- 
tione decimarum de terris novalium, quas propriis sumptibus 
etlaboribus excolunt, exemit, prout in litteris ejusdem legati 
plenius continetur. Nos igitur tam pium ejusdem legati et 
laudabile factum in Domino commendantes eidem nostrum 
praebemus assensum, praesentibus nostris litteris inhibentes, 
ne quis a terris supradictis ab eisdem décimas extorquere prae- 
sumat. 

Datum anno Domini millesimo CC quinquagesimo primo, 
feria quarta post Trinitatem. 


XIY. 

Indulgences accordées aux personnes qui visiteront Véglise 
du couvent de Terbanck ou y feront des offrandes *. 

1295. 

Aile kinderen des moeders der heylige kercke tôt welcke 
dese tegenwoordighe letteren sullen comen, wy byder gratie 
Gods Petrus Arborensis ende Marcus Surantius, aertsbis- 
schoppen, Sabbas Militensis, Emmanuel Cremonensis, Jacobus 
Treventinus, broeder Daniel Laquedoniensis, Stephanus Opi- 
densis, broeder Romanus Croensis, broeder Eranciscus Fanen- 
sis, Ciprianus Bonensis, Bonifacius Parentinus ende Andréas 
Lidensis, bisschoppen, eeuwighe saluyt inden Heere.Want wy 
allen sullen staen, gelyck den Apostel seyt, voor den richter- 
stoel ons Heere Jesu Christi om t* ontfanghene na dat wy 
inden lichaeme gedaen hebben, oft het goet oft quaet geweest 

1) Ce document est intitulé : Verscheyde aflaten te verdienen in de 
kercke van dit couvent, alsoock met almoesen aen het selve te doen. 
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is. Daeromme behooren wy den dach des uutterste oordeels 
met goede wercken der bermherticheyt voor te comen, ende 
oock door t* bemercken der eeuwigher dinghen inder aerden te 
saeyen, d'welck wy mochten vergaederen door Godts vergel- 
dinghe met v r ermenichvuldighe vruchten inden hemelen, vaste 
hope ende betrouwen hebbende, dat soo wi soberlyck saeyt, 
oock soberlyck maeyt, ende wie dat saeyt inder benedictien, die 
sal oock maeyen vande benedictien d'eeuwich leven. Ilieromme 
begherende dat die kercke int huys der melaetsehen vander 
Banck by Loven, int bisdom van Luyck, besocht worden met 
bequaemelycke eeren ende eeuwelyck vande Christi gheloo- 
vighe gheeert worden, aile die waerlyck berouw hebbende 
ende gebicht synde totter geseyder kercke indie ondergescreven 
feesten, te weten des Heere Geboorte, Verryssenisse, Ascensie 
ende Sinxen, ende vier feestdaeghen der heyligher maghet 
Maria, in de feeste van Alderheylighen, aile sonderlinghe 
aposteldaeghen, S. Jan Baptist ende Evangelist, S. Laureys 
ende S. Dionys, martelaeren, 8. Marten ende Niçoises, bis- 
schoppen, S. Benedictus ende S. Gielis, abten, S. Margriet, 
Cathelyne, Barbel, Aechte, Clare ende Cecilie, maegeden, 
inden dach der kerckwydinghe der selve kercke ende door die 
geheelen octaven van aile die voorschreven feestdaeghen, ende 
door die geheele veertich daeghen van den vasten, endé oock die 
totten autaer van S. Joos inde geseyde kercke tôt synder eere 
gheconsacreert in zynder feestdach, ter causen van devotie co* 
men, oft aldaer den goddelycken dienst sujlen hooren, oft die 
totter fabricke lichten, ornamenten oft eenighe audere dinghen, 
der geseyder kercke oft den autaer nootzaeckelycke, die handen 
uutreycken ter hulpen; ende oock die de ziecken int gheseyde 
huys wesende vande goeden hun van Godt gegheven zynde 
minnelycke gheven, oft die in hun uutterste liggende iet van 
hunne goeden legateren, gheven oft besorghen ; wy lieden 
vande berjnherticheydt des almogende Godts ende der heyligher 
altyt maghet Maria ende der heyligher apostelen Peeter ende 
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Pauwel authoriteyt betrouwende, een iegelyci ontlossen berm~ 
hertelyck inden Heere eenen ieghelycken besunder veertich 
daeghen van hunlieden ingesetter penitentie ende devotelyck 
ontfangen, alleenlyck ist dat den bisschop der plaetsen dat 
van weerde hout. In getuigenisse van dese soo gyn onze ze- 
gelen aen dese tegenwoordighe lettcre gehanghen. 

Gegheven te Roomen int jaer des Heere duysent twee 
hondert negentich en vyff, int eersten jaer des pausdoms van 
heer Bonifacius den achsten. 


XV. 

Le Souverain Pontife Clément T charge le doyen de la collégiale 
de Saint-Pierre, à Louvain , de veiller a ce que le couvent 
soit maintenu dans toutes ses possessions 1 . 

21 octobre 1311. 

Clemens, episcopus, servus servorum Dei,dilectofilio decano 
ecclesiae sancti Pétri Lovaniensis,Leodiensis dioecesis, salutem 
etapostolicam benedictionem.Dilectarumin Christofiliarum ma- 
gistrae et conventus domus leprosorum in Bancho prope Lova- 
nium per magistram solitae gubernari, ordinis sancti Augustini, 
Leodiensis dioecesis, precibus inclinati praesentium tibi au- 
thoritate mandamus, quatenus ea, quae de bonis ipsius domus 
alienata inveneris illicite vel distracta, ad jus et proprietatem 
ejusdem domus légitimé revocare procures, contradictores per 
censuram ecclesiasticam, appellatione postposita, compescendo. 
Testes autem, qui fuerint nominati, si se gratia, odio vel timoré 
subtrgxerint, censura simili, appellatione cessante, compilas 
veritati testimonium perhibere. 

Datum Vienne, XII kalendas novembris, pontificatus nostri 
anno sexto. 

1) Ce document est intitulé : Epistola Clementis [V] pontificis, qua commit - 
lit decano S. Pelrt recuperationem bonorum conventus de Bancho . 

(La suite à la prochaine livraison). 
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ESQUISSE BIOGRAPHIQUE DE DEUX ÉVÊQUES BELGES 
AU XVI e SIÈCLE 1 . 


II. 


Martin Rythovius. 

A Yprès, dans la vaste église de Saint-Martin, ancienne ca¬ 
thédrale, se dresse, non loin du maître-autel, un magnifique 
mausolée, élevé par la reconnaissance. Une statue en albâtre 
représente un évêque couché en ornements pontificaux et les 
mains jointes. Le reste du monument est en marbre rouge et 
noir. La base porte cette simple inscription : 

MART1NO RYTOVIO 1° 

Iprens . Epo. qui Trid : Conc : 

Interfuit , Gandavi pro fide 
Carceres tulit, Audomaropoli 
Obiit IX Octob. cio.io.LXXXiii 
Semin. Ipren . kaer. pos . a 0 cio.io.cvii 
Adesse festinant temporal. 

C'est à cet évêque éminent et trop peu connu que nous 
consacrons les quelques pages qui vont suivre. 

1. Humble origine et études de Rythovius . 

Martin Balduini , Bauwensz ou Baudewynsz , c'est-à-dire fils 
de Baudouin, est plus connu sous le nom latin de Rythovius , 
qu'il emprunta, selon la coutume jadis reçue dans la répu¬ 
blique des lettres, au lieu de son origine 3 . Le nom patrony¬ 
mique de sa mère était Goossens. 

! ) Suite. —Voyez ci-dessus p. 83. 

*) Cette dernière ligne avait été la légende des armoiries du défunt. 

8 ) Martinus Rythovius,... natus in Campinia, pago cui nomen Rythoviaex 
quo cognomensumpsit, Buscoducensempatrem habuit Balduinum (seniorem 
vulgo vocabant) mediocris solum fortunae. » HUt. Episc . Ypren. pag. 118. 
C’est le témoignage d’un neveu de l’évêque. 


Digitized by LjOoq le 



— 330 


Il appartenait à une famille peu favorisée des biens de la 
fortune, vivant de labourage ou d'un petit commerce et habi¬ 
tant Rythoven ou Riethoven 1 , sous le décanat rural de Hilva- 
renbeek qui ressortissait lui-même au ci-devant archidiaconé 
liégeois de la Campine. 

Quelques biographes, parmi lesquels Sanderus et Valère- 
André 2 , ont cru à tort que le nom de famille de notre Rytho- 
vius était Falck, Valik ou BaliJc . Ce nom, qui accompagne 
quelquefois celui de Martinus Balduini, a indubitablement 
son origine dans le nom de Walih ) hameau dépendant de Ryt¬ 
hoven et qu'une ancienne tradition de cette contrée assigne 
comme le berceau de celui dont nous allons raconter sommai¬ 
rement la vie 3 . 

Le fils de Baudouin dit l'Ancien naquit vers l'an 1511 ou 
1512. Il n'exiçte guère des renseignements sur sa première 
éducation littéraire. Nous croyons néanmoins qu'il a fréquenté 
les écoles latines tenues à cette époque à Bois-le-Duc par les 
frères de la vie commune ou clercs de Saint-Jérome*. Quoiqu'il 
en soit, il est certain qu'à l'exemple de tous ceux qui désiraient 
servir l'Eglise ou la patrie par la science, il se présenta à l'U¬ 
niversité de Louvain vers 1531 et s'y fit inscrire parmi les 
étudiants du Faucon. Eu 1533, il fut proclamé second au 
concours général des quatre collèges de la faculté des Arts. 
Il avait disputé la palme du Primus à André Masius, de 
Lennick-Saint-Martin, qui se fit, depuis, un nom comme 
orientaliste. 


*) Près d’Eindhoven, dans la mairie de Bois-le-Duc. 

*) Flandria illustr. II, 298.— Fasti acad. p. 113. 

3 ) Coppkns, Nieuwe Beschryving van het bisdom van Utrecht. t. III, 
1" partie, pag. 152. 

*) Cette institution dirigeait des écoles de grammaire et d’humanités à 
Deventer, Zwolle, Duisbourg, Utrecht, Groningue, Gouda, Nimègue, Bois- 
le-Duc, Bruxelles, Malines, Gand, Liège, Cambrai, Cologne, Emmerick, 
Wesel, etc. Aub. Miraeus, Originum monast. 1.1, c. XXVII. 
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Après ce brillant succès, il fut d'abord chargé de donner le 
cours de logique et de métaphysique dans la pédagogie du 
Faucon où il s'était distingué comme élève. Tout en ensei¬ 
gnant la philosophie, il se livra avec ardeur aux études sa¬ 
crées, et passa, après son élévation à la prêtrise, son acte 
public de licence en théologie, l'an 1550*. 


£. Rythovius , professeur à Dillingen , envoyé à Worms , 
docteur et chancelier . 

Le licencié de Y Alma Mater était très-considéré des auto¬ 
rités académiques. Aussi l'envoyèrent-elles bientôt, avec Guil¬ 
laume Lindanus, à l'Université de Dillingen en Souabe 2 , que 
le cardinal Othon Truchsèssde Walpurg, évêque d'Augsbourg, 
venait d'instituer (1549) de l'assentiment du pape Jules IL 
Rythovius y occupa avec distinction la chaire d'Ecriture sainte, 
tandis que son collègue Lindanus fit les leçons de théologie 
scolastique qu'avait données avant lui le dominicain espagnol 
Pierre Soto. 

Martin de Rythoven ne séjourna pas longtemps en Souabe. 
Rappelé vers 1554 par l'étroite faculté ou les doctores regentes, 
il resta à Louvain, quoiqu'il semble avoir promis au cardinal 
d'Augsbourg de venir reprendre son cours à Dillingen. Le 
cardinal fit de vives instances près de Yiglius ab Aytta de 
Zuichem, chef-président du conseil privé à Bruxelles, et près 
des chefs du corps professoral. Ceux-ci se refusèrent à laisser 
repartir le docte licencié, en disant qu'ils devaient avant tout 

*) Rythovius, pour le dire en passant, fut témoin du siège de Louvain par 
le fameux Martin Van Rossum et de la courageuse résistance des étudiants 
(2 août 1542). Parmi les libérateurs de la cité se signala Liévin Torrentius, 
qui illustra plus tard le siège épiscopal d’Anvers et fut nommé à celui de 
Malines. Voyez David, Vaderl. Historié , IX, 561 et suiv. 

2 ) Cercle du Haut-Rhin, dans le royaume actuel de Bavière. 


n 
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avoir soin de l’enseignement à Y Alma Mater , et que d’ailleurs 
ils consentaient à laisser à Dillingen Guillaume Lindanus, 
« homme d’un savoir distingué 1 . // Viglius tâcha de faire com¬ 
prendre ces motifs au cardinal, oui sufficere certe débet , ajouta- 
t-il, plantas ab Lovaniensi seminario se traducere , non vero 
ipsas arbores , unde illae sumuntur , evelleré*. Quoiqu’il en soit, 
le vœu d’Othon Truchsèss ne fut point satisfait. Martin de 
Rythoven, qui était l’un des plus beaux arbres de la 'pépinière 
académique, subit les épreuves du doctorat en théologie et 
reçut, avec le cérémonial accoutumé, le pileus magisterii ou 
le bonnet carré à pendants verts du doctorat, le même jour que 
Jean Hesselius (Hessels), de Louvain, le 19 mai 1556. Après 
sa promotion, il fut mis à la tête des jeunes théologiens du 
collège du Saint-Esprit et prit place dans les rangs du corps 
professoral 3 . 

Nous avons rappelé dans la précédente notice que Veximius 
dominus et magister Rythovius (car tel est désormais son titre) 
se rendit avec Sonnius, Thiletanus et d’autres au fameux col¬ 
loque de Worms (1557), pour y discuter avec les confessio- 
nistes sur les grandes questions dogmatiques soulevées par la 
réforme. Ce fut à la demande du roi des Romains, Ferdinand I, 
qui croyait que les catholiques pouvaient et devaient tenter un 


*) Lindanus, natif de Dordrecht, devint plus tard évêque de Ruremonde 
en 1569, et de Gand en 1588. Nous publierons plus tard la biographie de ce 
vénérable prélat. 

*) VAnnuaire de VUniv . cath. de Louvain , année 1852, pag. 306 et suiv., 
reproduit les lettres de Viglius à la S. Faculté de Louvain et au cardinal 
Otbon Truchsèss. 

s ) Estius rapporte dans son Histoire des martyrs de Gorcum que le docteur 
Rythovius honorait d'une affection particulière un jeune bachelier de son 
pays, Nicaise deHeeze. Ce bachelier mérita en 1572 la couronne du martyre 
et Pie IX Ta placé sur les autels. II est certain que Rythovius a connu aussi 
Léonard Vecchelius , bachelier en théologie en 1552 ou 1553, envoyé par 
Tapperus à la cure de Gorcum en 1558, martyrisé en 1572 et canonisé par 
Pie IX. 


Digitized by LjOoq le 



— 333 — 


rapprochement avec les partisans du formulaire luthérien 
connu sous le nom de Confession d’Augsbourg . Cette assemblée 
ayant été dissoute par suite du désaccord survenu entre le 
parti de Philippe Mélanchihon et celui de Flaccus Illyricus, 
nos théologiens belges revinrent, re infecta , en Brabant dans 
les derniers jours de décembre 1557. 

Rythovius reprit à Louvain la direction du collège du Saint- 
Esprit. L'an 1559, il laissa la présidence à maître Jean Hesse- 
lius, et succéda à Michel Driutius (Drieux, décédé le 16 sep¬ 
tembre) dans la dignité de doyen du chapitre de Saint-Pierre. 
Par le fait même de cette nomination il était vice-chancelier de 
l'Etude Générale, et partant chargé de graduer , c'est-à-dire 
de conférer les grades académiques 1 . Il garda cette double 
dignité jusqu'en 1562. 

Dans le courant de la même année (1559), il fut revêtu 
par ses collègues de la pourpre rectorale, qu'il laissa, après 
six mois d'administration, à Jean Molinaeus de Gand. La ju¬ 
ridiction pour ainsi dire souveraine de Hector magnificus alter¬ 
nait alors, tous les semestres, entre les professeurs des cinq 
facultés 2 . 


3. Rythovius promu à Vévêché ÆYjpres . 

Dès que Philippe II eut reçu des mains de Sonnius les 
constitutions apostoliques qui établissaient aux Pays-Bas une 
nouvelle hiérarchie épiscopale, il se mit en devoir de désigner 
des pasteurs pour les nouveaux sièges. Rome, en effet, lui 
avait accordé le droit de nomination, sauf l'institution cano¬ 
nique. 11 faut dire en l'honneur du Roi qu'il usa sagement du 
privilège que la reconnaissance pontificale lui avait octroyé. 

*) La cancellaria était annexée à la prévôté et la vice-chancellerie à la 
dignité de doyen de la collégiale de Saint-Pierre. Comme le prévôt était 
toujours absent, c'était le doyen qui faisait les promotions. 

) Avant 1445 le rectorat était trimestriel. 
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u Sans rien donner au hasard de la naissance ou à des recom¬ 
mandations intéressées, dit un savant de notre pays, il chercha 
des hommes connus par l'étendue de leur savoir, la pureté de 
leur foi et la régularité de leur conduite, et il ne fut pas trompé 
dans ses espérances 4 . // 11 désigna le pieux vice-chancelier de 
l'Université de Louvain pour gouverner l'église d'Tpres dans 
la Flandre flamingante. Cette église était sortie du démembre¬ 
ment de l'ancien diocèse de Térouanne. 

Rythovius, quîe ses goûts portaient à des travaux plus pai¬ 
sibles, n'accepta qü'avec regret le poste éminent auquel 
l'appelait la confiance du souverain. Aussi bien les temps 
étaient trop calamiteux, les besoins des fidèles trop urgents, 
les honneurs de l'épiscopat entourés de trop de périls, surtout 
dans la West-Flandre, pour se soustraire à Y œuvre sainte que 
la manifeste volonté de Dieu lui imposait. L'évêque nommé 
et impatiemment attendu 2 obtint l'institution canonique de 
Pie IV le 25 mai 1562. Le 2 novembre suivant il reçut 
l'onction sainte du cardinal Granvelle, avec l'assistance de 
François Richardot, évêque d'Arras, et de François Sonnius, 
évêque préconisé de Bois-le-Duc 3 . Cette cérémonie eut lieu à 
Bruxelles dans l'église de Sainte-Gudule. 

Après avoir pris possession par procuration, Rythovius se 
rendit en Flandre où il n'avait jamais été, et fit son entrée à 
pied dans la ville d'Ypres au milieu d'une foule immense de 
fidèles. Le jour où il vint s'asseoir sur le trône épiscopal fut 
celui où l'Eglise célèbre la fête de Saint-Martin de Tours, patron 
de la cathédrale d'Ypres et du premier évêque (11 novembre). 
Une particularité assez remarquable de son inauguration c'est 

*) Le cban. J* J. De Smet, dans la Revue de Bruxelles , livr. de juillet 1837. 

*) Pierre Titelmans de Hasselt, S. T. L. de Louvain, inquisiteur de 
Flandre, écrivit d’Ypres à Marguerite de Parme, le 14 novembre 1561 : 
« Fay espoir que sa présence fera grand fruict, tant par sa bonne doctrine 
que par sa vertueuse vie et exemplaire. » Corresp. de Phil . //, t. II, p. 485. 

*) Sonnius ne fut consacré que le 10 novembre 1562. 
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que cinq sociétés de rhétorique, de Mooren , de Rosier , de 
Getrouwen, de Vuegdenaeren , de Ligtgeladen , montrèrent leur 
joie en donnant des représentations dramatiques en pleine rue, 
sur cinq points différents de la ville 1 . 

La prévôté des chanoines réguliers de Saint-Martin ayant été 
incorporée pour former la mense épiscopale, le prévôt d’alors, 
Jean Snick, abandonna de bonne grâce sa dignité à l’évêque 
pour prendre le titre de doyen du chapitre cathédral. L’évêque 
était obligé, comme membre du chapitre, de suivre les offices 
journaliers du chœur, autant que ses fonctions pastorales le 
permettaient. La piété exemplaire de Eythovius nous est ga¬ 
rant qu’il n’a pas manqué au devoir de la prière publique et 
commune. 


4. Vévêque d’Ypres au concile de Trente . 

Les premières sollicitudes de Eythovius furent pour l’orga¬ 
nisation de son chapitre et du secrétariat, ainsi que pour la 
visite générale des paroisses soumises à sa juridiction. A peine 
avait-il mis la main à l’œuvre que Son Altesse, Marguerite de 
Parme, gouvernante générale, l’envoya au concile de Trente 
avec deux autres prélats, Eichardot d’Arras et Havet de Na- 
mur, et trois docteurs de Louvain, Michel Baius d’Ath, Jean 
Hesselius de Louvain et Corneille Jansenius de Hulst, doyen 
de Saint-Jacques. 

Les Pères du concile écrivirent le 22 août 1563 à Marguerite 
de Parme que l’arrivée des trois évêques et des trois docteurs 
leur avaient causé beaucoup de contentement, et que leur 
joie était d’autant plus vive que la profonde érudition et la 


*) Historia Episcopatus Yprensis ex autographis D. Gerardi De Meeslcre , 
pag. 8. Bruges 1850. Ce livre fait partie du Recueil de chroniques , Chartres, 
etc. de la Flandre occidenlale f publié par la Société d’émulation de Bruges. 
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piété bien connue des envoyés faisaient espérer beaucoup 
dans la cause de la religion et de l’église 1 . 

Nommé membre de plusieurs commissions, Rythovius eut 
bonne part à la discussion des matières importantes que les 
Pères avaient encore à traiter, et signa, avec ses deux collè¬ 
gues des Pays-Bas, la vingt-cinquième et dernière session 
qui eut lieu le 3 et le 4 décembre 1563*. 

Le concile terminé, Rythovius eut hâte de rentrer dans son 
diooèse où les populations, profondément catholiques, l’accueil¬ 
lirent avec de nouveaux transports de joie: cum ingentibus 
gaudiorum indiciis , quae ei cives exhibébant , dit Gérard de 
Meestere dans Y Histoire de V évêché d'Ypres 3 . 

Le pieux évêque ne tarda pas à reconnaître que, par la 
tolérance de hauts fonctionnaires 4 , l'hérésie avait considérable¬ 
ment étendu ses ravages. « La ville d'Ypres entre aultres est 
fort en bransle par l'audace tant du peuple de dedans que *de 
dehors, quy vont à les preschez par milliers, armez et embas- 
tonnez, comme si allaient à quelque grand exploict de guerre ; 
et faict à craindre que à la fin la première fouldre tombera sur 
les monastères et gens d'église, et estant allumé le feu, il ira 
plus avant, et venant à cesser par ces troubles la négotiation, 
plusieurs mainouvriers, contrainctz par la faim, se joignent 
avec eulx, et attendent l'occasion pour partir les biens avec les 


4) Monum. ad hist. conc. Trid. ed. J. Leplat, tom. VI. — N'oublions pas 
de dire que Richardot et Hesselius furent choisis pour rédiger les décrets 
concernant le culte des images. 

■) Voyez le Mémoire sur la part que le clergé de Belgique et spécialement 
les Docteurs de Louvain ont prise au concile de Trente, par P. F. X. de Ram, 
Bruxelles 1841, in-4. 

s ) Un poète latin de l’époque, Jacques Slupere de Herzele, y fait allusion 
dans ce distique : 

Ule no?i célébrât venientis praesulis ortum 
Rithovii, et plausus quos dédit Ypra novos. 

4 ) Le comte d’Egmont, gouverneur de Flandre, avait écrit au magistrat 
d’Ypres de tolérer provisoirement les prêches publics des calvinistes. 
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riches. «Voilà ce qu'écrivit Viglius, le 2 août 1566, à Josse de 
Courtewille ou Cortewyle, secrétaire du conseil d'Etat du con¬ 
seil privé 1 . 

Tel était Tétât des choses. Quoiqu'il eu soit, l'évêque d'Y- 
près recommença, pour ne plus l'interrompre que pendant sa 
captivité, cette longue série de travaux apostoliques qui firent 
de lui un pontife exemplaire et digne des plus beaux siècles de 
l'Eglise : vir merito prisais nascantie Bocksiae episcopis compa- 
randm *. 

5. Rytkovius voit les églises de son diocèse saccagées 
pas les iconoclastes de 1566. 

Dans une assemblée du conseil d'Etat tenue à Bruxelles en 
novembre 1565, Guillaume d'Orange avait perfidement con¬ 
seillé l'exécution rigoureuse des placards, en disant d'an air 
satisfait : Vous verrez sous peu te commencement dîwne jolie tra¬ 
gédie*. Le drame que le prince avait aidé à préparer ne tarda 
pas à s'ouvrir, et les iconoclastes de 1566 se chargèrent d'en 
être les premiers acteurs. 

Fendant que des hordes de calvinistes, avides du sang des 
prêtres et de la fortune des riches 4 , pillaient les abbayes, les 
monastères et les églises du Brabant depuis Anvers jusqu'à Bois- 
le-Duc, on voit d'autres bandes se livrer impunément aux 
mêmes attentats dans presque toute l'étendue de la Flandre. 

*) Compte-rendu des séances de la Commission royale d J histoire , tom. XVI, 
p. 208 (1850). 

*) Sanderus, Flandr. illustr. 

*) Un témoin oculaire, Viglius, le rapporte dans son autobiographie : 
« Princeps Auriacensis cuidam dixit, quasi laetus gloriabundusque, visuros 
» brevi egregiae tragoediae initium. » Vita Viglü , ap. Hoynck van Papbn- 
brecht, Anal. } 1.1, p. 45. 

+) Der paepen bloet ende der coopmans goet. Tel était leur cri, dit Rytbovius 
dans le discours d’ouverture du second concile provincial de Matines. Syn. 
Belg . t. I, pag. 188. 

Analectes VII. 22 
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// Les gueux, dit Strada, coururent vers Ypres, asile des héré¬ 
tiques; là les attirait non-seulement l'espoir de l'impunité, 
mais aussi la haine contre Martin Rythovius, homme d'une 
science et d'une piété éminente, iisque virtutiôus iram 
haereticorum promeritum' . // Rythovius se vit forcé de fuir 
et de se retirer à Anvers, afin d'épargner aux gueux un 
crime de plus. La dévastation des lieux saints, commencée le 
15 août au point du jour, frappa d'abord le couvent des Frères- 
Prêcheurs, puis les autres communautés religieuses de l'un et de 
l'autre sexe, toutes les églises et les habitations des chanoines. 
La destruction de l'église cathédrale fut la plus horrible de 
toutes. La nuit tomba, avant que les ravageurs, parcourant la 
ville aux cris de Vivent les gueux , fussent las de pillages et de 
sacrilèges. Ils complétèrent leur œuvre tragique en livrant aux 
flammes la bibliothèque du palai ‘3 épiscopal, riche asile où 
reposaient les témoins de la foi des siècles antérieurs 2 . Les 
mêmes excès furent commis dans d'autres localités. En moins 
de dix jours la Flandre seule vit piller et démolir de fond en 
comble plus de quatre cents églises tant dans les villes que 
dans les campagnes. C'étaient là les fruits de l'émancipation 
religieuse et de la liberté de conscience promise dans les prê¬ 
ches publics au nom de l'Evangile réformé 3 . 

Dès que la tourmente parut calmée, l'éminent évêque s'em¬ 
pressa de revenir parmi les siens et se remit à prêcher la 
parole de Dieu au milieu des débris d’autels et d’images amon¬ 
celés dans le sanctuaire de Saint-Martin : Optimus praesul 


*) De bello Belg., liv. V, sous l’année 1566. 

*) « Ne catholicae religionis memoriam relinquerent, bfbliothecam flam- 
mis absumunt. Omnia prorsus vestigia prions saeculi abdere decreverunt, 
ut novitatem suam imputarent antiquitati. » Nie. Burg. Hist. Belg. 

8 ) Voyez Kervyn de Letténhove, Hist. de Flandre, tom. VI, pag. 207-220, 
et surtout Cort verhael van Hgene binnen de stadl van Ypere en daeromtrent 
gepasseert is de religie aengaende, J t zydert juny 1566 tôt omirent half aug. 
1567, publié dans les Mémoires de la Société d*émulation. 
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Tprensis, écrit Viglius à Hopperus (7 septembre 1566), in 
sua ecclesia , ruderibus altariumque dejectione misere defor - 
mata, ad concionandi munus rediit 1 . 


6. Action salutaire de Rythovius pour la promulgation 
et Vexécution du concile de Trente . 

Ce fut Rythovius qui, l'un des premiers, fit comprendre au 
gouvernement l'impérieuse nécessité de faire publier, sans 
retard, les décrets dogmatiques et disciplinaires du concile de 
Trente, et qui fit les plus énergiques efforts pour faire exécu¬ 
ter ponctuellement les sages règlements que l'Eglise venait de 
sanctionner. Il nous faut ici entrer dans quelques détails. 

Nos lecteurs savent que le roi Philippe II avait ordonné à 
sa sœur, la gouvernante 2 , de nommer une commission extraor¬ 
dinaire qui serait chargée d'éclairer le conseil d'Etat sur les 
mesures à prendre pour l'enseignement du peuple, la réforma¬ 
tion du clergé et le châtiment des hérétiques. La gouvernante 
désigna l'évêque d’Ypres, celui de Namur (Antoine Havet) 
et celui de Saint-Omer (Gérard d'Haméricourt ou Hemricourt); 
les présidents du conseil de Elandre (Jacques Martins), celui 
du conseil suprême d'Utrecht (Hippolyte Persyn) et un mem¬ 
bre du grand conseil de Malines (Antoine de Meulenare); les 
théologiens Josse Thiletanus et Corneille Jansénius, et le ca¬ 
noniste WulmarBernaerts: //tous gens doctes et excellents et fort 
sufBsans, //dit Joachim Hopperus dans son Recueil et mémorial 
des troubles 3 , tous vivant au milieu du pays et partant capables 

4 ) Analecta de Hotnck van Papkndrscht, tom. I, partie II, pag. 378. 

*) L'instruction royale (Madrid, 2 avril 1565) avait été apportée par le 
comte d’Egmont. Corresp. de Phil. //, t. I, pag. 346, n* 274. 

*) II* partie, chap. IV. Le Mémorial d’Hopperus se trouve dans les 4na- 
lecla de Hoynck van Papendrecht, tom. II. Il a été réédité, en 1858, par 
M. Alph. Wauters, dans la collection de Mémoires relatifs à Vhistoire de 
Belgique . 
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d'appKécier les besoins du moment. Cetteoommi ssion, dont l'évê¬ 
que d'Ypres était le membre principal 1 et peut-être le président, 
puisque le Roi,dans sa missive, l'avait désigné nominativement 
comme lui paraissant surtout à la hauteur de cette mission*, 
se réunit à Bruxelles et émit, après mûre délibération, son avis 
officiel le 8 juin 1664. Elle estimait que, pour ce qui regardait 
Renseignement du peuple, la fondation d'écoles élémentaires 
et la réformation du clergé, il était abondamment pourvu à ces 
trois grandes choses par les lois récemment édictées au concile 
de Trente // que convient entièrement estre publié et observé 
h par les évesques et l'assistance de l'autorité de Sa Majesté 
a sans laquelle iceux évesques et autres prélats ne pouvaient 
n rien 3 , // Quant aux châtiments à infliger aux hérétiques, les 
neuf membres opinèrent//qu'il ne convenait en façon quelconque 
de changer les placarts et ordonnances de Sa Majesté, faictes 
et publiées passé plus de trente-cinq ans; ## toutefois qu'il 
fallait les adoucir dans la pratique, discerner entre les sectes* 
et proportionner la peine à l'âge et à la qualité des coupables ; 
qu'on pourrait substituer à la peine de mort le service aux 
galères ou le bannissement perpétuel ou temporel, à l'exception 
des ministres, docteurs ou autres semblables qui seraient châ¬ 
tiés comme les obstinés ; enfin qu'on châtierait par verges ou 
amendes, ou bannissement, etc., ceux qui, sans être hérétiques 

4 ) Eorum Martinus Rithovius, episcopus Iprensis, facile primas tenebat, 
insigne Brabantiae campestris ornamentum, cum ob magnam et variam 
aruditionem, tum propter singularem vitae morumque castitatem, quibus 
dotibus nihil praestantins ad homioum greges pascendos, qui non tam verba 
quam pastoris exemplum sequuntur. » Mémoires de Viglius, § XXXVII, 
édités par M. Alphonse Wauters en 1858. 

*) « Placere sibi (au Roi), ut duo aut très episcopi adjungantur, et inter 
alros Iprensium sibi maxime idoneum buic muneri videri. » Mémoires de 
Viglius , § XXXVI. 

*) Mémoires d'Hopperus, 2* partie, chap. V. — Voyez aussi Mémoires de 
Viglius , § XXXVIII. 

4 ) Les luthériens en effet étaient moins coupables que les calvinistes et 
les anabaptistes. 
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ou sectaires, ne contrevenaient aux placards que par curiosité, 
nonchalance ou autrement. « Disans outre ce pour conclu¬ 
sion que devant toutes choses est nécessaire de faire proces¬ 
sions et prières publicques à Dieu, afin qu'il luy plaise nous 
donner ayde, foi et assistance 1 . // 

Tel fut l'avis de Bythovius et des autres commissaires. Phi¬ 
lippe II, auquel sa sœur en fit part 2 , répondit le 17 octobre 
1565 que les mesures proposées par la commission lui parais¬ 
saient fort bonnes, sauf en ce qui regardait la modération des 
placards dont il fallait, selon lui, maintenir toute la rigueur, 
l'expérience ayant prouvé que plus on montre de douceur à 
l’égard des sectes, plus elles se propagent. S'il y a des juges 
qui n’osent ou ne veuillent exécuter les édits portés depuis 
bon nombre d'années, on doit faire connaître leur nom au Roi 
qui les remplacera par d'autres plus zélés pour la religion 3 . 

La fatale obstination du monarque qui ne voulait d'aucun 
adoucissement, quoique proposé par des évêques, a dû affliger 
profondément Bythovius, qui s'était exprimé ouvertement 
sur la nécessité de la modération et de la clémence. Il dit plus 
tard, dans une occasion solennelle, ces paroles éminemment 
chrétiennes : Ut non est gladio plantata religio, il a nec solo 
gladio retineri potest ; sed incrementa convenire debent origini. 
Est guident in defensionem religionis suo loco stringendus 
gladius ; sed utilitatem majorent adfert , si paterna institutio 
judicis severitatem antevertat, çfltod et rationi consentaneum 
est y et experientia compertum i 4 . Dans une autre pièce du 16 
mai 1566, il exprime de nouveau , au nom du clergé de 


*) Mémoires d'Hopperus, V partie, chap. V. Voyez aussi Mémoires de 
Viglius, § XXXIX. 

*) Correspondance de Philippe 11, t. I, pag. 355 et 360. 
s) Corresp. de Phil. 11, t. I, p. 373. — Mémoires de Viglius, § XLVI, — 
Mémoires d J Hopperus, 2* partie, cbap. VII. 

4 ) Discours d'ouverture du second concile provincial de Malines. Syn. 
Belg., 1.1, pag. 185. 
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la Flandre, qu’eu égard au temps// il est expédient qu’il pleut à 
// Sa Majesté entendre à douceur et mitigation des placcards 
» touchant le faict de la religion 1 . // 


7. Rythovius tient des synodes diocésains et ouvre 
le séminaire d’Ypres. 

Ce ne fut pas assez pour Bythovius d’avoir provoqué la 
promulgation du concile général : il se hâta d’en exécuter lui- 
même les ordonnances par la visite des paroisses, les synodes 
diocésains; etc. 

Comme l’étendue de son territoire juridictionnel ne lui per¬ 
mettait pas de visiter annuellement toutes les paroisses, il 
ordonna à l’archiprêtre d’Ypres et aux doyens ruraux de faire, 
en son nom, la visite des églises, des chapelles, des monastères, 
des hospices, des écoles, chaque fois que l’évêque se trouve¬ 
rait dans l’impossibilité de la faire par lui-même. Il leur in¬ 
diqua, dans des instructions détaillées, l’objet de l’examen 
qu’ils avaient à instituer, et la manière de procéder pour la 
sanctification du clergé et l’édification des simples fidèles. 

Il tint à peu près chaque année un synode diocésain, selon 
la loi portée à Trente. Ce ne fut néanmoins que dans le synode 
du 21 mai 1577, qu’il arrêta définitivement les règlements 
dont l'expérience avait démontré l’utilité. Il fit imprimer les 
décisions et en exigea le fidèle accomplissement. Dans la même 
réunion il proclama la division du diocèse en huit doyennés 
ruraux et l’archiprêtre de la ville 2 , et il étendit à toutes les pa¬ 
roisses le nouveau pastoral ou Manuale pastorum dont il avait 
fait l’essai dans la cathérale seule. Au synode de 1570 il avait 

*) Historia Episc. Yprensis , pag. 32. 

*) Voici le nom des huit doyennés ruraux . Bailleul, Bergues Saint-Winoc, 
Cassel, Dixmude, Fûmes, Nieuport, Poperinghe et Warneton. Hist . Episc. 
Ypren., pag. 10 et suiv. 
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substitué le bréviaire romain à celui de l'ancien diocèse de 
Térouanne. Ainsi l'uniformité dan3 l'administration des sacre 
ments et les rits de l'office divin étaient introduits partout. 

Les bases du séminaire diocésain furent jetées dans le 
synode de 1564 1 . L'évêque nomma des proviseurs d'un éta¬ 
blissement où l'on instruirait les jeunes lévites dans toutes les 
branches indiquées parle concile général, depuis la grammaire 
jusqu'à la théologie. Au synode du 29 mai 1571, il appliqua 
à l'entretien de cette maison une partie des revenus de la 
mense épiscopale, de fabriques d'église et de certains béné¬ 
fices ecclésiastiques. Comme les chefs de quelques monastères 
et chapitres se montraient peu disposés à payer la taxe qui leur 
était imposée en vertu du concile de Trente, l’évêque crut 
devoir recourir à l'intervention du pouvoir civil. Un décret 
royal, daté de Bruxelles 24 février 1572, permit aux provi¬ 
seurs du séminaire de les y forcer sous peine de comparaître 
devant le conseil de Flandre et de rendre compte à la justice 
de leur opposition 2 . 

Rythovius présida et dirigea les deux premiers conciles 
provinciaux de Malines. Il y a de l'intérêt, ce semble, à nous 
y arrêter un instant. 


8. Rythovius président des conciles provinciaux 
de Malines en 1570 et 1574. 

Il appartenait à l'archevêque de Malines de convoquer tous 
les trois ans les six suffragants de sa métropole, les abbés et 
les autres dignitaires, auxquels la loi ou la coutume donne 
accès dans les conciles provinciaux. Empêché par des circon- 

*j L'institution ou le rétablissement des séminaires diocésains peut être 
regardée, dit Rohrbacher, comme le résumé vivant et pratique du concile 
de Trente, comme la réformation perpétuelle de l’Eglise par elle-même. 

a ) HUI. Episc. Ypren pag. 65-69. 
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stances que nous n'avons pas à rappeler ici, l'archevêque Gran- 
velle ne pouvait veiller en personne aux besoins* spirituels de 
son troupeau ni convoquer en concile ceux dont il était le 
chef. Dès lors le droit de convocation et de présidence était 
dévolu au plus ancien 4 des ordinaires de la province. Ce fut 
Rythovius qui exerça, au nom de l'archevêque absent, ces actes 
de haute juridiction. Le premier concile de Malines, ouvert le 
23 juin 1570, fut clôturé le 15 juillet et porte les signatures 
suivantes selon l'ordre de consécration : Martin Rythovius, 
évêque d'Ypres, François Sonnius d'Anvers, Wilhelm Damase 
Lindanus de Ruremonde, Corneille Jansenius de Gand, Remi 
Driutius de Bruges, Laurent Metsius de Bois-le-Duc. Maximi¬ 
lien Morillon apposa son nom, après ceux des évêques, 
comme vicaire général et représentant de l'archevêque Gran- 
vetle qui résidait à Rome 3 . Nous verrons plus loin comment 
l'épiscopat belge y sut maintenir, vis-à-vis de l’impérieux duc 
cPAlbe, l'indépendance de l'autorité religieuse. 

Le second concile provincial de Malines était fixé de droit 
à l'an 1578; mais les événements de l'époque le firent reculer 
d'une année. Rythovius, obéissant aux vœux unanimes de ses 
vénérables collègues, le convoqua par lettres du 1 mars 1574, et 
le présida depuis le 8 mai jusqu'au 20. Le concile se tint à 
Louvain. Les séances publiques eurent lieu dans la collégiale de 
Saint-Pierre, et les congrégations particulières dans la chapelle 
du collège de Savoie 3 . Il n'aurait pas tardé à produire tous les 
résultats salutaires qu'on pouvait en espérer, si l'hérésie et la 
révolte n'étaient venues jeter la désolation dans nos contrées. 

Ce qu'on remarque tout d'abord en parcourant les actes, 
c'est la paternelle préoccupation des évêques pour l'instruc¬ 
tion de l'enfance. Ils veulent qu'on rétablisse dans toutes les 

*) Dans l’ordre de consécration. 

*) Synodicon Bclgicum, 1.1, pag. 3-167. 

8 ) Synodicon Belgicum, t. I, pag. 168-228. Le concile de 1574 porte les 
mêmes signatures que celui de 1570. 
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paroisses tes écoles journalières et dominicales, (ju’oo eu fonde 
là où elles n’ont pas encore existé.. Les enrés doivent faire 
tous leurs efforts pour qae les parents envoient leurs enfants, 
à l’école. Que les maîtres soient des hommes vertueux et suffi¬ 
samment instruits. Que tout livre dangereux pour 1» foi ou 
l’innocence soit écarté. Que les sexes soient séparés autant 
que possible, et de telle sorte que les garçons soient confiés à 
des instituteurs et les filles à des institutrices. Le clergé se 
montrera prêt à diriger les écoles sans aucune rétribution. 
Les évêques désirent que l’enseignement des pauvres soit gra¬ 
tuit ; au besoin ils demandent que des lettres du Boi obligent 
le magistrat à payer les maîtres. Il ne convient pas que les 
autorités séculières se montrent ingrates envers ceux qui font 
preuve de dévouement pour l’instruction basée sur des principes 
religieux; elles ne sauraient mieux placer leurs revenus 1 . 

De nos jours, dit un écrivain belge, on parle beaucoup d’en¬ 
seignement gratuit : a-t-on trouvé une meilleure voie pour as¬ 
surer aux enfants du prolétaire une bonne instruction et des 
moyens d’existence que celle que leur fit ouvrir Vépiscopat 
belge dès le xvi® siècle 1 ? 


9. Rythovius implore la grâce du comte d'Egmont 
et le prépare a mourir . 

Notre évêque était occupé tout entier des travaux de l’é¬ 
piscopat, quand à Pimproviste il fut appelé à jouer un rôle 
important dans un drame tristement célèbre. 

Fernando Alvarez de Tolède, duc d’Albe, avait fait arrêter à 
Bruxelles (9 septembre 1567) les comtes d’Egmont et de 
Hornes, qui passaient pour être les instruments du prince 


*) Synodicon Belgicum , t. !, p. 123. 

*) M. le chan. Desmet, dans la Revue de Bruxelles , juillet 1837. 
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d'Orange et les chefs de l'opposition. Le 2 juin 1568, le con¬ 
seil des troubles les condamna l'un et l'autre, après une longue 
procédure, à avoir la tête tranchée comme coupables de lèse • 
majesté et de rébellion contre l'Etat. Les deux illustres pri¬ 
sonniers, détenus, depuis leur arrestation, dans la citadelle de 
Gand, furent ramenés à Bruxelles sous une escorte de trois 
mille soldats espagnols. Ils y arrivèrent dans l'après-midi du 4 
juin, et passèrent leurs dernières heures dans la maison connue 
sous le nom de Broodhuis ou ’s Koningshuis sur la Grand'Place. 
Rythovius, invité un peu auparavant par une missive à venir 
immédiatement à Bruxelles, se présenta devant Son Excellence 
pour connaître le motif de l'appel 1 . Le duc lui remit la sen¬ 
tence qui portait que l'exécution du comte d'Egmont, gou¬ 
verneur de Flandre et d'Artois, devait avoir lieu le lendemain, 
et il ajouta qu'il avait à servir de confesseur au condamné. 
L'évêque, frappé de stupeur à la lecture du fatal arrêt, se jeta 
incontinent aux pieds du duc, demandant grâce pour monsei- 
neur ^î'Egmont. Comme il lui fut répondu rudement que la 
justice devait avoir son cours, il fit encore de plus pressantes 
prières et demanda que du moins l'exécution fût différée. Enfin 
l'Espagnol, fatigué de ces supplications, dit avec aigreur au 
prélat : // Messire d'Ypres, je ne vous ai point mandé pour 
changer ou différer la sentence, ni pour avoir votre avis : vous 
êtes simplement chargé d’entendre la confession du coupable 
et de l'aider à mourir. // 

Rythovius dut se retirer, l'âme navrée, et se rendit droit 
au Broodhuis . C'était vers onze heures de la nuit. Admis 
près du noble comte, il lui expliqua l'entrevue qu'il venait 
d'avoir avec le duc, et finit par lui déclarer, en pleurant, qu'il 

*) D’après le témoignage d’un ecclésiastique, parent de l’évêque, d’Eg- 
mont lui-même, apprenant sa condamnation, aurait demandé Rythovius, en 
disant : « Non permisi unquam in civitate Yprensi haereticis ecclesiam 
» exstruere; detur mihi, obsecro, episcopus Yprensis. » tint. Episc. Yprens 
pag. 12t. 
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ne devait plus songer aux choses de la terre. Il l’exhorta à se 
résigner en chrétien à son malheureux sort et reçut sa confes¬ 
sion. Vers l’aurore il célébra la messe et lui donna le saint Via¬ 
tique; puis il continua à prier avec lui et promit de faire par¬ 
venir au Roi et au duc les deux lettres que d’Egmont avait 
écrites de sa propre main. Quand le moment fatal fut venu, 
le condamné sortit de la chambre qui lui servait de prison, et 
descendit, d’un pas ferme, l’escalier, en récitant le Miserere 
avec le confesseur qui marchait à ses côtés. L’échafaud avait 
été dressé, la nuit, devant le Broodhuis . Arrivé sur la plate¬ 
forme et voyant à un signe de tête du colonel [maestro del 
campo) Julien Romero qu’il n’y avait pas de grâce à espérer, 
d’Egmont se mit à genoux sur un carreau de velours et récita 
trois fois de suite avec le confesseur l’oraison dominicale. 
Puis, ayant baisé le crucifix et faisant signe de la main à 
l’évêque de se retirer, il dit à haute voix : In manus tuas Ho¬ 
mme commendo spiritum meum . Le bourreau, survenu tout à 
coup, brandit la hâche avec tant de précipitation que le sang 
de la victime jaillit sur la soutane du prélat 4 . 

Monseigneur de Hornes fut décapité immédiatement après. 
Lui aussi s’était réconcilié avec Dieu en faisant sa confession 
au curé de la Chapelle. 

Ceci arriva la veille de la Pentecôte, le 5 juin 1568, vers 
onze heures avant-midi. D’Egmont n’avait que quarante-six 
ans, étant né le 18 novembre 1522, au château de la Hamayde, 
près de Tournay. 

C’est ainsi que l’évêque d’Ypres, qui avait eu la douleur de 
voir le gouverneur de Flandre et d’Artois se montrer excessive¬ 
ment faible à l’égard des prédicants réformés et des icono¬ 
clastes de 1566, eut du moins la joie de le voir mourir en 
vrai fils de l’Eglise catholique romaine et dans les sentiments 
de la plus sincère piété. De grandes fautes furent expiées par 

>) Hist. Episc. Yprens., pag. 4 21. 
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fine fin qu'on peut appeler héroïque, édifiante, et qui, 
aux yeux du chrétien, vaut bien assurément les lauriers de 
Saint-Quentin et de Gravelines. La gloire est restée à la vic¬ 
time et l'opprobre au bourreau 1 . 

Immédiatement après cette scène lugubre, Bythoviua se 
dirigea sur Louvain et rapporta tout ce qu'il avait vu et en¬ 
tendu au recteur de l'Université, Cunerus Pétri, depuis évêque 
de Leeuwarde. Celui-ci en fit à son tour la relation fidèle au 
docteur Thomas Stapleton qui a transmis ces détails à la pos¬ 
térité 1 . 

Rythovius, de retour à Bruxelles, le 9 juin, écrivit au Roi 
une lettre d'une éloquence touchante. Il lui rapporte les der¬ 
niers moments de son illustre et infortuné ami, mort, dit-il, 
avec grande résignation, devant une foule innombrable de spec¬ 
tateurs qui sanglotaient et fondaient en larmes . En même temps 
il lui transmit la belle lettre que « le léal vassal et serviteur de 
« S. M., Lamoral Degmont, prest à morir le vi de juin, « lui 
avait confiée quelques heures avant le dernier supplice, et par 
laquelle il demandait à la clémence du souverain n d'avoir 
n pitié de sa povre femme (dame Sabine de Bavière) et enfans et 
a serviteurs 3 . « Si nous même, ajoute Rythqvius, jouissons de 
n quelque crédit auprès de Sa Majesté, nous la supplions très- 
ii humblement de daigner révoquer la confiscation des biens 

*) Sans vouloir justifier la conduite impolitique de Philippe II et de son 
lieutenant à l'égard des deux comtes, nous nous permettrons de dire qu'ils 
lâchèrent tous deux la bride à ce qu'on appelait la liberté de conscience. 
D’Egmont, en particulier, quoique plus catholique que de Hornes, n’em- 
pécba pas les prêches publics ni le pillage des églises; il entra, sans le 
vouloir peut être, dans les ligues des partisans de l’hérésie. 

*) Le texte de la lettre de Stapleton, écrite en vieux français, publié 
d'abord par M. de Bavay, se lit dans Y Annuaire de V Université calh., 1856, 
pag. 286. G De Meestere reproduit la lettre en latin dans son HisL Episc. 
Yprens p. 52. 

s ) Sabine, duchesse de Bavière, comtesse palatine du Rhin. Le comte 
laissa trois fils et huit filles. Voir Compte-rendu des séances de la Com¬ 
mission royale d* histoire t 1. IX, p. 68, 2* série, 1857. 
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n par pitié potrr une épouse éplorée, cette femme noble et pro- 
n fondément pieuse, et pouT le soutien de ses nombreux en- 
ii fants. Nous la supplions de songer àr ses filles, dont quel- 
« ques-unes sont en âge de s , établir. Ainsi le pays aura une 
ii preuve de plus que la nécessité seule a obligé Votre Majesté 
y à donner au peuple un si triste spectacle 1 . » 

Une pension annuelle de douze mille florins fut d'abord 
accordée à la veuve du comte. Plus tard le roi Philippe II, 
averti par un bref du pape Grégoire XIII, rendit au fils aîné, 
Philippe d'Egmont, tous les biens qui avaient été confisqués 
par le conseil des troubles 5 . Il le créa même chevalier de la 
Toison d'Or et lui confia le gouvernement d'Artois 3 . 


10. Fermeté épiscopale de Rythovius vis-à-vis du dm d*Âlbe. 

En 1568, nous venons de le voir, Rythovius s'était jeté aux 
pieds du duc d’Albe pour implorer la grâce du comte d'Egmont* 
Deux ans plus tard il eut occasion de lui résister pour dé¬ 
fendre la liberté de l'Eglise. 

Au premier concile provincial de Malines (1570), le gouver¬ 
neur général voulut avoir entrée dans l'assemblée des évêques. 
Il délégua le chevalier de Glymes, président du grand conseil 
de Malines, pour y assister en son nom, »/ et signement pour 
préadvertir et requérir que au dict concilie ne soit décrétée 
aucune chose qui puist contrevenir aux droits de Sa Majesté 
ou préjudicier à sa souveraine juridiction ou chose en dépen¬ 
dante 4 . n Rythovius et ses collègues comprirent que cette exi- 

*) U. Gachard ne donne qu'un petit précis de cette toucbante lettre dans la 
Corresp. de Philippe II, t. II, p. 30. Elle a été retrouvéedans les archives de 
Lille et reproduite dans l’ouvrage de L. Ph. C.Van den Bekgh, Gedenkstukken 
lot opheldering der Nederlandsche geschiédenis (Leyden, 1849), 1.1, p. 278. 

*) Càt'resp. de Phil. H, t. III, p. 126 et 148. 

*) Messager des sci&nees historiques, année 1843, p. 350. 

4 ) Lettre du duc d’Albe, 11 juin 1570. Syn. Belg., 1. 1 , pag. 64. 
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gence était une menace pour la liberté religieuse et le respect 
de leurs décisions. Aussi se refusèrent-ils à admettre parmi 
eux le commissaire royal, en faisant observer à Son Excellence 
que cette demande était une chose inouïe dans ces contrées, 
et que d'ailleurs les fidèles pourraient croire avec raison que les 
Pères n'avaient pas joui de la liberté que leur garantissent les 
saints canons : Quo novo et his regionibus insolito exemplo plu- 
rimi libertatem et auctoritatem concilii contra canones restrin - 
gendam verisimiliter timerent. Ils lui annoncent en même 
temps qu'ils ont craint de faire lire publiquement la lettre du 
duc, ob perturbationes et offensiones , quae ex publica recitatione 
verisimiliter ortae fuissent '. 

Le duc d'Albe, qui n'avait pas l'habitude de reculer devant 
des obstacles, dut cette fois fléchir devant les observations 
aussi justes que calmes de l'épiscopat belge. 

Nous allons voir comment l'incomparable évêque osa mon¬ 
trer dans une autre occasion, qu'il était loin d'applaudir à tous 
les actes du rude gouverneur. 


11. Rythovius réclame contre Vimpôt permanent du dixième 
denier et les rigueurs excessives du duc d’Albe . 

Le zèle épiscopal de Eythovius pour le salut des âmes ne 
l'empêchait pas de veiller aussi aux intérêts matériels du 
peuple. Pour preuve il suffit de citer la pressante lettre qu'il 
adressa, à l'insu de tout le monde (29 septembre 1571), au 
duc d'Albe à propos du fameux dixième denier 2 . En voici 

*) Lettre des évêques, 15 juin 1570. Syn. Belg t. I, p. 69. 

*) Le duc exigeait la levée du 100* denier à payer, une fois, pour tous les 
biens meubles et immeubles, du 20* sur la vente de tous biens immeubles, et 
du 10* sur celle de tous biens meubles à payer, chaque fois, par le vendeur. 
Le 20* et surtout le 10* soulevèrent tous les esprits au sud et au nord des 
Pays-Bas. 


Digitized by LjOoq le 



381 — 


l'analyse donnée par M. Gachard, le savant archiviste général 
du Royaume : « Rythovius lui représente les murmures qu'ex¬ 
cite parmi les ouvriers si nombreux en Belgique, l'impôt du 
dixième denier. A l'approche de l'hiver, où les besoins sont 
plus nombreux et les profits plus rares, ces malheureux, exas¬ 
pérés par la misère, pourraient se laisser entraîner à des résolu¬ 
tions funestes. Il est à craindre, d'ailleurs, que la mesure 
prise n’aliène au Roi le cœur de beaucoup de ses sujets, alors 
qu'il est si nécessaire qu'il gagne leur affection. Par ces mo¬ 
tifs, l'évêque prie très-humblement et très-instamment le duc 
de remplacer l'impôt du dixième denier par un autre. S'il ne 
le peut sans l'autorisation du Roi, l'évêque le supplie de la 
solliciter, et, en attendant, de suspendre la levée de l'impôt. 
Personne ne sait du reste qu'il a fait cette démarche, excepté 
son secrétaire intime dont il a employé la plume et dans la 
discrétion de qui il aune entière confiance 1 . // 

Du reste, Rythovius n'était pas le seul évêque qui s'opposât 
à cette odieuse exaction dans l'intérêt de ses ouailles. Nicolas 
a Castro (Van der Burcht), évêque de Middelbourg, fit la 
même chose. Aussi Boxhornius, quoique protestant, lui rend 
ce beau témoignage dans la chronique de Zélande : Vir dodus 
et sapiens ... ducis Albani consilia semper , ut poterat , repressit . 

Voyant que le duc ne tenait nul compte de sa remontrance 
confidentielle, Rythovius se rendit à Bruxelles (L2 janvier 
1572) avec ses collègues de Gand et de Bruges, Corneille 
Jansenius et Remi Driutius. Il conjura le duc, dans les in té 
rêts de la patrie et du Roi, de suspendre ce détestable impôt, 
qu'il exigeait pour payer ses troupes et les empêcher de se 
débander. Après avoir échoué dans cette nouvelle tentative, 
les trois évêques flamands eurent le courage de faire parvenir 
directement jusqu'au pied du trône les doléances légitimes de 
la nation. Voici, d'après M. Gachard 2 , le résumé de leur lettre 
du 24 mars 1572 : 

*) Correspondance de Philippe //, t. II, pag, 204. 

9 ) Correspondance de Philippe IIj t. Il, pag. 236. 
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« Us æ peuvent, en accomplissement de leur devoir, laisser 
de représenter au Roi le mal que causera à la justice et à la ré¬ 
publique la levée du dixième denier. Cet impôt est établi de 
manière que les riches ne payeront rien, et que tout le fardeau 
retombera sur les pauvres. Les hommes d'expérience prédisent 
que, s'il se perçoit, le pays se dépeuplera, et que le commerce, 
qui fait sa richesse, s'en éloignera 1 . Beaucoup de faux ser¬ 
ments seront faits pour se soustraire à l’impôt : ce qui causera 
une abomination générale, d'autant plus que, à cause de k 
divergence d'opinion des docteurs en cette matière, les confes» 
senrs ne sauront comment se régler. Et il ne sert de rien que 
les Etats aient consenti le dixième denier; car indépendam¬ 
ment de oe que beaucoup d'entre eux disent n'avoir point 
donné ce consentement, on allègue que, suivant le sentiment 
des docteurs en théologie, quand le peuple ne peut pas rece¬ 
voir une loi, encore qu'elle soit juste et qu'il ait tort, mais 
bien plus encore lorsqu'elle est douteuse et qu'il a quelque rai¬ 
son, un bon prince est obligé en conscience de ne pas persister 
dans sa prétention. » 

Le 13 mai 1573, nouvelle lettre au Roi. Rythovius, de 
concert avec François Ricbardot, évêque d'Arras, et Jean, 
abbé d'Anchin*, écrit que les malheurs des Pays-Bas, le pré¬ 
judice de la religion et d'autres motifs leur font un devoir de 
s'adresser à Sa Majesté. « Persuadés que le Roi pourvoira aux 
maux de ces provinces aussitôt qn'il en aura approfondi les 
causes et qu'il se sera exquis des moyens d’y remédier, ils le 
supplient de charger des hommes de bien et de rang de l'en 


v j tes Etats des provinces avaient été unanimes à représenter au duc que 
la perception du 1 Or et du 10* entraînerait infailliblement la décadence totale 
Ce l’industrie et du commerce, déjà si déchus, la dépopulation des provinces 
et enfin la ruine du pays. Voy. le beau travail de M. Gachard sur les assem¬ 
blées nationales de la Belgique dans la Revue de Bruxelles, décembre 1139, 
pag. 47 et sqq. 

*) Anchin, dans l’Ostrevent, entre l’Escaut et la JScarpe. 
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informer librement et sans dissimulation aucune. Ils le sup¬ 
plient, en second lieu, d’ordonner que la guerre contre les 
hérétiques se fasse sinon saintement, au moins chrétienne¬ 
ment, et qu'on tienne dans l'obéissance les soldats, tant ceux 
du pays que les étrangers... Les laboureurs sont exaspérés des 
insolences de la soldatesque, et l'oppression qu'ils endurent les 
pousse au désespoir. En troisième lieu, ils supplient le Roi de 
faire sentir les effets de sa clémence accoutumée à ceux de ses 
sujets des Pays-Bas qui sont catholiques et qui lui ont été tou¬ 
jours fidèles (et le nombre en est infini), de telle sorte que, pour 
les délits des hérétiques et de quelques autres hommes pervers, 
mêlés aux catholiques dans un même endroit, ils ne soient pas 
dépouillés de leurs biens ou privés de la vie, et ne voient pas 
leurs femmes et leurs enfants maltraités, comme on dit que 
cela est arrivé à Malines, à Naerden et ailleurs 1 . Les excès et 
la licence intolérable des soldats ont souvent porté à la révolte 
les populations catholiques. Ils terminent, en suppliant le Roi 
de recevoir leurs avertissements avec bénignité 2 . /* Voilà certes 
un beau monument de courage civique et en même temps de 
piété chrétienne. 


*) Cet on dit (était une triste réalité. A Malines, Naerden et Zutphen les 
soldats du duc avaient commis des sacrilèges et des horreurs presque égales 
à celles des calvinistes. Guillaume Lindanus, évêque de Ruremonde, n’hé¬ 
sita pas d’adresser à Son Excellence une énergique protestation : « Adeo non 
» defenduntur (Ioca sacra) ut opprimantur graviter, irao exspolienlur, atque 
» in praedam cedant Vestrae Exc. militibus. Istud horrendo cum exemplo 
» liquet omnium maxime in miserrima Mechliniensi Repub. nuper omnium 
» florentissima, sicut et Zutphaniensi, ubi nec Dei domus, nec moriasteria, 
» nec sacrosancta Christi sacramenta ipsa tantum habuerunt iramunitatis aut 
» defensionis justae, quantum christianis viris fuit dignum. » Et il ajoute 
qu’ils méritent ou qu’ils ont déjà encouru l’excommunication comminée 
par le concile de Trente contre ceux qui violent la justice de la sorte. Voyez 
Havensjus, Comment, de erectione novorum in Belgio episc 1. II, c. IX. 

*) Résumé de Gachard dans la Corresp. de Phil. JI, t. II, p. 358. Les trois 
prélats n’expriment pas le nom du duc d’Albe. On va voir que les théologiens 
de Louvain s’en chargèrent. 

Analectes VII. 23 
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Ajoutons que les professeurs de la faculté théologique de 
Louvain écrivirent, à leur tour, une lettre confidentielle des 
plus énergiques au monarque espagnol pour lui dévoiler la dé¬ 
plorable administration du duc et rengager, soit à venir lui- 
même en Belgique soit à remplacer Fernando Alvarez de To¬ 
lède par un homme qui pût reconquérir l'estime et la confiance 
du peuple 1 . 

Le farouche lieutenant du Roi, le soldat qui a laissé parmi 
nous un nom éternellement odieux, comme dit avec raison 
Mgr de Ram*, fut enfin rappelé à la fin de novembre 1573 et 
quitta Bruxelles le 18 décembre, après avoir remis tous ses 
pouvoirs entre les mains de don Louis y Çuniga de Requesens, 
grand-commandeur de l'ordre de Saint-Jacques en Castille. Re¬ 
quesens essaya un régime plus doux ; mais il vint trop tard pour 
porter remède à une position presque désespérée. D'ailleurs il 
fut saisi à l'improviste d'une fièvre aiguë qui l'emporta le 
5 mars 1576. Sous Requesens la Flandre avait respiré quelque 
peu. Rythovius profita de ce calme passager pour ramener bon 
nombre d'apostats au giron de l'Eglise et empêcher que l'hé¬ 
résie, toujours active, ne fît de nouveaux adeptes dans le dio- 
eèse. 

12. Rythovius et la Pacification de G and. 

La mort inattendue de Requesens appela le haut clergé à 
prendre une part directe aux affaires publiques non seulement 
dans les assemblées provinciales, mais aussi au conseil d'Etat 
qui avait pris la régence intérimaire du pays. Plein du patrio¬ 
tisme le plus désintéressé, il envoya ses représentants aux 

*) Voyez cette curieuse lettre dans l'introduction de l'ouvrage de Molanus, 
Hittoria Lovaniensium y édité par P. F. X. de Ram, ou dans VAnnuaire de 
VUniversité cath H56, p. 294. — Les deux plus grandes fautes politiques 
de Philippe II furent, ce nous semble, son refus de venir aux Pays-Bas et 
l'envoi du duc d'Albe. 

*) Considérations sur l'histoire de VUniversité de Louvain } Bruxelles, chez 
Goemaere, 1854. 
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conférences ouvertes à Gand entre quelques provinces catholi¬ 
ques du sud 1 et deux provinces septentrionales, la Hollande et 
la Zélande, attachées au taciturne prince d’Orange. Au bout 
de peu de jours les royalistes et les orangistes se trouvèrent 
d’accord sur les bases de la transaction, et le 8 novembre les 
deux partis signèrent les vingt-six articles de paix, d’alliance et 
d’union, connus sous le nom de Pacification de Gand . En tête 
des signataires se trouvaient trois prélats : Jean Vander 
Linden, abbé de Sainte-Gertrude à Louvain, Ghislain Timmer- 
man, abbé de Saint-Pierre au mont Blandin lez Gand, et Ma¬ 
thieu Moulart, abbé de Saint-Ghislain en Hainaut. 

Ce fameux traité était, on le sait, une protestation éner¬ 
gique contre la présence des soldats espagnols dans le pays, 
une expression vive du zèle des députés pour les vieilles li¬ 
bertés de la nation, et en même temps une sorte d’assurance 
de tolérance civile à l’égard des religionnaires de la Hollande 
et de la Zélande. 

Quatre ou cinq jours auparavant était arrivé à Luxembourg 
le nouveau gouverneur général, don Juan d’Autriche, le vain¬ 
queur des Ottomans à Lépante. Sur le conseil de Vendvil- 
lius, depuis évêque de Tournay, Rythovius partit pour Luxem¬ 
bourg où il trouva égalementLindanus, évêque deRuremonde. 
Tous deux y venaient rendre leurs hommages au lieutenant 
de leur souverain et l’informer de la situation religieuse du 
pays. 

Don Juan refusa d’accepter la convention faite à Gand, 
avant d’avoir l’assurance qu’elle ne contenait rien de préjudi¬ 
ciable à l’autorité du trône ou aux droits de l’Eglise. Les 
Etats-Généraux consultèrent l’Université de Louvain qui se 
prononça hautement en faveur du traité 2 . En outre une décla- 

*) Brabant, Flandre, Malines, Artois, Hainaut, Valenciennes, Lille, Douai, 
Orchies, Namur, Tournai et le Tournaisis, plus Utrecht. 

*) Voyez les pièces dans les Bulletins de la Commission royale d'histoire, 
tom. XIV, année 1848, et dans VAnnuaire de V Université catholique , 1848, 
pag. 248 et suiv. 
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ration, signée par quelques membres du haut clergé, consta¬ 
tait qu'eu égard aux circonstances la pacification était très- 
favorable à la foi catholique. Quant à Eythovius, il écrivit en 
latin un petit mémoire relatif à la Pacification de # Gand*. Il 
nous a paru digne d'intérêt d'en présenter ici une analyse 
succincte. 

La Pacification, dit le pieux évêque d'Ypres, récemment 
conclue à Gand entre les Etats catholiques d'une part, et le 
prince d'Orange, la Hollande et la Zélande d'autre part, ren¬ 
ferme certaines choses étrangères à nos mœurs (quaedam ex - 
traned) mais qui trouvent leur excuse dahs la triste situation du 
pays : il a fallu tolérer beaucoup pour éviter de plus grands 
maux. Quoiqu'il en soit, plusieurs hommes de bien pensent 
qu'on a fait aux adhérents de la réforme de trop larges conces¬ 
sions, et ils désirent que les signataires catholiques se justifient 
devant le Eoi et le Souverain Pontife. Aussi a-t-on demandé 
l'avis des évêques, gardiens obligés de la foi dans leurs dio¬ 
cèses respectifs. Mais les évêques eux-mêmes étant membres 
des Etats et partant intéressés dans la question, leur avis n'au¬ 
rait pas assez de valeur, s'il n'était appuyé sur des raisons 
solides. 

Après ce préambule, Eythovius estime que chacun des dé¬ 
putés catholiques qui ont pris part à la Pacification devrait 
faire de nouveau une solennelle profession de foi et envoyer 
au Saint-Siège l'acte de sa soumission dûment écrit, signé et 
scellé. Il importe que, dans cette profession, tous s'énoncent 
très-clairement et distinctement sur les vérités niées par les 
sectaires avec lesquels ils ont fait une transaction purement 
civile (cum quibùs non tam de religione quam de tranquillitate 
reipublicae traetationem instituerunt ). 

Il est vrai qu'avant l'ouverture des négociations avec le 
prince d'Orange, la Hollande et la Zélande, nos Etats ont 


*) Compte-rendu des séances de la Commission royale d'histoire , tom. XIV 
1848, pag.8-16. 
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formellement déclaré qu'ils renonceraient plutôt à tout traité 
que de souffrir le plus léger changement dans les doctrines 
et les pratiques de l'Eglise romaine. Il est vrai aussi qu'ils se 
sont engagés, même par écrit, à rester indissolublement unis 
pour la défense de Y Eglise et le maintien de la foi catholique , 
apostolique et romaine . Mais ce sont là des termes généraux, 
et certains novateurs s'en servent perfidement pour donner le 
change sur leurs opinions. Il faut donc que les Etats exposent 
leurs croyances religieuses par une déclaration détaillée et for¬ 
mulée avec tant de netteté et de précision qu'elle ne laisse 
aucune inquiétude dans l'esprit du Saint-Père. 

Or une telle déclaration existe : c'est la profession de foi 
prescrite par le pape Pie IY. On pourrait l'adapter aux circon¬ 
stances présentes en la faisant précéder d’un préambule, par 
exemple : // Le clergé, la noblesse, les magistrats , tous les 
ordres des provinces belges, voulant confondre les détracteurs 
qui les accusent à tort d'apostasie, déposent aux pieds de 
Sa Sainteté la profession explicite et distincte qui suit : Nous 
croyons fermement y etc. // 

Eythovius est d’avis que la déclaration dont il s'agit doit 
être générale, c'est-à-dire faite non seulement par les députés 
des Etats, mais aussi par les magistrats des communes, le con¬ 
seil privé de Sa Majesté et les conseils provinciaux, afin que 
chacun sache parfaitement quelle foi il s'oblige à défendre et à 
maintenir de toutes ses forces. 

Une déclaration faite de la sorte dissipera tout soupçon 
et fera taire la calomnie. Elle servira aussi à rendre les catho¬ 
liques plus fermes et en même temps plus circonspects dans 
leurs relations avec les sectaires. En outre elle déjouera les 
tentatives des hérétiques, qui verront les catholiques, avec 
lesquels ils ont fait alliance, tellement attachés au culte 
de leurs ancêtres qu'ils ont exigé pour cela de tous une pro¬ 
fession de foi catholique plus distincte et plus expresse. Enfin, 
elle sera pour les simples un solennel avertissement d'éviter. 
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autant que possible, le contact avec les séducteurs qui se trou¬ 
veront désormais librement au milieu d’eux. 

On pourrait au besoin ajouter d’autres articles. Carde même 
que la sainte Eglise définit plus clairement ses croyances à 
mesure que des hérésies nouvelles rendent les définitions né¬ 
cessaires; de même la profession extérieure par les simples 
fidèles peut et doit, dans la suite des temps, devenir plus 
distincte et plus particulière. Ainsi, par exemple, les nou¬ 
veautés de notre siècle ont servi à rendre plus manifeste l’an¬ 
tique foi de la présence réelle, des sacrements, du culte des 
saints, étc., comme autrefois l’arianisme a été l’occasion de 
faire mieux connaître le mystère de la trinité des personnes 
dans l’unité de l’essence divine. 

Qu’on ne dise pas qu’il peut suffire, pour se purger de l’ac¬ 
cusation d’hérésie, de déclarer en général son inébranlable 
attachement à la foi chrétienne, à la religion catholique et 
apostolique selon l’enseignement de l’Eglise romaine. Non, 
cela ne suffirait point aujourd’hui. Comme à l’époque de saint 
Athanase il n’était pas permis à un fidèle suspecté d’arianisme 
de supprimer, dans la récitation du symbole, l’article relatif à 
la consubstantialité du Verbe avec le Père, de même il n’est 
pas permis aujourd’hui à ceux que l’on soupçonne de conni¬ 
vence avec l’erreur, d’omettre ou de cacher sous certains 
termes généraux ce que le concile de Trente a clairement et 
distinctement défini contre les erreurs actuelles. 

Le Saint-Siège aurait droit d’exiger des signataires de la 
Pacification une profession de foi complète et distincte. Puis¬ 
que les membres des Etats, en fils obéissants, désirent donner 
à leur Père spirituel tous les apaisements et même prévenir, 
ses ordres, il convient, il est nécessaire que leur déclaration 
soit aussi explicite que possible, notamment en ce qui con¬ 
cerne les dogmes que répudient les hérétiques avec lesquels ils 
viennent de conclure un traité d’alliance ayant pour but 
de rétablir la paix et l’ordre dans les Pays-Bas. 
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Tel fat l'avis de Rythovius. 

Il n'appartient pas à notre sujet de parler au long dtY Union 
de Bruxelles, signée par les catholiques le 9 janvier 1577. Cet 
acte vigoureux, plus précis que la Pacification de Gand quant à 
l'obéissance due au souverain légitime et quant au maintien des 
franchises nationales, s'expliquait aussi plus énergiquement 
sur la conservation de nostre saincte foy et religion catholicque 
apostolicque romaine, » à quoy, disent les signataires, expose- 
u rons tous les moyens que nous seront possibles, tant par 
// deniers, gens, conseil et biens, voires la vie, s'il fust né- 
h cessaire. « U Union était revêtue des signatures de quinze 
abbés mitrés et de cinq évêques, savoir : Martin Rythovius 
d'Ypres, Laurent Metsius de Bois-le-Duc, Remi Driutius de 
Bruges, Antoine Havet de Namur et Jean Six de Saint-Omer. 
Les catholiques et en particulier les Wallons Malcontents en 
appelèrent toujours, depuis, dans leurs relations avec le Roi et 
avec le Taciturne, à la Pacification de Gand et à l' Union de 
Bruxelles, qui étaient l'une et l'autre, quoiqu'on en puisse 
dire, l'expression exacte, le programme, si l'on veut, du vrai 
parti national 1 . 

Don Juan, désormais rassuré sur le sens catholique des 
traités, les accepta par Y Edit perpétuel, signé à Marche en Fa- 
menne le 12 février 1577, publié à Bruxelles le 17 suivant, et 
ratifié à Madrid par un placard royal en date du 7 avril. 

13. Rythovius incarcéré par les calvinistes de Gand . 

Le courageux évêque d'Ypres ne cessa jamais de s'opposer 
aux menées des calvinistes occultes ou manifestes qui servaient 
l'ambition de Guillaume d'Orange. Appelé aux Etats de Flan¬ 
dre qui se réunirent à Gand en 1577, il s'éleva avec force 

*) Le texte de ces documents précieux pour rbistoire se trouve dans le 
Corps diplomatique de Dumont, t. V, 1" partie, pag. 285 ; dans les Placeaeten 
van Brabant, etc. 
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contre la faction calviniste, conduite par Jean d'Ydeghem, 
seigneur d ’Hembyse, et François de la Kethulle, seigneur de 
Ryhove. Cet acte de patriotisme lui coûta cher. Ryhove vint 
Fenlever dans la nuit du 28 au 29 octobre et l'enferma étroite¬ 
ment avec Remi Driutius, deuxième évêque de Bruges, le duc 
d'Arschot, gouverneur de la Flandre, et un grand nombre de 
hauts fonctionnaires flamands et wallons, attachés à la cause 
royale 1 . 

Rythovius et les autres prisonniers furent d'abord consignés 
dans l'hôtel de Ryhove et mis au secret dans des chambres 
séparées. Le 12 mai 1578, ils furent transférés au Princen- 
Rof, où l'on ne leur épargnait ni les privations ni les plus 
grossiers outrages. Au mois de janvier de l'année suivante 
on les conduisit à Termonde, et là leur détention se changea 
en une captivité plus étroite et plus dure encore. Quelque 
temps après, Ryhove les fit ramener au Princen-Ruf de Gand. 
Le pieux évêque d'Ypres se soumit avec résignation aux 
mauvais traitements qu'on lui faisait subir. Nous ne saurions 
raconter ici en détail toutes les vexations et les avanies dont 
il était l'objet de la part de ses geôliers. Bornons-nous à rap¬ 
peler qu'après une vaine tentative d'évasion il obtint enfin la 
liberté, le jour de l'Assomption de l'an 1581, par échange 
contre un ministre protestant. On le conduisit à Olsene où 
l'échange eufr lieu, et immédiatement après, une troupe de 
douze cavaliers le mena à Courtrai. 

La captivité de Rythovius avait duré trois ans. Dans l'in¬ 
tervalle il écrivit à son clergé et à ses ouailles, toutes les fois 
que ses gardiens le lui permettaient. Captif, il tâchait d'exciter 
leur courage et de les confirmer dans la foi de leurs pères. 

14. Rythovius meurt en exil . 

Le vénérable septuagénaire rentra-t-il, aprè3 son élargisse¬ 
ment, dans la ville épiscopale? Il est des auteurs qui l'affir- 

*) Voyez Kervyn, Histoire de Flandre, tom. VI, pag. 31& et suiv. 
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ment, mais la chose n'est pas vraisemblable, la ville étant 
depuis 1578 au pouvoir des rebellés calvinistes. Sanderus, la 
Gallia Christiana , le docteur Vande Velde et d'autres croient 
qu'il alla d'abord à Aire et que de là il se rendit dans 
les districts de Bergues, Fûmes, Dixmude et Dunkerke. Dans 
les villes soumises par les armes d'Alexandre Farnèse, il 
s'occupa de la réconciliation de plusieurs églises récemment 
profanées par les hérétiques. 

Une maladie épidémique, qui sévissait alors dans la Flandre, 
enleva à Bythovius tous ceux qui l'accompagnaient dans ses 
courses. N'ayant plus à son service que l'un de ses neveux, 
nommé Guillaume Goossens, il aurait dû rester dans la rue, si un 
batelier n'eût eu la charité de le transporter à Saint-Omer, au 
près des nombreux catholiques yprois qui s'étaient réfugiés 
dans cette ville pour se soustraire à la fureur des calvinistes, 
maîtres d'Ypres depuis 1578. 

Le saint évêque fut accueilli au couvent des sœurs-noires 
qu'il ne devait plus quitter. Epuisé et déjà malade, il ne 
cherchait plus qu'en Dieu seul les consolations et les forces 
que le monde ne pouvait lui donner. Bientôt il fut obligé de 
s'aliter. Son neveu qui jouissait de toute sa confiance, l'avertit 
qu'il remarquait des symptômes de la peste 1 . Cette nouvelle 
n'abattit point le prélat. Fortifié par l'Extrême Onction et le 
saint Viatique, il attendit avec le calme du juste la mort qui 
s'approchait à grands pas. Au bout de peu d'heures il tomba 
dans l’agonie et rendit paisiblement son âme au Créateur. 

Bythovius, proscrit et errant dans un diocèse étranger, eut 
le chagrin de savoir sa chère ville épiscopale au pouvoir des 
sectaires. Deux mois avant son trépas, il avait eu la consola¬ 
tion d'apprendre que le prince Alexandre Farnèse , fils de 

J ) Selon M. Kervyn de Volkaersbeke et M. Diegerick, archiviste de la 
ville d’Ypres, Rythovius avait pris dans la prison de Gand le germe de la 
contagion. 

*) Hist. Episc. Ypr p. 121 et 122. 
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Marguerite de Parme, était, depuis le 10 août 1583, devant 
Ypres qu’il cernait étroitement. Marquette, gouverneur de la 
ville, se rendit après une résistance acharnée le 10 avril 1584. 
Rythovius était dans la tombe depuis six mois. Pierre Simons, 
qui lui succéda, en 1585, put rétablir le culte catholique. 

Ce fut le 9 octobre 1583, à 10 heures avant midi, que le 
premier évêque d’Ypres termina sa longue et laborieuse car¬ 
rière. Il avait atteint l’âge de soixante-douze ans. Les vingt- 
et-une années de son épiscopat coïncident avec l’époque la 
plus calamiteuse que le catholicisme ait eu à traverser en 
Flandre. 

Rythovius avait légué sa petite fortune aux pauvres de son 
village natal et d’Ypres, au séminaire dont il était le fondateur 
et à diverses communautés religieuses qu’il avait établies dans 
la West-Flandre 1 . Les obsèques furent célébrées sans beaucoup 
de pompe à Saint-Omer dans la chapelle des sœurs-noires, où 
eut lieu l’inhumation. En 1605, on transporta ses ossements 
à Ypres à la demande de l’évêque Pierre Simons, du peuple 
et du magistrat, et on les déposa dans le chœur de la cathé¬ 
drale près du maître-autel. 

Le séminaire montra sa gratitude envers son fondateur, 
en élevant à sa mémoire le magnifique monument funéraire 
dont nous avons parlé au début de cette étude. Sur le mausolée 
primitif on lisait en outre les inscriptions que voici : 

Sicut in Adam omnes moriuntur, 

Ita et in Christo omnes vivijicantur. 

Ero mors tua , o mors , morsus tuus , o infeme . 

Ces paroles bibliques, qui ont disparu aujourd’hui, faisaient 
allusion, selon Sanderus, à Jésus-Christ, vainqueur de la 
mort, placé au-dessus du moment funéraire. Cette figure et 
les inscriptions furent enlevées probablement, sous Mgr Del- 

*) Voir les fragments de son testament dans l'Esquisse précitée de M. Ad. 
Iweins, Appendice E. 
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vaulx, en 1754, lorsqu'on revêtit le chœur de Saint-Martin 
d’an lambris en marbre blaoc et noir. 

L’historien Florent Vander Haer trace, de Rythovius, un 
beau portrait, dont la dernière ligne seulement manque de 
justesse : «À une érudition éminente, dit-il, il joignit ces mœurs 
austères, cette candeur et cette sainteté de vie qui rappellent 
la primitive Eglise. Toujours égal à lui-même, humble dans la 
prospérité, résigné dans les épreuves de la mauvaise fortune, 
d’une simplicité de vie qui contrastait avec sa dignité, géné¬ 
reux envers les pauvres, singulièrement attaché à ses subor¬ 
donnés, plein de charité et de dévouement envers tous, rien 
n’eût manqué à sa grandeur, s’il s’était mieux entendu à la 
pratique des choses humaines, summus futurus si rerurn Au - 
manarum usum majorera habuisset l . « 

L’étude sérieuse de sa vie et de son siècle nous permet de 
dire avec plus de vérité : Rien n’a manqué à sa grandeur, parce 
qu’il ne s’est mêlé des questions de la politique terrestre que 
pour défendre la cause de ses compatriotes et conserver intacte 
la foi catholique qui fut toujours le caractère distinctif et le 
principe conservateur de la nationalité belge. 

Nous aimons à clore cette petite monographie par le mot 
significatif de Sanderus : Vir merito priscis JEcclesiae episcopis 
comparandus 1 . 

*) Haraeus, De initiU tumult. Belg.> 1.1, c. XI. 

*) Flandriaillustrata., t. II, p. 298. 

P. Claessens, chan. 


FIN. 
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Documents concernant Beaumont, extraits du cartulaire 
de i/abbaye de Floreffe. 


I. 

Henri II , évêque de Liège, incorpore la cure de Beaumont 
a Vabbaye de Floreffe 4 . 

1150 onviron. 

In nomine Domini. Henrtcus, Dei gratia Leodiensis episco- 
pus, tain futuris qaam praesentibus. Nulla virtus major aesti- 
matur, nullumque studium commendabilius est, quam ecclesiis 
quaquaversum ad laudem Dei constructis rerum impensione 
benefacere, res earum ampliare eisque deservientibus studio 
humanitatis opitulari, quia hujus rei gratiam apud Dominum 
scimus non posse perire. Hujus igitur sacrae aedificationis 
quasi quoddam obtabile commonitorium mecum secretius re- 
volvens salubreque mihi aestimans, ad petitionem dilectissimi 
nostri Gerlandi, venerabilis abbatis de Floreffia, ubi sanctae 
religionis odor dulci redolentia novo semper vernat flore, altare 
de Baimunt, cum omnibus ad illud pertinentibus, libéré et 
absolute ecclesiae de Floreffia contradidimus, salvo per omnia 
jure Leodiensis ecclesiae, et episcopi, et ministrorum ejus. 
Fiduciam quidem habemus, quod fratrum inibi Domino famu- 
lantium continuis orationum suffragiis pondus impositi nobis 
oneris, sub quo gemere cogimur, possit ex magna parte rele- 
vari et exonerari. Et quoniam hominum memoria in tempore 
consenescit et, diuturnitate superveniente, etiam légitimé cele- 
brata antiquat oblivio, solempnis cura dicitur, ubi res bono 
ordine consummata statis litteris cognoscenda traditur ; hoc 
diligenter attendens, bénéficia, quae praefatae ecclesiae bona 
devotione contuli, conservare volens, pagina praesenti nos- 
trique sigilli impressione factam donationem munimus ; et ne 
quis eis iniuriam inférât, sub anathemate prohibemus. 

*) Ce document est intitulé: Donatio altaris de Beaumont circiter 1150. 
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II. 


Le prieur d’Oignies donne à Vabbaye de Floreffe le patronage 
de la chapellenie fondée a Vhôpital de Beaumont *. 

Mars 1230 (nouveau style). 

Universis, ad quos praesens scriptum pervenerit, B., divina 
miseratione Ogniaci prior, aeternam in Domino salutem. Uni- 
versitati vestrae notum facimus, quod, cum Richardus, cleri- 
eus de Bellomonte, cognatus noster, capellam in hospitali de 
Bellomonte aedificasset de proprio, et ad sustentationem sa- 
cerdotis in eadem capella divina eelebrantis quaedam bona 
acquisivisset, idem Richardus, clericus, dictae eapeUae ordina- 
tionem, et de jure patronatus eiusdem capellae disponendi li- 
beram in manus nostras reportavit potestatem, ut de praeinissis 
secundum Deum et bonam conscientiam ordinaremus. Nos 
vero considérantes, quod dicta capella infra fines parrochiae de 
Bellomonte sita est, quae parochia ad ecclesiam Floreffiensem 
pertinere dignoscitur, ut per hoc profectui et incremento me- 
moratae capellae plenius consulatur, patronatum ipsius ca¬ 
pellae in manus abbatis Floreffiensis duximus reportandum, 
ut tam ipse quam successores eius in perpetuum eidem ca¬ 
pellae de sacerdote saeculari idoneo provideant, vel per unum 
de suis deserviant in eadem. In cujus rei testimonium et ro- 
bur, praesens scriptum sigilli nostri munimine duximus robo- 
randum. 

Actum anno gratiae miilesimo cc° tricesimo quinto ; mense 
martio. 

1 ) fie document est intitulé: Prior Ogniacensis affectai patronatum ca¬ 
pellae in hospitali Bellomontensi abbati Floreffiensi. 
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m. 

Jean d’Aps, évêque de Liège, confirme la donation qui précède . 

Mars 1236 (nouveau style). 

Joannes, Dei gratia Leodiensis episcopus, universis, ad 
quos praesens scriptum pervenerit, salutem in vero salutis 
auctore. Pastoralis officii dignitas a lege justitiae exigit 
hiis maxime pium praebere favorem, quae veritatis semi- 
tam et juris manifesti lineam non excedunt, et ea lëgalibus 
instrumentis commendare, quae longa temporis sériés obli- 
vione perpétua potest abolere. Eapropter vestrae universitati 
tenore praesentium duximus intimandum litteras dilecti filii 
magistri B., prioris Ogniaci, nos vidisse sub hac forma : 
Suit ici la charte précédente. 

Nos igitur praefatae capellae patronatum et bona ad ipsam 
capellam pertinentia episcopali auctoritate abbati Floreffiensi 
ac successoribus in perpetuum possidenda concedimus, et 
praesentis scripti testimonio eisdem confirraamus. Nulli ergo 
omnino hominum liceat banc nostrae concessionis et confir- 
mationis paginam ausu temerario violare. Si quis hoc attemp* 
tare praesumpserit, nisi post canonicam ammonitionem resi- 
puerit, excommunicationis sententia feriatur. 

Actum anno gratiae millesimo ducentesimo tricesimo 
quintOj mense martio. 

IV. 

Varchidiacre de Liège confirme la même donation 1 . 

29 mars 1236. 

Reverendo patri ac domino suo karissimo J., Dei gratia 
Leodiensi episcopo, H. de Bellomonte, Leodiensis archidia- 

, ) Ce document est intitulé : Rescriptio archidiaconi ad episcopum Léo - 
diensem super eodem patronatu . 


Digitized by 



— 367 — 


conas, salutem et cum omni subjectione et reverentia paratam 
ad beneplacita voluntatein. Injunxistis nobis, ut super jure 
Floreffiensis ecclesiae, quod habet in capella hospitalis Belli- 
montis, inquireremus veritatem, et nos repperimus eam con- 
stitutam esse infra terminos parrochiae Bellimontis, quae spec- 
tabat ad ecclesiam Floreffiensem, et quia Richardus, clericus, 
dictam ecclesiam aedificavit, et de propria substantia redditus 
ad opus sacerdotis acquisivit ; aedificata autem dicta capella 
et ditata, jus, quod habebat in dicta capella, in manns prio¬ 
ns de Oignies reportavit, ut idem prior de collatione capellae 
ordinaret perpetuo, juxta quod videret expedire; prior autem 
jus patronatus eiusdem capellae contulit ecclesiae Floreffiensi, 
ut eidem deserviret per unum de suis canonicis, vel per sa- 
cerdotemidoneum saecularem. Quod totum nobis constat, tam 
per litteras dicti fiichardi patentes, quam per instrumentum 
publicum prions memorati. Quapropter nobis visum est, si 
vobis et consilio vestro videtur, quod dicta capella tam de jure 
communi, quia sita est in parrochia Bellimontis, quae est eccle¬ 
siae Eloreffiensis, quam ratione specialis collationis factae ec¬ 
clesiae Floreffiensi ex parte fundatoris, eidem ecclesiae debeat 
confirmari. Super his autem faciatis, quod vobis bonum visum 
fuerit et honestum. 

Datum anno gratiae m° cc° xxxvj, in vigilia Paschae. 

V. 

Baudouin d 3 Avesnes, seigneur de Beaumont , et Félicité, son 
épouse , fondent , a l 3 hôpital de Beaumont , une chapellenie 
dont le titulaire était tenu de desservir l 3 église du béguinage 4 . 

Janvier 1281 (nouveau style). 

Universis praesentes litteras inspecturis, Balduinus du 
Avesnis, dominus de Bellomonte, et Félicitas, eius uxor, nec 

*) Ce document est intitulé : Balduinus d’Avesnes , dominus in Bellomonte, 
rogat abbatem Flo7'effiensem t ut sibi concédât praesentationem ad capellam 
beghuinagii. 
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non et Johannes, eorum filius unicus, ipsorum heres propin- 
quior apparens, salutem in omnium Salvatore. Sacrae medita- 
tionis faucibus ruminantes, cuidam diviti misericordia indigenti 
dictum esse : Peccata tua eleemosynis redime, nec non et per 
apostolum praedicatum, pietatem ad omnia utilem esse, Spiri- 
tus sancti gratia instigante et coopérante, ob animarum nos- 
trarum salutem, praedecessorum ac successorum nostrorum 
remedium in villa de Bellomonte de novo hospitale construxi- 
mus, ut in eo recipiantur infirmi, alantur famelici, fîantque 
inibi misericorditer circa membra Christi opéra pietatis juxta 
propriam facultatem. Ut autem in eodem hospitali cultus 
divinus possit amplius dilatari, et nos per orationum suffragia 
relevari, decrevimus in quadam parte dicti hospitalis quandam 
capellaniam construere, fundare, insuper et dotare, quae be- 
ghinagio deserviret, salvis per omnia juribus episcopi Leodien- 
sis, ordinarii loci, viri religiosi abbatis ecclesiae Floreffiensis, 
et conventus, ac ecclesiae parochialis de Solra et de Bello¬ 
monte, ac successorum, qui pro tempore fùerint, in cujus pa¬ 
rochialis ecclesiae finibus dicta capellania est fundata, excepto 
duntaxat jure patronatus et potestate conferendi dictam capel¬ 
laniam, sive praesentandi ad eandem; pro quo dignum duximus 
eisdem abbati et conventui dictae ecclesiae Floreffiensis, ad 
quam dictum jus patronatus dictae capellaniae pertinebat, 
devote et humititer supplicandum, ut nobis Balduino et Feli- 
citati, uxori meae, jurisdictio, ac successoribus nostris in per- 
petuum, dignarentur quitare, concedere et integraliter exhibere. 
Quod postmultarum precum nostrarum impulsus et instantiam 
pluries iteratam, utilitate spirituali pensata, de voluntate et 
assensu dicti episcopi Leodiensis, ordinarii loci, libéré contule- 
runt, reservatis sibi et ecclesiae Floreffiensi de Solra et de 
Bellomonte omnibus juribus in integrum, quae ad matricem 
ecclesiam et parochialem ecclesiam noscuntur pertinere. Ita 
quod nos et successores nosfcri occasione istius concessionis et 
collationis nichil possimus nisi jus patronatus in dicta capel- 
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lania vendicare, nec capellanus quodcumque sacramentum 
ecclesiasticum conferre poterit parochianis de Bellomonte, nec 
aliquid recipere ad ecclesiasticam sepulturam. In suo autein in- 
troitn primo ôdelitatem praestabit curato, seu praesidenti 
ecclesiae parochialis de Solra et de Bellomonte, adjiciens jura- 
mentum, quod omnes oblationes ad manus suas seu ad altare 
dictae capellaniaé pervenientes dicto curato seu praesidenti 
fideliter praesentabit. Singulis autem diebus dominicis per se 
vel per alium dictus capellanus parochianis de Bellomonte ad 
suam capellaniam hora missae venientibus dicere tenebitur, 
quod ad suam parochiam vadant mandata ecclesiae parochialis 
audituri. Ne autem longo temporis tractu oblivio deleat, quae 
volumus inviolabiliter observare et facere observari, sigilla nos- 
tra praesentibus appendimus in testimonium praemissorum. 

Datum anno ab Incarnatione Domini millesimo ducentesimo 
octogesimo primo, mense januarii. 


VI. 

Henri Desponts est présenté a la chapellenie fondée a Vhôpital 
de Beaumont pour le service du béguinage . 

26 décembre 1306. 

Viro religioso et honesto abbati monasterii Floreffiensis, or- 
dinis Praemonstratensis, Leodiensis dioecesis, Félicitas, uxor 
quondam nobilis viri domini Balduini de Avesnis, domini de 
Bellomonte, in Domino salutem. Dominum Henricum de Pon- 
tibus, capellanum nostrum, exhibitorem praesentium, ad capel¬ 
laniam beghinagii de Bellomonte nunc vacantem per mortem 
domini Johannis del Eeceptoris, capellani dictae capellaniae ad 
collationem et praesentationem nostram ratione juris patronatus 

*) Ce document est intitulé : Praesentatio ad capellam hospitalis facta 
abbati Floreffiensi per dominum de Beaumont . 

Analectes VII. 24 
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spectantis, vobis praesentamus, rogantes vos, quatinus dictas 
dominas Henricus ad dictam capellaniam benigne recipiatis, 
et in possessionem corporalem per dominum archidiaconum 
Leodiensem, sicut moris est, induci faciatis. In cujus rei tes- 
timonium praesentes litteras sigilli nostri munimine contuli- 
mus roboratas. 

Datum apud Valenchenas, anno Domini m° ccc° sexto, feria 
secunda post Nativitatem. 


VIL 

Varchidiacre du Rainant déclare que le chapelain de Beaumont 
est amovible'. 

31 août 1439. 

Universis et singulis presbyteris praesentes litteras inspec¬ 
tons archidiaconus Hannoniae in ecclesia Leodiensi salufcem 
in Christo sempiternam. Noveritis, quod per registra praede- 
cessorum nostrorum archidiaconorum Hannoniae in ecclesia 
Leodiensi, et scripturas super visitatione in ecclesiis dicti nos¬ 
tri archidiaconatus facta confectas, et assertiones personarum 
de infra scriptis notitiam habentium comperimus, quod a 
tempore excedente memoriam hominum continue usque in 
praesens in villa de Solra sancti Gaugerici, dicti nostri archidia¬ 
conatus, fuit, prout adhuc est, una ecclesia parochialis solita 
régi per canonicum regularem monasterii Floreffiensis, ordinis 
Praemonstratensis, Leodiensis dioecesis, qui ex praesentatione 
domini abbatis pro tempore dicti monasterii per nos et praede- 
cessores nostros in eadem ecclesia admittebatur et admittitur. 
Quae tamen ecclesia habuit et habet appendicium in Bellomonte, 
in quo dictus pastor et rector de Solra gerere habet curam 
animarum et administrationem sacramentorum ecclesiastico- 
« 

*) Ce document est intitulé : Declaratio archidiaconi, quod capella re- 
gularis in Beaumont sit amovibilis. 
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rum. In quo appendicio dictus curatus habere consuevit 
unum coadjutorem canonicum dicti monasterii, quem domnns 
abbas dicti monasterii ibidem ad nutum absque aliqua insti- 
tutione vel admissione nostra, aut praedecessorum nostrorum, 
deputare, revocare et amovere solet et potest ; fuitque et est 
dicta ecclesia pro solo beneficio apud nos et nostros praede- 
cessores deputata, propter hoc et eo quod aliquis fuerit toto 
tempore praedicto aut sit in eadem ecclesia personatus. 

Et praemissa attestamur per has nostras litteras sigillé 
nostro majori sigillatas, et datas anno a Nativitate Domini 
millesimo quadringentesimo tricesimo nono, mensis augusti 
die ultima. 

Rolandus Ron... 


Documents concernant Trazegnies, extraits du cartulaire 
de 1 /abbaye de Floreffe. 

I. 

Oston 'de Trazegnies donne à Vabbaye de Floreffe la cure 
de Trazegnies y et les dîmes gu 9 il possédait dans les envi¬ 
rons' . 

4 avril 1184. 

In nomine sancte et individue Trinitatis. Notum sit omni¬ 
bus et presentibus et futuris, quod ego Osto, miles de Tra- 
singeis, patrum meorum devotionem imitatus, eleemosynam, 
quam avus meus Hosto et pater meus Egidius ecclesie beate 
Marie deFloreffia pro salute animarum suarum et successorum 
suorum in perpetuum possidendam contuleruut, ecclesiam vi 
delicetde Trasingeis cum omnibus, que ad ipsam pertinent, ev 
quidquid terre ac décimé inter Pintonem et Calciatam posside- 

4 ) Ce document est intitulé : Osto de Traizegnies ratifient donationem ec- 
clesiae de Traizegnies cum attinentiis factam ab avo et pâtre suo, uti et dona¬ 
tionem de Herlaimont, 
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bant, pro sainte anime mee et predecessorum et successorum 
meorum, eidem Floreffiensi ecclesie recognovi, confirmavi et 
perpetuo possidendam concessi, eamqne in manus Henrici, 
comitis Namurcensis, et Balduini, comitis Hainacensis, pre- 
sentibus quampluribus nobilibus viris, tuendam deposui. Et ne 
de posteris meis aliquis in futurum banc confirmationem au- 
deat infirmare, presenti eam scripto mandare, et sigilli mei 
authoritate communire, et testium subscriptione curavi robo- 
rare. Fuerunt igitur huius rei testes et fautores : mater mea 
Damisia, et nobiles ac liberi hommes, Sigerus frater meus, Bi- 
chaldus et Gerardus de Bohenia cognati mei, Willelmus de 
Hutange, Heinricus de Birbais, Johannes de Goe, Guido de 
Fontibus, et filius eius Walterus, Bobertus etiam de Caniris 
et Amandus de Papigin, et plures alii. Super hec autem omnia 
prelibate eleemosyne recognitionem et confirmationem, etiam 
in presentia Badulphi, Leodiensis episcopi, astante Hermanno, 
abbate Floreffiensi, et presentibus plurimis, tam clericis quam 
militibus, in dedicatione ecclesie de Herlamont, que facta est 
anno ab Incarnatione Domini m° c° lxxxiiij, feria quarta heb- 
domade pascalis innovavi, et ipsam eleemosynam manibus 
episcopi imposui, quam ipse protinus super altare, quod in- 
presentiarum sacraverat, posuit et omnes, qui de cetero ali- 
quam Floreffiensi ecclesie de eadem eleemosyna iniuriam fa- 
cerent, excommunicavit. 


IL 

Le duc de Brabant et les comtes de Namur et de Eainaut 
confirment la donation 'précédente K . 

1188. 

In nomine sancte et individue Trinitatis. Quonîam piis Deo 
devote famulantium votis pie favere magna pars est devotionis, 

l ) Ce document est intitulé : Dux Lovanicnsit, cornes Samurcensis et 
cornes Hiinacensis eamdem donationem déclarant. 
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ac iustis eorum petitionibus acquiescere ipsorumque commodis 
et paci benigne prospicere in gens fiducia rétributions, ego 
Godefridus, Dei gratia dux Lovaniensis, et ego Heinricus, 
cornes Namurcensis, et ego Balduinüs, cornes Hainacensis, 
pium pariter et salubre, iustum similiter et necessarium duxi- 
mus per presentia scripta tam presentium quam futurorum 
memorie commendare, quod dominus Hosto de Trazingeis, 
vir nobilis et miles egregius, dominicum visitaturus sepul- 
chrum et ad ulciscendam Omnipotentis contumeliam sancto 
profecturus desiderio, ut celesti munitus armatura tutior iret, 
ac pias Deo famulantium preces fideles patronas et comités 
baberet individuas, magnam decimam suam de Trazingeis 
prômptissima devotione pro se suisque antecessoribus et suc- 
cessoribus ecclesie beate Dei Genitricis Marie de Eloreffia, as-< 
sensu et favore uxoris sue Mathildis, et primogeniti sui Egidii, 
et reliquorum filiorum ac filiarum suarum, intégré et libéré 
contradidit, et super maius altare ipsam iu perpetue beneficium 
eleemosyne per manum Hermanni, eiusdem ecclesie abbatis, 
fideliter obtulit et légitimé affectavit. Statim autem et ipsa 
hora idem Osto de manu prelibati abbatis et ecclesie partem 
eiusdem décimé, decimam scilicet de indominicatis suis, cul- 
turis videlicet propriis, quas ipsius propria carruca coiet, susce- 
pit, censum trium modiorum segetis ad mensuram modii de 
Trazingeis eidem ecclesie pro décima recepta annuatim datu- 
rus. Segetis autem dimidium siligo, reliquum avena erit. Ve- 
rum iam dicta ecclesia, ne tantis ingrata beneficiis appareret, 
et ut tam liberalis eleemosyna perpetui sibi munimentum mo- 
numenti pararet, communibus votis et prompta devotione prêter 
generales orationes, très specialiter missas sepe dicto Hostoni 
pro ipso eteius antecessoribus et successoribus perhenniter ce- 
lebrandas concessit, quarum primam in honorem sancti Spiri- 
tus, alteram in veneratione gloriose Dei Genitricis Marie in 
abbatia, tertiam apud Herlaimont, ubi domini Egidii, patris 
ipsius, Corpus humatum requiescit, pro anima eiusdem patris 
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sui et omnium fidelium defunctorum salute celebrari consti- 
tuit. Huius actionis et légitimé affectationis prescripte eleemo- 
syne, petitione et electione sepedicti Hostonis et ecclesie Floref- 
fiensis, testes, tu tores et obsides sumus in tantum, quod, si 
quis de hac eleemosyna, quam spe celestis premii tuendam 
suscepimus, prelibate ecclesie vel Y\ vel dolo iniuriam vel ca- 
lumpniam inferre presumpserit, nos ecclesia el sue ultores 
iniurie et sui defensores iuris inveniet. Unde et presentem 
paginam ad eterni roboris firmamentum nominum nostrorum 
inscriptione et sigillorum nostrorum auctoritate fecimus com- 
muniri et testiura probabilium, in quorum presentia hec omnia 
gesta sunt, subscriptione roborari. Quorum ista sunt nomina : 
Eustachius de Ruez, Richaldus de Roenia, Johannes de Mi- 
lench, Servatius de Goe, Simon de Timion, et Henricus frater 
eius, Gebergis mater eiusdem Hostonis, cuius favore et con- 
sessu omnia hec acta sunt, Philippus sacerdos de Trasingeis, 
Nicholaus de Gibeceh, Richaldus, Reinerus Ruschebus, Go- 
defridus de Calmont, Godefridus de Sombreffia, et Jacobus 
filius ejus; liberi hommes de familia ducis, Arnoldus de Wal- 
hehanc, et Willelmus frater eius, Gerardus de Hedeberges, et 
Arnoldus frater eius. De liberis hominibus comitis Namurcen- 
sis, Ciarebaldus de Alta Ripa, et Willelmus frater eius, et cum 
eis Willelmus deügeseers et Johannes Agnus. De hominibus 
etiam comitis Hainacensis, Nicholaus de Barbencon, Johan¬ 
nes Cornutus de Haineceol, Reinardus de Stripi, Gosvinus de 
Tulinc, Amandus senescalcus, et plures alii. 

Acta sunt hec anno Verbi Incarnati millesimo c° lxxxviij 0 , 
indictione secunda, concurrente vero epacta vigesima. 
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m. 

Gilles de Trazegnies confirme la même donation '. 

1195. 

In nomine sancte et individue Trinitatis. Notum sifc omni¬ 
bus tam presentibus quam futuris quod ego Egidius, dominus 
de Trasineis, magnam decimam ipsius ville de Trasineis, 
quam ecclesie Floreffiensi digne recordationis dominus Hosto, 
pater meus, in perpetue beneficium eleemosyne pia devotione 
et légitima douatione, me présente et favente, contradidit, in 
meos usus non sano ductus consilio per aliquod tempus iniuste 
et violenter converti; sed demum mei penitens erroris, ipsam 
decimam eadem libertate et integritate, qua eam pater meus 
Floreffiensi ecclesie donaverat, eidem ecclesie recognovi, con- 
cessi et contuli, et, tactis sacrosanctis reliquiis maximeque 
salutifero dominice Crucis ligno, quod de transmarinis parti- 
bus pater meus advexerat, iurisiurandi sacramento super altare 
beate Dei Genitricis Marie insolubiliter pollicitus sum et statui, 
quod neque pro ipsa décima vel alia aliqua iniusta querela vel 
oppressione Floreffiensem ecclesiam, vel quevis ad ipsam per¬ 
tinente, de cetero inquietarem, sed etiam predicte décimé 
vel eleemosyne donationem ante ducem Lovaniensem et comi- 
tem Hainacensem, et per ipsos firmissime confirmarem, fra- 
tresque meos huic traditioni favere facerem. Insuper etiam, 
ne ab huius iuramenti et pacti firmitate, levitate aliqua duc¬ 
tus, resilire possem, testes idoneos huic facto meo advocavi, 
qui Floreffiensi ecclesie de veritate actionis huius et coram 
prescriptis principibus, et ubicumque oportuerit, etiam contra 
me, si necesse fuerit, constanter testimonium se laturos, fide 
interposita, promiserunt. Quorum hec sunt nomina : Theode- 
ricus de Gocileis, Godefridus de Tuin, Egidius de Roenia, 

*) Ce document est intitulé : Egidius de Trazegnies ratifient eamdem do - 
nationem. 
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Johannes de Goe, Walterus et Ywannus de Roenia, Bernardus 
de Melench, Philippus quoque sacerdos de Trazineis, et Nicho- 
laus clericus, et plures aiii. 

Acta sunt hec anno Verbi Incarnatim 0 c° lxxxxv 0 . 


IV. 

Albert de CuycJc , évêque de Liège, donne l 9 investiture 
de la cure de Trazegnies à Vallé de Floreffe x . 

Vers 1197. 

Alberttjs, Dei gratia Leodiensis episcopus, dilectis in 
Christo R., decano et concilio Flerusiensi, salutem in Do¬ 
mino. Notum vobis facimus, quod post obitum Philippi, bone 
memorie, presbyteri de Trazenies, abbas Floreffiensis ad nos 
accessit; et quia ipsum propter honestatem et mérita vite spiri¬ 
tualité diligimus, investituram ecclesie de Trazenies ipsi con- 
tulimus. 


V. 

Gilles de Trazegnies confirme de nouveau la donation 
faite par son père*. 

1200. 

Ego Egidius, dominus de Trasingeis, filius Hostonis, qui 
in partibus transmarinis legitimus miles crucis Christi defunc- 
tus est, notum facio omnibus tam presentibus quam futuris, 
quod ecclesia de Trasengies cum minuta décima et dote sua, 
omnia scilicet ad ius presbyterii pertinentia, ecclesie beate Ma» 
rie dôFloreffiapro salute anime domini Egidii, que ipsi olim col- 

*) Ce document est intitulé : Morluo Philippo , sacerdote de Traizegnies, 
sub annum 1197, qui actui precedenti subscripserat, Albm'tus , episcopus 
Leodiensis , dat abbati Floreffiensi investituram ecblesie de Trazegnies. 

*) Ce document est intitulé : Egidius de Traisegnies confirmât ecclesiae 
et decimae donalionem. 
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lata et tempore patris mei quiete possessa, eidem ecclesie abso- 
lute recognovi,et, quidquid iuris habebam vel habere poterara in 
ecclesia de Trasengeis ad ius presbyterii periinens, totum supra- 
dicte ecclesie Floreffiensi légitima donatione in eleemosynam 
perpetuam contuli. Verum, ne in posternm successoribus meis 
malignandi relinquatur occasio, huic cartule cum munimine 
mei sigilli, testium probabilium, in quorum presentia hec 
omnia facta et confirmata sunt, anuotari no mina necessarium 
duxi. Hec igitur sunt nomina testium : Walterus frater meus, 
canonicus in maiori ecclesia Cameracensi, Balduinus et Ar- 
noldus sacerdotes, Mattheus clericus de Angiens, Godefridus 
de Tudinio, Johannes de Goe, et filins eius Johannes, Johan¬ 
nes de Heripont, Bernardus de Melench, Egidius de Hoja et 
Nicolaus clericus, frater eius. De familia comitis Namurcen- 
sis, Everardus de Veteri Villa, Valterus, Godinus, et alii 
plures. 

Actum anno ab Incamatione Domini m° cc°. 


VI. 

Eustache de Trazegnies et Agnès , son épouse , confirment la 
même donation , et approuvent une donation faite par Jean Di¬ 
rons a Vabbaye de Floreffe 1 . 

Janvier 1259 (nouveau style). 

Universis présentes litteras inspecturis, Eustàchius, domi- 
nus, et Agnes, uxor eius, domina de Trazingnies, cognoscere 
veritatem. Universitati vestre tenore presentium declaramus, 
quod predecessores nostri domini de Trasingnies ecclesiam de 
Trazegnies cum omnibus, que adipsam pertinent ecclesiam, in- 
tuitu divine pietatis ecclesie beate Marie de Floreffiain perpetuam 

*) Ce document est intitulé : Eustàchius de Traizegnies approbat ejusdem 
decimae et patronatus donationem ; simul et eleemosynam Joannis Diron 
confirmât . 
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eleemosynam contulemnt. Nos autem dictam ecclesiam deTra- 
segniesetius patronatus ipsiuscum decimis grossis et minutie, 
et dotaliciis ipsius, et omnibus aliis, que ad ipsam ecclesiam per¬ 
tinent, ad predictam ecclesiam de Floreffia pertinere recognosci- 
mus pro nobis et heredibus nostris spontanea voluntate, et dictam 
ecclesiam de Traseignies cum iure patronatus et aliis omnibus 
supradictis eidem ecclesie confirmamus, addentes ad maiorem 
securitatem et cautelam, quod, si quid iuris in predicta eccle- 
sia de Trasignes, sivein iure patronatus ipsius, vel aliis quibus- 
cumque supradictis ad ipsam pertinentibus, habemus vel ha- 
bere possumus, illud intuitu Dei in eleemosynam puram et 
perpetuam damus et concedimus ecclesie Floreffiensi supra- 
dicte. Contulerunt etiam in perpetuam eleemosynam Johannes 
Dirons et Liegardis, uxor eius, ecclesie Floreffiensi predicte 
domum cum appendiciis, et horreum ante dictam domum, et 
prata, que tenebant a nobis in villa et potestate de Trasignies ; 
et nos dictam eleemosynam laudamus et approbamus, et dicte 
ecclesie Floreffiensi in perpetuum confirmamus, renuntiantes 
in hoc facto specialiter et expresse pro nobis et heredibus nos¬ 
tris exceptioni doli in factum, conditioni sine causa vel ex 
iniusta causa, constitution! de duabus dictis concilii generalis 
restitutionum in integrum, omnibus litteris, instrumenté et car- 
tis datis et dandis, omni exceptioni et auxilio iuris canonici et ci- 
vilis, omnibus etiam processibus habitis vel habendis coram 
quocunque iudice ecclesiastico vel seculari, et omnibus aliis, 
que nobis et heredibus nostris possent prodesse, et predicte 
ecclesie Floreffiensi obesse contra presen3 instrumentum aut 
factum. Promittimus etiam ecclesie Floreffiensi predicte pro 
nobis et heredibus nostris bona fide, quod contra promissa vel 
aliquod promissorum per nos vel per alium nullatenus venie- 
mus. Ut autem supradicta omnia et singula rata et firma per- 
maneant in futurum, présentes litteras ecclesie Floreffiensi 
predicte tradidimus, sigillorum nostrorum munimine roboratas. 

Datum anno Domini millesimo ducentesimo quinquagesimo 
octavo, xnense januario. 
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VIL 

Amortissement des biens Æune chapelle en Véglise de Trazegnies . 

1 août 1291. 

Oa nom don Père et dou Filz et dou saint Esprit. A tous 
chiaus ki ches présentes lettres verront et oront, jou Gilles, 
sires de Trasignies, ainlneis fius 1 à noble homme Oston de Tra¬ 
signies, chevalier, signeur de Silli, salut en notre Signeur. 
Sachent tout ke jou pour le pourfit et Tutiliteit de mj et de 
mes hoirs 5 et pour le salut et le rédemption de marinez 3 et de 
demisele Phelippe, me femme, et pour les armes 4 aussi de 
monseigneur men père, et me dame me mère, et de tous mes 
ancisseurs, ay afrankit, amortit, et afrankis bien et souffissan- 
ment, pour fondeir une capellerie 5 ens en l’église saint Martin 
de Trazignies, diswit bonniers que preit que tiere 8 ; les ques 
xviij bonniers Watiers de Trasignies clers , appeleis dou 
Chaisne, tient de mi, séans ou tieroit de Trasignies, si loist a- 
savoir : le preit ke on dist à le marliere ; le tiere ke Ton dist as 
fosses; le tiere au périsiel; une pièche de terre à le Lambiert 
haje ; une pièche de terre à Houduart buisson ; une pièche de 
terre ke on dist à Savelon adefoves; un bonnier de terre en le 
voje de le Cappiel : une pièche de terre ki fu Watier le Ma- 
riet ; un bonnier de terre au sart Hierkolinne ; et par dessoub 
demj bonnier de terre ki fut signeur Simon de Binch ; à grans 
bonnes, un bonnier de terre ; au pire deleis le terre Randoul, 
une pièche de terre ; demi bonnier de terré à la benoîte es- 
pine; un bonnier de terre en le terre ki fut Cuisset ; une piè- 

*) Ailneis fius à, fils aîné de. 

*) Hoirs, héritiers. 

*) De marmez , de mon âme. 

4 ) Les armes, les âmes. 

5 ) Capellerie , chapellenie. 

®) Diswit bonniers que preit que tiere y dix-huit bonniers de pré et de terre. 
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che de tiere ke on dist au Seuchiel; et deux bonniers de terre 
au liu ke on dist au flauchaisnoit. Et chil xviij bonniers ke 
preit ke terre devant dit sont afrankis et amortis parmy deux 
deniers blans de cens pour chescun bonnier, à rendre à mj et 
à men hoirs chascun an, à tousjours et au jour del saint 
Bemy. Et renonche de me propre volenté à toute le signorie 
et à toute le droicture entirement ke jou ay, ne puisse avoir 
ès xviij bonniers ke preit ke terre devant dis, fors dou cens de¬ 
vant dit, et de le haute justice ke jou y retient, et mes hoirs. 
Et est asavoir ke Watiers li clers devant nommeis doit pren¬ 
dre, avoir et rechevoir tous les fruis et les pourfis de xviij 
bonniers ke preit ke terre devant dis, ensi afrankis et amortis, 
si comme devant est dit, tant com il vivera, u tant com il lui 
plaira. Et après le déchies 1 dou di Watier, li preis et li terre 
devant ditte doivent demoreir et demoront afrankies et amor¬ 
ties à tpusjours perpétuelment aoels le dite capellerie parmy 
le cens devant nommeit; et le haute justiche demeure à mj et 
à men oirs. Et puet li dis Watiers, se luy plaist, en se plaine 
vie donneir et laissier les xviij bonniers ke preit ke terre de¬ 
vant dis pour faire et estoreir le cappellerie deseure ditte. Et 
jou Gilles, sires de Trasignies devant nommeit, ches xviij bon¬ 
niers ke preit ke terre devant dis ensi afrankis et amortis, et 
les fruits et les pourfis aussi promech et ay en convent* à sau- 
veir et à warandir 3 et paisiulement faire porteir et tenir parmy 
le cens devant nomeit et le haute justiche au devant dit Watier 
et à le ditte cappellerie de toutes oquoisons 4 ki nuire poroit au 
devant dit Watier, et à le ditte cappellerie, qui ki ooques le 
tingne u tenrat 5 après le mort dou dit Watier, u en sen vi¬ 
vant, si il y renonchoit ; elles doivent demoreir et demoront 


*) jD échies, décès. 

*) Promech et ay en convent , je promets et m’engage. 

*) Warandir , garantir. 

4 ) Oq\ioision6 y occasions. 

5 ) Ki onques le tingne u tenrat , qui un jour la tient ou la tiendra. 
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afrankies et amorties à tousjours parmy le cens devant dit ; et 
le haute justiche ki y demeure à mj et à men hoir à tous jours. 
Et à tout chou faire et tenir ke deseure est dit, oblige jou mj, 
men hoir, et tout le mien, u ke jou Taye et aurai envier* celuj 
Wathier et enviers le ditte cappellerie tant ke tous les conve¬ 
nantes devant dit tes soient accomplies entirement, ensi ke 
deseure est dit. Et jou Phelippe, dame de Trasignies, femme 
audit Gillion, et Ostes, nos ainneis fius, de no bonne volenté, 
sans forche et sans destroit, l’afrankisaement et l'amortisse¬ 
ment devant dit et toutes le's convenanches devant dittes 
loons, gréons, ottrions 1 , approuvons, et confremons, et les 
proumetons et les avons en couvent à tenir fermes et estau¬ 
bles* à tousjours sans jamais aleir encontre par nous ne par 
autrui, et renonchons et avons renonchiet par no sairement* 
sour chou fait à tout le droit entirement ke nous avons et po- 
riens ne sariens demander en queil mans se ke che fust ès 
xviij bonniers ke preit ke terre devant dis. Et jou Gilles de¬ 
vant nommeis, sires de Trasignies, jou Phelippe, dame de 
che meisme liu, et jou Ostes, ainsnes fius as devant dis Gil¬ 
lion et Phelippe, proumetons et avens en couvent comme 
bons chrestiens* toutes les choses deseure dittes à tenir fermes 
et estaubles bien et loiaulment,, sans jamais venir encontre 
par nous ne paraukun de nos, ne par autrui, et loons, gréons > 
et volons, et obigons^ nous tuit de nos propres volenteis sans 
constraindement d'autryà chou ke se nous par aucune aventure 
u par mavais conseil aliens contre les choses deseur dittes u 
contre aukunnes de elles par nous u par aukun de nous, u 
par autrui, ke li officiaulz de Liège, quicunques soit official?, 
nos puist constraindre par le justice de sainte Eglise, à faire 
tenir fermes et estaubles les choses par devant dittes soit par 

Loons , gréons , ottrions, louons, agréons et octroyons. 

*) Estaubles , stables. 

. ») Sairement i serment. 

4 ) Obigons , lisez, obligeons. 
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amonitions soit par sentenche d'escomignement 1 jetteir sour 
nos, soit sour aukun de nous ki pour ches choses ne tenroit 
mie. Et de chou faire donnons nos au devant dis officiant 
plainpooir et enthier, si avant coin li justiche de sainte Eglise 
se puet estendre et doit par droit. Et pour chou ke ches choses 
deseur dittes soient fermes et estaubles à tousjours perpétuel* 
ment, jou Gilles devant nommeis, et demiselle Phelippe, ma 
très chiere femme, avons ches présentes lettres saielées de nos 
propres sajaulz*, et prions et requérons à nos très chier père 
et signeur monseigneur Oston de Trasignies, chevalier, qu'il 
voelle mettre le sien sajaul. Et jou Ostes de Trasignies, che¬ 
valier, sires de Sillj, à la requeste et à le prière de mon très 
chier fil Gillion, signeur de Trasegnies, et de demiselle Phel- 
lippe, se femme me très chière dame 3 , j'ay mis mon propre 
sajaul. Et jou Ostes devant nommeit, ainsneis fiulz as devant 
dis Gillion et de demiselle Phelippe, pour che keje n'ai point 
de sajaul, je prie et requière à mon très chier cousin monsi- 
gneur Thierj del Hamaide, chevalier, qu'il y pende le sien 
sajaul, dou quel je voel useir à ceste fois. Et jou Thieris del 
Hamaide, chevalier, à le requeste et à le prière de mon très 
chier cousin Oston le deseur dit, j'ay pendu men propre sa¬ 
jaul. Et nous Gilles, Phelippe, Ostes et Thieris deseur nom¬ 
meit avons à ches présentes lettres pendans mis nos propres 
sajauls, si com dit est, pour miels 4 confirmeir toutes ches cho¬ 
ses deseure dittes par thiesmongnaige 5 de vérité. 

Lesquelles furent faites l'an del Incarnation notre Seigneur 
mil cc iüj“ et xj, le jour del saint Piere, aoust entrant. 

*) Sentenche d* escomxgnement , sentence d'excommunication. 

*) Saielées de nos propres sajaulz , scellées de nos propres scels. 

s ) Le mot dame a été remplacé plus tard par le mot amie. 

4 ) Miels, mieux. 

*) Thiesmongnaige , témoignage. 
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vm. 

Les seigneurs de Trazegnies attestent 
qu’ils n’ont rien à prétendre dans la dîme de Trazegnies . 

24 novembre 1332. 

Nous Jehans, sires de Trasignies et de Silhi, chevalier, à 
tous chiaus qui ches présentes lettres veront et oront, salut et 
connissance de vériteit. Comme ensi soit ke nous avens eut 
plusieurs fois par prière à chiaus de l'église de Floreffe strain 
et pastures à le dême de Trasignies, li quel est frankement 
et ligement le ditte eglise de Floreffe ; nous recognissons et 
faisons savoir à tous que nous à le ditte deime, strain, pastures, 
ne à tout che quj à le ditte deime appartient, n'avons nul 
droit, ne volons avoir, nous ne no successeurs, et ke li cor- 
tesie et li grasce ke il nos en ont faite ou feront quant il leur 
plairat, en quelconques manière ke che soit, ne leur poinst gré- 
veir ne porteir préjudice de riens en temps à venir, par le tes- 
moingnaige de ches présentes lettres saiellées de no propre sajal. 

Données l'an de grasce mil ccc trent et deux, le vigile sainte 
Katerine. 


Testament du vénérable Nicolas Eschiüs, curé du 

BÉGUINAGE DE DlEST 1 . 

29 novembre 1562. 

In nomine Domini nostri tlesu Christi, amen. 

Ego Nicolaus de Esche, presbyter et pastor S. Catherinae 
in beginagio Diestensi, condo meum testamentum in hune 
subsequentem modum ; quod valere volo et desidero omni jure 
et modo, quibus testamentum, codieillus seu ultima voluntas 
valere solet. In primis igitur animam meam peccatricem infi- 
nitae bonitati, charitati et misericordiae omnipotentis Dei mei 
commendo; corpori vero meo* eligo sepulturam in ecclesia 
mea parochiali S. Catherinae in beginagio Diestensi. Deinde 

*) Voyez sur ce saint personnage : Vencrabilis Nicolai Eschii vita et opus - 
cula ascetica, ed. de Ram, Lovanii 1858, 1 vol. in-18*. 
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lego domino meo reverendissimo episcopo nostrae diocesis xx 
stuferos semel, ecclesiae cathedrali ejusdem diocesis duos 
stuferos semel. Praeterea lego fratri meo atque sorori meae, 
unicuique ex eis, unam corouam auream semel. Similiter lego 
duas coronas aureas simul dividendas prolibus defunctorura 
fratrum, si supersint. Reliqua vero omnia mea, quae habeo vel 
possideo, habebo vel possidebo (quae modica sunt et erunt, 
quia omnia mea dedi et adhuc dare intendo propter Deum, 
dum vivo) lego pure propter Deum ecclesiae meae, videlicet 
S. Catherinae in beginagio Diestensi. Executionem vero 
horum, si tamen aliquid relinquo, committo duabus capellanis 
meis et duabus rectricibus senioribus curiae nostrae pro tem- 
pore exÎ3tentibus, legans cuilibet eorum unum florenum Caroli 
semel. 

Acta sunt haec in domo curae magni beginagii Diestensis, 
anno Domini millesimo quingentesimo sexagesimo secundo, 
mensis novembris die vigesima nona, praesentibus ibidem 
honestis viris domino Joanne Frederici dç Lummen, pastore 
beginagii Antwerpieusis, domino Laurentio Helie de Ooster- 
wyck, presbytero, et Adriano de Esche, subdiacono, testibus 
ad hoc vocatis. 

Ego Nicolaus de Esche attestor manu mea propria. 

Anno, mense et die praescriptis dominus Nicolaus de Esche, 
pastor praenominatus, praesentibus testibus supradictis et me 
noiario infrascripto, hanc chartam pergamenam exhibuit et 
clara voce perlegit, atque inibi contenta suam ultimam esse 
voluntatem declaravit, quam jure testamenti, seu codicillorum, 
aut alias, quocumque jure valere poterit, viribus subsistere 
voluit et petivit. 

In cujus fidem hanc chartam nomine meo proprio subscripsi 
et subsignavi. 

Arnoldus Joannis, presbyfcer, notarius per curiam 
Brabantiae approbatus. 

Original sur parchemin. —- Archives particulières. 
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RÉPERTOIRE CHRONOLOGIQUE DES CONCLUSIONS CAPITULAIRES 

DU CHAPITRE CATHÉDRAL DE SaINT-LaMBERT, A LlÉGE, 

par M. S. Bormans, conservateur adjoint des Ar¬ 
chives de l'Etat, a Liège 1 . 

Épiscopat d’Ernest de Bavière. — (Suite). 

1587. 

7 janvier. Observations du nonce apostolique touchant le 
'séminaire, les profanations de l'église, les examens des confes¬ 
seurs, les habits des ecclésiastiques et les femmes suspectes. 

— Requête de l'avoué d'Amai pour la chasse. 

12 janvier . Lettre envoyée à M. Meldert, capitaine du 
château et gouverneur du duché de Bouillon. 

16 janvier. Querelle entre le conseil de Visé et le meunier 
de cette ville pour la drèche. 

21 janvier. Ceux de Villers et de Juprelle se plaignent de ce 
que, payant 210 florins de Brabant par mois pour leur quote 
dans les contributions de guerre, ils ont déjà trois fois logé des 
troupes, tandis que les villages voisins ont été exempts. 

24 janvier. Ceux de Dahlem voulant quotiser les biens du 
chapitre à Visé, ceux-ci sont déclarés exempts de toute taille. 

— Députés pour la réduction des muids et des florins. 

— Les habitants d'Axelen, sous Grevembrouck, cotisés à 
15,000 florins par les vributers et refusant de payer, sont 
faits prisonniers. 

2 février. Approbation du testament de J. Geulinx, dit 
Ham, bénéficier de Saint-Lambert. 

4 février. Supplique de ceux de Heel pour la réparation de 
leur église. 

i) Suite. — Voyesp VI, p. 5, 206 et 361 ; VII, p. 5 et 176. 

Analectes VII. 25 
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13 février . Touchant la collation des douze autels de tüaint- 
Lambert. Indication de ces autels. 

18 février . Défense d'en appeler à la chambre impériale 
des sentences du conseil ordinaire pour affaires ne dépassant 
pas la taxe. 

— Défense de faire des houillères qui enlèvent l'eau aux 
araines de Bichonfontaine et du Val-Saint-Lambert, et nuisent 
aux moulins établis sur ces araines. 

25 février. J.-Fr. Bonhomme, évêque de Vercelles et nonce 
apostolique, meurt dans l'abbaye Saint-Jacques, à Liège. 

26 février . G. Beeckman, chanoine de Saint-Paul, présente 
le testament de J. Fabri, chanoine de Saint-Mateme. 

27 février . J. Turrin nommé curé de Xhendremael. 

6 mare. Moyens de subvenir aux charges de l'église. 

— Le mayeur de la cité, prêt à partir pour l'Italie, est 
obligé de remplir certaines conditions. 

— Touchant la juridiction de Son Altesse et de la cité, dans 
la banlieue. 

— Le doyen avertit les chanoines qu'ils doivent se préparer 
à recevoir la sainte communion et qu'ils peuvent se confesser 
là où ils veulent. 

10 mare . H. Mewenne nommé curé à Nederitter. 

14 mare* Touchant l'incorporation d'une partie delà costre- 
rie au décanat. 

18 mare . Touchant l'emprisonnement de N. ; de Groesbeeck 
au château de Huy. 

— Les XXII demandent un endroit près du vieux chapitre 
pour y établir le siège de leur tribunal. 

— Vêtement accordé aux musiciens. 

4 avril . Lettre du duc de Juliers fixant une diète à Co¬ 
logne à propos des troubles du temps. 

10 avril. Décès de L. d'Oupeye, notaire du chapitre.—J. du 
Bieux, de Warnant, est nommé à sa place le 8 septembre. 

15 avril. Bésignation de la cure de Halem. 
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2 avril. Les bourgmestres, les majeurs, les échevins et les 
XXII se rendent au chapitre pour une affaire inconnue au 
greffier. 

11 mai . « J. de Chapeauville demande la prébende théologale 
de Saint-Lambert, vacante par le décès de J. Fonchius. Il est 
admis le 3 septembre. 

15 mai. Les Verviétois demandent d'être exemptés de leur 
voyage et danse, à cause des dommages que les gens de guerre 
leur ont fait subir. 

8 juin. Chaque chanoine donne un florin pour l'entretien 
des pauvres de la cité. 

17 juin. Les habitants de Hex demandent la construction 
de greniers, d'étables, etc. Le chapitre refuse à cause des in¬ 
cursions de soldats. 

— Un daler accordé à J. Pellicier pour la rançon de son 
frère, prisonnier des Turcs. 

19 juin. G. Tourinnes pourvu d'une prébende à Saint-Lam¬ 
bert vacante par le décès d'Arn. Hoen. Il est admis le 2 sep¬ 
tembre. 

23 juin. Les écoliers de Spire offrent de terminer à l'amia¬ 
ble leur différend avec le chapitre. 

— Les bourgmestres de la cité demandent un emprunt pour 
acheter du grain. 

— Collation de la cure de Milmorte. 

26 juin. Les habitants de Tilff demandent de pouvoir ven« 
dre du bois. 

3 juillet. Touchant le cri à publier pour la monnaie. 

8 juillet. Les calamités du pays augmentant toujours, on 
célèbre une messe spéciale et solennelle. 

— Touchant la réparation de l'église d’Esneux. 

21 juillet. H. Baets de Frents admis chanoine de Saint- 
Lambert par résignation de J. de Mérode. 

24 juillet. Nie. Yanden Zanden admis en remplacement de 
Borcouts comme agent de Liège à Bruxelles. 
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28 juillet . Le chancelier annonce que Son Altesse se ren¬ 
dra bientôt à Liège. 

— Le baron de Schwartzembourg demande de passer par le 
pays avec les soldats levés au service du duc de Guise. 

30 juillet . Sur les plaintes des habitants de Sur-Meuse, le 
chapitre fait démolir une muraille élevée par deux particuliers 
sur le rivage, qui empêchait les bateliers d’amener du bois, etc. 

7 août . Réparation de l’église de War'emme et de la cloche 
décimale. 

— Collation de la cure de Hollogne-aux-Pierres à N. Ra- 
mioul. 

11 août . Approbation du Testament de J. Woestenraedt, 
chancelier. 

— Ordre à Jamar de démolir une construction qui rétrécis¬ 
sait le passage à Montegnée. 

19 août . Requête de J. B. d’Hardencourt, seigneur d’An- 
gleur, au sujet du passage d’eau à Fragnée. 

1 septembre . Congé donné à Torrentius, évêque d’Anvers et 
archidiacre de Brabant.— Idem à A. Wachtendonck, étudiant 
à l’Université de Bologne. 

4 septembre . Congés donnés au chancelier et à Elderen pour 
aller prendre les bains à Aix. 

9 septembre . Publication d’un édit touchant la chasse sur les 
terres des chanoines. 

16 septembre . Reconstruction de la ferme de Mullen, près 
Stockera, dévastée par les soldats. 

23 septembre . Ordre à l’abbé de Saint-Trond d’observer le 
respect et la soumission qu’il doit au chapitre de Saint-Lam¬ 
bert. Documents. 

— Les clercs résidents à Louvain prétendent, en vertu des 
privilèges de cette Université, avoir droit aux revenus entiers 
de leurs bénéfices. 

— Le bail fait avec les échevins pour la maison du Détroit 
expirant au mois de janvier, le chapitre croit qu’on pourrait 
la louer plus cher. 
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2 octobre . Visite des houillères à propos du manque d'eau 
dans la Legia. 

6 octobre . L'avoué d'Amay demande le droit de paccage 
dans les bois. 

— Serv. Fléron nommé échevin de Liège. Texte. 

14 octobre . Touchant l'avouerie de Thorn, dépendant du 
comte de Hornes. Texte. 

24 octobre . Touchant les soldats allemânds occupant les en¬ 
virons de Tongres. 

— L'abbé d'Averbode doit obéissance au chapitre de Saint- 
Lambert. Textes de documents. 

30 octobre . Collation de la cure de Visé. 

23 novembre . Son Altesse arrive à Liège. 

— Le chancelier étant malade donne des notes sur les af¬ 
faires à traiter, la conférence sur la monnaie à Cologne, les 
lettres du duc de Juliers, les lois nobiliaires pour les fiefs et les 
enfants, etc. 

15 décembre . Touchant le mode de contribution des nobles. 

23 décembre . Touchant l'érection de la seigneurie d'Aigre- 

mont en comté. 

— Touchant l'achat de Mont-Saint-André à l'abbaye de 
Nivelles. 

1588. 

8 janvier. Publication d'une bulle contre les débiteurs de 
trois années. 

11 janvier. Subside volontaire pour la guerre de Cologne 
qui se rallume. 

19 janvier. Décès de Nie. Woestenraedt, chanoine de 
Saint-Lambert. 

12 février . Députés pour traiter avec l'official dans le but 
de trouver de l’argent pour l'achat de la ferme de Wideux. 

16 février. Th. de Linden élu abbé séculier de Dinant. 
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17 février . J. de Carondelet, chancelier de Son Altesse, ré¬ 
signe l’écolàtrie de Saint-Lambert. Le 19, il est nommé con¬ 
seiller ordinaire. 

— Touchant le cours des monnaies. 

24 février . G. Tourinnes élu écolâtre. 

29 février . J. Gerardini nommé échevin de Liège. 

7 mars . G. d’Orjo élu prieur des Ecoliers. 

9 mars . Les dialogues de saint Grégoire offrant des passages 
qui paraissent fabuleux [et peu édifiants, on nomme des députés 
pour les collationner. 

— Lettre de Son Altesse touchant la maison paternelle des 
Corswarem, située dans la seigneurie de ce nom, appartenante à 
Son Altesse, et que réclame J. de Corswarem. Texte. 

11 mars . Le nonce apostolique fait savoir qu’il a conféré la 
prébende de N. Woestenraedt au comte de Solms. 

26 mars . Décision touchant les serviteurs des bénéficiers. 

— Défense d’admettre des personnes laïques dans la tour 
ou dans les combles de Saint-Lambert. 

4 mai . J. de Corswarem élu prévôt de Saint-Paul. 

20 mai . Députés au sujet de la milice liégeoise destinée à 
protéger le pays contre les incursions des soldats. 

27 mai. Difficultés de Euyschemberg pour la prévôté de 
Saint-Barthélemi. 

8 juin . G. Lefort prête le serment accoutumé comme mam- 
bour de la communauté de Yerviers. 

27 juin . Difficultés entre Dan. Eaymondi et J. Vossius 
pour une prébende de la Petite-Table. 

14 juillet. Approbation du testament de J. Quercu, cha¬ 
noine de la Petite-Table. 

20 juillet . L’official chargé d’examiner toutes les bourses à 
la collation du chapitre. Bourse de Duras. 

30 août . H. Wassemberg nommé prévôt de Sainte-Croix. 

— Touchant le pouvoir d’absoudre, à propos des erreurs qui 

se commettent dans les confessions. 

— Bourse fondée à Anvers par Did. de Toledo. 
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1 septembre. Accord entre le capitaine de Bouillon et D. Delle 
Vaux touchant la seigneurie de Betz. 

7 septembre. J. Chokier demande un échevinat de Liège. 

9 septembre. Touchant l'alimentation de la pompe qui fournit 
l'eau pour les nécessités de l'église. 

27 septembre. Les Namurois ayaut taxé les biens des Lié¬ 
geois de leur province pour l'érection d'un séminaire, ces 
derniers en feront autant sur les biens des Namurois situés 
dans le pays. Liste des biens des Namurois dans le pays de 
Liège. 

10 octobre. Difficultés entre le grand mayeur avec quelques 
membres des XXII, et les doyens de Saint-Lambert et de 
Saint-Denis, pour la dîme d'Ougrée. 

14 octobre. Le chapitre, ayant été convoqué extraordinaire¬ 
ment àHuy, déclare que c'est contraire aux lois jurées. 

4 novembre. Les habitants de Milmorte se plaignent des 
taxes que ceux de Herstal leur imposent. Il y aura des repré¬ 
sailles. Collation de la chapelle. 

11 novembre . Bois à aliéner pour faire face aux dettes de 
Liège. 

16 novembre. Supplique de la veuve du médecin Joachim 
Schroebroet contre H. Wassemberg. Inventaire des meubles 
de celui-ci. 

— Règlement et conditions pour la petite compterie. Texte. 

2 décembre. Les armes du duc de Parme affichées à Atten- 
hoven comme sauvegarde contre les incursions des soldats. 

— Défense aux vignerons qui ont fait un accord tendant au 
monopole. 

7 décembre. Le nonce apostolique présente ses lettres de 
créance au chapitre. 

9 décembre. Règlement pour l'érection du séminaire. Texte. 
Legs de l'évêque de Vercelles en faveur de cet établissement. 

14 décembre. Lettre de Son Altesse accordant à la ville de 
Maeseyck une île dans la Meuse, qu'elle entourera de pilotis 
pour la protéger contre les inondations. 
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23 décembre. Observations de l’architecte contre la construc¬ 
tion d’un local pour les échevins sur le nouveau marché devant 
le palais, et destiné en même temps à servir de latrine pu¬ 
blique. 

1589. 

4 janvier . Le chapitre exprime le désir que Son Altesse ex¬ 
pulse du pays tous les hérétiques. 

11 janvier . Mesurage des maisons du Détroit. Le chapitre 
expose au plus offrant le Détroit et les maisons voisines. 

— Approbation de l'érection d'un collège de Jésuites par 
feu Ch. d'Oyembrugge de Duras. 

10 février . G. Tourinnes élu prévôt de Saint-Pierre. 

17 février. Collation d’un autel à Diepenbeek par J. de 
Mérode, seigneur du lieu. 

10 mare. Visite de la maison Cortembach aux degrés de 
Saint-Pierre, par les voir-jurés du cordeau. 

12 avril. Touchant les dépenses faites aux murs de la cité. 

21 avril. Conférence à Cologne pour le cours des monnaies. 

5 mai . Touchant l’érection d'un séminaire à Saint-Trond. 

12 mai . Messe spéciale pour la santé du duc de Parme. Le 

vicaire général va lui faire visite à Spa. 

25 mai. D. Lampson communique les propositions à faire 
par Son Altesse aux Etats du mois de juin. 

24 mai. Serment des Verviétois. 

2 juin. Lettre de Son Altesse touchant les limites entre les 
terres du roi d'Espagne et le pays de Liège. 

12 juin. Plaintes des habitants de Peer contre les tailles, les 
patrouilles et les vributers . 

— Son Altesse députe un envoyé spécial à Sa Majesté Im¬ 
périale pour l'approbation des privilèges du comté de Looz. 

14 juin. Lettre de Son Altesse concédant aux échevins la 
moitié de la grande salle du palais pour tenir leur tribunal. 

28 juin. Le capitaine de Bouillon demande que Hagnon soit 
érigé en baronnie. 


Digitized by 


Google 



— 393 — 


7 juillet . Touchant le mode de collecter de l'argent pour 
l'extinction d'une rente de 3,000 florins. 

14 juillet. Nie. Lampson pourvu de la prébende du comte 
de Solms. Mewen est également pourvu. 

21 juillet . Touchant la dîme de Mont-Saint-André. 

— Eemplacement de l'ancienne horloge de Saint-Lambert. 

— Touchant les dîmes de Châtelet, Pont-de-loup et Bouf- 
fioulx. 

4 août . Les habitants de Marcinelle demandent l'accense de 
la dîme de Couillet. 

11 août. P. Steel pourvu de la prébende de L. Passart. 

22 août. Lettres de Son Altesse touchant la réunion des 
Etats pour traiter avec le duc de Parme de la protection du 
territoire liégeois. Cadeaux à faire au duc dans le cas où il vien¬ 
drait à Liège. 

2 septembre. Messe spéciale pour les moissons qui pourris¬ 
sent et pour la paix entre les princes chrétiens. 

4 septembre. Le chapitre, pour éteindre ses dettes, retient 
pendant deux ans les revenus des nouveaux chanoines. 

6 août. Plaintes des ouvriers des usines de Berjiimolin, sur 
Ourthe. 

10 août. Lettre de Son Altesse touchant le retrait du pays 
des soldats du duc de Parme pour l'hiver prochain. 

22 septembre. Le drossard de Stockem et le capitaine de Di- 
nant demandent des soldats pour garnir leurs places. 

— Béclamation d'argent de la part du comte de Mansfeldt. 
On lui impose l'obligation de retirer ses soldats du pays. 

4 octobre. Réparation de l'église de Lan tin. 

1 octobre. Son Altesse donne en engagère la seigneurie de 
Kerckem à Guil. de Kerckem, seigneur de Goyer. 

12 octobre. Conditions pour les grands compteurs de Saint- 
Lambert. Texte. 

20 octobre. J. Molempeder, commissaire de Son Altesse, 
expose un différend entre les princes de Liège et de Brabant, 
au sujet de leur juridiction à Maestricht. Visite des chartes. 
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— Les bourgmestres demandent de pouvoir nettoyer le lit 
de la Meuse depuis les Augustins jusqu'au Pont-d'île. 

17 novembre . Députés pour entendre ceux du béguinage de 
Grathem, près de Looz. 

9 décembre . Les fermes de Beechden, près Maeseyck, in¬ 
cendiées par les soldats. 

30 décembre . Les clergés primaire et secondaire de Liège, 
réunis chez le prévôt, avertissent le ‘doyen de Saint-Barthé- 
lemi d’admonester sévèrement Nie. Hennedeux, chanoine de 
cette église, qui logeait un laïc dans sa maison claustrale, d'où 
était résulté un conflit avec les XXII. 

1590. 

16 janvier . Lettre à Son Altesse pour retirer au grand com¬ 
mandeur de l'ordre teutonique la concession de ne pas contri¬ 
buer avec l'état ecclésiastique. 

— M. Didden, doyen de Saint-Pierre, receveur du premier 
terme des contributions, fait son versement. 

3 février . L’hérésie se répandant à Maeseyck, Hasselt et 
Tongres, et menaçant d'envahir tout le pays, Ghenart ou Tou- 
rinnes sont chargés de rédiger un édit. 

9 février . Le conseil royal des finances oblige le duc de 
Parme de postposer encore l'affaire du dédommagement pour 
Mariembourg, Philippeville et Charlemont. 

14 février . Vente de 3,000 chênes à Bouillon. 

16 février . Construction en briques de la cense de Lantin. 

14 mars . Testament de J. Douvérin. 

4 avril . Le chapitre ordonne à tous les tribunaux de sus¬ 
pendre l'exécution de la prétendue réformation, imprimée à 
Mons, à cause du préjudice qu'elle porte à Son Altesse et à la 
patrie. 

26 avril . J. de Stier relève l'un des sept francs fiefs de la 
costrerie de Saint-Lambert devant les hommes féodaux de la¬ 
dite costreriè. 
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4 mai . Le chancelier, ayant traité à Bruxelles la question 
des territoires contestés entre Liège, Luxembourg, Namur et 
le Brabant, croit qu'on pourra s'entendre, si les Liégeois renon¬ 
cent aux tailles sur Agimont. 

8 mai . Négociations au sujet des difficultés entre Liège et le 
Brabant pour les territoires d'Agimont, de Muno, un endroit 
entre Bouvignes et Dinant, Saint-Hubert et Givet. 

11 mai . A. de Hamal nommé chanoine de la Petite-Table 
en remplacement de N. Dawans. 

22 mai . Assemblée du clergé secondaire à Saint-Pierre 
pour que le chancelier puisse lui communiquer les propositions 
de Son Altesse touchant la captivité du capitaine de Groes- 
beeck, etc. 

— Les nobles et le chapitre, en présence des bourgmestres 
de Liège, de Huy et de Tongres, décident que les députés pour 
cotiser le duché de Bouillon, constateront en même temps ce 
qui manque aux munitions de la forteresse. 

14 mai. Touchant la provision d'une prébende de Saint- 
Lambert accordée à Wal. Plaete. 

23 mai. Les habitants de Thuin contestent la juridiction 
ecclésiastique en vertu d'un prétendu privilège. 

25 mai . Le chapitre assiste aux obsèques de N. Naveus, 
chanoine de Saint-Barthélemi. 

26 mai. Le chapitre décide que, quoiqu'il ait envoyé nos 
soldats dans le fort de Grevembrouck pendant ces troubles, il 
n'est tenu à rien pour son entretien. 

— Réunion du clergé secondaire pour statuer sur la pré¬ 
tention de l'évêque de Namur qui demande une taxe pour sa 
joyeuse entrée. 

15 juin. Le doyen envoyé à Rome pour certaines difficultés. 

22 juin . Plainte des habitants de Saint-Trond contre les 

vributers qui dévastent les environs. 

— N. Rave pourvu de la prébende de J. Douverin. 

25 juin. Touchant la réformation de la juridiction de l'E¬ 
glise, du chapitre et de l'Etat. 
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4 juillet . Touchant la dîme de Waremrae. 

6 juillet . Réparation des chapes par l'orfévre E. Eymond, 
qui est chargé en outre de déclarer combien d'argent on a retiré 
de la grande couronne depuis l'an 1584. 

11 juillet. G. d'Omal pourvu d'une prébende à Saint-Lam¬ 
bert. 

14 juillet . Pétition de ceux de Dinant et de Stockem pour 1 
l'entretien des garnisons. 

17 juillet . Députés au comte de Nassau et à l'empereur; 
affaires des limites, de la juridiction et de la collecte des 
pécules. 

18 juillet . G. de Bemimolin, dit Madreit, chevalier, nommé 
châtelain de Curange. 

24 juillet . Députés pour la nomination des officiers à Maes- 
tricht. 

— Touchant la réparation des routes. 

2 août . J. Wormbs élu doyen d'Aix. 

17 août. Obsèques de l'archiduc Charles d'Autriche. 

30 août, N. Lampson résigne, en faveur de Schenck, une 
prébende à Saint-Lambert. 

3 septembre. Menaces à propos des restances des contribu¬ 
tions impériales à payer par le pays (40,000 fis d'Allemagne). 

7 septembre . Supplique des habitants de Spauwen pour la 
réparation de leurs fermes. 

16 septembre . Les habitants d'Agimont se plaignent de ce que 
les soldats royaux de Franchimont veulent leur imposer des 
contributions. 

19 septembre . Défense aux habitants sous la tour Saint- 
Lambert d 9 user de martellerie, contre les conditions du rendage, 
à cause de la fumée qui se répand dans la trésorerie, et du bruit. 

28 septembre. Les habitants d'Attenhoven se prétendent 
de toute antiquité exempts de tailles. 

19 octobre. Touchant les dettes du pays; emprunt. Exigence 
du comte de Mansfeldt. 
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24 octobre . Diète demandée par le duc de Juliers au sujet 
des ravages faits par les soldats brabançons et hollandais sur 
les terres de l'empire. 

— Lettres de Lonchin, député à La Haye, touchant la mi¬ 
lice, les hérétiques et Agimont. 

1 novembre . Le comte de Mansfeldt demande passage pour 
2,000 Espagnols venant de la Frise. 

9 novembre . Compliments de condoléance à Son Altesse 
pour la mort de sa mère. 

14 novembre . Touchant la juridiction des villages de Fexlje 
et Sluse. 

21 novembre . Difficultés de J. de Lantremange, chanoine 
de Sainte-Croix, avec les chapitres de Saint-Pierre, de Saint- 
Martin, de Saint-Barthélemi et de Sainte-Croix. 

28 novembre . Arrêts sur les biens des Liégeois à Namur. 

5 décembre . Edit contre les vributers qui empêchent le 
commerce dans tout le pays. 

— Visite d'une houillère commencée à Montegnée, pour 
sauvegarder les droits de l'église. 

. — Restauration de l'église d'Esneux. 

— W. de Wyngaerde déclaré jubilaire. 

12 décembre . Messe spéciale pour l'élection du pape. 

1591. 

4 janvier . Touchant les soldats espagnols. Règlement pour 
les paysans à l'effet de protéger leurs biens. Levée de soldats 
et répartition. 

9 janvier . Plaintes contre le seigneur de Leuth retenant 
prisonnier le mayeur de Vucht, qui défendait la juridition du 
chapitre. 

— Touchant la vente du village de Flawinne dans le comté 
de Namur, pour se procurer de l'argent dans ces temps difficiles. 

, — Accord entre l'abbé de Stavelot et le duc de Bouillon 
pour la seigneurie de Bet. 
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— Touchant Termite de Saint-Maur, à Fragnée. 

23 janvier . Un serviteur de l'église condamné au pain et à 
Te au dans l'hôpital-de-la-Chaîne, pour avoir donné un coup de 
couteau à un de ses compagnons. 

1 février . Députés à Son Altesse au sujet de R. de Linden, 
capitaine de Franchimont et de Charlemont. 

— Plainte contre les justiciers de Morialmé qui prennent 
recharge à Namur. 

2 mars. P. Steelsius et J. Pennas pourvus de prébendes à 
Saint-Lambert. 

8 mars. Lettre du seigneur d'Argenteau au sujet du passage 
de la Meuse vis-à-vis de son château. 

— Touchant la répartition égale des contributions. 

13 mars. Touchant le moulin d'Oleye, brûlé par les Espa¬ 
gnols. 

23 mars . Cotisation des tailles à Châtelet. 

— J. de Carondelet, chancelier de Son Altesse, nommé gou¬ 
verneur de Maestricht. 

15 mars. Plaintes des bourgeois de Liège qui ne peuvent 
avoir aucune exécution à Fexhe et Sluse, seigneuries du cha¬ 
pitre, à cause des tergiversations du mayeur. 

24 avril. G. Miche, bailli du pont d'Amercœur, publie un 
édit contraire aux franchises de Son Altesse, en défendant à 
tout surcéant dudit baillage d'en citer un autre en première 
instance ailleurs que devant la court basse. 

10 mai. Le colonel d'Ans payé pour les deux compagnies 
de soldats qu'il a à sa charge. 

19 juin. God. Ciney pourvu de la prébende de G. Yossius. 

22 juin. Touchant les viniers ou vignerons. 

28 juin. Le chapitre emprunte 3,200 florins pour payer ses 
créanciers les plus impatients. 

4 juillet. Emigration à Namur et à Bouvignes de Dinantais, 
à cause de l'édit du Roi ordonnant à tous ceux qui étaient dans 
son pays d'y rentrer et les empêchant de travailler à d'antres 
mines que les siennes. 
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— Touchant le payement des garnisons. 

10 juillet . Le chapitre sévit contre les serviteurs qui par¬ 
courent les rues pendant la nuit avec des épées, etc., au 
grand scandale des bourgeois. 

29 juillet . Craintes de Son Altesse touchant le passage des 
soldats allemands par le pays. 

14 août . Impôt sur les fenêtres et les cheminées. 

29 août . Ordonnance du chapitre touchant les tailles les 
bois et les chemins de Châtelet, Boflfioulx et Pont-de4oup. 
Texte. 

1 septembre. La députation au Roi catholique, en Espagne, 
pour se plaindre des violations commises par ses troupes, 
n'ayant pas eu de résultat, J. Ch. Schets de Grobbendonct, 
chevalier de la Toison-d'or, chevalier du Roi, chanoine de 
Saint-Lambert, offre ses services pour veiller aux intérêts du 
pays. 

— Le chapitre craint que la cession du droit de passage sur 
la Meuse, faite par l'abbé d'Hastière au conseil royal des finances 
pour 50 muids d epeautre, ne cache quelque projet contre la 
patrie. 

— Le château de Charlemont étant dénué de garnison, et 
les habitants de Givet étant par suite en butte aux violences, le 
chapitre ordonne d'y monter la garde. 

— Projet des députés du clergé touchant l'égalité des con¬ 
tributions. 

7 septembre . Les officiers du Roi mettant arrêt sur les 
bourgeois de Dinant qui refusent de se faire domicilier dans le 
pays du Roi, le chapitre décide qu'on usera de représailles. 

— Le chapitre accorde sept semaines pour examiner les chan¬ 
gements que les nobles réclament au sujet de la garde des lois. 

10 septembre . L. Massin, écuyer, prête serment d'échevin. 

18 septembre . Le chapitre loue à J. Curtius, laïc, pour 30 
années, la maison claustrale sise sur les degrés de Saint-Pierre, 
et qui menace ruine. 
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— Le chapitre examine la question de savoir si on ne pour¬ 
rait rendre à proclamation le domaine de Flawinne. 

— J. de Corswarem, prévôt de Saint-Paul, député pour la 
garde du château de Bouillon, à cause des soldats navarrois et 
allemands qui se sont réunis sur les frontières françaises. 

4 octobre . A. de Bocholtz député en Hollande pour négo¬ 
cier les affaires relatives à la tranquillité du pays. 

— J. Dullarts député à Spire pour activer les affaires pen¬ 
dantes devant le tribunal. 

— Touchant les moyens d'empêcher les insolences des 
tanneurs qui sonnent les cloches le jour du triomphe de Saint- 
Lambert. 

5 octobre . Sur la plainte des meuniers et le rapport des 
voir-jurés du charbonnage, le chapitre prend des mesures pour 
qu'on puisse achever le nettoiement des canaux par lesquels 
coulent les eaux de la Legia . 

7 octobre. N. Brossia, député du duc de Parme, se plaint de 
ce que,malgré les accords faits avec le Roi catholique comme duc 
de Brabant, en 1398 et 1518, le pays de Liège est rempli de 
vributers ; il dit que le chapitre devrait se souvenir que les villes 
de Bouillon et de Maestricht ont été récemment restituées à 
l'église de Liège ; que cependant un officier du Roi venait d'être 
tué par un habitant de Saint-Trond , et que ceux qui avaient 
spolié le Limbourg avaient trouvé refuge sur le territoire lié¬ 
geois. Le chapitre répond que le pays a reçu plus d'injures de 
ses voisins qu'il ne leur en a faites ; que, du reste, étant par¬ 
tout entouré par les terres du Roi, et les vributers ne pouvant 
y arriver sans traverser celles-ci, on n'avait qu'à prendre des 
mesures pour les arrêter au passage. 

« —Le roi de Navarre permet aux Liégeois de traverser son 
pays avec des marchandises françaises. 

14 octobre . J. Pennas admis chanoine de Saint-Lambert. 

_ —Le chapitre fera dresser une liste des Universités réputées 
célèbres et catholiques, pour servir de guide dans les récep¬ 
tions des chanoines. 
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19 octobre. Messe fondée dans l’église de Curange. 

25 octobre . Le chapitre engage ses députés à formuler les 
griefs qu’ils ont contre la cour de l’official. 

30 octobre. Mesures à prendre pour empêcher les soldats 
du Eoi de passer la Meuse et d’entrer en Hesbaie. 

— Députés pour examiner les points qui, dans la nouvelle 
réformation, concernent les privilèges et les immunités du 
clergé. 

— J. Goswin nommé compteur du membre des anniver¬ 
saires, en remplacement d’Adr. de Hamal. 

2 novembre. Le chapitre ordonne de saisir tous les voleurs 
qui pullulent aux environs de la cité, et même, malgré le droit 
civique, de fouiller les maisons dans la banlieue. 

11 décembre. Les habitants de la Boverie, Fettines et Froid- 
mont demandent l’exemption des gardes. 

13 décembre. J. d’Eynatten, G. de Glen, etc. nommés 
membres du tribunal des XXII. 

14 décembre. Son Altesse ayant demandé la réunion des 
Etats pour traiter 1° de l’égalité des contributions, 2° de la 
réponse à faire au roi de Prusse, 3° du 60 e denier, etc., le 
chapitre estime qu’il n’y a pas urgence. 

— Touchant les délits du bailli Miche. 

— Le doyen, pour hâter l’érection du séminaire à la Chaîne, 
déclare que le clergé secondaire est satisfait ; qu’il désire seule¬ 
ment savoir à quel âge on y recevra les jeunes gens, quels seront 
les proviseurs, etc. 

18 décembre. On consulte les jurisconsultes pour connaître 
les abus qui se sont glissés dans tous les tribunaux, afin d’y 
apporter remède dans la nouvelle réformation. 

— Ceux de Maestricht demandent de la poudre et des ma¬ 
chines de guerre pour la défense de leur ville. 

20 décembre. Les bourgmestres de la cité demandent que le 
clergé contribue aux frais des feux, etc. 

—• Le clergé secondaire déclare qu’il aura soin de punir les 
Analectes VII. 26 
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crimes commis sur les immunités des églises ou parles clercs. 

— Le drossard de Stockem déclare qu’il se décharge de 
toute responsabilité, si on ne paye la garnison du château, si 
on ne l’approvisionne de munitions, et si on ne le répare. 

— Wassemberg, député près de Son Altesse pour la conser¬ 
vation des privilèges de l’Eglise, est arrêté par des gens du 
pays de Juliers. 


1592. 

3 janvier . Plaintes du chantre contre les domestiques du 
comte d’Egmont qui viennent la nuit faire du tapage dans sa 
maison claustrale. 

— Le chapitre avertit l’ofBcial qu’il doit remplir les condi¬ 
tions au sujet de la maison aux Degrés de Cortembach, ou la 
quitter ; de plus qu’il doit restituer certaines lettres en parche¬ 
min du conseil de Brabant contre les habitants de Russon. 

7 janvier . Réprimandé à l’archidiacre Enckevoirt. 

— Avis aux jeunes chanoines de porter des vêtements plus 
décents. 

— Les trois bastionarii sont exemptés du guet. 

10 janvier . Supplique de J. Montpellier touchant un meur¬ 
tre commis à Châtelet. 

— Les clefs de la ville de Maestricht se trouvant, à cause 
de l’absence de son gouverneur et du décès de son lieutenant, 
entre les mains de N. de Lecky, celui-ci gouvernera provisoi¬ 
rement la ville. 

15 janvier . Le chapitre examinera s’il convient de main¬ 
tenir la cour des tenants dans son ancienne juridiction. 

— Touchant l’aliénation de la seigneurie de Boys. 

— Le chapitre ne consent pas à l’aliénation de la seigneurie 
de ’Vucht. 

17 janvier . Le chapitre décide que, si Son Altesse le de¬ 
mande, on enverra des soldats à Bonn pour la restitution de 
cette ville. 
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— Bocholtz annonce que les Etats de Hollande et de Zé¬ 
lande ont ordonné au préfet de Breda de relâcher les prison¬ 
niers liégeois. 

22 janvier. A la demande de Léon. Vossius, doyen de Saint- 
Jean, le chapitre décide que, conformément à l’ancien usage, 
le possesseur d’une prébende, promu à une dignité dans un 
autre chapitre, conservera cette prébende jusqu’à ce qu’il soit 
condamné par trois sentences. 

24 janvier . Les légats de Hollande, ne gagnant rien auprès 
de la comtesse de Meghem touchant les molestations faites au 
pays, sont rappelés. 

— Difficultés avec les habitants de Châtelet au sujet des 
tailles. 

— Son Altesse charge G. Tourinnes et M. Diddenius de 
dresser le règlement du séminaire, priant le chapitre de leur 
adjoindre un de ses députés. 

— Deux tapis de la cathédrale, dont l’un représente la ré¬ 
surrection du Sauveur, sont confiés à G. de Lier, tapétum 
textor , pour les raccommoder; on lui paie 40 florins. 

29 janvier. Nomination des administrateurs du séminaire 
à la Chaîne. Texte. 

— Débat touchant la propriété de 15 bonniers à Lattines. 

— Les bénéficiers, dont l’absence aux offices sera prouvée 
au moyen des jetons de présence, présenteront leurs excuses 
au membre du cletis. 

7 février . Députés pour punir les délits que les bénéficiers et 
serviteurs de l’église commettent au grand scandale des bour¬ 
geois. 

8 février. Le chapitre décide la coupe partielle du bois de 
Flawinne. 

12 février. Son Altesse est priée d’insister auprès de l’Empe¬ 
reur pour obtenir la rémission, des contributions, et pour ter- 
miner-l’afifaire de la profanation de l’église de Diepenbeek par 
des officiers de Breda. 
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12 février . Procession générale pour que Dieu éloigne les 
calamités de l'Eglise catholique. 

14 février. Le chapitre s'oppose à l'acquisition du château 
de Yierset par le comte d'Egmont, à cause du danger, ce do¬ 
maine étant réuni à l'avouerie de Huy. 

, 19 février. Ordre de ne pas laisser entrer les mendiants et 
les femmes déshonnêtes dans les églises. 

— Ordre du mayeur de poursuivre les hérétiques qui ne se 
sont pas disculpés par devant les inquisiteurs. 

— Ordre de faire sortir de la ville les histrions qui, dans 
ces temps de dévotion, sont un scandale pour la jeunesse. 

— Ordre du prieur de la Chaîne de communiquer l'acte de 
fondation de l’hôpital et autres documents. 

26 février. Le domaine de Rympst ayant été brûlé par les 
soldats de Maestricht soulevés contre le Roi catholique, du 
temps de A. de Horion, le propriétaire demande le compte des 
années écoulées. 

— Le chapitre demande à Son Altesse de retirer, des villes 
où elles sont, les troupes levées en son nom. 

— Vente de la maison claustrale de Cortembach ; conditions. 

28 février. Lettre en faveur de J. de Herck, curé de Haelen. 

4 mars. La princesse de Chimay, héritière de G. d'Autriche, 

évêque de Liège, réclame 10000 florins de Brabant aux Etats. 

6 mars. Le curé de Diepenbeek demande des ornements 
pour son église. 

— Résomption faite à la salle de Curange d'une rente sur 
le domaine de Grevembrouck, par les héritiers de M. de Mé- 
rode, usufruitier de Maldeghem, dans son procès contre Son 
Altesse. 

13 mars. Meurtre commis à Tilff par J. Brialmont. 

18 mars. Lettre annonçant le siège de Maestricht par le 
comte Maurice. 

— Accense de terres près de Villers-l'Evêque aux chanoines 
de Saint-Materne. 
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20 mars . Le chapitre accorde aux troupes du Roi catholique 
la permission de traverser la Hesbaie pour poursuivre les Hol¬ 
landais qui avaient'tenté d'assiéger Maestricht. 

— Le frère Fr. Tant, prédicateur flamand, demande un sub¬ 
side pour se rendre au synode de Saint-Omer. 

— La dame de Sedan demande, pour l'économe du prince 
de Parme et d'autres, arrêtés à Sedan et relâchés à Bouillon, la 
restitution de leur argent et de leurs bijoux. 

— Députés à Son Altesse pour la prier d'envoyer les soldats 
qui logent dans les campagnes dans son diocèse de Cologne, de 
publier l'impôt sur les marchandises de la Meuse, et d'em¬ 
pêcher les hérétiques de vulgariser leurs idées dans le pays. 

26 mars . Réponse de Son Altesse; elle enverra ses troupes 
après Pâques; elle publiera l'impôt, sauf quelques excep¬ 
tions et malgré l'opposition des nobles, sous prétexte de la 
réformation qui se prépare ; elle demande que l'écolâtre lui in¬ 
dique un remède pour le troisième point. 

— Les bourgmestres se plaignent de ce que le bailli du 
chapitre a défendu aux habitants de la banlieue de payer le 
droit des portiers pour l'entretien des feux. 

28 mars . Le châtelain de Bouillon se plaint de ce que les 
habitants de Jehouville et Saussure refusent de monter la garde 
au château. 

— Les hérétiques renvoyés d'Aix, au nombre de 300, ne se 
disposent pas à quitter la cité, quoique le jour fixé pour leur 
départ soit arrivé. 

30 mars . Lettre de Son Altesse ordonnant de faire sortir 
ces hérétiques du pays. 

8 avril . Touchant les espions à envoyer pour observer la 
marche et connaître les vues des troupes hollandaises. 

— Les chapitres de Saint-Martin, Saint-Paul, Sainte-Croix, 
Saint-Jean et Saint-Barthélemi sont obligés, suivant l'antique 
usage, de visiter à certaines époques leur église-mère, Notre- 
Dame-aux-Fonts. 
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14 avril. Le mayeur de Maestricht fait saisir des bateaux 
chargés de cuivre et de fer de la valeur de 40000 florins, au 
mépris de la juridiction de Son Altesse. 

15 avril. Le seigneur de Ghoer veut étendre les limites de 
son domaine aux dépens du village de Heel. 

— Les habitants de Nederitter demandent la rémission de 
quelques rentes à cause de l'incendie de leur moulin. . 

17 avril. Touchant la nouvelle tour de l'église de Landen- 
Sainte-Gertrude. 

— Les béguines du béguinage de maître Lambert le Cham¬ 
berlain, derrière le couvent des Frères-Prêcheurs, demandent 
une aumône pour la réparation de leur maison. 

— Le mayeur de Vucht, ayant, en défendant la juridiction 
du chapitre, été retenu prisonnier 7 semaines dans le fort de 
Leuth, et sa femme dépouillée de 1700 florins par des voleurs, 
demande la rémission d'une dette. 

— La plupart des métiers, eu égard aux dangers qui me¬ 
nacent la ville, consentent à payer 5 sous de Brabant sur chaque 
tocage pour réparer les fortifications de la cité, à condition 
que le clergé y contribuera aussi. 

20 avril . Touchant le 60 e à établir sur les marchandises 
malgré l'opposition de l'Etat noble. 

— Echange de bénéfices entre J. Goha et Bossaert, basse, 
chanoine de Saint-Materne. 

22 avril. L'abbesse de Sainte-Vaudru demande un certificat 
d'admission de Mercure Jaillon au chapitre de Saint-Lambert. 

— J. Raits de Erents pourvu d'une prébende. 

24 avril. Le clergé consent à la levée de 5 sous sur chaque 
feu, après la publication de l'impôt du 60 e sur les marchandises; 
chaque métier percevra cette taxe sur les domaines ecclésias¬ 
tiques situés dans la banlieue. 

— Les habitants de Haeren demandent la réparation de 
leur église en ruines. 

— La veuve J. Waruant demande que son fils, bénéficier à 
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Saint-Lambert, puisse suivre les cours des Jésuites ; il sera 
examiné par l'écolâtre pour voir s'il est capable. 

27 avril. Le chapitre se plaint de la grâce accordée à Vasse- 
rot, voleur prisonnier. Le curé de Sainte-Aldegônde déclare 
qu'il a été forcé d'insister en faveur dudit Yasserot par quel¬ 
ques violents bateliers de sa paroisse. 

29 avril. L'écolâtre demande que chaque chanoine déclare 
librement si, dans ces derniers jours, il n'a rien dit ou pensé 
contre l'honneur et la personne de Son Altesse. 

— N. Schaloen, mayeur de Looz, déclare queD.de Hinnis- 
dael détient des terres appartenant au chapitre. 

30 avril. Le chapitre supplie Son Altesse 1° de ne pas em¬ 
pêcher l'exécution des édits contre les sectaires, par l'entremise 
de son vicaire, de son conseiller secret ou des inquisiteurs; 
2° de retirer la grâce qu'elle a faite à un voleur prisonnier ; 3° de 
veillera la bonne administration de la justice et de la police; 
4° de retirer ses soldats. —Opposition de Chapeauville. 

4 mai. J. Freris, chirurgien, nommé bâtonnier de Saint- 
Lambert en remplacement de P. Van der Smissen. 

6 mai. Rappel des délégués en Hollande. 

11 mai. Le chapitre, apprenant que Son Altesse se propose 
d'aller à Cologne, juge à propos de lui soumettre avant son 
départ les points suivants : 1° il la prie de demander à 
S. M. la remise des contributions impériales; 2° il l'avertit 
que le magistrat a, de sa propre autorité, admis à la bour¬ 
geoisie un étranger suspect d'hérésie ; 3° il lui rappelle l'af¬ 
faire des clefs de la cité ; 4° il lui demande de payer le traite¬ 
ment des assesseurs de la chambre de l'empire, et 5° de ne 
pas recevoir les hérétiques d'Aix-la-Chapelle dans sa cité. 

12 mai. Son Altesse, avant son départ, fixe une diète des 
Etats au 25 du mois. 

— Lettre du comte de Mansfeldt priant le chapitre de pour¬ 
suivre les voleurs conformément aux édits du Brabant. 

Le gouverneur de Maestricht ayant demandé à faire des 
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fossés dans quelques villages da pays de Liège près de Maes- 
tricht pour fortifier cette ville, le chapitre, eu égard aux pau¬ 
vres habitants, propose de racheter en secret cette servitude 
au moyen d'une somme payée par eux. 

— Le chapitre apprend qu'à Tongres et aux environs on lève 
des soldats dans un but inconnu. 

— Les hérétiques d'Aix-la-Chapelle, obligés de quitter la 
cité, y rentrent peu à peu ; les chanoines veulent s'y opposer ; 
le chancelier conseille d'agir avec prudence ; l'écolâtre déclare 
que la prudence divine doit aller avant la prudence humaine. 

— Stembeur, d'Anvers, demande qu'on lui envoie la con¬ 
firmation de l’aliénation du domaine de Boys, malgré les re¬ 
tards qu'y apporte Arn. Hocht. 

15 mai . Le curé d'Esneux demande la réparation de son 
église; le chapitre déclare qu'il n'y est pas tenu. 

— G. Pirlet, domestique du chantre, demande un canoni- 
cat de Saint-Materne, pour la beauté de sa voix et son expé¬ 
rience dans le chant. 

— Procès contre le métier des brasseurs au sujet du moulin 
à drêche. 

19 mai . Propositions du clergé touchant le pécule sur les 
tocages : 1° chaque chapitre nommera un collecteur; 2° le 
clergé nommera quatre députés pour examiner les endroits à 
réparer dans les fortifications ; 3° dans les villages du clergé, 
le pécule sera levé par le curé et le mambour de l'église. 

22 maL Amende infligée aux bénéficiers qui ne célèbrent 
pas les messes courantes. 

19 mai . Danse et serment des Verviétois, 

24* mai . J. de Zutendael, député de Matthie Yalentini, de 
Coersel, nouvel abbé d'Averbode, demande que son abbaye 
soit mise sous l'obédience de l'église de Liège et reçoive son 
serment. 

27 mai . Les habitants de Curange refusent de travailler 
aux réparations du château. 
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28 mai . Les vieux arbalétriers prêtent serment; texte. 

29 mai. La veuve d’Orjo demande des arriérés dus à son 
mari, chef d’uDe troupe de cavaliers levés contre les voleurs. 

2 juin. Messe spéciale pour éloigner'le mauvais air qui 
nuit également aux hommes, aux animaux et aux fruits. 

3 juin. Ceux de Dinant demandent un subside pour sou¬ 
tenir leur procès contre ceux de Namur et de Bouvignes, à 
propos des calamines. 

— Lettre du chapitre au magistrat ; il se plaint de ce que la 
cité s’oppose à la collecte du 60 e sur la sortie des marchandises, à 
cause du receveur général désigné par Son Altesse et les autres 
Etats ; 2° d’avoir admis un étranger à la bourgeoisie sans le 
congé de Son Altesse; 3° des désordres, rixes, débauches 
commises dans la cité par la garde de la ville, malgré le con¬ 
seil de guerre institué par Son Altesse et son règlement; 4° de 
ce qu’il ordonne le surguet sans la permission de Son Altesse, 
qui seule a le droit des armes ; 5° Son Altesse voudrait voir 
assoupies les affaires de souveraineté pendantes devant la 
chambre de Spire, comme étaut un exemple dangereux. 

5 juin . Députés pour examiner la réformation dont la no 
blesse presse la publication. 

— A. de Bocholtz, N. de Melroye et Ph. du Saint-Esprit, 
députés de Hollande, font rapport au chapitre, en présence de 
Son Altesse et des bourgmestres. Le magistrat adhère à leurs 
propositions et consent à assoupir les difficultés pendantes à 
Spire. 

6 juin . Le drossard de Stockhem se plaint de ce que des of¬ 
ficiers de Gueldre,Nessen et Wachtendonck enlèvent des trou¬ 
peaux de Maeseyck. 

— Ceux de Couvin demandent de pouvoir lever un impôt 
sur les charrettes pour l’entretien des ponts et des routes. 

8 juin. Le chapitre fait un emprunt de 500 florins de Bra¬ 
bant en engageant des biens. 

— G. d’Omal est admis à sa première résidence. 
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7 juin . L'Etat noble et le chapitre avancent chacun 1,000 
florins de Brabant pour les fortifications. 

— Le chapitre, pour assurer l'égalité dans la levée des nou¬ 
veaux impôts, propose de payer à frais communs un commis¬ 
saire de la chambre impériale de Spire. 

10 juin . Le chapitre ajourne la nomination d'un receveur 
général pour le pécule. 

— Le chapitre apprend que Mansfeldt fait prendre en secret 
des informations sur les délits particuliers commis dans le 
pays contre le Roi catholique. 

12 juin. Indulgences accordées par Clément VIII. 

17 juin . Ceux de Waremme demandent la réparation de 
leur église. 

— Emprunt pour satisfaire aux exigences des Espagnols 
révoltés. 

21 juin . Les confrères de la cour de Liège protestent contre 
plusieurs articles contenus dans la nouvelle réformation. 

— E. Gatyr, d'Amay, demande la prébende de Saint-Gilles 
que Walt. Bossaert, basse, a résignée. 

23 juin . Permission aux bénéficiers qui ont prouvé leurs 
études de s'absenter, pourvu qu'ils fassent dire leurs messes. 


1593. 

26 novembre . Le chapitre décide la lecture de la proposition 
fixée pour ce jour,malgré l'absence de Son Altesse ; il émet l'es¬ 
poir qu'elle sera présente aux Etats ; l'écolâtre, interrogé sur la 
légitimité de cette absence, déclare que Son Altesse a été rete¬ 
nue à Cologne, mai3 qu'elle sera de retour dans un ou deux 
jours. 

— Répondant aux propositions de Son Altesse, le chapitre 
la prie d'insister sur la remise des contributions impériales et 
de se rendre à la diète de l'empire où sa présence est nécessaire; 
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2° de demander à l'Empereur la confirmation de l'impôt du 
60 e sur les marchandises sortant du pays, pour la réparation 
des forteresses ; 3° de s’entendre avec l'Empereur et Ernest, 
archiduc d'Autriche, touchant les dommages exposés dans son 
troisième point ; 4° d’obtenir que la chambre de Spire observe les 
privilèges impériaux pour la taxe des causes; 5° de faire men¬ 
tion des limites que les Brabançons veulent étendre, et du 
jugement du sang porté par l'official de Liège contre le sei¬ 
gneur de Yogelsanck, vassal de Son Altesse. 

3 décembre . Le conseil-privé ayant demandé aux paysans de 
contribuer, par un impôt volontaire, à la réparation des routes 
et chaussées, le chapitre demande ce que feront ceux qui ne 
contribuent pas. 

7 décembre . Approbation apostolique d'un échange entre le 
chapitre et l'abbé de Villers. 

11 décembre . Son Altesse, ayant appris l'arrivée prochaine 
de l'archiduc Ernest d'Autriche à Luxembourg, se propose 
d'aller à sa rencontre, et demande 15,000 florins votés par les 
Etats dans ce but; elle annonce en même temps qu'elle se 
rendra bientôt dans ses provinces où des affaires l'appellent; 
qu'elle n'ira pas en Allemagne parce qu'on ne lui fournit pas 
les frais de route. Le chapitre la supplie de se rendre à la 
diète de l'empire pour intercéder en faveur du pays déjà si 
éprouvé ; il promet que l'argent pour les frais de voyage sera 
levé. 

15 décembre . Levée de 15,000 florins sous l'obligation des 
Etats et du clergé secondaire. Arrangement à ce sujet. 

22 décembre . Le châtelain de Bouillon demande des députés 
pour juger l'affaire des quatre mairies et de sept autres vil* 
lages du duché. 

28 décembre . Lettres de l'Empereur, du Eoi, de Sa Majesté 
Catholique ; d'Ernest, archiduc d'Autriche, au comte de Mans- 
feldt; du légat du Eoi au comte de Fuentes; de l'archiduc 
Ernest à Son Altesse, touchant l'exemption du pays ; de Son 
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Altesse Impériale, touchant les restances des contributions 
impériales ; moyens de les payer. 

29 décembre . Touchant l'égalité dans la perception du nou¬ 
veau pécule. 

1594. 

3 janvier . Messe spéciale pour le succès des armes impériales 
contre les Turcs, et la sérénité de l'air. 

5 janvier . Touchant la présence des chanoines à l'anniver¬ 
saire du cardinal de la Marck. 

— T. Wechter, châtelain du palais de Son Altesse à Liège, 
demande que le chapitre confirme le droit de seigneurie que 
Son Altesse lui a donné dans le domaine de Gutschoven, au 
comté de Looz, sauf les droits temporels et spirituels. 

— Son Altesse et les Etats proposent la levée de 500 cava¬ 
liers avec une paie de 30 florins, pour chasser les voleurs. 

7 janvier . Amende imposée aux chanoines absents qui ne 
se sont pas fait remplacer à la chape. 


, 1595. 

18 février . Ordre à ceux de Saint-Trond de publier l'édit 
de l'impôt sur le vin et la bière. 

— Ph. du Saint-Esprit refuse de payer pour le voyage de 
Waroux et Lonchin, envoyés en ambassade aux Etats-Géné¬ 
raux. 

10 mai . Conditions imposées à l'écolâtre. H. Hoenghen de 
Wassemberg est nommé écolâtre. 

— Le chapitre postpose certaines fêtes à cause de la dureté 
des temps, mais refuse de les abolir, comme on l'a fait en 
Brabant. 

— Le jésuite qui prêchait à Saint-Denis est chargé des fonc¬ 
tions de l'écolâtre défunt. 
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19 mai . Députés pour empêcher les dégâts commis par les 
habitants de Tilff dans les bois. 

— L. de Hodomont, étudiant au collège du Lis, à Louvain, 
demande pour deux ans la bourse de feu L. d'Oultres, cha¬ 
noine de Saint-Lambert. 

— Ceux d'Attenhoven, Yucht, Nederitter et Heel deman¬ 
dent l'exemption des nouveaux subsides, en raison de leurs, 
privilèges. 

24 mai . Les chanoines demandent la réparation du port où 
abordent les bois de Tilff, et dont l'accès est obstrué par les 
ordures, etc. 

— Guil. Rochus à Pontegonio produit ses témoins pour 
obtenir une prébende à Saint-Lambert. 

26 mai . Le chapitre ayant apris que les prisonniers de Huy 
avaient été relâchés, ce qui irritait les soldats du Eoi, demande 
à'Son Altesse de faire en sorte qué la justice ait son cours en¬ 
vers eux. 

— Le chapitre demande que Son Altesse affecte aux distri¬ 
butions quotidiennes, qui sont trop faibles, les revenus du cou¬ 
vent de Sainte-Elsbeche, au comté de Homes. 

9 juin. Eobert de Lynden, capitaine de Franchimont, se 
plaint delà sentence portée précipitamment contre lui par l'offi¬ 
cial de Liège en faveur de Ph. de la Marck, marquis de Fran¬ 
chimont, au sujet de l'avouerie. 

— Difficultés au sujet du remplacement de G. Tourinnes, 
comme chanoine théologal, par Ch. Oley, chantre de Saint- 
Barthélemi. 

— Relation de la récupération du château de Huy, et autres 
faits, parle grand vicaire. Te Deum . 

14 juin . Députés du chapitre à la diète de Spire. 

— Le recteur des écoles de Saint-Pierre atteste qu'Et. 
Contraire a été renvoyé, parce qu'il perdait la voix. 

—* Le chapitre réclame des Etats de Namur le payement 
d'une rente affectée par Nicquet à une fondation de bourses. 
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— Le chapitre renouvelle le statut de Tan 1569 touchant 
les maisons claustrales, pour l'extinction de ses dettes. 

21 juin. Son Altesse nomme le seigneur de Gjoesbeeck, châ¬ 
telain de Huy. Il prête serment le 22 aoûl, est admis le 
6 septembre, et installé le 18. 

26 juin . G. Peters est nommé domestique de la fabrique ; 
conditions, texte. 

30 juin. Le chapitre décide qu'il ne louera plus ses dîmes 
que par proclamation et pour le terme d'une année. 

1 juillet. "Le chapitre statue que personne ne pourra à l'a¬ 
venir habiter une maison claustrale, s'il ne l'a achetée ou louée. 

3 juillet. Le bourg de Spa est ravagé par les soldats des Pro- 
vinces-Unies, tandis que le lieutenant du château de Franchi - 
mont aurait pu l'empêcher; le vicomte de Turenne, créé seigneur 
d'Esden, tend des embûches contre le château de Franchimont. 
Le chapitre demande en conséquence à Son Altesse ; 1° que les 
gouverneurs des forteresses du pays ne quittent pas leur poste 
sans permission, mais protègent et animent leurs sujets; 2° de 
ne.pas admettre d'homme de guerre dans son conseil privé ; 3° il 
l'avertit que le seigneur de Brust, bailli du Condros, réside 
dans le comté de Namuret ne peut, par conséquent, vaquer à 
ses fonctions; 4° le mayeur, absent depuis plusieurs années, 
et les autres officiers, ayant juré de résider, il conviendrait 
de les y forcer; 5° le préfet de Châtelet et de Couvin est éga¬ 
lement absent dans ces temps de troubles ; 6° plusieurs offi¬ 
ciers acceptent deux emplois, malgré leurs serments, etc. 
Texte. Réponse de Son Altesse. 

— Députés pour aller saluer le nonce et lui présenter les 
regrets du chapitre pour l'infortune qui lui est arrivée à Spa. 

4 juillet. Chapeauville nommé recteur de l'autel Saint-Jean 
et Sainte-Elisabeth à Milmorte. 

5 juillet. Wachtendonck demande qu'on excuse son absence 
à cause des dangers des routes. On lui répond que ces périls ne 
sont pas assez graves pour empêcher son retour. 
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— Ceux de Châtelet demandent un subside pour les répa¬ 
rations faites aux murs de leur ville, et les dommages qu'ils 
ont soufferts. Le chapitre leur permet d'aliéner 100 bonniers 
de bois. 0 

7 juillet . Lettre des soldats séditieux, pour laquelle on at¬ 
tend la réponse de Son Altesse. 

12 juillet . Le chapitre déclare que, quoique fournissant des 
soldats au Roi catholique, les habitants de Nodrenge sont 
soumis aux contributions du pays. 

— Demande de Nollens, échevin, seigneur de Jenval, et du 
magistrat de Châtelet, au sujet du droit d'afiforage. 

— Le vicaire demande quon lui continue la pêche de la 
Boverie. 

13 juillet . Congé donné à M. de Méan pour négocier les 
affaires de Huy. 

21 juillet . Le seigneur de la Rivière demande une diminu¬ 
tion pour le rendage du moulin de Tirlemont, brûlé par les 
soldats. 

27 juillet . G. Rochus aPontegonio produit un témoin pour 
obtenir une prébende. 

2 août . A. de Vivegnis, menuisier de la cathédrale, de¬ 
mande de pouvoir s’adjoindre son fils, moyennant caution. 

4 août . Difficultés du mayeur de Montegnée avec les bourg¬ 
mestres pour la réparation des chaussées. 

7 août . Députés vers Son Altesse pour traiter des points in¬ 
diqués plus haut (3 juillet), avec prière d'écrire de suite le ré¬ 
sultat au chapitre à cause de l'urgence des affaires ; à cette 
occasion chaque chanoine réitérera le serment de ne point di¬ 
vulguer les secrets du chapitre. Réplique de Steelsius à la 
réponse de Son Altesse. 

16 août . Lettre de Dullarts, de Spire, offrant ses services 
pour les affaires du chapitre ; il communique l'état des procès 
de la veuve du seigneur de Bourgogne, du comté de Homes et 
des clefs de la cité. 
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22 août . Plaintes des pêcheurs de Fourchufossé contre ceux 
de la Bouverie qui troublent leur pêche pendant la nuit. 
Accord. 

— Le meunier du moulin banal de Tilff se pjpint de ce que 
les habitants vont moudre ailleurs. 

1 septembre. Approbation d'un statut touchant la fréquenta¬ 
tion des heures canoniales par les bénéficiers. 

— Ch. de Lynden demande à continuer ses études au col¬ 
lège germanique. 

2 septembre . Messe spéciale pour la guerre contre les Turcs, 
la tranquillité du pays et le maintien de la foi catholique en 
France et dans les provinces voisines. 

— Le seigneur de Meldert, capitaine de Bouillon, demande 
que la cause soulevée contre lui soit examinée par quelques 
députés. 

4 septembre . Le chapitre décide que les chanoines qui vou¬ 
dront faire leur résidence ne seront obligés de fréquenter l'é¬ 
glise qu'une fois par jour, ou au moins une fois sur trois jours, 
à une des heures principales, etc. 

5 septembre. Le chapitre décide la réparation de la châsse 
de Saint-Lambert, exigeant au préalable que chaque partie soit 
pesée, crainte de fraude. 

6 septembre . Le chapitre décide que les litanies qui se 
chantaient le dimanche avant le sermon, à la cathédrale, seront 
dites après le sermon, en présence du peuple, qui s'y rend en 
foule pour entendre la parole de Dieu. 

»— FI. Bossaert, basse, demande que son salaire soit porté 
de 8 à 10 sous, ayant servi le chapitre pendant trois ans. 

— Le doyen présente le décret de son élection comme abbé 
de Ciney, par suite du décès de Liév. Torrentius. 

7 septembre. Le vicaire annonce qu'il a obtenu du duc de 
Parme l'exemption de contribution pour les dîmes de l'église 
de Saint-Lambert. 

11 septembre. Son Altesse assure que, d'après d'anciens do- 
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értments, outre les droits attachés à la seigneurie de Yierset et 
â l'avouerie de Huy, acquis récemment par Son Altesse, ledit 
avoué a le droit, à la mort d'un évêque , d'occuper le château 
avec sa famille jusqu'à l'élection d'un autre évêque; elle dé¬ 
clare renoncer à ce droit et demande que lesdites seigneurie 
et avouerie soient relevées en fief de la iuense épiscopale. 

11 septembre. Procès pendant à Spire entre l'avoué de 
Vianden et le chapitre. 

12 septembre. Ch. d'Oley admis chanoine de Saint-Lam¬ 
bert. 

13 septembre. Hodeige, recteur du séminaire à la Chaîne, 
déclare avoir des secrets à révéler au chapitre. 

— Projet de réduire le taux de la monnaie. 

15 septembre. Députés pour saluer le landgrave, allié de 
Son Altesse, à son arrivée à Liège. 

16 septembre. Le chancelier propose d'envoyer une députa¬ 
tion au pape pour détourner du pays les violences du roi de 
Navarre et des troupes du Roi catholique. 

— Plusieurs bourgeois de Huy s'opposent à la juridiction 
ecclésiastique dans cette ville. 

18 septembre. Le chef de Saint-Lambert est replacé dans le 
châsse enveloppé d'ornements magnifiques, en présence de nom¬ 
breux témoins. 


1597. 

20 janvier. Les habitants de Nederitter récusent un procu- 
careur dans leur cause contre ceux de Tongerloo et de Nede- 
roeteren 1 . 

29 janvier. Le chancelier fait savoir que Son Altesse a écrit 
à l'Empereur pour obtenir une modération des contributions 
impériales. 

*1 Presque tous les procès-verbaux de ce registre se trouvent en double 
dans le même volume. 

Anàlectes VII. 27 
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— L’archidiacre de Brabant exhibe des lettres par lesquelles 
l’archevêque de Malines lui communique la bulle instituant les 
nouveaux évêchés, à propos du village de Halen et de la juri¬ 
diction de l’archidiacre en cet endroit. 

— T. Guillon demande la bourse d’études d’Airquin, mort 
en Hollande. 

— Prétentions de G. du Château sur les domaines de Zussen 
et Zyhen. 

14 janvier . Relations avec l’abbé de Hildesheim. 

— G. de Tilff élu prieur de Beaufays. 

— Payement à M. Lambrecht, notaire du chapitre. 

— 7 février . La seigneurie de Mont-Saint-André est exempte 
des charges du Brabant, quoiqu’on veuille faire porter les 
armes à ses habitants. 

— Plaintes de ce que le duc de Gueldre soumet les habitants 
de Wessem aux contributions. 

— Le menuisier de Saint-Lambert est suspendu de son 
office. 

— Peines* contre ceux qui mènent des danses dans le parvis 
de l’église. 

— Députés au cardinal d’Autriche, pacificateur de la Bel¬ 
gique, pour détourner les troupes du pays. 

14 février . Attestations des pasteurs de Stockem, Yacht, 
Leuth, Dilsen et Mechelen, pour disculper les habitants de 
Yucht du crime d’hérésie. 

— Ceux de Vucht prétendent ne pas devoir payer le pécule 
aux receveurs de Stockem, en vertu d’un décret de 1498. 

— Décret d’extinction d’une prébende dans chaque église 
au profit du recteur des Jésuites, dont les ressources sont insuf* 
lisantes. 

19 février . Touchant le musicien qui joue de la trompette. 

21 février . Le pape approuve la coadjutorerie de Eerdinand, 
neveu de Son Altesse. 

— Guillaume d’Oyembrugge de Duras pourvu d’une pré¬ 
bende à Saint-Lambert. 
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22 février . Le chapitre décide que tous les chanoines char¬ 
gés d'une mission seront tenus d'en rendre compte. 

26 février • Ceux d'Attenhoven demandent une attestation 
de leurs immunités. 

— Adrien Oems, receveur de l'État noble, nommé syndic du 
chapitre pour poursuivre l'affaire contre Schaloen. 

— Touchant la bourse de Boels, et autres. 

— Le chapitre de Tongres demande des députés pour 
statuer sur la succession de Sal. Rogerii, concubinaire. 

28 février . J. de Courtejoie et Guill. le Clerc demandent 
l'avouerie d'Alleur et de Hambroux. 

— Projet d'ériger un autel du Saint-Nom-de-Jésus. 

— Le chapitre rejette les propositions ayant pour objet 
l'exonération de la mense épiscopale. 

— Proposition, sur l'instance des Jésuites, d'élever de deux 
pieds la chaire de vérité. 

5 mare. P. Leuwerix, directeur des écoles, demande qui 
doit placer le livre à l'aigle. 

— Députés de Son Altesse et du chapitre à Maestricht et h 
Fauquemont pour entretenir les députés de l'évêque de Eure- 
monde et de Sa Majesté des progrès de l'hérésie et de l’institu¬ 
tion d'un official à Maestricht. Lettre du cardinal d'Autriche. 

— Van den Bossche, agent de Son Altesse, déclare qu'il 
n'obtient rien des conseillers de Sa Majesté touchant les af¬ 
faires du pays ; il conseille de leur envoyer un tonneau de vin. 

— Visite des chartes pour rechercher les accords conclus 
entre les ducs de Brabant et les évêques de Liège au sujet de 
Halen. 

— Missive à Bruxelles pour obtenir l'exonération des troupes. 

— L'abbé de Hildesheim demande le payement de quelques 
revenus sur des biens situés près de Looz. 

7 mars . Le chapitre décide qu'il tiendra ses séances trois 
fois par semaine. Les jetons de présence seront doublés à cet 
effet. 

— Ordre au clergé de réformer au plus tôt son genre de vie à 
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cause du scandale qu’il cause. On retiendra les revenus des 
récalcitrants. 

— Le magistrat demande s’il doit congédier les préposés 
aux gardes. 

— Touchant les bourses fondées par l’official Nicquet. 

10 mars. Avi3 aux officiers du chapitre qui ne veillent pas 
à la présence des chapelains à l’église et permettent aux chan¬ 
tres de s’y rendre avec le costume de ceux-là. 

11 mars . Ordre aux servants de placer à temps le livre à 
. l’aigle. 

— Touchant la fréquentation des écoles par les duodeni. 

— Le salaire des serviteurs de l’église leur sera distribué 
aux heures quotidiennes. 

14 mars. Le chapitre tiendra dorénavant et pour toujours 
ses séances deux fois par semaine. 

— Son Altesse, qui se trouve à Lille, félicite le cha¬ 
pitre de la bonne gestion des affaires du pays pendant son 
absence ; elle l’engage à continuer, particulièrement au sujet 
des patrouilles, et désire voir augmenter les gages des sergents- 
majors nouvellement institués par le magistrat. 

— Le chapitre décide que, lorsque le jour capitulaire tom¬ 
bera un jour de fête, la séance aura lieu le jour suivant. 

15 mars. Touchant l’affaire des clefs magistrales et de Halen. 

— Députés pour traiter les affaires des compteries. 

— L’hospice de Saint-Antoine, à Maestricht, demande des 
arbres pour réparer le bac à Visé ; on consulte le seigneur 
d’Argenteau qui a quelque droit à ce passage. 

— Touchant la prévôté de Sainte-Croix. 

18 mars . Proposition du magistrat touchant les sergents- 
majors et leur paie à charge du clergé. Plaintes de celui-ci. 

— La dame d’Esneux demande une attestation touchant la 
juridiction de l’official dans sa cause contre le seigneur de Vo- 
gelsanck. 

24 mars . Lettre du magistrat de Couvin se plaignant des 
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incursions et dégâts faits par les Français voisins, notamment 
le gouverneur de Rocroy. 

26 mars. Le chapitre ordonne un cerquemenage à Russon. 

— Réparation du moulin de Zonhoven. 

— Le marquis de Bade demande à traverser le pays avec 
ses troupes. 

— Les bourgmestres demandent une réponse au sujet de 
leurs difficultés avec la collégiale de Saint-Paul. 

28 mars. Touchant la cause du comté de Homes et autres, 
pendantes à la chambre de Spire. 

— Ordre de dénoncer ceux qui usurpent les fiefs de l'église, 
et défense, à ceux qui les tiennent, de les vendre, louer, etc. 

— Députés vers Son Altesse pour lui dire que sa présence 
est absolument nécessaire. 

8 avril. Concession gratuite accordée aux bourgmestres 
pour les sergents-majors, par suite d'un arrangement fait avec 
les chapitres de Saint-Pierre, Sainte-Croix, Saint-Jean et Saint- 
Denis; les autres collégiales s'y opposent. Quant à la collecte 
à faire dans la banlieue, la solution de cette question est 
ajournée. 

— Touchant l'élection du doyen, en remplacement de Guill. 
de Berghes, élu évêque d'Anvers. Députés au cardinal de Saint- 
Georges, qui réclame le droit de faire cette élection comme 
réservéé au Saint-Siège. 

8 avril. Le chancelier annonce une réunion du cercle de 
Westphalie pour voter une contribution contre les Turcs* 
L'archidiacre de la Hesbaie y est député. 

— Touchant l'affaire du comté de Homes. 

12 avril. Décès de Guill. de Glimes, chanoine de Saint- 
Lambert. Sa succession. 

14 avril. Témoins fournis par J. de Woenspergh pour 
obtenir une prébende à Saint-Lambert. 

18 avril. B. Beelon, mambour de l'évêque, demande un 
xianteau. 
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— Le bailli d'Amay demande un cheval pour faire sa col- 
ecte. 

— Le curé de Halen, institué par l'archevêque de Ma- 
lines, donne sa démission à cause de ceux de Louvain. 

25 avril. Eénovation des privilèges du duc de Juliers. 

— Molempeder chargé de rechercher dans les archives les 
documents touchant Petersheim. 

— C. Yan der Hulst obtient la permission d'ériger une bou¬ 
tique de cristaux sur le fonds des cloîtres. 

30 avril. Ceux de Châtelet demandent une partie du cime¬ 
tière. 

— Touchant la constitution d'un official à Maestricht. 

2 mai. Payement à L. le Eadde, répétiteur des enfants de 
chœur dans les écoles. 

— N. Van Hulst demande de pouvoir établir des jeux d'es¬ 
crime et une loterie sur l'hippodrome (place au chevaux). On 
lui permet d’y exposer ses marchandises pendant quinze jours. 

7 mai. Vente de la maison claustrale de G. de Glimes. 

9 mai. Ceux de Châtelet demandent de pouvoir lever de 
l'argent pour leurs fortifications. 

— Touchant le fief de Boengaert à la collation du costre de 
Saint-Lambert. 

11 mai. Gages des officiers de troupes à Maestricht. 

— Députés vers Son Altesse à Bois-le-Duc. 

16 mai. J. Capgea élu doyen de Huy. 

21 mai. La nouvelle basse est renvoyée pour ses insolences. 

28 mai. J. le Scrinier nommé menuisier de Saint-Lambert. 
Conditions de son emploi. 

28 mai. Danses et serment des Verviétois. 

— Députés à Bruxelles pour se plaindre d'un nouvel im¬ 
pôt préjudiciable au pays, établi à Maestricht, et d'autres 
choses. 

— Le gouverneur de Limbourg demande la visite du vi¬ 
caire pour la réformation des mœurs et les affaires de religion. 
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— Le chapitre avertit Son Altesse que N. de Rolly, prési¬ 
dent de la chambre des comptes, n'a pas prêté serment. 

11 juin . Touchant la coupe des arbres dans les bois de Son 
Altesse. 

13 juin . N. Pastilifex demande à agrandir de quelques 
pieds, sur le fonds de l'église, sa maison située sous la tour 
de Saint-Lambert. 

18 juin . Députés pour saluer F. de Mendoça, amiral d'Ar- 
ragon, député du Roi catholique, à son passage à Liège. 

— Les échevins sont appelés au chapitre pour déclarer ce 
qu'ils connaissent au sujet de la juridiction de Son Altesse et 
du chapitre. 

20 juin . Les Carmes, chassés de France, s'établissent en 
Belgique ; à Liège ils sont soumis à la juridiction de Son 
Altesse et du chapitre. 

— Touchant la vente des maisons claustrales. 

4 juillet . Touchant le droit du dîmage du chapitre de Ton- 
gres. 

— Les bourgmestres abusent de leurs pouvoirs dans la 
banlieue, dans la seigneurie de Waroux, etc. 

— Le pays lève des soldats contre les Turcs. 

11 juillet . J. de Waensburg admis à la possession de sa pré¬ 
bende. 

— Touchant le règlement de la ville de Châtelet. 

12 juillet . Crimes des pasteurs d'Eysden et de Vucht à pro¬ 
pos de sortilèges. 

— La dame de Thorn, collatrice de la cure d'Eysden, doit 
fournir les ornements de l'église de ce lieu. 

16 juillet . Touchant la rédaction des stocks de la compterie. 

— Touchant les pillages commis sur le pays par les troupes 
de Philippeville, par les Hongrois dans la Campine, etc. 

18 juillet . Députés à Bruxelles au sujet des difficultés avec 
le Brabant.—Touchant l’usage d'envoyer des députés du cha 
pitre et non des Etats en l'absence de Son Altesse, les points 
de juridiction appartenante au chapitre, etc. 
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22 juillet. Dommages causés aux fontaines de Liège par 
]es houillères. 

28 juillet. Taillart demande l'autorisation diriger un moulin 
à Châtelet au profit du chapitre. 

28 juillet. Touchant les droits des éfêques de Liège et des 
ducs de Brabant à Maestricht. 

1 août. J. de Streel élu abbé de Flône. 

— Ch. Van der JSycken en appelle à la chambre impériale 
d'une sentence portée par le conseil d'Etat, malgré les privi¬ 
lèges du pays. 

6 août . Ch. de Duras demande la réunion de plusieurs 
bourses en une seule. 

13 août. Touchant le fondeur de cloches à Liers. 

-t— L'écolâtre se plaint des habitants de Xanten qui, pen-* 
dant son absence et au mépris de la juridiction du chapitre, 
se sont emparés des revenus de sa prébende. 

20 août. Députés pour rétablir la paix entre les seigneurs 
de Waroux et de Furnemont. 

— Impiétés commises envers la statue de la Vierge dans la 
rue sur Meuse. Mesures contre les vagabonds et les étrangers* 

— Mibaise, boulanger, soupçonné d'hérésie, 

1 septembre. Juridiction du chapitre de Saint-Lambert sur 
celui de Saint-Servais à Maestricht. 

— Confraternité entre les églises de Liège et de Cambrai. 

— Protestation du chapitre contre une batte érigée à Visé. 

2 septembre. Citation du doyen de Saint-Cunibert, à Cologne, 
par le chapitre de Xanten dans une affaire qui concerne les 
droits de Son Altesse. 

16 septembre. G. Baillonville élu abbé de Saint-Gilles. 

19 septembre. Réclamation des Etats de Hollande pour les 

contributions. i 

20 septembre. Usurpation de juridiction par les XXII aux 
dépens de l'official. 

27 septembre. Louis de Luna, capitaine de Sa Majesté ca- 
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tholique, déclare au conseil privé ne pouvoir quitter le pays 
sans Tordre du cardinal d’Autriche. 

4 octobre . Touchant le domaine de Severy, sous la seigneu¬ 
rie de Hierges, au duché de Bouillou. 

6 octobre . Pennas nommé graud compteur de la cathédrale, 

10 octobre . Touchant la bourse Offermans à Louvain. 

— L’écolâtre exhibe un acte confié à la garde de Tabbé de 
Saint-Jacques, conservateur des privilèges de l’église, touchant 
les droits de sa charge, afin de les rappeler à Son Altesse. 

15 octobre . Enlèvement des grains à cause de Tarrivée des 
troupes, 

17 octobre . Lettre à Son Altesse pour la supplier de ne 
pas permettre qu’il soit causé du préjudice à l’église, 

22 octobre . La commune de Halen demande un curé. 

24 octobre . Le chancelier demande une convocation des 
Etats pour savoir si Son Altesse doit aller en personne à la 
diète de l’Empire ou y envoyer des députés. 

— Touchant la juridiction de l’église de Liège à propos des 
revenus de ses seigneuries et domaines qui se perdent. Aver¬ 
tissement au grand receveur. 

— Touchant les contributions exigées par le Brabant sur les 
terres du pays de Liège à Bombai. 

29 octobre . Le chapitre fait démolir une petite maison bâtie 
sur le fonds de l’église. 

5 novembre . Demande des Jésuites. 

9 novembre . Le chapitre de Notre-Dame, à Dinant, de¬ 
mande la suppression de deux prébendes. 

7 novembre . Touchant les cloches de l’église d'Awans, sous 
Hollogneaux-Pierres. 

14 novembre . Edit du conseil de Namur, sur l’instance de 
Ch. d’Outremont, touchant l’impôt sur les grains et les bois à 
Elawinne. 

21 novembre. L. Bonhomme demande de pouvoir extraire 
de la houille à Oupée. 
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24 novembre . Touchant les hérétiques de la cité et de la 
banlieue, et les embûches que les Français et les Hollandais 
paraissent tendre à la ville. 

— Ordre aux prédicateurs de ne pas attaquer leurs supé¬ 
rieurs ecclésiastiques, et s'ils remarquent un abus, de les en 
avertir. 

— Le chapitre accorde à la métairie de Ponceau (où le 
seigneur de Fraiture réclame des rentes) la moitié des récoltes; 
l'autre moitié sera cette fois menée à Huy, à cause de l'ap¬ 
proche des troupes. 

27 novembre. Approbation du testament de N. d'Enckevoirt. 
Son héritage. 

10 décembre. Les Dinantais réclament le payement des frais 
qu'ils ont supportés pour la défense de la juridiction de l'église, 
à propos de Bouvignes. 

12 décembre. Coussin volé dans le chœur de l'église. 

13 décembre. Nomination des XXII. 

— Touchant les distributions à l'anniversaire du cardinal 
de la Marck. 

17 décembre. Députés à Bruxelles pour se plaindre des lo¬ 
gements de soldats à Maestricht. 

17 décembre. Ceux de Nederitter demandent qu'on soulage 
leur misère. 

19 décembre . Admission de l'official. 

[La suite à la prochaine livraison.) 
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NOTICE SUR LA LADRERIE DE TERBANCK, PRÈS DE LOUVAIN, LA 
CHAPELLE “DITE LAZERNY A RUMPST, BT LA CONDITION SO¬ 
CIALE DES LÉPREUX DANS LE BRABANT, PAR P. V. BETS, 
CURÉ A NEERLINTER 1 . 


§ 3. 


Nombre des religieuses au prieuré de Terbanck *. 


Il résulte des pièces qui précèdent que dans le prin¬ 
cipe il y avait, à la ladrerie de Terbanck, des religieux 
et des religieuses, chargés du soin des lépreux. Il en 
était encore ainsi en 1307, comme le prouve un docu¬ 
ment du cartulaire, que nous ne reproduisons pas, parce 
qu’il ne présente qu’un intérêt secondaire. Dans les 
documents postérieurs à l’année précitée il n’est plus 
question que de religieuses. 

D’après un document que nous publions ci-dessous, 
les religieuses ne devaient être qu’au nombre de neuf. 
Cependant il arriva souvent que les autorités civiles 
forçèrent le monastère à en admettre davantage. C’était 
une violence dont tous les couvents de femmes souffri¬ 
rent pendant le moyen âge. Pour être délivrées de ces 
sortes de vexations, les abbayes s’adressaient aux 
papes, qui d’ordinaire leur octroyaient une bulle dé¬ 
fendant sévèrement l’emploi de toute contrainte*. Les 
religieuses de Terbanck, plus strictement soumises à 
l’autorité civile, s’adressèrent à la même fin au duc de 


*) Suite. — Voyez ci-dessus, p. 307. 

*) Voyez notre travail : Geschxedenis der gemeenten Oplintcr , Bunsbeek en 
Uauthem , alsook der abdij van Oplintcr , p. 232. 
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Brabant Jean IV. Celui-ci, par lettre du 5 mars 1422, 
déclara que désormais personne ne pourrait obliger le 
couvent de Terbanck à dépasser le nombre fixé par 
Tacte de fondation. 

Cette ordonnance du duc fut observée jusqu’en 
1673, lorsque l’abbé de Villers, qui, depuis l’année 
1224, était le directeur spirituel et temporel du prieuré, 
autorisa les religieuses, sur leur demande, à doubler 
leur nombre. 


XVI. 

Jean IV, duc de Brabant déclare que désormais les religieuses 
de Terbanck ne devront être qu 9 au nombre de neuf, confor¬ 
mément à leur institution l . 

5 mars 1422 (nouveau style). 

J an, by der gratie Qodts hertoghe van Lotryck, van Bra¬ 
bant ende Limborch, merckgreve s* Heylichs Ryckx, greve 
van Henegonwe, van Hollandt, van Zeelandt, ende heere van 
Vrieslant, doen condt aile lueden, dat want onse gheminde in 
Gode die meestersse ende susteren ons godtshuys vander Banck, 
by Loven, ons hebben doen thoonen, hoe inden selveu godshuyse 
gesticht syn neghen provenden (prebenden) voor neghen suste¬ 
ren inde eere Godts, onser Lie ver Vrouwe de Maghet Marie, 
synre gebenedyder Moedere, ende der neghen chooren der hey 
lighe engelen; ende dat zy in tyden voorleden boven t* selve getal 
alrehande persoonen hebben moeten ontfanghen, die onsen voor- 
deren (voorgangers) zaligher gedachten d'broot oft een provende 
daerin gegheven hebben gehadt by reden van hunre ierster 
blyder incomst, d'welck te groote last, cost ende achterdeel 

*) Ce document est intitulé : Brieff van Jan, hertogh van Brabant, 
waerinne hy commandeert van niet meerder al» neghen sus ter» le ontfan¬ 
ghen. 
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is comen, ons ootmoedelyck biddende hen te willen verlee- 
nen, dat sy voortaen boven haer voorschreven getal ongehou- 
den sullen syn iemant te ontfanghen, ende voort daer op 
versien van behoorelycker remedien ; soo ist dat wy, tôt haere 
beden geneycht, om die goede gonste ende groote minne in 
Gode die wy tôt hen draeghen, hebben voorschreven mees- 
tersse ende susteren ende haere naecomelinghe ghewillecort 
ende verleent voor ons, onse oir ende naecomelinghen, ende 
met desen brieven willecoren ende verleenen, van sunderlin- 
gher gratien, dat sy ongehouden sullen syn eenige persoonen 
boven haer voorschreven getal te ontfanghen, die wy onse 
lieve gesellinne die hertoghinne, ofte onse naecomelinghen 
hertoghen ende hertoghinnen in Brabant by redeu vande voor¬ 
schreven ierster blyder incomst d'broot oft een provende in 
onsen voorschreven godshuyse voormaels gegheven hebben, 
oft hier naermaels gheven sullen. Maer sullen die selve per¬ 
soonen schuldich syn te verbeyden tôt aen der tyt toe, dat 
een van de voorschreven neghen provenden daer in sal ver- 
schynen ende vaceren. Oook en sullen sy niemandt voortaene 
schuldich syn de provende te gheven oft t'ontfaene dan alleene 
jouffvrouwen die abel 1 syn huer orden aan te nemen, ende die 
inder selver ordere die provende sullen verdienen. Ende om 
dat wy dit onze voorschreven godtshuyse vast ende steden 
willen hebben gehouden t' eeuwighen daghen, soo hebben wy 
des te getuyghe onsen zegel aen desen brieff doen hanghen. 

Gegheven in onser stadt van Halle, vyffve daeghen in 
naeert, int jaer ons Heere duysent vier hondert een ende 
twintech, naer gewoonte des hoffs van Camerycke. 

*) Abel , du latin habili «, apte. 
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xvn. 

If abbé de Fillers autorise les religieuses de Terbanck 
à doubler leur nombre *. 

30 janvier i£73. 

Àen den eerweerdigen prelaet van Villers. 

Verthoont met behoorlycke eerbiedinge mevrouwe die prio- 
rinne ende conventualen van ’t godtshuys Terbanck, hoe dat 
sy met hun grootste ongemack ende difficultyt tôt op den 
dach van heden hebben connen onderhouden ende volbrenghen 
den dienst Godts ter selver plaetsen geschiedende, soo door 
die swaerte van den selven, als door het clyn getal van negen 
religieusen aldaer residerende, waervan diversche sieck ende 
onbequaem syn om den selven dinst te konnen continuerez 
Ende gemerckt het selve godtshuys genoechsaem versien is 
om meer persoonen t* onderhouden, ende dat de commodityt 
der plaetse sulckx oock genoechsaem is permitterende, sonder 
dat het voorgaende ghetal eenigen interest sal commen te 
lyden, al waer *t datter meerder religieusen aengenomen wir- 
den, maer ter contrarie tôt hunne consolatie ende soulagement 
daer door groot behulp ende secours sullen ghenieten, ende 
den Almogenden, tôt wiens eere het geschieden .sal, met 
meerder iever worden ghedint. Ende hoe we l het selve godts¬ 
huys is ghefondeert tôt onderhout van de lasarussen van Lo- 
ven ende Heverle, soo ist datter in menighen jaeren gheene 
syn ghekommen, sulckx dat het selve daer van niet alleen 
geenen kost oft aftreck heeft gehadt, maer ter contrarie daer 
door grootelyckx gheprospereert, ende het inkomen gbebene- 
ficieert, ende alsoo de middelen van dien, onder correctie, niet 

*) Ce document est intitulé : Brieff aen den eerweerdigen prelaet van 
Villers om noch een getal van negen religieusen te ontfanghen om de ehooren 
der engelen te verdobbelen ter meerdere gloi'ie Godts . 
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beter en konnen gheemploeert worden dan ter eere van den 
Almoghenden ; soo ist dat die verthoonders syn keerende tôt 
TJ.E.,ootmoedelyck biddende ghedint ghelieve tewesen hnn te 
permitteren de eere Godts te moghen vermeerderen, ende te ac- 
corderen tôt dien eynden te moghen ontfanghen noch een ghetal 
van negen religieusen om de chooren der engelen te verdob- 
belen. DVelck sal wesen tôt groote satisfactie ende solaes van 
de ghene die den dinst thegenwoordich syn onderhoudende. 

Suster Anna Catharina de S* Mart, priorinne des godtshuys 
van Terbanck. S r Helena van Panhuysen. S r Marie Ram part. 
S r Marie de Waha. S r Marie de Ransart. S r Thérèse Emeren- 
tiane de Wargnies. S r Jacqueline Térèse Wilmart. S r Marie 
Bervelt. S r Marie Agnès Claire de S t Mart. 

Copye van Æ apostille marginale : 

30 janvier 1673. — Soit faict ainsi qu'il est requis. Fait le 
30 me [janvier] de l'an 1673. 

F. Thomas, abbé de Villers. 


$ 4. 

Réglée du prieuré de Terbanck . 

Le document rapporté plus haut sous le n° VI nous 
a appris qu’en 1203 Gui, évêque de Palestrine et nonce 
apostolique, soumettait la maison de Terbanck à la 
règle de Saint-Augustin. Cependant Staes (Lovensch 
Mêmes , t. 25, p. 23), dit que les religieuses suivaient 
une règle propre, ayant beaucoup de rapport avec celle 
de Saint-Augustin. 

Notre cartulaire donne une règle qui ne porte aucun 
titre. Ce sont probablement les statuts de Terbanck. 
Ils sont beaucoup plus courts et plus simples que la 
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règle de Saint-Augustin. On n’y parle que de frèrës. Il 
est donc à présumer qu’ils sont fort anciens et datent 
de l’époque à laquelle des personnes des deux sexes 
desservaient la ladrerie. En voici le résumé : 

1. D’abord nous tous, qui habitons le même couvent, 
avons résolu de vivre en union les uns avec les autres 
ne possédant rien qu’en commun. 

2. C’est pourquoi celui qui voudra être reçu dans 
notre communauté devra avant tout renoncer à toute 
possession et déposer toute inquiétude touchant les 
moyens d’existence pour l’avenir. 

3. Avant d’être admis définitivement, il devra subir 
une épreuve, afin que le nouveau venu et les anciens 
puissent expérimenter s’ils se conviennent mutuelle¬ 
ment. 

4. Si quelqu’un devait être renvoyé, qu’il se garde 
d’emporter la moindre chose. Qu’il se garde aussi de 
pervertir les autres ou de les faire partir avec lui. 

5. Il appartiendra au prieur de faire observer les 
points de la règle par tous les frères indistinctement. 

6. Si quelqu’un manquait de déférence envers le 
prieur, il sera repris jusqu’à deux et trois fois. Si alors 
il ne se corrigeait pas encore, il sera dénoncé publique¬ 
ment. 

7. S’il arrivait qu’à la suite d’une invasion subite 
d’ennemis ou du cas de force majeure, des frères se 
vissent obligés de prendre la fuite à l’insu des autres, 
aussitôt qu’ils sauront où se trouve le prieur, ils se 
rendront près de lui et se soumettront à son autorité. 

8. Si, dans ces circonstances, quelqu’un eut em¬ 
porté par nécessité des effets appartenants au couvent, 
il s’empressera de les restiluer au prieur. 
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9. Les points qui précèdent seront approuvés et 
signés par tous les frères. 

XVIII. 

Anciens statuts du prieuré de Terbanck . 

1. Met een gemeen bescheedt hebben wy besloten onder ons 
d’welck nimmermeer naemaels van iemande sal moghen gebro- 
ken worden. Het heeft ons allen residerende int clooster inden 
naeme ons Heeren ^esu Christi behaecht na die apostolische 
eene te gevuelen inden Heere ende int gemeen te besitten, ge- 
lyckerwys datter geschreven is : Gevuelt eene inden Heere . 
Ende niemant en sal hem iet eyghens toeschryven, maer ge- 
lyck er geschreven is inde wercken der Apostelen : Heboende 
aile dinghen int ghemeen , niemant en seyde iet zyne te wesen ; 
dVelck van ons geschreven is. Daeromme laet on3 inden 
Heere door een recht van onderhoudinghe observeren. Want 
inde wet is geschreven : Die volhert totten eynde toe , dese sal 
salich wesen . 

2. Maer soo wie begheert te comen totter vergaederinghe 
der broederen die eene schynen te wesen, die en sal niet ver- 
glieten dat evangelische woort, dVelck geseyt heeft : Hy sal 
vercoopen aile syne dinghen ende gheven H den behoevendigen ende 
armen. Ende voorts : Hy verloochene hem sy selven , ende 
draeghe syn crtiys, ende volghe my na. Ende en sal niet over- 
legghen in zyn herte van cost ende cleederen ende andere din¬ 
ghen die den lichaeme nootsaeckelyck zyn, gelyek den Heere 
int Evangelio voor vermaent ende seyt : En wïlt niet peysen 
s egg ende, wat ghy suit eten oft gecleet worden . Want dat pey¬ 
sen die heydenen ; u Vader weet dat ghy aile dese dinghen be- 
hoefft. Soeckt voor aile ierst het rycke Godts ende zyn rechtveer - 
dicheydt , ende aile dese dinghen suüen ulieden toegeschickt 
worden . 

Anàlectes VIL 28 
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3. Nochtans eer hy vast voor hem neemt int clooster te 
zyne, soo sal proeven het propost ende exempel der broederen; 
ende zy lieden sullen beproeft worden in allen hun conversatie 
van den ghene die prior is ende andere, consenterende om 
het ghene dat die schriftuere leert ende vermaent segghende : 
En wilt eenen vrient niet haest beproeven . 

4. Maer oft het gebeurde datter iemant uut nootzaeckelycke 
oorzaecke van het clooster werdt affgetrocken, dat hy in zyn 
herte niet en peyse iet met hem te nemen van aile die dinghen 
die int clooster zyn geweest, oft oock tghene dat hy met hem 
te voren hadde gebrocht, oft oock die dinghen die hy met de 
broederen hadde vercreghen. Want het is seker dat die broe- 
ders niet hebben, besitten, gheven oft ontfanghen moghen 
sonder oorloff zyns overste. Ofter eenich maegschap oft 
vriendt, oft eenighe vande broeders iet wilt offeren, dat sal 
ierstmael den prior te kennen gegheven worden, ende alsoo 
ontfanghen worden, ist dat hyt gebiedt; waeraff nochtans 
niet anders en sal gedaen worden, dan dat den prior belieft 
ende toelaetet. Want het zeer te bevreesen is dat hun niet en 
geschiede *t geene datter geschreven is : Een man verander - 
lyck inde tonghe valt in quaeden. Ende voorts dat hy egheene 
vande broeders met hem en locke, opdat niet en schyne meer 
een bederver dan een stichter des cloosters te wesen, om 
't geene datter geschreven is : Die met my niet en is, die is 
teghen my ; ende die met my niet en vergaedert, die verstroeyt . 
Ende soo wie van iemande gelockt zynde van het clooster 
wilt wechgaen, die ghevet den prost te kennen ; dien welcken 
wy voorwaer van die wy int gemeen gheordonneert hebben 
niet en willen ontrecken. Want daer is gheschreven : U sullen 
veele vrésaemighen wesen , maer een van duysent zy uwen raetsman . 

5. Daeromme dese dinghen die geschreven syn, syn met 
grooter neersticheydt t'onderhouden van den prost tôt aile 
die broeders toe. Ende soo hy van iemande een leeringhe heeft 
gehoort buyten dat hy int clooster vercreghen heeft van den 
glienen die hy syn selven betrouwt heeft, maer dese sal hy 
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ontfanghen ende niet onttecken zynen leeraer. Want daer is 
geschreven : Al dat int openbaer , corné in t’ licht . Want is sy 
goet , soo isse teprysen, maer isse quaet , soo isse te verworpen . 

6. Ende soo eene vandese broeders, die in eenheydt gestelt 
syn, subitelyck teghen synen prost heeft twistich geweest, 
dyen en sal men niet alleen, maer tweemael ende drymael ver- 
bidden, gelyck het Evangelium leert. Maer wilt hy hem niet 
beteren, den ghenen dyen onrecht geschiet is naer der peni- 
tentie oft tweede correctie, welcke hy niet en wederroept, sal 
hem vercondighen spytich, ende dat den prost, opdat door 
het stilswyghen hy ende syne broeders int peryckel niet en 
corne, als Salomon seyt : Die vyantschap verborcht , die leert 
bedrock. 

7. Ende ofter, gelyckt mochte gebeuren, eenighen subiten 
overloop quaeme oft vyanden, zoo dat het onmoghelyck 
waere die broeders t' saemen die vluchte te nemen om t' ver- 
volghen der vyanden, ende namaels met Godts genade ontquae- 
men, ende mochten comen daer sy wisten den proost te wesen, 
soo sullen sy hun als kinderen totten vacl’er moeten haesten. 
Noch en sullen in egeenederande manieren moghen geschey- 
den worden, die welcke de goddelyke lieffde versaemt heeft. 
Want daer is geschreven : Volmaechteliefdeworpt uutdevreese . 

8. Maar soo wie, gelyck wy boven geseyt hebben, door den 
noot behouwt t* ghene dat hy uutten clooster met hem heeft 
gedraeghen, die sait moeten brenghen daer synen proost is. 
Want hy en macht voor syn selven niet houwen, d'welck 
door het verbondthun allen toebehoort,ende voorwaert’ isGodt 
geconsacreert. Maer peyst hy daar af iet te behouwen, die 
schynt te doene tegen t J woort van den Apostel, die seyt : En 
zyt niemant iet schuldich , dan dat ghy malcanderen lieff hebt . 

9. Aile die dinghen die in desen boeck syn besloten, sullen 
aile de broeders onderhouwen ende onderteeckenen hun selve 
die goet begheeren te zyne. Voorwaer om hun lieden zyn dese 
dinghen geschreven, die men weet dat in ailes gestadich zyn. 
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Condition sociale des lépreux dans le Brabant , 
le Hainaut et les pays voisins. 

Nous voici arrivés à la pièce la plus curieuse et la 
plus importante du cartulaire de Terbanck. Elle y est 
rapportée sous le titre de : Statuten ende ordonnantien 
raeckende soo. het broederschap der melaetsche innege- 
stelt inde capelle tôt Bumpst, als ooh het comportement 
der selve melaetsche woonachtig in Brabant, etc., ghe- 
geven by mevrouive des godshuys van Terbanck, by Loven, 
indenjaere 1521. 

Ce document nous fournit,sur la ladrerie de Terbanck 
et sur la misérable condition des lépreux au moyen âge 
des renseignements qu’on chercherait en vain ailleurs. 

Nos provinces avaient, au xin® siècle, une législation 
particulière pour les lépreux 1 . Lorsqu’une personne 
était présumée atteinte de la lèpre, l’administration de 
sa commune devait la mener aux épreuves. La ladrerie 
de Terbanck était la maison où se faisaient ces épreuves 
pour les lépreux du duché de Brabant et des contrées 
voisines. 

« Tout jugement concernant les lépreux du Brabant, 
dit Molanus, savoir, enquête, condamnation et premier 
acquittement, ainsi que le second acquittement après 
une année d’intervalle, appartient exclusivement aux 
religieuses de ce monastère. Il existe à ce sujet une at¬ 
testation délivrée, en 1491, par l’administration de Lou- 


*) Voyez le Messager des sciences historiques , année 1862, p. 211. 
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vain à celle d’Anvers et extraite d’un ancien registre. » 
M. Van Even, à qui nous empruntons cette citation, 
ajoute la remarque suivante : « Les épreuves y avaient 
lieu devant une cour judiciaire, composée de la dame 
prieure et des trois plus anciennes sœurs. La personne 
jugée lépreuse pouvait entrer dans la léproserie de sa 
localité ou choisir la cliquette et aller mendier son 
pain*. « 

On a beaucoup écrit sur la condition sociale des 
lépreux. Pour ce qui regarde les publications faites 
dans notre pays, on peut en trouver le résumé dans 
Lecouvet, Essai sur la condition sociale des lépreux au 
moyen âge (travail inséré dans le Messager des sciences 
historiques des années 1861, 1862, 1864 et 1865), et 
dans Torfs, Fastes des calamités publiques survenues 
dans les Pays-Bas, et particulièrement en Belgique, de¬ 
puis les temps les plus reculés jusqu'à nos jours, p. 23-42. 

Dans son remarquable mémoire, Lecouvet publie les 
lignes suivantes, qui révèlent l’idée-mère du règlement 
qu’on lira plus loin : « En Brabant, dit-il, au témoi¬ 
gnage de Zypæus et de Van Espen, les lépreux avaient 
leurs doyens, leurs règles et leurs institutions, outre les 
constitutions des souverains. Charles-Quint et Phi¬ 
lippe II leur accordèrent des doyens pour leur rendre la 
justice. Si les doyens excédaient leur pouvoir, les lé¬ 
preux en appelaient au juge ecclésiastique, selon le 
principe de droit canon, ajoute Van Espen, que la pro¬ 
tection des personnes misérables est censée revenir aux 
supérieurs ecclésiastiques®. « 

*) MoLA?rus,/ft$J. Lov., I, p. 334, et Van Evfn, Louvain monumental , p. 263. 

*) Messager des sciences historiques, 1364, p. 56. 
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Le règlement de 1521 nous initiera parfaitement à 
la condition sociale des malheureux atteints de la 
lèpre. En voici le résumé : 

Jeanne de Schoonvorst, prieure de Terbanck, fait 
savoir que les lépreux du Brabant, du Hainaut et des 
pays voisins ont établi autrefois une confrérie dans la 
chapelle de Rumpst près de Waelhem. Cette gilde, re¬ 
nouvelée en 1521, est approuvée avec les statuts sui¬ 
vants : 

I. Tous les lépreux devront se rendre annuellement 
à la chapelle de Rumpst, le dimanche qui précède la 
fête de l’Assomption et y assisteront à une messe so¬ 
lennelle, qui sera chantée avec l’assistance de diacre et 
de sous-diacre. Le lendemain ils seront présents aux 
vigiles et à une messe de Requiem, qui seront célébrées 
pour le repos des lépreux et des bienfaiteurs défunts 
de la gilde. 

II. Ils feront célébrer toutes les semaines dans la 
même chapelle deux messes pour tous leurs bienfai¬ 
teurs. 

III. Tous ceux qui voudront faire partie de la con¬ 
frérie payeront un denier blanc. 

IV. Pour être censé lépreux il faut avoir été déclaré 
tel à la ladrerie de Terbanck, près de Louvain. 

V. Tous ceux qui y auront été déclarés tels devront, 
endéans les six semaines, se faire recevoir membres de 
la gilde, sous peine d’une amende d’un ryder d’or, 
d’une tonne de bière et d’une livre de cire. 

VI. Les personnes guéries devront déposer leur cli¬ 
quette en présence de la dame prieure de Terbanck, 
sous peine de l’amende exprimée dans le statut précé¬ 
dent. 


Digitized by 


Google 



— 439 — 


VII. Quand un lépreux meurt, les doyens auxquels 
il ressortissait viendront prendre son capuchon, son 
chapeau, sa cliquette et son bassin, au profit de la cha¬ 
pelle susdite. 

VIII. Les lépreux qui refuseront de faire partie de 
la confrérie pourront être contraints par les doyens à y 
entrer. Chaque fois qu’ils refuseront ils encourront une 
amende d’un àzvax-ryder d’or, d’une demi-tonne de 
bière et d’une demi-livre de cire ; ils payeront en outre 
les frais faits par les doyens. 

IX. Les lépreux qui sans motif légitime n’assiste¬ 
ront pas aux deux messes solennelles, qui se célèbrent 
annuellement à la chapelle de Eumpst, ainsi qu’au 
repas qui a lieu à cette occasion, payeront une amende 
d’un ryder d’or, d’une tonne de bière et d’une livre de 
cire. Celui qui aura une raison légitime de s’absenter 
sera obligé de confier à un voisin les noms de ceux 
qu’il veut être nommés doyens, sous peine d’encourir 
la moitié de l’amende indiquée plus haut. 

X. Ceux qui, dans ces réunions et ces repas, bles¬ 
seraient un confrère ou feraient couler le sang, en¬ 
courront une amende de deux ryders d’or, de deux 
tonnes de bière et de deux livres de cire. 

XI. Celui qui frappe son confrère ou lui fait des 
contusions payera la moitié de l’amende indiquée ci- 
dessus. 

XII. Les lépreux porteront un capuchon gris et un 
chapeau noir avec un cordon blanc. Le tout doit être 
convenable et non déguenillé, sous peine d’une amende 
d’une livre de cire. 

XIII. Les lépreux ne porteront ni armes, ni cou- 
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teaux, ni bâtons, ni fnsils. Ils pourront néanmoins avoir 
un petit couteau pour couper le pain et un bâton four¬ 
chu. Celui qui contreviendra à ce statut payera une 
amende de dix sous, d’un quart de tonne de bière et 
d’un quart de livre de cire. 

XIV. Les lépreux qui portent la cliquette ne pour¬ 
ront pas faire le commerce de comestibles ni commu¬ 
niquer avec les personnes saines, sous peine d’une 
amende d’un ryder d’or, d’une tonne de bière et d’une 
livre de cire. 

XV. Les lépreux qui proféreraient des paroles ob¬ 
scènes ou blasphémeraient payeront une amende d’une 
livre de cire ; après trois rechutes l’amende sera dou¬ 
blée. 

XVI. Il est interdit aux lépreux de vendre de la 
bière à des personnes saines, mais ils peuvent le faire à 
leurs confrères; s’ils n’observaient pas ce point des sta¬ 
tuts ils encourront une amende de vingt sous, d’une 
tonne de bière et d’une livre de cire. 

XVII. Les lépreux ne peuvent ni converser, ni par¬ 
ler, ni manger, ni boire avec des personnes saines, sans 
le consentement de ces dernières, sous peine d’une 
amende d’une livre de cire. 

XVIII. Les lépreux qui, sans le consentement des 
aubergistes, viendraient la nuit dans des auberges et s’y 
livreraient à des voies de fait payeront une amende d’un 
ryder d’or, d’une tonne de bière et d’une livre de cire. 

XIX. Les lépreux qui se battraient avec des per¬ 
sonnes saines, les blesseraient ou feraient couler leur 
sang, seront frappés d’une amende de quatre florins du 
Rhin, de trois tonnes de bière et de trois livres de cire. 
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XX. Les lépreux qui occasionneraient des blessures 
légères payeront deux florins du Rhin, deux tonnes de 
bière et deux livres de cire. 

XXI. Le lépreux qui se rendrait coupable de pa¬ 
roles inconvenantes et déshonnêtes encourra une 
amende de vingt sous, d’une tonne de bière et d’une 
livre de cire. 

Si des personnes saines se rendaient coupables de dé¬ 
lits semblables à l’égard d’un lépreux, il en sera donné 
connaissance aux doyens, qui feront poursuivre ces dé¬ 
lits par les autorités du lieu où ils ont été commis. 

XXII. Aucun lépreux ne pourra voyager sans l’au¬ 
torisation écrite de son curé, sous peine de se voir en¬ 
lever son habit de dessus. 

XXIII. Les lépreux en voyage se tiendront le jour 
dans leurs hospices, sous peine d’une amende d’une 
livre de cire. 

XXIV. Les lépreux sont obligés de se loger mutuel¬ 
lement sous peine d’une amende d’une livre de cire. 

XXV. Les lépreux ne pourront se livrer à des jeux 
de hasard avec des personnes saines, sous peine d’une 
amende de vingt sous, d’une demi-tonne de bière et 
d’une demi-livre de cire. 

XXVI. Aucune personne saine ne pourra accompagner 
les lépreux avec la cliquette, sous peine d’une amende 
d’un ryder d’or, d’une tonne de bière et d’une livre de 
cire. Le mari pourra toutefois accompagner sa femme 
et la femme son mari. 

XXVII. La même amende est prononcée contre les 
lépreux qui veulent loger des personnes saines sans le 
consentement de la gilde. 
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XXVIII. Les lépreux ne peuvent mendier que deux 
jours toutes les six semaines dans les quatre chefs- 
villes du Brabant, savoir, Louvain, Bruxelles, Anvers 
et Bois-le-Duc. Ils doivent le faire en groupe, se par¬ 
tageant les aumônes entre eux. Celui qui contre¬ 
vient à cette disposition encourra une amende d’un 
Asaâ-ryder d’or, d’une demi-tonne de bière et d’une 
demi-livre de cire. 

XXIX. Dans les petites villes ils np pouvaient se 
présenter qu’une fois tous les quinze jours, sous peine 
d’encourir la même amende. 

XXX. La même peine était comminée contre ceux 
qui allaient mendier plus d’une fois par semaine dans 
les bourgs et les villages. 

XXXI. Les lépreux ne passeront pas la nuit dans 
des cabarets ou des hôtels, sans autorisation spéciale, 
sous peine de devoir donner leur habit de dessus, leur 
bassin et leur cliquette, ainsi qu’un ryder d’or, une 
tonne de bière et une livre de cire. 

XXXII. La gilde sera régie par quatre doyens. 
Chaque année les deux plus anciens doyens sortiront 
de charge, et on procédera à une nouvelle élection lors 
du repas annuel. 

XXXIII. Les doyens rendront la justice dans l’en¬ 
droit où ils voudront. Les intimés qui ne se rendraient 
pas à leur appel payeront une amende d’un ryder d’or, 
d’une tonne de bière et d’une livre de cire. 

XXXIV. Quand les doyens rendront justice, tout le 
monde devra garder le silence, à l’exception de ceux 
qui sont cités, sous peine d’une amende d’une livre de 
cire. 
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XXXV. Les confrères qui parleront mal de leurs 
doyens encourront la même amende. 

XXXVI. Les fonctions de doyen étaient obliga¬ 
toires. Celui qui s’y refusait, après avoir été nommé, 
devaont payer un ryder d’or, une tonne de bière et 
une livre de cire chaque fois qu’il refusait la charge. 

XXXVII. Les doyens nommaient des collecteurs 
chargés de recueillir des aumônes pour la gilde. Leurs 
fonctions étaient également obligatoires. Celui qui s’y 
refusait payait pour chaque refus la moitié de l’amende 
stipulée plus haut. 

XXXVIII. Les lépreux domiciliés dans une ville 
libre et qui ne feront pas partie de la gilde ne pourront 
pas mendier hors de la ville, sou3 peine de perdre leur 
costume de ladre, composé du capuchon, du bassin et 
de la cliquette. Ils payeront en outre un demi -ryder 
d’or, une demi-tonne de bière et une demi-livre de cire. 

XXXIX. Les amendes en argent et en cire étaient 
divisées en quatre parts : deux étaient cédées à la cha¬ 
pelle de Rumpst, une à la ladrerie de Terbanck et la 
quatrième aux doyens. Les amendes en bière tour¬ 
naient au profit de tous les confrères. 

XL. Les doyens qui étaient trouvés en défaut de 
faire observer les statuts payaient une amende d’un 
ryder d’or, d’une tonne de bière et d’une livre de cire. 

Les lépreux étrangers au Brabant devaient, avant de 
pouvoir se joindre à ceux de cette province, se soumet¬ 
tre aux épreuves à la ladrerie de Terbanck, sous peine 
de l’amende exprimée ci-dessus. 

Les doyens pouvaient remplacer par l’emprisonne¬ 
ment ou des pèlerinages les amendes de ceux qui n’é¬ 
taient pas en état de les payer. 
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Tout confrère qui se permettait la critique d'un 
point des statuts payait une amende d’un ryder d’or, 
d’une tonne de bière et d’une livre de cire. 

Le règlement finit par recommander les malheureux 
atteints de la lèpre à la protection des fonctionnaires 
publics et à la générosité des personnes fortunées. 


XIX. 

Statuts octroyés aux lépreux du Brabant et des pays voisins 
par Jeanne de Schoonvorst, prieure de Terbanck. 

8 janvier 152t. 

Allen denghenen die dese lettcren sullen sien oft hooren 
lesen saluyt. Wy suster Johanne van Scoenvorst, vrouwe 
inden godshuyse van der Banck, by Loven, hebben ontfan- 
ghen die oetmoedighe supplieatie der eerbaren armen Gods 
kynderen, melaetsche, siecke ende leprose menschen, ghe- 
meenlyck in Brabant, Henegouwe ende inde confinien geseten 
ende woonechtich wesende, inhoudende hoe dat sy luden uut 
rechter eeeigher begeerten ende devotien een broederscap ende 
sustcrscap gheordonneert ende gemaeckt hebben inder eeren 
ende love Gods, ende synder gebenedyder moeder onser lieve 
Vrouwe ende sinte Lazarus inde capelle tôt Rumpst, by Wael- 
hem, by die Reirstraete aldaer gelegen, met sekere ordonnan* 
tien ende overdrachten, daer zy hen inné verbonden hebben, 
ende verbinden sullen te doene ende nae te gaene. Welcke 
broederscap sy als nu vermeerdert, verbetert ende vernyeut 
hebben in missen, vigilien ende andere Gods diensten, inder 
manieren hier naer beschreven. 

Inden yersten sullen sy aile jaer, te weten die sondaeghe 
voor onser Lieve Vrouwe opvaert dach vergaderen inder selver 
voorgenoemde capelle, ende aldaer een schoon gesonghen 
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misse doen doen met diaken en subdiaken, ende t' sander- 
daeghs vigilien met neghen lessen, ende met eender geson- 
gender misse van Requiem metter commendatien voor aile 
broeders ende susters ende weldoenders der selver gulden 
ende broederscap. 

Item ten tweeden sullen sy eeuwelyck aile weken daer twee 
missen laeten doen en celebreren inder selver cappelle tôt 
Rumpst op haeren cost by rade, consente, oirloff des pas- 
toirs der selver prochie van Rumpst voor aile deghene die 
hen yet goets gedaen hebben ende noch daegelyckx doen met 
woorden oft met wercken, ende voert mede aile ghemeyn broe¬ 
ders ende susters, die in dese guide gestorven oit levende 
syn, ende heure aire namen in heur memorie boeck geschreven 
syn. 

Item ten derden soo wie in dese guide begeert te wesen, 
ende hem daer inné laet setten, die sal geven tôt synen in- 
ganck een blanck, hy sy melaetsche oft gesonde, ende sullen 
die voorschreven persoonen, die daer in die guide comen syn, 
schuldich zyn binnen jaere sonder eenig langer vertreck syn 
doot schout betalen, en daer voor geven een pont was het sy 
mans oft vrouwe. 

Item ten vierden sullen aile besieckte ende melaetsche 
menschen t’ sy in Brabant ende is die confiuien schuldich syn 
verwesen te worden ter Banck by Loven. 

Item ten vyffden sullen aile besieckte ende melaetsche 
menschen in Brabant ende in die confinien nae sesse weken,. 
dat sy verwesen syn, dese guide aenveerden, ende soo wie 
hier inné gebreckelyck waer, die sal verbeuren eenen gouden 
ryder, eene tonne biers, ende een pont wasch, eer sy mogen 
gebruycken ende ghenyeten aile privilegien ende gratien hun 
verleent. 

Item ten sesien soo sullen schuldich syn aile melaetsche 
menschen die wederomme gesont worden, hun clippe neder te 
legghen in presentie van Mevrouwe vander Banck by Loven 
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op die verbeurte van eenen gouden ryder, een tonne biers 
ende een pont was. 

Item ten Vllten sôo wanneer eenich der siecken van levende 
lyff ter dood quaeme, soo sullen die dekens daer zy onder 
woonachtich syn, aldaer haelen htiycke, hoet, ende clippele 
ende scotele, soo verre als sy soo vele boven schout achter- 
laeten, ende dat tôt behoeff der godshuyse ende reparatien der 
selver capelle. 

Item ten VlIIten oft eenighe van dese melaetsche ende 
besieckte menschen dese ghilde nyet aenveerden en wilde, 
soo sullen se die dekens met behoorelycken rechten daer toe 
mogen brenghen ende bedwinghen, ende soo wie daer tegen 
rebelle viele. en tegen opponeerden, die sal verbeuren soo 
dick ende menichwerff als dat sal gebeuren eenen halven 
gouden ryder, een halff tonee biers, een halff pont was, sonder 
verdrach terstont aff te nemen met aile wettige costen, die de 
dekens daer op gedaen souden moghen hebben. 

Item ten IXten alsoo verre als eenich besieckte oft me¬ 
laetsche mensche nyet en quaeme het s’ jaers ten tyde van 
der requiem oft jaergetyden ende maeltyden, die sal verbeuren 
een gouden ryder, een tonne biers, ende een pont wasch, ten 
waer dat hy sieck oft cranck waer, oft nootsaecken hadden ; 
ende oft ymant syeck, cranck waer oft nootsaecken hadden, 
die sal schuldich syn een van syn melaetschen naesten ge- 
bueren syne cuese te seynden tôt dekens te kiesen, oft 
yemant hier inné gebreckelyck waer, die sal verbeuren eenen 
halven gouden ryder, een halff tonne biers, een halff pont 
was. 

Item ten Xten oft eenighe broeders oft susters vergadert 
synde in dese maeltyt oft vergaederinge malcanderen quetsten 
oft bloetrisden, die sullen alsdan verbeuren twee gouden ry- 
ders, twee tonne biers ende twee pont wasch. 

Item ten Xlten oft eenighe vande voorschreven broeders 
oft susters malcanderen sloegen, worpen oft stooten ter voor- 
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screven instantien blau plecken oft buetsen, sullen verbeuren 
eenen gouden ryder, een tonne biers ende een pont was. 

Item ten Xllten soo sullen die melaetsche besieckte menschen 
schuldich syn te gaen gehabitueert nae haeren staet, te weten 
meteender grauwe huycken aen, ende eenen swerten hoet met 
eenen witten bant ende nyet verscheurt noch verhackelt, 
maer tamelyck elck naer syn macht, ende soo wie hier inné 
gebreckelyck waer, die sal verbeuren alsoo dick ende menich- 
werff, als dit gebeuren sal, een pont wasch. 

Item ten XlIIten soo en sullen geen melaetsche menschen 
dragen eenige wapenen, mes oft stock, oft geweer, dan een 
brootmes solder pointen, ende eenen stock met een vorcxken, 
die tacken nyet langer synde dan vier dweersche vingeren, 
ende soo wie hier inné gebreckelyck waere, die sal verbeuren, 
alsoo dick als dat gebeuren sal, thien stuyvers, een vierendeel 
biers ende een vierendeel was. 

Item ten XHIIten soo en sullen egeen besieckte noch 
melaetsche menschen die metter clippen gaen, tegen egeen ge- 
sonde menschen mogen comenschappen van eetwaer oft drinck- 
waer, oft converseren, op die verbeurte van eenen gouden 
ryder, een tonne biers, een pont wasch, alsoo dick ende me- 
nichwerff als dit gebeuren sal. 

Item ten XVten soo en sullen egeen besieckte oft melaetsche 
menschen, syn sy droncken oft nuchteren, eenighe oneerlycke 
woorden spreken noch sweren noch vloecken ; noch Godt syn 
lyden verwyten, ende soo wie hier inné gebreckelyck waer, 
die sal t* elcke reyse verbeuren een pont wasch, ende als sy 
tôt dry reysen achter malcanderen daer atf gecorigeert geweest 
hebbende, ende noch niet en laeten, die sullen telcker mael als 
sy daer gebreckelyck in syn, verbeuren twee pont wasch, soo 
dicke ende menichwerff als dat gebeuren sal. 

Item ten XVIten soo en sullen geen siecke oft melaetsche 
menschen mogen bier tappen oft vercoopen eenighe gesonde 
menschen, dan alleen hunne broeders ende susters van hunnen 
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besieckte, op die verbeurte van twintich stuyvers, een 
tonne biers ende een pont wasch, alsoo dicke als dat ge- 
heuren sal. 

Item ten XVlIten soe en sullen geen besieckte oft melaet- 
sche menschen converseren, spreken, eeten oft drincken by 
eenige gesonde menschen, ten waer by consente der selver 
gesonde, op die verbeurte van een pont wasch, alsoe dicke 
ende menichwerff als dat gebeuren sal. 

Item ten XVIIIten soo en sullen geen siecken oft melaetsche 
menschen by dagh oft by nachte in eenighe bierhuysen oft 
herberghen tegen wille oft consente vande herbergiers comen 
smyten oft bossen op die verbeurte van eenen gouden ryder, 
een tonne biers ende een pont wasch, alsoe dicke ende me¬ 
nichwerff als dat gebeuren sal. 

Item ten XIXten soe en sal geen besieckte oft melaetsche 
mensche vechten tegen eenighen gesonden mensche, ende oft 
eenich besieckt mensche eenen gesonden quetsten oft bloet- 
reisden, die sal verbeuren vier rinschguldens, drie tonnen 
biers, ende drie pont wasch, alsoo dicke ende menichwerff als 
dat gebeuren sal. 

Item ten XXten oft eenich besieckt mensche eenen geson¬ 
den mensche siiet, sloege oft wierp eenige buetsen oft blau 
plecken, die sal verbeuren twee rinsgulden, twee tonnen biers 
ende twee pont wasch, alsoe dicke ende menichwerff als dat 
gebeuren sal. 

Item ten XXIten oft eenich besieckt mensche tegen eenen 
gesonden mensche quae woorden hadde, oft oneerlyck toe 
sprake, die sal verbeuren twintich stuyvers, een tonne biers, 
ende een pont wasch alsoo dicke ende menichwerff als dat ge¬ 
beuren sal ; oft gebeurde dat eenich gesont mensche in eeniger 
van dese articulen voorschreven gebreckelyck viele tegen eenen 
besieckten mensche oft oock in eeniger manieren te cort dede, 
dat sullen sy de dekens geven, ende die dekens sullent voort 
recht versoeeken ter plaetsen daert gelegen sal syn, op dat 
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men eenen yegelycken tôt synen rechte helpe, ende nyemani 
onrecht en laet. geschien. 

Item ten XXIIten soe en sullen geen broeders oft susters 
melaetsche menschen achter lande gaen, sy en hebben bescheet 
van haeren prochiaen, ende soo wie hier inné gebreckelyck 
waer, die sal verbeuren syn opperste cleet, alsoe dicke ende 
menichwerff als sy alsoe bevonden worden. 

Item ten XXIIIten soo sullen aile besieckte menschen die 
achter lande gaen sehuldich syn metten daege te zyn in haer 
herbergen oft gasthuysen daer sy logeren souden, op die 
verbeurte van een pont wasch alsoo dicke ende menichwerff 
als dat gebeuren sal. 

Item ten XXIIIIten soo sullen aile melaetsche menschen 
waer dat sy woonachtigh zyn, sehuldich zyn malcanderen te 
herberghen, elck naer synen staet, ende soo wie hier inné 
gebreckelyck waer, die sal verbeuren een pont wasch, alsoo 
dicke ende menichwerff als dat gebeuren sal. 

Item ten XXV ten soo en sullen geen besieckte menschen 
tegen eenighe gesonde menschen dobbelen, tuyschen, met 
teerlinghe oft met eenichgerhande spel, op die verbeurte van 
twintich stuyvers, een halff tonne biers, een halffpont wasch, 
alsoe dicke ende menichwerff als dat gebeuren sal. 

Item ten XXVIten soo en sullen geen gesonde menschen 
onder die melaetsche menschen mogen gaen metter clippe an- 
ders dan een sieck man met syn wyff, ende een sieck wyff met 
haeren man, op die verbeurte van eenen gouden ryder, een 
tonne biers, ende een pont wasch, alsoo dicke ende menich¬ 
werff als dit gebeuren sal. 

Item tenXXVIIten oft eenige melaetsche menschen gesonde 
menschen houden wilde tegen der ghilden wille oft danck, oft 
sonder redene, die sal verbeuren eenen gouden ryder, een 
tonne biers, ende een pont wasch, alsoo dicke ende menichwerff 
als dat gebeuren sal. 

Item ten XXVIIIten soo en sullen geen besieckte menschen 
Analectes VIL 29 
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schuldich syn te gaen metter clippen binnen die vier hoefftste- 
den 1 dan twee dagen bynnen VI weken, ende dan moeten die 
besieckte menschen tsamen gaen ende die aelmoessen die sy 
haelen, sullen sy gelyck deylen, alsoo susters ende broeders 
schuldich syn van doene, ende soo wie hier inné gebreckelyck 
waer, die sal verbeuren eenen halven gouden ryder, een halff 
tonne biers, ende een halff pont wasch. 

Item ten XXIXten soo en sullen geen melaetsche menschen 
schuldich syn te gaen metter clippen in andere cleen steden 
dan ten XIIII daegen eenen dach, ende sullen tsaemen gaen, 
ende die almoessen die sy halen, sullen sy gelyck deylen, ge¬ 
lyck broeders ende susters, ende soe wie hier inné gebrecke¬ 
lyck waer, sal verbeuren eenen halven gouden ryder, een halff 
tonne biers, ende een halff pont wasch. 

Item ten XXXten soo en sullen geen melaetsche menschen 
schuldich syn te gaen metter clippen in vryheden oft in dor- 
pen, dan te weken eenen dach, ende sullen tsaemen gaen, 
voer malcanderen nyet loopen, ende die almoessen tsamen 
gelyck deylen gelyck broeders ende susters, ende soo wie hier 
inné gebreckelyck waer, die sal verbeuren eenen halven gou¬ 
den ryder, een halff tonne biers ende een halff pont wasch. 

Item ten XXXIten soo en sullen egeen besieckte menschen, 
tsyn mans oft vrouwen, comen slapen in herberghen oft in 
gasthuysen onwettelyck, ende soo wie onwettelyck bevonden 
waer, sullen verbeuren haer opperste cleet, scotel ende clyppe, 
ende eenen gouden ryder, een tonne biefs, ende een pont 
wasch. 

Item ten XXXIIten soo sullen die broeders ende susters 
ende melaetsche menschen hebben vier dekens, ende aile jaer 
als men die maeltyt houdt, soo sullen twee oude dekens aff- 
gaen, ende dan salmen daer metter gemeynen geselschap twee 
nyewe dekens kiesen, ende soo wanneer dese dekens by een syn, 

*) Louvain, Bruxelles, Anvers et Bois-le-Duc. 
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oft dat meestendeel van henlieden, salmen gaen sitten ende 
recht doen nae huere rechten, statuten ende gewoonten als ge- 
buerlyck sal wesen, naerder saken gelegentheyt. 

Item ten XXXlIIten soo sullen die voorsehreve dekenen 
te rechte sitten ter plaetsen daert h un gelieven sal, ende soe 
wie daer niet comen en wilde, sal verbeuren eenen gouden 
ryder, een tonne biers, ende een pont wascb, alsoe dicke als 
dat gebeuren sal, met aile costen die de dekens daer op doen 
sullen oft gedaen hadden. 

Item ten XXXIlIIten soo wanneer de dekens te rechte 
sitten, soo en sal daer nyemant spreken dan vande gene die 
recht te doen heeft, op die verbeurte van een pont wasch al¬ 
soe dicke ende menichwerff als dat gebeuren sal. 

Item ten XXXVten oft yeraant ghildebroeder oft suster die 
metterclippen gaen, op die dekens oft op die ordonantie vander 
ghilde onwyselyck oft oneerlyck spraken oft ontamelyck oft 
qualycken oft onredelycken hadden met woorden oft met 
wercken oft anders soe dat toecomen mochte, die sal verbeuren 
een pont wasch alsoo dicke ende menichwerff als dat gebeuren 
sal. 

Item ten XXXVIten oft eenich deken gecosen waer ende 
daer tegen rebel vielen, die sal verbeuren^eenen gouden ryder, 
een tonne biers ende een pont wasch, alsoe dicke als dat ge¬ 
beuren sal. 

Item ten XXXVIIten soo sullen die vier dekens kiesen 
busdraegers om daer te brenghen ende te ontfanghen alsulcke 
ghiften, als in die busse gesteken oft gegeven sullen worden, 
ende oft eenighe van dese, die hier toe gecosen ende genoe- 
men worden, en daer rebel tegen viele, die sal verbeuren eenen 
halven gouden ryder, een halff tonne biers, çnde een halff 
pont wasch, alsoo dicke ende menichwerff als dat gebeuren 
sal. 

Item ten XXXVIIIten oft eeniger van der melaetsche men- 
schen, woonende onder die vry steden ende dese ghilde niet 
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aenveerden en willen r die eu sùllen nyct voorder mogen gaen 
oft almoessen haelen, dan binnen haer stadt, ende oft dit con¬ 
trarie geboerde, die sal verbeuren syn Lazarus habyte, te weten 
huycke, scotele, clippe, ende eenen halven gouden ryder, een 
halff tonne biers ende een halff pont wasch, soo dicke ende 
menichwerff als dat gebeuren sa!. 

Item ten XXXIXten soe sal men aile keuren ende breucken, 
te weten gelt ende wasch deylen in vier deelen, waer aff die 
twee deelen suilen comen ten profyte der cappelle van onser 
Liever Vrouwe te Rumpst, dat derde deel sal comen ten pro¬ 
fyte der kercke van den godshuyse vander Banck, ende dat 
vierde deel sal comen ten profyte vande dekens, ende die 
keuren van den biere suilen comen ten profyte van de broe- 
ders ende susters, die t' samen versaemen suilen, daer die de¬ 
kens te recht sitten suilen. 

Item ten XLten oft die vier dekens in eeniglie van dese 
voorschreven keuren gebreckelyck vielen, ende nyet en be- 
stelden rechtveerdelyck sonder eenighe argeliste ter plaetsen 
doer dat behooren sal, alaoo dicke ende meinigwerff als die 
keuren vallen suilen, soo suilen sy verbeuren eenen gouden 
ryder, een tonne biers, ende een pont wasch, ende dien te 
bestellen als voor. 

♦ 

Item egheen siecke in Brabant nyet inde confinien geseten, 
en suilen onder die melaetschen moghen verkeeren noch 
clippen draegen, sy en hebben yerst ende voor al ter Banck 
by Loven voorscreven ter provene oft visitatien geweest, 
ende aldaer geproefft zynae ende metter sieckten der melaet¬ 
schen ende leprosien besmet ende ghecondemneert gewesen te 
zyne. Ende soo wie hier inné gebreckelyck waer, die sal ver¬ 
beuren eenen gouden ryder, een tonne biers ende een pont 
wasch, alsoo dicke ende menichwerff als dat gebeuren sal. 

Item ofter eenighe broeder oft suster in eenighe articulen 
misdede, ende die macht nyet en hadden die keuren ende 
breucken te betaelen, soo suilen die dekens den misdadiegen 
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halen ende beternisse doen doen nae der misdaet, ’t sy in ge. 
vangenisse oft pelgrimagie, daert hun gelieven sal. 

Item oft eenighe broeders oft suster eenighe articule voor- 
screven niet houden en wouden, 1 ende daer tegen seyde, die sal 
verbeuren eenen gouden ryder, een tonne biers ende een pont 
wasch, alsoe dicke ende menichwerff als dat gebeuren sal. 

Ende om die voorschreven ghilde ende broederscap ende 
susterscap inder eeren Gods, onser Liever Yrouwe, sinte Bar¬ 
bara ende sinte Lazarus inder capelle tôt Rumpst voorscreven 
^taende te blyven, ende aldus gehouden te worden in aile 
pointen ende articulen voorscreven, samentlyck aile ende 
yegelyck bysonder, ende oock om aile deuchdelycke wercken 
hier uutcomende, ende om Gods dienst te vermeerderen, soo 
begeeren wy vrindelyk ende bidden den heere drossart van 
Brabant, ende aile edele heeren geseten inden landen van 
Brabant, ende voorts aile geestelycke prelaeten ende weerlycke 
vorsten, heeren, joncheeren, ridderen, knapen, ende voort 
aHe amptlieden, dienaeren ende officieren ende aile eersaeme 
goede lieden geestelyck ende wereltlyck, dat sy dese armer 
Gods kinderen melaetschen, siecken ende leprosen menschen 
bystandich, behulpich ende beradich willen wesen, tôt wat 
rechten, tôt wat steden, dorpen ende plecken sy rechten be- 
hoeven ende begeeren sullen op hueren broederen ende sus- 
teren, die in eenigen punten van deser ordonnautien contrarie 
gedaen hadden, ende henlieden hier op verleenen huer brieven 
van consente ende confirmatie daer syt versoecken sullen ende 
begeren. 

Begherende voert inder eeren ende om die minne Gods 
ende Marie synder liever Moeder, aen allen devote persoonen, 
geestelyck ende wereltlyck, dat sy dese arme siecke willen 
beraden ende met heuren almoessen goedertierentheydt be- 
wyseu, ende die haut reycke vanden genen, dat hun Godt 
verleent heeft, op dat sy daer mede dese voorscreve ghilde 
ende broederscap moghen onderhouden ende naegaen, ende 
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Gods dienst ende allen missen, vigilien ende deuchdelycke 
wercken continueren ende volbrengen. Want sy daer anders 
niet toe en hebben, dan der goeder devoter lieden almoessen, 
die sy daer toe colligeren ende vergaederen. Daer voer Godt 
die Heere ende Maria syne gebenedyde Moeder ons allen wil 
verleenen ende hier honderfout wedergeven, ende nae dit 
leven syn eeuwich leven. 

In kennissen der waerheyt van al dat voorscreven staet, 
soo hebben wy suster Johanne van Sehoenvorst, vrouweinden 
goidtshuyse vander Banck by Loven, ons en zegel ende ons 
gemeynen convents zegel, ende ooek den zegel van de vier 
dekens hieraen dese jegenwoordighe letteren gehanghen. 

Gedaen int jaer ons Heeren, alsmen screeff duysent vyff 
hondert ende eenentwintich, acht daegen in loumaent, nae 
styl van scryven t* shoefFs van Luydick. 

(La suite à la prochaine livraison.) 


RECORDS ECCLÉSIASTIQUES DE LA BELGIQUE 1 . 

RECORDS DU DOYENNÉ DE THUIN*. 

I. 

1 août 1394. 

Guy de Chastellon, comte de Bloys, sire d’Avesnes, de 
Beaumont, de Scoenhove et de le Goude, salut et congnis- 

! ) Suite. —Voyez Analectes , I, p. 337 et 430 ; II, p. Î13 et 282 ; IV, 
p. 165; V, p. 189 et 270. 

*) Les trois records de Thuin que nous publions sont extraits du cartu- 
laire de Tabbaye de Floreffe. La copie du manuscrit est très-fautive et pré¬ 
sente un grand nombre de lacunes que nous indiquons par des points. 
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sanche de véritet. Sachent tous que, comme question fuist 
apparans de mouvoir entre religieus et discrès les abbés et 
eonvens des églises Notre Dame de Floreffe et Notre Dame 
d'Aulne d'uné parte, alencontre dou majeur pifexet commu- 
naultet de notre ville de Beaumont d'autre part, à cause de ce 
que chil 1 de notre ditte ville disoient et maintenoient que, 
pour tant que as dis religieux toute li grosse disme de notre 
ditte ville de Beaumont et dou tierroit 2 appartenoit, à cascune 
des dites églises se portion, il li dis religieus estoient tenus de 
retenir à leur propre coûte et frais le conchiel del église Saint- 
Servais de notre dite ville de Beaumont ; ossj de livrer tous 
draps et aornemens 3 d'autel, tous et quelconques livres à telle 
église appartenans, pain, vin pour célébrer, et le moyene 
cloque, j seul deut le chibolle avec plusieurs autre coses. Et 
en outre estoient il tenus de livrer à la communaultet de notre 
ditte ville vier et tor 4 pour leurs biestes. Et li dit religieus 
maintenoient empartie le contraire, disans que en toutes ces 
parties n'estoient tenus fors tant s'entenir de retenir le dit 
canchiel de machenonerie, carpenterie, de couverture d'es- 
cailles 5 , de verières, de pavement, de pain pour canter messes ; 
et aussy livrer tor et vier pour les biestes de notre dite ville. Et 
sour chou pour bien de paix, d'amour et de concorde nourir, 
et hoster toute matière de plaists et de prochès, les dessus 
dites parties, c'est assavoir chertains procureurs souffisans, 
fondés et estaulis® par lettres de procuration ou nom et par le 
mayeur, jurez et communaultet de notre ditte ville de Beau¬ 
mont d'une part, damps Jacques de Montegny, monsues 
proffès de l'église Notre-Dame d'Alne, et comme procureur 

*) Chil, ceux. 

*) Tiet'roit , territoire. 

*) Aornemens, ornements. 

4 ) Vier et tor, verrat et taureau. 

5 ) Eécailles , ardoises. 

•) E similis , établis. 
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des religieus, abbé et couvent de celj eglise, ossi fondez et es- 
taulis par lettres de procuration seellées de leurs sajuls, d'autre 
part, se fuissent obligiet et compromis de leurs bonnes volentés 
et sans constrainte aucune de ledite question à tenir entirement 
tout chu 1 que par nous u notre commis déterminet et senten- 
tiet en veroit, cascune des dites parties oyes 2 en ses raisons et 
maintenanches 3 , et le promisent et eurent en convent 4 loyale¬ 
ment cascun par se soit et sour y estre enkeus celj quj contre 
notre dit et sentence iroit ou feroit en ce paine de cens florins 
d'or nommez sinus de France, moitiet à le partie qui notre 
sentence tenroit, et l'autre moitié à le justice qui le contredi- 
soit constraindre poroit, mais que déterminet en euwissent 
dedens le jour saint Piere aoust entrant l’an mil trois cens 
quattre vints et quatre 5 , et le paine fourfaite u non fourfaite, 
et payé u non payé, pour ce ne devoit demanoir que adies 
notre sentence ne ewist y estre tenue et demorer en se viertut 
ensi que toutes ces coses avecque plusieurs autres assé sier- 
vans nous peurent plus plainement apparoir par chiertaiues 
lettres scellées des seayals plusieurs hommes de fief à notre 
très cher seigneur et cousin, le comte de Haynau et de Hollande, 
pour celj cause faire, assavoir est, que pour de ledite question 
savoir et enquêre le juste véritet, nous commensimes notre 
amé à féal chevalier et consillier messir Jake de Norchipont, 
notre bailliu d'Avesnes, comme faire le pojens par le pooir 
doudit compromis, avec que deux de noz amez des fiefz, et 
J. clert. Par devant lesquelz lesdittes parties, cest à en¬ 
tendre li procureur de notre ditte ville de Beaumont et li pro¬ 
cureur des dittes églises de Floreffe et d'Àusne, se compromi¬ 
rent par.à chiertain par assignet pour notre dit 

Chu , ce. ! 

*1 Oyes , entendues. 

8 ) Maintenanches , défenses. 

*) Eurent en convent , convinrent. 

5 ) A la fin du document on lit : cens quatrevins et quatorze. 


Digitized by LjOoq le 




— 457 — 


comis, et la endroit cascune partie proposa ce que bon luy 
sembla pour son pourfit; et leur fut enjoint de raporter par 
escript à une autre journée tout chu que proposet avoient par 
manière de raisons ; et sour ces raisons furent oyt en leurs 
monstranches, reproches et bannations, tant que cascune 
partie renoncha à plus produire, et requisent sur ce à oyr 
droit. Chou fait, notre comis homme et clert desseur dit, 
nous raportèrent l'enqueste faite sour celj estât. La quelle fut 
leute, en le présenche de nous et de plusieurs de notre consel 
de mot à mot, bien et diligenment, et par bonne délibération, 
et tant que nous et notre dit conseil en fumes sour une opi¬ 
nion et d'accort, nous en tenismes pour bien consilliet, dont 
sour celj conseil et devensle terme de notre pooir, tant à cause 
doudit compromis durant, comme à cause et par viertut de 
chou que la endroit, en le présenche de nous et de plusieurs 
hommes de fief, à nodit cher seigneur et cousin, le comte de 
Haynau et de Hollande, pour ce et par espécial appellés, se 
oblegèrent lesdittes parties souffisamment sur le foy et paine 
deut ditte de tenir notre dit et sentence, comme fait avoient 
paravant, déterminasmes notre dit et sentence, et les senten* 
tions et déterminions en la forme et manière que chj après 
sensuit, et est dit et deviset en ces présentes lettres : 

C'est assavoir que veu et consideret les raisons et resmon- 
stranches des dessus dittes parties, et que lesdittes églises de 
Notre Dame de Floreffe et de Notre Dame d'Ausne ont les 
grosses dismes de notre ditte ville et terroit de Beaumont, dont 
lesdittes églises à celi cause doient désiervir et faire désiervir 
par prestre idoine et suffisant, le curé de le dite église Saint 
Servais de Beaumont, il le dessus nommées église de Floreffe et 
d'Ausne doivent faire et retenir à leur couls et à leurs frais le can- 
chieldeledite église Saint-ServaisdeBeaumontdefonsen comble, 
tant de machenerie, de carpenterie, de verrières, de pavements, 
comme d'autres coses à ouvrage appartenans. Item livrer tous 
aornemens d'autel et de prestre, à entendre est amit, aubes. 
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chinct, eslolles, fanon, casule, mappes, corporel, calisse, pla¬ 
tine, louchette, pain, vin, inessel, feus à l'autel, et toutes autres 
coses appartenans à célébrer le divin offisee. Item dojent les- 
dittes églises de Floreffe et d'Ausne livrer et retenir u faire re¬ 
tenir tous les livres et messels appartenans à ledite église de Saint 
Servais, livrer le moyene clocque, le son d'icelly et le corde pour 
le sonner, et avecque ce dojent livrer tor et ver pour les biestes 
de notre ditte ville de Beaumont, toutes fois qu'il appartient; 
et toutes ces coses sans fraude et sans maise acquison. Et se 
dojent lesdittes églises de Floreffe et d'Ausne rendre et payer 
tous les couls et frais faitz en l'ocquison de cest arbitrage, et en 
le manière que dit est. Nous prononchasmes et prononchons 
notre dit et sentence lesquelles, les dites parties, c'est à en¬ 
tendre li dis procureurs de l'église Notre Dame d'Ausne, et li 
abbés et procureur de l'église Notre Dame de Floreffe, quj 
présens y furent d'une part, et li procureur de notre dite ville 
de Beaumont, d'aultre part, cascun en tant que toulier li 
pooit, tinrent à boine et à loyal, et le promisent et eurent en 
convent à tenir et accomplir fermement et plainement sans en¬ 
freindre ne aller alencontre sour les fois et paines par chy 
deseur dénommées et devisées. 

En tiesmoing de toutes les coses devant dites, et cascune 
d'elles y estre fermes et estaubles en le manière que dit est, 
nous Guy de Chastellon, conte de Blovs devant nommé, en 
avons à ces présentes lettres fait mettre notre seel, et sy prions 
et requérons à noz bien âmes Jehan de Binche, Jehan Pin- 
chon et Jakemart Plomaer, que il quj estet onc présent comme 
homme de fief à nodit très cher seigneur et cousin, le conte de 
Haynau et de Hollande, à notre sentence déterminet en le 
manière que dit est, voellent mettre et appendre leurs seyauls à 
ces présentes lettres, avecque le notre, en tesmoignage de vé- 
tet. Et nous li dit homme pour ce dit, nous fumes présens 
comme hommes de fiefz, à très hault et puissant prince, no 
très cher et redoubté seigneur le conte de Haynau et de Hol- 
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lande, espéciallemenfc appellés, à l'obligation que li desseur dit 
procureur fissent le jour de ledits sentence, et à icelj sentence 
déterminet en la manière devant ditte et devisée. Chil de nous 
quj seyauls avons et requis en avons estez à la requeste de hault 
et puissant prince, le conte de Haynau et de Hollande, desseur 
nomroet avons mis et appendus noz propres sayauls à ces pré¬ 
sentes lettres avoecque le sien en cognissance de véritet. De le- 
quelle sentence sont faites trois paires de lettres d'une mesme 
fourme et tenure, dont cascune des dittes églises de Floreffe. 
etd'Ausne, et li ditte ville de Beaumont, dojent avoir unes. 
Ceste sentence fut déterminée ensi que deviset est, enl'hostel 
doudit monsieur le conte de Bloys au Nommion en Tieraisse, 
l'an del Incarnation Notre Seigneur Jésu Christ, mil trois 
cens quatrevins et quatorze, le nui te saint Piere entrant aoust 1 . 


II. 

6 avril 1500. 

Guillame de Croy, seigneur de Cheûre, d'Arscot, de 
Bierbecque, de la ville et francq chasteau de Beaumont, con- 
seillier, chambellan, de mon très redoubté et souverain sei¬ 
gneur, monseigneur l'archiducq d'Austriche, ducq de Bour- 
goine, chevalier de son ordre, et grand bailly du pays et conté 
de Haynau, à tous ceuls quj ces présentes lettres verront, 
salut. De la part de noz très chers bien amez les prévost, 
mayeur, jurez, conseil et communaulté de notre ditte ville de 
Beaumont, nous à jà piechà esté exposet comment vénérable 
et discrètes personnes les abbés, prieur et convent de l'église 
Notre Dame d'Asne, ensemble les abbé, prieur et convent de 
l'église de Floreffe, ont de si longs temps, que mémoire n'est 
du contraire, qu'ilz jouissent et possessent, par chacun an, de 

*) Ce document est intitulé : Sentence sur le compromis pour Venirele- 
nance de Véglise de Beaumont. 
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la pluspart des dismes ès biens ou terroir et jugement de notre 
ditte ville de Beaumont et Solre saint Géry ; au moyen de la- 
quelle jouyssance et possession lesdis abbés et convent d’Asne 
et Floreffe sont tenus et couppables, toutes et quantes fois que 
le chœur eschet, de retenir et faire retenir le chœur de notre 
ditte église dudit Beaumont de machonerie, carpenterie, cou¬ 
verture, verrierres, et de plusieurs autres redevances néces¬ 
saires et servantes au saint service divin. Si connut les deux 
pars aux despens de mondit seigneur d'Alne et de son église 
et le tierce aux despens de mondit seigneur de Floreffe et de 
saditte église et convent, et comme plus au plain le tout ap¬ 
pert par certaines lettres seellées, tant de ung conte de Bloys, 
en son vivant seigneur oudit Biaumont, comme aussi par cer¬ 
taines sentences rendues depuis par la court de Mons; et 
combien que par diverses fois noz subjetz oudit Beaumont ont 
fait plusieurs debvoir par devers jceux abbés et couvent, adfin 
de remédier et pourvoir au costé de l'église dudit Beaumont 
qui par viesme estoit en danger et apparant de tomber en per¬ 
pétuelle ruyne, dont grand domage et inconvénient en poldroit 
enssuivre, avecq aussy de satisfaire à plusieurs parties né¬ 
cessaires au saint service divin, et comme de raison estoient 
tenus de faire; ce nonobstant quelques remonstrances que 
nosdis subgetz leur ayent sceu et peu faire, n'y ont jusques 
ores voulu entendre, ne remédier, nous par leurs deffautes et 
négligences, nosdis subgetz doubtant péril qui s'em polloit 
sourdre, se sont trouvez si conseilliez et si constrains que de 
faire abbatre et démolir le dit vies chœur, et en ce lieu y faire 
réédiffier ung tout nouveau de fons en comble, dont leur a 
commencé sus por et payer en denier comptant la somme de 
trent six cens livres de Torlz et plus'; si en nous humblement 
requérant comme seigneur du lieu, et souverain officier d'jcelluy 
pays, constraindre et faire constraindre les biers d'jcelle église 
jusques àl'enthière réparation et restitution desdis deniers, ont 
à tout le moins d'autant et si avant que par droit et raison 
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ung chacun d'jceulx abbés et convens serons tenus de faire. 
Sur laquelle complainte et doléance à nous ainsy faite, aussy 
pour mieux faire que laissier, avons fait segneffier lesdis abbés 
d'Alne et de Floreffe afin de venir respondre sur laditte com¬ 
plainte. Lesquelzà ciertains jours après ensuivans se sont par¬ 
ticulièrement et en leurs personnes trouvez devers nous, et 
nous ont dit et remonstré que à tort et jniuste cause nodis 
subgetz se sont ainsy complains, par supposé ores qu'ilz ayent 
esté et sont en paisible possession et jouyssance des dismes 
dudit Beaumont et Solre saint Géry, à eulx n'appartient de 
y riens quereller, ne sur ce avoir quelque auctorité ou con- 
gnoissance, veu et considéré que lesdites dismes ne procèdent 
d'eulx ne de leurs prédécesseurs, aussy ne leurs estoit loisible 
ne besoing de abbattre ne faire abbatre ou démolir ledit vies 
chœur. Car du temps qu'ilz l'ont ainsy abbatu et démoly, ledit 
costé estoit encor bel et bon et du tout en son enthier, ex¬ 
cepté et hormis seullement une pièce ou deux, quj estoient 
vies petit par deseur la volsure, que l'on euist remis à point 
pour moins de quattre florins. Et se lesdis de Beamont ont 
vôlut par ce moyen endaumager leditte église, à cause que 
de leur volonté, et sans leur congiet et consentement, auroient 
fait démolir, et en ce lieu y rédiffier ung plus grand et trop 
somptueux qu'il n'appartient, il n'est, ne sera point trouvé ou 
droit que lesdis abbés et convens d'Alne et Floreffe y soyent 
de riens tenus ne contribuables, à mais en sont et debvent de- 
morer tous quittes et descliargez, et bien convegne jceulx du¬ 
dit Beaumont. Et quant à la retenue du divin service, lesdis 
abbés et convens se sont parcydevant bien acquitez et des¬ 
chargez, et s'en acquitterons et deschargerons cy après en 
fachon telle que par raison l'on se debvera contenter. En nous 

aussy requérant corg. du grand bailly de Haynant et 

seigneur doudit Beaumont, que veu et considéré les raisons 
par eulx alléguées et nous les volumes tous tenir en paix et 
tous quittes et deschargez. Après lesquelles doléances re- 
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monstrées à nous, ainsy faictes tant d’ung costé comme d’au¬ 
tre, avons advisez pour le bien, honneur, et prouffit de cha¬ 
cune des parties, sçavoir se de leur dit différent, ne s’en volloient 
point du tout soubmettre et raporter à notre ditte sentence 
et ordonnance, lesquelz de commun accord et sans constrainte, 
pour autant que toucher leur pôoit, ont dit que cplz 
en promettant soubz l’obligation de leurs corps et de leurs 
biens d’entretenir et faire accomplir tout ce entièrement que 
par nous seul en ce ditte sentence est déterminet. Pour ce 
est il, que nous, ces choses considérées, désirant mectre à fin 
ledit différent, et nourir paix et amour entre eulx, et éviter 
rigeur de droit et question les ung contre les autres, et sur ce 
prins mesme ad vis et conseil à nous ordonné, sententié et 
apointé, ordonnons, sententions et appoinctons, ce quj s’en¬ 
suit : assçavoir que monseigneur d’Alne, tant pour luy comme 
pour son église et successeurs advenir, payerat promptement 
et en deniers comptans au proffit de l’édification du nouveau 
chœur fait à Beaumont, et pour une seule fois la somme de 

. en or courant en Haynau, et monseigneur de Flo- 

reffe pour sa parte et portion en payera à semblable condition 
la somme de six vingtz livres tournois ; et à ce moyen les dites 
églises d’Alne et de Floreffe seront et demeureront tousjours 
quittes et exemptez et en paix de la rétention dudit costé, et 
demeura le tout à la charge de nosdis subgetz de Beaumont 

.servant à l’entretenement du service divin, si comme de 

calice, missel, corporal servans au presbtre et grand autel, 
du son de la moyene cloche, avec dit thor et vier que faut 
pour le commun peuple de ladite ville, mondit seigneur 
d’Alne en sera tenu aux deux pars et mondit seigneur de 
Ploreffe au tierche, toutes et quante fois que la nécessité 
le requérera ; et s’il advenoit, que Dieu ne veuille, par suc¬ 
cession de temps, par feu de mécheffe, fortune de guerre ou 
fouldre du chiel, ledit cheur tombast, de tout ou en partie, 
en ruyne, en tel cas notre dit et intention est que lesdis 
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abbés d'Alne et de Floreffe en seront et demeureront à tous- 
jours mais pour quittes et deschargez ; et que ce sera et 
devra estre du tout à la charge et despens de nosdis subgetz 
de Beaumont, à la réservation touteffois de l'entretenement du 
service divin, comme dit est. 

Et afin que notre dict, ordonnance, détermination et sen¬ 
tence sortice son plain effect, nous avons pour le bien de 
chacune desflites parties fai et mectre et appendre à ces pré¬ 
sentes lettres notre seel armoysé de.avec le seel de 

ladite ville, et les seaulx d'jceulx abbés et convens. De ce 
présent appoinctement sont faictes trois lettres de mesmes 
forme et teneur, Tune d'icelles est ou coffre des cours de 
Beaumont, l'autre en la trésorie d'Alne, et le troisième en la 
trésorie de Floreffe. 

Ce fut fait, passé, conclud et accordé par nous dommine 
arbitre et par le gret et consentement de chacune des parties, 
l'an mil chincq cens, stil de Rome, du mois d'apvril, le 
sixiesme jour 1 . 


m. 


30 juin 1394 (?). 

Nous le doyens et confrères du concilie de Thuing delle 
dyocèse de Liège, faisons sçavoir à tous que le mardy après 
les octaves de la nativité sainct Jan Baptiste dernièrement 
passé, nous célébrans, ainssy que d'usage est, notre concilie 
en l'église parochialle de Thuing, vient par devant nous ung 
religieux damp Jacques de Tourinez, moine professe de 
l'église Notre Dame d'Alne, del ordene de Coteaux, supplians 
à nous et requérans que il pouist avoir record de par nous selon 
notre usaige, dudit concilie se nous tenons l'église de Beaul- 

*) Ce document est intitulé : Concordat pour réparation du chœur de 
Beaumont . 
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mont estre en nombre des curez de notre dit concilie, et aussy 
le lieutenans ou le déserviteur de celuy église, en nombre des¬ 
dis curez et aussy que nous le voesesyemet dire le usaige 
quelle chose lez grosses dismes doyent aux capellez ou ora- 
toirs gisans dedens les mette 1 des églises de notre dit concilie. 
Nous sur celiez requeste que raisonable sembloyent, ont sur che 

entre nous eu délibération, respondismes et disiesmes à. 

selonc les usaiges de notre dit concilie, premièrement que l'é¬ 
glise de Beaulmont fuist cure ne en nombre des curez, ne aussy 
ledit déserviteur de celle cure ne en nombre des curez. Anchois 
sçavans et tenons de nous et de notre devantrains, que 
l'église de Beaulmont est de la paroisse de Solre saint Géry; 
et ensy le nous escriptz nous souvenans quant aulcune chose 
est à faire ens églises. Item quant ses les églises parochiales 
sont tailliées soit de pape, de évesques ou des archidiacres, 
le église de Beaulmont n'est de riens réputez cure , et ne paye 
taille, ne deniers, ne de pont de cathédrate, ne d’autre taille. 
Item que oncques en soit déserviteur ne moine ne aultre delle 
ditte église de Beaulmont n'at voix en élection de doyen, ne 
huchié, ne appeliez n'y est, et se ne le laisseriens point estre 
en notre conseille, car nous ne le tenons point à curé, ne 
l'église de Beaumont à cure. Item quant que des groses 
dismes, nous tenons de nous et de notre devantrains, selon 
l'usaige dudit concilie, que les grosses dismes doyent et sont 
tenues aux églises parochialles, selon l'usaige commun, en che 
que c'est que chascune disme y doit de quel quant araynés 2 en 
serons nous en dirons se que sçavons de notre usage. Et en tant 
que des chapellez et oratoirs quj sont en mettez des églises 
parochiaulx, nous n'avons nul usage que les grosses dismes 

endentengne, nulle ne livre quelque choise se . et 

appairent, et c'est che que par l'usage de notre dit concilie et 
de notre devantrains sy sçavons que des choizes deseur dites. 

f ) Mette , du latin meta , limite. 

*) Araynés ou araisnés, appelés à dire ses raisons, appelés à plaider. 
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Et en tesmoignage de vérité, nous avons à ces présentes let¬ 
tres notre.de notre dit concilie appendut. 

Fait et donné Tan de grâce mil .nonante et quattre, 

le premier mardy apres la feste de la nativité saint Jean Bap¬ 
tiste. 

Sic subsignatum erat: 

Et ego Aegidius Romedine, presbyter Leodiensis dioecesis, 
publicus apostolica et imperiali auctoritatibus, ac curiae Leo¬ 
diensis notarius, quia praedictis requisitionj et responsionj 
alijsque praenarratis praesens interfuj, idque sic fieri vidi et 
audivj, jdeo ad requestam et instantiam supradicti dominj Ja- 
cobi in scripto, testium testimonio, hic mea propria manu 
subscripsi, ac meum solitum signum praesentibus litteris in 
testimonium praemissorura apposuj rogatus, praesentibus ibi¬ 
dem discretis viris domino Johanne Jehennot, presbjtero offi¬ 
ciante ecclesiae de Walmes, Aegidio Wayengz, procuratore ne- 
gotiorum curiae dominj officialis praedictj, ac Johanne de 
Vclens; clerico, testibus ad praemissa vocatis specialiter et 
rogatis 1 . 


Hugues de Pierrepont, évêque de Liège, confirme une 

FONDATION FAITE EN FAVEUR DE LA CHANTERIE DE SàINT- 

Aubain, a Namur. 

1209. 

Hugo, Dei gratia Leodiensis episcopus, universis Christi 
fidelibiis tam presentibus quam futuris in perpetuum salutem. 
Noverit universitatis vestre discretio, quod, cum medietas 
décimé de Morgnismonte dedono Liberti militis de Unghesees, 
et terciapars décimé de Unghesees de dono ejusdem Liberti, 

*) Ce document est intitulé : Decanut et confratres concilii de Thuing 
déclarant , quod capella de Bellomonte seu oratorium non sit parochialis. 

Anàlectes VII. 30 
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et medietas décimé de Maisnis 1 de dono Nicholai et Arnulphi, 
ad ecclesiam sancti Àlbani Namurcensis, consensu illustris viri 
Philippi, marchionis et comitis Namurcensis, ad augmentum 
officii cantons ejusdem ecclesie devenerint, de communi as- 
sensu capituli illius ecclesie et predicti marchionis Namurcensis, 
statutum est, ut omnis cantor ipsius ecclesie in perpetuum 
ad celebrationem cotidianam misse pro £delibus defunctis, ad 
altare beate Marie in superiore choro, in propria persona te- 
neatur, exceptis majoribus festivitatibus, in quibus alias mis- 
sas ad ordinationem capituli celebraturus est. 

Officium quidera illud cantoris nemini de cetero conferri 
possit, nisi fuerit ejusdem ecclesie canonicus; de illorum 
videlicet numéro canonicorum, qui ad missarum celebrationem 
cotidianam in propriis personis non teneantur, observata sem- 
per constitutione canonicorum tam residentium quam foraneo- 
rum per nos et per sepedictum capitulum et per prefatum 
marchionem Namurcensem jam dudum eonfirmata. Conferen- 
dum est quidem semper officium illud sacerdoti, aut dyacono, 
vel saltem subdyacono, ad ordinationem capituli, quantocius 
potuerit, ad sacerdotii gradum promovendo. 

Nos autem sana dispensatione hanc constitutionem, et de 
gratia et liberalitate supradictarum decimarum donationes 
plenius approbantes, ad petitionem sepedicti capituli sancti 
Albani et dilecti ac fidelis nostri Philippi, marchionis et 
comitis Namurcensis, scripti presentis annotatione et sigilli 
nostri munimine hec omnia confirmamus, ipsius ecclesie et 
satisdicti marchionis sigillis appositis. Sciendum quidem, quod 
gratia karitatis in missarum predictarum celebrationibus fa- 
cienda est commemoratio pro anima Liberti predicti. 

Actum anno Verbi Incarnati millesimo ducentesimo nono. 

Cartuiaire de Saint-Aubain, du xiv« siècle, fol. 4 v°, 
aux Archives de L’Etat à Namur. 

*) Morgnismont, Horniinont; Unghe$ees, Eghezée; Maisnis, tfanil. 
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l’abbaye de saint-nicolas-des-prés, a tournai. 

Les douze chartes pontificales dont nous allons 
donner le texte concernent des confirmations de biens 
et divers privilèges accordés à l’abbaye de Saint- 
Nicolas-des-Prés de Tournai. On a publié peu de do¬ 
cuments relatifs à ce monastère. Aubert Le Mire en a 
donné trois dans ses Opéra diplomatica ; on trouve, dans 
le troisième livre de Y Histoire de Tournai de Cousin, la 
bulle d’innocent II de 1139 ; enfin, quelques autres 
pièces ont paru dans les Bulletins de la Société histo¬ 
rique de Tournai. 

Nous reproduisons la bulle de 1139 pour ne pas la 
séparer des onze autres qui sont inédites. 

Il y a peu de maisons religieuses qui aient éprouvé 
autant de vicissitudes que l’abbaye de Saint-Nicolas- 
des-Prés. Fondée en 1126 sur un emplacement qu’on 
pouvait regarder comme faisant partie de la ville, mais 
manquant d’eau, elle fut transférée dans les prairies 
voisines sept ans après. Là, molestés par les nobles des 
environs, par les voyageurs étrangers de toutes nations, 
et, en temps de guerre, par les soldats, qui venaient 
s’y faire héberger, les religieux sollicitèrent, en 1383, 
de l’évêque de Tournai Pierre d’Auxi, la permission de 
retourner dans leur ancienne maison 1 . Ce qui leur fut 
accordé, à condition de conserver une chapelle dans le 
lieu qu’ils voulaient quitter. 

Il est cependant probable qu’ils ne profitèrent de 

’) Gallia christiana, III, col. Î97. 
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cette faculté que pour se servir de leur maison de ville 
comme d’un refuge; car, lorsqu’en 1566, les iconoclastes 
incendièrent l’abbaye située au faubourg, celle-ci était 
encore considérée, dans les actes de l’époque, comme leur 
principale habitation. 

Ce ne fut qu’après ce désastre que l’on construisit 
dans l’enceinte de la ville une nouvelle église et un 
nouveau couvent. 

Le séjour des religieux n’y fut pas long. Après la 
prise de Tournai par Louis XIV, l’abbaye de Saint- 
Nicolas fut comprise dans le plan des fortifications 
dressé par Vauban, et les religieux reçurent, en 
échange pour leur monastère, l’église de la paroisse 
supprimée de Sainte-Marguerite, près de laquelle 
ils construisirent de nouveaux bâtiments. 

Enfin, il y eut encore un changement vers la fin du 
siècle dernier. Le gouvernement autrichien, qui s’était 
emparé des biens des Jésuites après leur suppression, 
vendit leur collège, avec toutes ses dépendances, pour 
le prix de quarante-cinq mille florins de Brabant, aux 
religieux de Saint-Médard, qui s’y installèrent le 15 
octobre 1779. C’est dans cette maison, qui est le sémi¬ 
naire de Tournai actuel, que la révolution française 
vint les surprendre. Après leur départ de Sainte-Mar¬ 
guerite, on rétablit la paroisse qui avait été supprimée 1 , 
et on l’incorpora à leur abbaye ; ils en prirent posses¬ 
sion le 9 septembre 1781. 

Malheureusement aucun sujet parmi eux n’avait 


4 ) Le décret porté par révéque de Tournai, Guillaume Florentin de Salm- 
Salm, pour le rétablissement de la paroisse de Sainte-Marguerite est du 
21 août 1781. 
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l’usage des devoirs du saint ministère, et ils durent de¬ 
mander un prémontré pour remplir les fonctions pasto¬ 
rales. Ce fut M. Pillart qui leur rendit ce service jus¬ 
qu’à la suppression de l’abbaye. 

Quand le calme fut un peu rétabli, il s’ensuivit un 
procès assez singulier. Comme les religieux avaient 
meublé entièrement la maison curiale, ils prétendirent 
que le titulaire ne pouvait conserver les meubles qu’on 
n’avait fait que mettre à son usage; et M. Pillart, qui 
était devenu curé de Lessines, courut risque d’être 
dépouillé. 

L’abbaye de Saint-Nicolas-des-Prés était plus com¬ 
munément désignée sous le nom de Saint-Médard ou, 
par abréviation, de Saint-Mard, parce qu’elle eut pour 
première église une chapelle dédiée à saint Médard, et 
qui fut donnée aux religieux par le chapitre de la ca¬ 
thédrale de Tournai, comme on le voit par la charte de 
1126 de l’évêque Simon. 

Il y eut au xvn e siècle une discussion très-vive entre 
les religieux de Saint-Médard et ceux de Saint-Martin, 
au sujet de l’ancienneté respective de leurs monastères, 
question d’où dépendait la préséance des uns sur les 
autres. Il nous reste des dissertations très-curieuses 
faites sur ce sujet par un religieux de Saint-Médard, 
nommé Guéluy, originaire de Lille. Celui-ci prétendait 
que la fondation de son abbaye remontait sinon à saint 
Eleuthère, au moins à saint Médard ; et que Peritius, 
l’aveugle guéri par le premier près de la porte Mantile , 
fut donné pour abbé par le second à leur monastère 
naissant. 

On confirmait cette assertion par le miracle opéré 
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par saint Amand dans une chapelle, qu’on dit avoir 
existé au même lieu, dans laquelle le saint, après avoir 
passé une nuit en prière, obtint la résurrection d’un 
supplicié. On voit par là que les deux parties ignoraient 
les faits rapportés dans la chronique de Rolduc, où il est 
dit que la chapelle de Saint-Médard, donnée, en 1126, 
par le chapitre à Oger, premier abbé, avait été con¬ 
struite par le chanoine Ailbert au commencement du 
xii® siècle. 

L’un des arguments principaux que Guéluy produi¬ 
sait à l’appui de sa thèse était tiré d’un monument fu¬ 
néraire qui se trouvait dans la vieille église de Saint- 
Nicolas, à cette époque, toute en ruine. On y voyait 
gravée sur une pierre, placée contre une colonne de la 
nef, l’épitaphe d’un abbé nommé Guillaume de Buille- 
mont, qui serait décédé le 16 mai de l’an 1054*. 

Comme on connaît la date de la construction de cette 
église, qui est bien postérieure, Guéluy avoue qu’il 
faut supposer que ce monument fut transféré de 
l’église de Saint-Médard dans celle de Saint-Nicolas ; 
et il cite, à cette occasion, l’exemple des enfants de 
Jacob qui transportèrent de l’Egypte dans la terre pro¬ 
mise les ossements de Joseph. Mais nous connaissons 
aussi la date de la bâtisse de la chapelle de Saint-Mé¬ 
dard, construite, comine nous l’avons dit, par le cha- 

*) « Produco itaque epitaphium Wuillelmi de Buillenoiont, abbatis oostri ; 
quod usque iu hodiernum diein traoslatum visitur in quiûta columoa anti- 
quae etdirutae nostrae ecclesiae sancti Nicolai de Pratis, a sioistro latere, 
seu a parte evangeJii, iu gremio seu navi templi, ubi, post quatuor prae- 
missos versus, sic habetur insculptum : 

Ante hanc iconam gloriosae virginis et mart>ris Cathbrinae humatus est 

DOMJNUS WüJLLELMUS DE BüILLEMONT, ABBAS HUJUS MONASTBRII. OUI OBIIT ANNO 
DOMINI MLI1II, XVI MAI! ÛRATE PRO EO. 
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noine Ailbert 1 . De sorte qu’il est évident que cette épi¬ 
taphe portait une fausse date, ou qu’elle était apocryphe. 

Au reste, les noms de famille n’étaient pas en usage 
au milieu du xi e siècle, et un abbé à cette époque ne 
pouvait pas être désigné sous les noms de Guillaume 
de Buillemont. 

Les religieux de Saint-Nicolas suivaient la règle de 
Saint-Augustin, et faisaient partie de la congrégation 
des chanoines réguliers d’Arrouaise. Au chapitre gé¬ 
néral l’abbé de Saint-Nicolas siégeait le quatrième à 
droite de l’abbé d’Arrouaise. C’est ce que prouve le pas¬ 
sage suivant d’un manuscrit du xm e siècle : 

Sic debent sedere abbates in generali capitulo : 


Ad dextram abbatis de Errowasia : 

1. AbbasdeHinniaco. 

3. Abbas sancte Marie de Bosco. 
5. Abbas de Calniaco. 

7. Abbas de Tornaco. 

9. Abbas de Bello Loco. 

11. Abbas de Chokes. 

13. Abbas de Sinebecca. 

15. Abbas de Castriciis. 

17. Abbas de Valencenis. 

19. Abbas de Brugis. 

21. Abbas de Belia Yalle. 


Ad sinistram : 

2. Abbas sancte Marie deNemore. 
4. Abbas sancti Crispini in Cavea. 
6. Abbas sanctiWlmariin Bolonia. 
8. Abbas sancti Leodegarii Sues* 
sonensis. 

10. Abbas de Mareolo. 

12. Abbas de Clarofageto. 

14. Abbas de Voarneston. 

16. Abbas de Castellione. 

18. Abbas de Dodelvilla. 

20. Abbas de Pbalempin* 

22. Abbas de Alteriaco*. 


*) Bulletin de la Société historique et littéraire de Tournai f XIV, pp. 95 
et 209. 

*) 1. Notre-Dame d’Hénin-Liétard. — 2. Notre-Dame de Boulogne. — 

3. Sainte-Marie-au-Bois ou Ruisseau-Ville,au diocèse de Boulogne.—4. Saint- 
Crépin-en-Cbaie, au diocèse de Soissons.—5. Saint-Eloi-Fontaine à Cbauny, 
au diocèse de Noyon.—6. Saint-Vulmer de Boulogne. —7. Saint-Nicolas 
de Tournai.—8. Saint-Léger de Soissons. —9. Notre-Dame de Beaulieu, 
au diocèse de Boulogne. —10. Saint-Amand et Sainte-Bertille de Marœul, 
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Ces vingt-deux abbayes figurent sur une liste formée 
à Arrouaise, vers le milieu du xm e siècle, avec celle de 
Saint-Calliste de Cysoing, omise dans notre manuscrit. 
Cette omission provient de ce que cette dernière abbaye 
s’est retirée de la congrégation d’Arrouaise dans la se¬ 
conde moitié du même siècle. 

L’abbaye de Saint-Nicolas-des-Prés eut des rapports 
avec deux illustres personnages du xn e siècle : saint 
Bernard était lié d’amitié avec le premier abbé, Oger, 
auquel le saint abbé de Clairvaux adressa des lettres ; 
et saint Thomas de Cantorbéry y reçut l’hospitalité. 
On voyait à Saint-Nicolas la chasuble dont il fit usage, 
et on s’en servait chaque année pour célébrer la messe 
le jour de la fête du saint martyr, le 29 décembre. 
Cette chasuble existe encore et se trouve à l’évêché de 
Tournai. 

Il ne reste rien des anciennes constructions de l’abbaye 
de Saint-Médard dans la ville de Tournai, mais une 
masse imposante, entièrement couverte de lierre, se pré¬ 
sente encore près de l’Escaut aux yeux du voyageur qui 
approche de la ville par les chaussées d’Antoing ou de 
Saint-Amand. Bien des archéologues se sont sans doute 
demandé à quel monument a appartenu cette ruine 


au diocèse d’Arras.—H. Saint-Jean-Baptiste de Choques, au diocèse de 
Saint-Omer.—12. Notre-Dame de Clairfayt, au diocèse d’Amiens.—13. Notre- 
Dame de Sonnebeek, au diocèse d’Ypres. —14. Saint-Pierre et Saint- 
Paul de Warneton, au diocèse d’Ypres.—15. Notre-Dame de Cbatrices, au 
diocèse de Châlons-sur-Marne. — 16. Notre-Dame de Châtillon,au diocèse 
de Langres. — 17. Saint-Jean-Baptiste de Valenciennes. — 18. Saint-Jean 
de Doudeauville,au diocèse de Boulogne.—19. Saint-Barthélemi d’Eeckhout, 
à Bruges.— 20. Saint-Christophe de Phalerapin, de l’ancien diocèse de Tour¬ 
nai. — 21. Notre-Dame de Soetendael, au diocèse de Bruges. — 22 . Notre- 
Dame d’Autrey, de l’ancien diocèse de Toul. 
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pittoresque quia si complètement perdu ses formes pri¬ 
mitives qu’on ne peut guère juger si elle a fait partie 
d’un ancien château ou de quelque autre édifice. Mais 
tout habitant du faubourg de Valenciennes, interrogé, 
apprendra à qui voudra le savoir, que c’est là ce qui 
demeure de la tour de l’église et de toute l’abbaye de 
Saint-Nicolas-des-Prés, et que la vaste enceinte de murs 
qui l’environne est encore aujourd’hui appelée le clos 
de Sainl-Mard. 

C.-J. Voisin, vicaire général. 


DOCUMENTS. 

I. 

Le page Innocent II confirme Vabbaye dans ses possessions. 

14 avril 1139. 

Innocentius [II], episcopus, servus servorum Dei, dilecto 
filio Ogero, abbati ecclesiae sancti Nicolai et sancti Medardi 
Tornacensis, ejusque successoribus canonice substituendis in 
perpetuum. Quoniam in sede justitiae residemus, fratres nos- 
tros debemus sincera caritate diligere et unicuique jura sua 
nostrae auctoritatis privilegio conservare. Hujus ergo consi¬ 
dération^ intuitu, dilecte fili Ogere abbas, tibi tuisque suc¬ 
cessoribus confirmaraus, ut quaecumque ecclesia sancti Nico¬ 
lai et sancti Medardi Tornacensis inpresentiarum juste et ca¬ 
nonice possidet, aut iD futurum concessione pontificum, 
liberalitate regum vel principum, oblatione fidelium, seu aliis 
rationabilibus modis poterit adipisci, firma vobis et inconvulsa 
permaneant. In quibus haec nominatim duximus exprimenda : 
Mansiones intra Tornacum censura persolventes ; terras ara- 
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biles circa ipsam civitatem inter duos rivos, Bies 1 videlicet et 
Mairi 2 ; terram circa vivum fontem; terras circa rivulum, qui 
Bies vocatur; terram et decimam apud Landast; allodium et 
terram censualem apud Castrecin 3 : decimam bestiarum, quam 
in eadem curte tenetis de ecclesia sancti Martini pro censu 
duorum’solidorum ; terram juxtaMalbray 4 ; decimam bestiarum 
in eadem terra, quam ab ecclesia Antoniensi pro censu sep- 
tem solidorum tenetis; redditus duorum modiorum frumenti 
apud Bosbais 5 . Ordinern etiam beati Augustini juxta consue- 
tudinem sancti Nicolai de Arida Gamantia 6 et liberam abbatis 
vobis confirmaraus electionem. Decernimus ergo, ut nulli 
omnino hominum liceat praefatam ecclesiam temere pertur- 
bare, aut ejus possessiones auferre, vel ablatas retinere, aut 
injuste acceptas suis usibus vendicare, minuere vel temerariis 


*) Ries, ruisseau communément appelé le Rieu de Barges. Il prend sa 
source vers Eplechin, traverse les communes de Froidmont, de Willemeau et 
d’Ere, longe celle de Saint-Maur, et vient se jeter dans l’Escaut près de 
Tournai. 

*) Mairi t autre ruisseau qui a donné son nom au faubourg de Tournai ap¬ 
pelé le faubourg de Maire, hors la porte de Sainte-Fontaine. 

*) Castrecin, localité marquée sur l’ancienne carte du diocèse de Tournai, 
sur la route de Tournai à Bouvines, sur Eplecbin. —On écrit maintenant 
Quatrechin , ce qui pourrait signifier quatre fermes ; mais notre orthographe 
Castrecin ne pourrait-elle pas rappeler un ancien camp, caslrum cinctûm? 
Le nom de l’abbaye d’Anchin, entourée d’eau, Aquicinctensis abbatia, justi¬ 
fie cette supposition. 

4 ) Malbray , Maubray, commune du canton d’Antoing. 

5 ) Ro8baix, Routa ix. 

®) S. Nicolai de Arida Gamantia, l’abbaye d’Arrouaise. Le pays ou canton 
d’Arrouaise connu en latin sous la dénomination d’Artda Gamantia, était 
autrefois une forêt s’étendant depuis Encre, aujourd’hui Albert, Jusqu’à la 
Sambre, vers les Ardennes; ce qui fait environ vingt-cinq lieues de l’ouest 
à l’est. Il est probable que l’historien Cousin ignorait qu'Arida Gamantia 
signifie Arrouaise,lorsqu’entraduisantcettebulledTnnocentII,ils’estexprimé 
ainsi : Si, nous confirmons Vordre de Saint-Augustin, selon la coustume de 
Suint-Nicolas de Gamache-le-Sec (II, p. 218). Voyez Y Histoire de V abbaye et 
de l'ancienne congrégatiori des chanoines réguliers d'Arrouaise par M. 
Gosse, Lille 1786. 
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vexationibus fatigare; sed omnia integra serventur eorum, 
pro quorum sustentatione concessa sunt, usibus omnimodis 
profutura, salva uimirum in omnibus dioeesani episcopi justitia 
et reverentia. Si qua igitur in posterum ecclesiastica secula- 
risve persona hujus nostrae constitutionis paginam sciens contra 
eam temere venire temptaverit, secundo tertiove commonita, 
nisi reatum suum congrua satisfactione correxerit, potestatis 
honorisque sui dignitate careat, reamque se divino judicio 
existere et de perpetrata iniquitate cognoscat, et a sacratissimo 
Corpore et Sanguine Dei ac Domini nostri Jesu Christi aliéna 
fiat, atque in extremo examine districtae subjaceat ultioni. 
Cunctis autem eidem loco sua jura servantibus sit pax Do- 
mini nostri Jesu Christi, quatenus et hic fructum bonae ac- 
tionis percipiant, et apud districtura judicem praemia aeternae 
pacis inveniant. Amen. Amen. Amen. 

Datum Laterani, per manum Aimerici, sanctae Romanae 
Ecclesiae cancellarii, xviij 0 kalendas maii, Dominicae Incarna¬ 
tion^ anno millesimo centesimo trigesimo nono, indictione ii a , 
pontificatus domni lnnocentii papae secundi anno decimo. 


II. 


Le pape Eugène III confirme Vabbaye dans ses possessions . 

21 mai 1147. 

Eugenius [III], episcopus, servus servorum Dei, dilectis 
filiis Gerardo, abbati sancti Nicolai de Pratis, ejusque fratribus 
tam praesentibus quam futuris regularem vitam professis in 
perpetuum. Desiderium, quod ad religionis propositum et ani- 
marum salutem pertinere monstratur, auctore Deo, est sine 
aliqua dilatione complendum. Quocirca, dilecti in Domino 
filii, vestris justis postulatiouibus clementer annuimus, et prae 
fatam ecclesiam, in qua divino mancipati estis obsequio, sub 
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beati Pétri et nostra proteetione suscipimus, et praesentis 
scripti privilegio communimus. In primis siquidem statuentes, 
ut ordo canonicus secundum regulam beati Augustiui et 
constitutionem fratrum sancti Nicolai de Arida Gamantia 1 
perpetuis ibi temporibus inviolabilifer observetur. Praeterea 
statuentes, ut quascumque possessiones, quaecuinque bona 
praefata ecclesia inpraesentiarum juste et canonice possidet, 
aut in futurum concessione pontificum, largitione regum vel 
principum, oblatione fidelium, seu aliis justis modis, Deo pro- 
pitio, poterit adipisci, firma vobis vestrisque successoribus et 
illibata permaneant. Inquibus haecpropriis nominibus duximus 
exprimenda : Locum ipsum, in quo praenominata ecclesia sita 
est ; et terras arabiles circa Tornacum ; terram juxta vivum fon- 
tem 2 ; apud Castrecin allodium et curtem, cum terris adjacenti- 
bus ; et decimam pecorum vestrorum de ecclesia sancti Martini 
pro censu duorum solidorum; juxta eamdem curtem pratum et 
septem bonaria terrae, que Alardus Despelcin contulit ecclesiae 
vestrae in elemosinam ; item terram, quam Gerulphus de 
Wals contulit ecclesiae vestrae; item allodium, quod quaedam 
vidua nomine Beatrix et filii sui et filiae contulerunt ecclesiae 
vestrae apud Bosbais, redditus duorum modiorumfrumenti ; in 
pago Braibatensi curtem cum terris adjacentibus ; et decimam 
pecorum vestrorum de ecclesia Antoniensi pro censu septem 
solidorum; juxta eamdem curtem pratum, quod dédit ecclesiae 
vestrae Gualterus de Antonio ; apud villam, quae dicitur 
Wieries 3 , allodium in silva et terra arabili; terram apud Lan- 
dast; allodium apud Senghin 4 ; pratum apud Phelines 5 ; ter¬ 
ram ad Huberti Locum 6 . Decernimus ergo, ut nulli omnino 

*) Arida Gamantia , Arrouaise. 

*) Juxta vivum fontem,. Il s’agit ici très-probablement de la belle fontaine 
de Saint-Eloi, à Froyennes. 

8 ) Wieries, Wiersj village du canton de Péruwelz. 

4 ) Singhin, Sainghin, paroisse de l’ancien décanat de Seclin. 

s ) Phelines, Fline lez Mortagne. 

•) Huberti Locus, lieu inconnu. 
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hominum liceat praefatum locum temere perturbare, aut ejus 
possessions auferre, vel ablatas retinere, minuere, aut aliqui- 
bus vexationibus fatigare; sed omnia integra conserventur 
eorum, pro quorum gubematione et sustentatione concessa 
sunt, usibus omnimodis profutura, salva Sedis Apostolicae et 
diocesani episcopi canonica justitia. Si quaigitur ecclesiastica 
secularisve persona banc nostrae constitutionis paginam 
sciens contra eam temere venire temptaverit, secundo tertiove 
commonita, si non satisfactione congrua emendaverit, potes- 
tatis honorisque sui dignitate careat-, reamque se divino ju- 
dicio existere de perpetrata iniquitate cognoscat, et a sacratis- 
simo Corpore et Sanguine Dei et Domini nostri Jesu Christi 
aliéna fiat, et in extremo examine districtae ultioni subjaceat. 
Cunctis autem eidem loco justa servantibus sit pax Domini 
nostri Jesu Christi, quatenus et hic fructum bonae actionis 
percipiant, et apud districtum judicein praemia aeternae pacis 
inveniant. Amen. Amen. Amen. 

Datum Parisius, per manuin Hugonis presbiteri cardinalis 
gerentis vices domini Guidonis, sanctae Romanae Ecclesiae 
diaconi cardinalis et cancellarii, xij° kalendas junii, indictione 
x a , lncarnationis Dominicae anno millesimo centesimo quadra- 
gesimo septimo, pontificatus vero domni Eugenii papae tertii 
anno tertio. 


III. 

Le pape Alexandre III confirme Vabbaye dans ses possessions *. 
16 mars 1159. 

Alexander [III], episcopus, servus servorum Dei, dilectis 
Eustatio, abbati ecclesie sancti Nicolai Tornacensis, ejusque 
fratribus tam presentibus quam futuris canonice instituendis 
in perpetuum. 

*) Ce document est intitulé : Le benedictionc abbatis et ‘confirmations 
bonoruw . 
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Quotiens illad a nobis petitur, quod religioni et honestati 
convenire dignoscitur, animo nos decet libenti concedere et * 
petentium desideriis congruum impertiri suffragium. Eaprop- 
ter, dilecti in Domino filii, vestris justis postulationibus cle- 
menter annuimus et prefatam abbatiam sancti Nicolai, in qna 
divino mancipati estis obsequio, ad exemplar predecessoris 
nostri felicis memorie Innocentii pape, snb beati Pétri et nostra 
protectione suscipimus, et presentis scripti privilegio commu- 
nimus; statuenies, ut qnascumque possessiones, quecumqne 
bona eadem ecclesia inpresentiarum juste et canonice pos* 
sidet, aut in futurum concessione pontificum, largitione 
regum vel principum, oblatione fidelium seu aliis justis modis, 
Deo propitio, poterit adipisci, firma vobis vestrisque succès- 
soribus illibata permaneant. In quibus hec propriis duximus 
exprimenda vocabulis : Locum, in quo ipsa ecclesia sita est, 
cum omnibus pertinentiis suis; capellam sancti Medardi, 
quam vobis canonici Tornacenses per manum domini Simonis, 
episcopi sui, liberam contulerunt, quam vobis prefatus episco- 
pus, eisdem clericis subscribentibus, confirmavit, et post 
ipsum Innocentius papa. Liceat vobis in ea, apertis januis, 
sonantibus signis, nisi pro generali interdicto fuerit, divina 
officia celebrare et oblationes fidelium recipere, salvo parochiali 
jure matricis ecclesie, de cujus parochia fuit. Libertatem elec- 
tionis, quam vobis Tornacensis episcopus confirmavit, de ea 
scilicet persona, in quara totum capitulum vel sanior pars ca- 
pituli consenserit. Prohibemus etiam, ne aliquis in benedic- 
tione abbatis palefridum, capam aut vinum a vobis présumât 
exigere ; quod symoniacum sonare videtur. Terram circa Ries, 
quam Walterus advocatus vobis dédit in eleemosinam per 
manus Simonis, Tornacensis episcopi, de quo eam tenebat, 
unde annuatim Tornacensi episcopo censum quatuor denario- 
rum solvitis, terras ad Huberti Lucum 1 ; molendina, prata et 

f ) Huberti Lucus. Le lieu d'Hubert relaté dans la charte précédente aurait 
donc été un bois. 
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terras arabiles circa Tornacum ; terrain, quam Àllardus Des- 
plechin assensu conjugis et liberorum suorum apud Castrecin 
vobis partira vendidit, partim in eleemosinam dédit ; terram, 
quam Valterus et Evrardus et participes eorum apud Castrecin 
partira in eleemosinam vobis dederunt, partim vendiderunt; 
allodium in eodem loco, quod Walterus de Castrecin et parti¬ 
cipes ejus partim venditione partim eleemosine largitione con- 
tulerunt; terram in eodem loco, quam Beatrix de Huma et 
liberi ejus vobis in eleemosinam dederunt; terram in eodem 
loco, quam vobis Gerulfus de Wals partim vendidit partim in 
eleemosinam dédit; curtem totam de Castrecin 1 cum omnibus 
terris, pratis et appendiciis suis; allodium apud Rosteleu 2 , 
quod emistis ab ecclesia sancti Nicolai de Bosco, annuente 
ipsius ecclesie capitulo ; allodium in eodem loco, quod a ca- 
nonicis sancte Marie Tornacensis, simulque quoddam terra- 
gium pro censu decem solidorurn tenetis ; allodium in eodem 
loco, quod emistis a fratribus Deflines, heredibus eorum as- 
sentientibus, quod partim est in saltu, partim in terris, par¬ 
tent in pratis ; totam curtem de Rosteleu cum omnibus terris, 
pratis etpertinentiis suis; curtem hospitalis vestri cum omni¬ 
bus ad ipsum hospitale pertinentibus ; allodium, quod emistis 
ab ecclesia Hasnoniensi, tam in saltu quam in terra, unde ei 
annuatira duodecim denarios pro censu solvitis; nemus et 
terras et prata, que vendidit vobis ecclesia sancti Gisleni as¬ 
sensu capituli sui ; nemus et terram, pro quibus solvitis cus- 
todi vel ecclesie Antoniensi sex nummos pro censu; allodium, 
tam in saltu quam in terra, quod vobis vendidit Allardus de 
Antonio assensu conjugis et heredum suorum; curtem de 
Larabrechies 3 cum molendino, terris et pratis et omnibus 

M Curtem totam de Castrecin. Il n’y aurait eu à Castrecin , d’après cette 
expression, qu’une ferme et non pas quatre : ce qui serait favorable à l'opi¬ 
nion qui fait dériver ce mot de Castrum cinctum. 

*) Rosteleu, ferme située à Obigies. 

>) Lambrechies, terre située h Gaurain. 
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pertinentiis suis ; partem décimé et redditus et allodia, que 
habetis apud Vais 1 ; decimam, quam habetis apud Wamias* ; 
unum mansum terre, quod tenetis de ecclesia sancti Amandi 
ad censum duodecim denariorura ; terragium, quod tenetis ab 
eadem ecclesia pro tribus raseriis tritici et tribus avene ; red- 
ditum, quem einistis ab eadem ecclesia apud Bamecrois ; ter¬ 
ragium, quod tenetis de custode Antoniensi pro uno modio 
frumentij totam curtem de Boucenies 3 cum omnibus perti¬ 
nentiis suis. Sane novalium vestrorum, que propriis manibus 
aut sumptibus colitis, sive de nutrimentis animalium vestro¬ 
rum, seu arborum, seu pecorum, nullus a vobis décimas pré¬ 
sumât exigere. Decernimus ergo, ut nulli omnino hominum 
liceat prefatam ecclesiam temere perturbare, aut ejus posses- 
siones auferre, vel ablatas retinere, minuere aut aliquibus vexa- 
tionibus fatigare; sed omnia intégré conserventur eorum, pro 
quorum gubernatione et sustentatione concessa sunt, usibus 
oinnimodis profutura, salva Sedis Apostolice auctoritate et dio- 
cesaiii episcopi canonica justitia. Si qua igitur in futurum ec- 
ciesiastica secularisve persona hanc nostre constitutionis pagi- 
nam sciens contra eam temere venire tentaverit, secundo 
tertiove commonita, si non satisfactione congrua emendaverit, 
potestatishonorisque suidignitate careat, reamque sedivino ju- 
dicio existere de perpetrata iniquitate cognoscat, et a sacratis- 
simo Corpore ac Sanguine Dei et Domini nostri Jesu Christi 
Redemptoris aliéna fiat, atque in extremo examine districte 
ultioni subjaceat. Cunctis autem eidem loco sua jura servan- 
tibus sit pax Domini nostri Jesu Christi, quatenus et hic 
fructum bone actionis percipiant, et apud districtum judicem 
premia eterne pacis inveniant. Amen. 


*) Vais, Vaulx, commune près de Tournai. 

*) Wamias, Wasmes-BriffœiL 

*) Boucenies, Bouchegnîes, ferme située aux confins des villages deMau- 
bray, Wasmes et Vezon. 
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Datum Laterani, per manum Àlüerti, Romane ecclesie 
presbyterî cardinalis et cancellarii, xvii kalendas aprilis indic- 
tîone xii a , Incarnationis Dominice anno mclxxviiii 0 , ponti- 
ôcatns domni Alexandri pape iii anno xx°. 


IV. 

Le pape Alexandre III confirme Vabbaye dans ses possessions . 

14 avril 1165. 

Aléxànüer, epîscopus, servus servorum Dei, dilectis filiis 
Boberto, abbati sancti Nicholai Tornacensis, ejusque fratribus 
tam presentibus quam futuris regulariter constituendis in per- 
pétuum. Desiderium, qnod ad religionis propositum et anima- 
fum salutem pertinere monstratur, auctore Deo, est sine aliqua 
dilatione complendum. Quocirca, dilecti in Domino filii, vestris 
justis postulationibus clementer annuimns, et prefatam eccle- 
siam sancti Nicholai Tornacensis, in qua divino estis obsequio 
mancipati, ad exemplar patris et predecessoris nostri sancte 
recordationîs Engenii pape, sub beati Pétri et nostra protec- 
tione suscipimus, et presentis scripti privilegio communimus. 
In primis si quidem statuentes, nt ordo canonicus, qui secun- 
dum Deum et beati Augustini iegulam et institutionem 
fràtrum sancti Nicholai de Arroasia in eodem loco institutus 
esse dinoscitur, perpetuis ibidem temporibus inviolabiliter 
observètur. Preterea quascumque possessiones, quecumque 
bona eadem ecclesia inpresentiarum juste et canonice possidet, 
aüt in futuTuni concessione pontificum, liberalitate regum vel 
principum, oblatione fidelium, seu aliis justis modis, pres- 
tante Domino, poterit adipisci, firma vobis vestrisque succès- 
soribus et illibata permaneant. In quibus hec propriis duximus 
exprimenda vocabulis : Locum ipsum, in quo prenominata 
ecclesia sancti Nicholai sita est, cum omnibus pertinentiis 1 
suis; terras arabiles circaTornacum ; terras et mansuras juxta 
Analectes VII. 31 
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vivum fontem, quas Walterus advocatus cum assensu Symo- 
nis, quondam Tornacensis episcopi, ad quem predicte terre 
de jure spectabant, eidem ecclesie donavit ; allodium et terras 
censuales apud Castrecin ex dono Alardi Desplechin ; terras 
circa curtem Gastrecin cum asseusu Armerani prepositi, et 
ecclesie sancti Amandi, a qua idem Alardus predictas terras 
tenebat ; ex dono Beatricis de Huma et filiorum ejus allodium 
circajamdictam curtem; apud Bosbais redditum duorum mo- 
diorum frumenti et dimidium modium avene; allodium de 
Segin ; terram et decimam apud Landast ; terras apud Huberti 
Locum; decimam de Wamijs; curtem de Buccennijs, cum terris 
ad eam pertinentibus ; allodium sancti Gisleni apud Wierihes, 
cum terra, silva et redditu ; nemus, quod ab Alardo milite 
Antoniense, cum consensu filiorum suorum et canonicis ejus- 
dem loci emistis; decimam pecorum de Bucceniis, quam 
tenetis ab ecclesia Antoniense pro censu septem solidorum ; 
allodium apud Fraieres*, quod tenetis ab ecclesia sancte Marie 
Tornacensis; allodium, quod emistis ab ecclesia sancti Nicolai 
de Bosco ; allodia apud eundem locum, que a militibus circa 
predictum locum manentibus emistis ; novem bonaria pratorum 
apud Felines; curtem et allodia, terras, silvas et quinque 
bonaria pratijuxta predictas villas Felines et Fraieres, ad hos¬ 
pitale* ecclesiae vestrae pertinentia; decimam pecorum predic- 
torum locorum, quam tenetis ab ecclesia sancte Marie Torna¬ 
censis pro censu sex solidorum ; apud Fontenoich 3 medietatem 
octo hospitum et quindecim bonariorum terrae ad predictum 
hospitale pertiuentium. Decernimus ergo, ut nulli omnino ho* 
minum liceat prefatam ecclesiam temere perturbare, aut ejus 
possessiones auferre, vel ablatas retinere, minuere, seu quibus- 

>) Fraieres, Fraières, dépendance du village d'Obigies. 

*) Hospitale. Il y avait anciennement, près de l'abbaye de Saint-Nicolas, uo 
hospice fondé sous Robert, quatrième abbé, par Movin, chanoine et chantre 
de la cathédrale de Tournai, qui se fit plus tard religieux de Saint-Nicolas. 

>) Fontenoich , Fontenoy, prés d'Antoing. 
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lfbet vexationibus fatigare; sed omnia integra conserventur 
eorum, pro quorum gubernatione ac sustentatione concessa 
sunt, usibus omnimodis profutura, salva Sedis Apostolice 
auctoritatef et diocesani episcopi canonica justitia. Si qua igitur 
in futurum ecclesiastica secularisvepersonahancnostre consti- 
tutionis paginam sciens contra eam temere venire tentaverit, 
secundo tertiove commonita, si non reatum suum congrua 
satisfactione correxerit, potestatis honorisque sui dignitate 
careat, reamquese divino judicio existere de perpetrata iniqui- 
tate cognoscat, et a sacratissimo Corpore ac Sanguine Dei et 
Domini Redemptoris nostri Jesu Christi aliéna fiat, atque in 
extremo examine districte ultioni subjaceat. Cunctis autem 
eidem loco sua jura servantibus sit pax Domini nostri Jesu 
Christi, quatenus et hic fructum bonae actionis percipiant, et 
apud districtum judicem praemia eternae pacis inveniant. 
Amen, 

Datum Parisius, permanum Hermanni, sancte Romane Ec- 
clesie subdiaconi et notarii, xviij 0 kalcndas raaii, indictione 
xiij a , Incarnationis Dominice anno millesimo centesimo sexa- 
gesimo quinto, pontificatus vero domni Alexandii papae iij» 
anno sexto. 


V. 

Le pape Grégoire IX confirme les fondations des anniversaires 
pour les défunts*. 

9 avril 1231. 

Grbgorius [IX], episcopus, servus servorumDei, dilectis 
filiisabbatiet conventui sanctiNicholaiin Pratisjuxta Tornacum 
salutem et apostolicam benedictionem. Justis petentium desi- 
deriis dignum est nos facilem prebere consensum, et vota, que 

<) Ce document est intitulé : De conflrmalione reddituum pro annivertariis 
donaCorum. 
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a rationis traraite non discordant, effectu prosequente com- 
plere. Eapropter, dilecti in Domino filii, vestris justis> precibus 
inclinati, anniversaria et redditus, qui a predecessoribus veatris 
ad usus refectorii vestri ab antiquo fuerunt tempore députât!, 
sicut illos juate ac pacifice obtinetis, vobis et per vos dicto 
refectoria vestro auctoritate apostolica confirmâmes, et pre- 
sentis scripti patrocinio communimus. Nulli ergo hominum 
liceat hanc paginam nostre confirmationis infringere, yel ei 
ansu temerario contraire. Si quis autem hoc attemptare pre- 
sumpserit, indignationem omnipotentis Dei et beatorum Pétri 
et Pauli, apostolorum ejus, se noverit incursurum. 

Datum Laterani, v idus aprilis, pontificatus nostri anno 
quinto. 


VI. 

Le pape Grégoire IX confirme un accord conclu par les abbés 
de Saint-Amand et de Saint-Nicolas‘des-Prés avec le châ¬ 
telain Evrard Radoul , à Vintervention amicale de Vévêque 
de Beauvais, au sujet de Vexercice du droit de gîte. 

Il mars 1223. 

Gregorius [IX], episcopus, servus servorum Dei, vénéra* 
bilibus fratribus Tornacensi et Cameracensi episcopis, et dilecto 
filioabbati sancti Auberti Cameracensis, salutem et apostolicam 
benedictionem. Dilecti filii sancti Amandi in Pabula, sancti 
Martini et sancti Nicholai in Pratis juxta Tornacum, monaste- 
riorum abbates transmissa nobis petitione monstrarunt, quod, 
cum inter ipsos communiter, ex parte una, et Evrardum Radoul, 
castellanum Tornacensem, ex altéra, super eo, quod idem cas- 
tellanus quasdam procurationes et res alias in dictis monaste- 
riis et curtibus eorumdem contra justiciara exigebat, questio 
fuisset exorta, tandem, mediantibus venerabili fratre nostro 
Belvacense episcopo ejusque collegis, amicabilis inter partes 
compositio intervenit, quam apostolico petierunt munimino 
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roborori. Quocirca discretioni vestre per apostolica scripta 
mandamus, quatinus compositionem istam, sicut sine pravitate 
facta est et ab utraque parte sponte recepta, faciatis per cen- 
suram ecclesiasticam, appellatione remota, firmiter observari, 
proviso, ne in commune Tornacensis exeommunicationis vel 
interdicti sententiam proferatis, nisi mandatum a nobis super 
hoc receperitis spéciale. Quod si non omnes hiis exe- 
quendis potueritis interesse, duo vestrum ea nichilominus 
exequantur. 

Datum Laterani, vi idus martii, pontificatus nostri anno 
septimo. 


VH. 

Le pape Innocent IV autorise les religieux de Vabbaye 
de Saint-Nicolas-des-Prés, à recevoir des héritages *. 

20 novembre 1246. 

Innocentius [IV], episcopus, servus servorum Dei, dilectis 
filiis abbati et conventui monasterii sancti Nicholai, ordinis 
sancti Augustini, juxta Tomacum, salutem et apostolicam be- 
nedictionem. Devotionis vestre precibus inclinati, auctoritate 
vobis presentium indulgemus, ut possessioues et alia bona 
mobilia et immobilia, exceptis feudalibus, que personas fra- 
trum ad monasterium vestrum e seculo fugîentium et profes* 
sionem facientium in eodem, si remansissent in seculo, ratione 
successionis, vel quocumque alio justo titulo contigissent, 
petere, percipere et retinere libéré valeatis. 

Nulli ergo omnino hominum liceat banc paginam nostre 
concessionis infringere, vel ei ausu temerario contraire. S 1 
quis autem hoc attemptare presumpserit, indignationem 

*) Ce document est intitulé : De succedendo loco religiosorum in bonis 
parentum defunctorum. — Ce privilège a été réitéré parle môme pape le 
16 juillet 1249. 
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omnipotentis Dei et beatorum Pétri et Pauli, apostolorum 
ejus, se noverit incursurum. 

Datura Lugduni, xij° kalendas decembris, pontificatus nos- 
tri anno quarto. 


YI1I. 

Privilège accordé a Vabbaye de Saint-Nicolas de ne pouvoir 
être frappée Æexcommunication d'une manière générale . 

20 novembre 1246. 

Innocentius [IV], episcopus, servus servorum Dei, dilectis 
filiis abbati et conventui monasterii sancti Nicholai, ordinis 
sancti Augustini, juxta Tornacum, salutem et aposlolicam 
benedictionem. Cum uuper prohibuerimus, ne in universita- 
tem vel collegium excomraunicationis sententiam proferatur, 
volentes animarum vitare periculum, quod exinde sequi pos- 
set, cum nonnunquam contingeret innoxios etiam hujusmodi 
sententia irretiri, sed in illos dumtaxat de collegio vel univer- 
sitate , quos culpabiles esse constiterit, promulgetur; nos, 
vestris supplicationibus inclinati, prohibitionem hujusmodi 
circa universitatem vestram auctoritate presentium decerni- 
mus observandam. Nulli ergo omnino hominum liceat hanc 
paginam nostre constitutionis infringere, vel ei ausu teme- 
rario contraire. Si quis autem hoc attemptare presumpserit, 
indignationem omnipotentis Dei et beatorum Pétri et Pauli, 
apostolorum ejus, se noverit incursurum. 

Datum Lugduni, xii kalendas decembris, pontificatus nostri 
anno quarto. 
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IX. 

Le pape Innocent IV dispense Vabbaye du payement 
de certaines pensions ecclésiastiques l . 

16 juillet 1249. 

Innocentius [IV], episcopus, servus servorum Dei, dilectis 
filiis abbati et conventui sancti Nicholaï in Pratis, ordinis 
sancti Augustini, Tornacensis dyocesis, salutem et apostolicam 
benedictionem. Vestre meritis devotionis inducimur, ut vos 
speciali gratia prosequamur. Hinc est, quod nos, vestris in- 
clinati precibus, auctoritate vobis presentium indulgemus, ut 
ad provisionem alicujus in pensionibus seu beneficiis ecclesias- 
ticis cogi de cetero per literas apostolicas non possitis, nisi 
pienam et expressam de indolgentia hujusmodi fecerint men- 
tionem. Nulli ergo omnino hominum liceat banc paginam nos- 
tre concessionis infringere, vel ei ausu temerario contraire. Si 
quis autem hoc attemptare presumpserit, indignationem 
omnipotentis Dei et beatorum Pétri et Pauli, apostolorum 
ejus, se noverit incursurum. 

Datum Lugduni, xvii kalendas augusti, pontificatus nostri 
anno septimo. 


X. 

Le pape Innocent IV confirme Vabbaye dans ses possessions 4 . 

23 juillet 1249. 

Innocentius [IV] episcopus, servus servorum Dei, dilectis 
filiis abbati et conventui monasterii sancti Nicholai de Pratis 
juxta Tornacum, ordinis sancti Augustini, Tornacensis dio* 
cesis, salutem et apostolicam benedictionem. Cum a nobis 
petitur, quod justum est et honestum, tam vigor equitatis 
quam ordo exigit rationis, ut id per sollicitudinem officii 

*) Ce document est intitulé : Privilegium , quod nulli debeatur providere 
in canonicatu et peMione ad vitam . 

*) Ce document est intitulé : De confirmations loci et bonorum . 
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nostri ad debitum perducatur effectum. Eapropter, dilecti in 
Domino filii, vestris j astis postulationibus grato concurrentes 
assensu, person^s vestras et locum, in quo jdivino psjjie obse- 
quio mancipati, cum omnibus bonis, que inpresentiarum ra- 
tionabiliter possidet, aut in futurum justis modis, prestante 
Domino, poterit adipisci, sub beati Pétri et nostra protectione 
suscipimus; specialiter autem hospitale vestrum, situm juxta 
portas monasterii vestri, cum pertinentiis suis, nec non terras, 
possessiones, domos, prata, nemora, molendina et alia bona 
vestra, sicut eaomnia juste et pacifice possidetis, vobis et per 
vos monasterio vestro auctoritate apostolica confirmamus, et 
presentis scripti patrocinio communimus. Nulii ergo omnino 
hominum liceat liane paginam nostre protectionis et confir- 
mationis infringere, vel ei ausu temerario contraire. Si quis 
autem hoc attemptare presumpserit, indignationem omnipoten- 
tis Dei et beatorum Pétri et Pauli, apostolorum ejus, se nove- 
rit incursurum. 

Datum Lugduni, x kalendas augusti, pontificatus nostri 
anno septimo. 

XI. 

J/e j vape Alexandre IV accorde a Vabbaye la permission de 
racheter , à certaines conditions , les dîmes qui appartiennent a 
des laïques . 

9 janvier 1260. 

Alexander [IV], epispopus, servus servorum Dei, dilectis 
filiis abbati et conventui monasterii sancti Nicholai in Pratis, 
ordinis sancti Augustini, Tornacensis dyocesis, salutem ejt 
apostolicam benedictionem. Devotionis vestre precibus incli- 
nati, vobis auctoritate presentium indulgemus, ut in parochii? 
alienis liceat vobis décimas redimere de manibus laycorpul^ 
dummodo ad id diocesani episcopi et rectorip ecclesjarum, 
quas décimé ipse spectant, accedat assensus, sufficienti a vobis 
ç^utione prestita, quod ecclesiis ipsis eas restituere teneamini, 
quotienscumque ab eis rectoribus de pretio, quod pro eis de- 
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deritis, vobis fuerit satisfactum. Nulli ergo omuino hominum 
liceat hanc paginai» nostre concessionis infringere, vel ei ausa 
temerario contraire. Si quis autem hoc attemptare presumpse- 
rit, indignationem omnipotenfcis Dei et beatorum Pétri et 
Pauli, apostolorum ejus, se noverit incursurum. 

Datura Anagniae, v° idus januarii, pontificatus nostri anno 
sexto. 


XH. 

le pape Alexandre IV exemple Vabbaye du payement 
des dîmes novales ainsi que de celles des troupeau#'. 

40 juillet 1S0MAÇ4. 

Alexander [IV], episcopus, servus servorum Dei, dilectis 
filiis abbati etfratribus sancti Nicholai de Pratis prope Torna- 
cum salulem et apostolicam benedictionem. Justis pefcentium 
desideriis dignum est nos facilem prebere consensum, et vota, 
quae a rationis tramite non discordant, effectu sunt prose- 
quente complenda. Eapropter, dilecti in Domino filii, vestris 
justis postulationibus grato concurrentes assensu, vobis auc- 
toritate apostolica indulgemus, ut décimas novâlium, quae 
propriis sumptibus colitis, sive de nutrimentis animalium ves- 
trorum nulla ecclesiastica vel secularis persona a fratribus, 
tam in capite quam in cellulis pertinentibus, ad monasterium 
vestrupa manentibus, exigere audeat. Decernimus ergo, ut 
nulli omnino hominum liceat hanc paginam nostre constitu¬ 
tion^ infringere, vel ei aliquatenus contraire. Si quis autem 
hoc attemptare presumpserit, indignationem omnipotentis Dei 
et beatorum Pétri et Pauli, apostolorum ejus, se noverit incur- 
surum. 

Datum Anagnie, yi idus julii. 

*) Ce document est intitulé : De novalibus et nutrimentis animalium. 
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Deux testaments namürois 1 . 

I. 

Testament de Nicolas de Jambes } dit de Bouges . 

*16 janvier 1273 (nouveau style). 

In nomme Domini, amen. Universis présentes inspecturis, 
Nicholaus de Jameda, dictus de Barges 2 , fidem presentibus 
adhibere. Que fiunt ab homine, commendari soient eternitati, 
ne prestetar occasio calumpnie successori. Igitur ego Nicho¬ 
laus predictus, sane mentis et compos mei existens, de omni 
heredifcate mea, ad me ex parentum meorum successione devo- 
lnta, meum testamentum condo in banc modum, et nomine 
extreme voluntatis : 

Primo disponens, ne meam videar negligere salutem, débita 
mea persolvi, et extorta, si qua sint, restituj per dominam 
Marotam 3 , uxorem meam. Et in juvamen solutionis debitorum 
ac extortorum restitationis, lego duo bonnaria terre arabilis; de 
quibus tria jornalia 4 jacent ultra fossata supra rivum de Gerol- 
disarto 5 , et tria jornalia desuper villam de Jambe, et dimidium 
bonnarium rétro ortos de Jambe, juxta villam. Que terra ven- 
datur, et pecunia inde sumpta in acquitationem debitorum et 
extortorum (que ad majora se extendunt, que supplebit uxor 
mea predicta) convertatur. Ecclesie sancti Symphorianj 6 pro an- 
niversario meo et uxoris mee, in eadem perpetuo faciendo, lego 
duos solidos Lovanienses et duos capones; utrique sacerdotum 

•t Nous devons les notes qui accompagnent ces deux documents à l'obli¬ 
geance de M. J. Borgnet, conservateur des Archives de l'Etat, à Namur. 

*1 Burges , Bouges, près de Namur. 

*) Marotam; il faut lire Maroiam. On disait assez communément Maroie 
pour Marie. 

4 ) Le bonnier valait 4 journaux. 

*) Gerolditartum, Géronsart. 

•) Bcclesia sancti Symphoriani , l'église paroissiale de Jambes. 
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celebrantj in altaribus dicte ecclesie duodecim denarios Lova¬ 
nienses; presbitero hospitalis de Jameda 1 duodecim denarios 
Lovanienses; quiindiemej obitusmissam defunctorum pro re- 
medio anime mee et uxoris mee perpetuo celebrabunt. Denarios 
autem dictorum anniversariorum assigno capiendos ad domum 
sitam à CAainial, et ad ejus curtile; quam domum et curtile Jaco- 
bus li Cuens de me tenet; et dictos duos capones ad domum sitam 
in via de Chainial, que fuit Lambertj le Bovier, et quam Phi- 
lippus de Ultra Mosam a me tenet pro eisdem. Post hec viginti 
solidos, quos habeo supra porprisiam 5 Katherine, relicte Wil- 
lelmj Ortolanj, et quatuordecim solidos, quos michi debet 
Egidius de Leodio de dimidio bonnario terre ibidem vicino vel 
contiguo, annuj census, lego ad emenduin calceos et camisias, 
per investitum sancti Symphorianj distribuendos, uxorj mee 
salvo dicto censu post meum decessum quinque annorum 
spacio, et medietate eiusdem ei salva ad vitam. Mense 
pauperum sancti Symphorianj lego sex solidos et qua¬ 
tuor capones annuj ceüsus, accipiendos ad domum sitam 
juxta boveriam 3 dominj Walteij al EscacAe; mense beate Marie 
Namucensis sex solidos Lovanienses super curtile Morelli, 
quoda me tenet Philippus prenotatus ; mense sancti Johannis 
Baptiste in Namuco quinque solidos, quos michi debent he- 
redes Lambertj le Bovier; luminarj sancti Symphorianj très 
solidos super ortum à CAainial, quem à me tenet Alardus Har- 
duins ; pro eisdem, in solutione currant prefata legata modo, 
quo de triginta quatuor solidis predictis, quos debent relicta 
Willelmj et Egidius de Leodio, est divisum. Domine Cle- 
mentie, amite matris mee, lego dimidium modium spelte, de 
bonis meis, ab uxore mea solvendum, ad vitam ipsius Cle- 
mentie. Fratribus Minoribus de Namuco lego viginti solidos 

*) Jtmeda, Jambes. 

*) Porprisia , enceinte, enclos, ferme. 

*) Boveria , ferme, métairie, autrefois boverie . 
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in pitantiam in die mej obitus solvendos, De in de dicte nxôri 
mee le go mobilia mea, et usumfructum totius mee hereditatis 
ad vitam ipsius capiendum, salvis legatis antedictis. Que nxor 
si pregDans existât et pariat masculum, ordino quod Cia#- 
filia mea de dicta uxore, centum libras Lovanienses ba* 
beat, au per terciam partem totius hereditatis mee existentis in 
çampo et in villa assignatas, in alii3 partibus ipso masculo 
suceedente herede. Si vero dicta uxor filiam pepererit, sint 
dicta Clarissa et filia nascitura vel postuma in totali heredita4e 
mea participes et heredep ; sin autem fêta exstiterit, dicta 
UXQr, michi et eidem uxori dicta Clarissa heres succédât, pror 
visoquod, si dicta uxor, me sublato de medio, matrimoniur» 
çontfaheret, et heredes meos seu heredem indecenter foveret 
et tfactaret per maritj sui oppressionem, vel si dicti heredes 
$eu heres ad etatem devenirent legittimam, volo et ordino 
quod, si duo existant liberi, per medium bonorum meorum par# 
tiçipes fiant, sue matris portionibus equales; si vero unus 
hères existât matrj sue predicte, in parte tercia dietorum bouO'- 
rpra et fructuum hereditatis mee particeps existât 1 . Si eveniat, 
ut dictum est, et si contipgeret dictam Clarissam et fetum, 
qui in utero est, si quis sit, infra annos aut sine herede dece-r 
dere, tuuc volo et ordino oranimodam hereditatem meam modo 
subarato propter Deum et remissionem peccaminum meorum, 
uxpjris mee ap predecessorum nostrorum, in elemosinam puram 
et perpetuo duraturam dividj ; Primo, al tari sanctj Nicholaj 
spti in ecclesia Symphorianj predictj, septem bonuaria terre 
arabilis site in territorio de Jambes; unus bonuarius sedet 
abhinc del Ponchial 2 in via de Vignuele $ 3 , tria jornalia super 
aquam juxta terrain Johpnnis villicj, tria jornalia juxta fossat» 
de Vignueles in cornuto campo, dimidiupa bonnarium desuper 

*) Après le mot existât se trouve dans le manuscrit un signe d'abréviation 
qui en fait existalur. 

*1 Ponchial, petit pont. 

») De Vignueles, Vigneroule, au-dessus 4$ la route de Liège. 
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tria jornalia jam dicta, bonuarium et dimidium desupér predic- 
tam dimidium bonuarium, dimidium bonuarium apud Ro* 
mont, et quinque jornalia sita juxta vivarium villici prefatj, 
cura tribus jornalibus sitis juxta terram dictj viilicj, in locô, 
qui dicitur en Gerbier Fosse . ïfense pauperuta sancti Sympho- 
rianj nuper institute lego duo bonuaria terre; de qua dimidium 
bonuarium jacet ad crucem in via de Sarto, dimidium bonua¬ 
rium à Ponchial in via predicta, et unum bonuarium super 
stratam de Yelaines, abhinc de lapide 1 . Mense pauperum beaté 
Marie de Namuco lego duo bonuaria terre, de quibus cqp 
legato eidem facto superius una sedes statuatur in eadem; tria 
jornalia dicte terre sita sunt desuper Sahierval super stratam 
de Velaines, et tria jornalia post super stratam eandem; et di¬ 
midium bonuarium super aquam inter villam de Jambes et de 
Velaiües, in saisione eadem*. Mense sancti Johannis in foro 
Namucensi lego duo bonuaria terre; de qua dimidium bonua¬ 
rium jacet rétro ortos de Jambe in terra de Quartellis, et de-* 
super rétro eosdem ortos dimidium bonuarium et jornale à 
Perisial , et tria jornalia ibidem pro una sede in dicta mensa 
facienda. Item, lego hospitali de Jameda bonuarium terre situm 
rétro ortos dictj hospitalis, in pitantiam fructus dicte terré an- 
nuatim decombentium in eodem hospitali convertendos. Le- 
prOsis Namucensibus 3 lego dimidium bonuarium terre situm 
à Rotehaie in territorio de Burges ; fructus cuius terre in pi- 
tantia eorum convertentur. Marie, sororj mee naturalj, lego 
vigintj libras Lovanienses super duo bonuaria terre, de qua 
tria jornalia jacent super viam de Anheve, juxta terram sancti 
Hilarij, et quinque jornalia super stratam de Velaines, in loco 
qui dicitur à Cleir . Domicelle Yde Hoyens, de MaieurRue , lego 
bonuarium et dimidium terre, que fuit Philippi le Forestiér, 

*) Je crois qu’il faut entendre par là la pierre du Diable, sur la route de* 
Velaine. C’est la plus ancienne mention corinüe de ce dolmen. 

*) Saisione , saison. On disait la saison des marsages, des blancsgrains, etc: 

*) Leprosis, la maison des Grands*Malades. 
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cum domo et curtili Egidij de Burges, et prato et censu, qui 
fuerunt Jacobj de Biamont. De quo censu sunt octo solidi, 
sex denarij et septem eapones. Stallum, quod teneo in halla Na- 
mucensi, lego Maguinette, uxorj Philippi predictj. Pro anni- 
versario meo in ecclesia beate Marie Namucensis perpetuo fa- 
ciendolego dimidium bonuarium terre situm desos Anheve, que 
terra inovet de ecclesia eadem pro tribus sextarijs spelte. Ad 
pitantiam conventusdeSalesineslego bonuarium terre situm ad 
Quercum en Brebant, annuatim de fructibus dicte terre facien* 
dam. Elemosyne porte de Grandiprato lego quinquejornalia terre 
jacentia entre Velaines et Ameie . Elemosyne porte de Geroldi- 
sarto lego dimidium bonuarium terre situm deseur le tieme 
S Anheve, et unum jornale situm a Vivier, juxta terram villicj 
predictj. Conventuj de Solires lego in pitantiam octo solidos et 
duos caponesannuj census,quos michi debet Maria dicta Hance, 
de quodam orto quem a me tenet pro censu predicto. Luminarj 
sancti Lupi Namucensis, sanctj K.emigij 1 , sanctj Crispinj 5 , 
sanctj Johannis in foro, sanctj Nicholaj de Herbates et sancti 
Johannis Evangéliste Namucensis, cuilibet duos solidos 
annuj census capiendos ad très domos meas sitas Namuco in 
Eossatis ; luminarj ecclesie fratrum sancte Crucis quatuor soli- 
dos capiendos ibidem ; pitantie languentium hospitalis 3 Na¬ 
mucensis sex solidos ad ipsas domos capiendos annuatim ; lu- 
minaij ecclesie sanctj Martinj in Buleio 4 duos solidos capiendos 
addomummeamsitamNamurciin Vico 5 ,cujus domus residuum 
cum domo et tenuria 6 , in qua maneo, necnon et residua here- 

*) Chapelle de Saint-Remi, en face dn Cabaret ou ancien hôtel de ville. 

*) Chapelle de Saint-Crispin, au-dessous de la boucherie» plus tard cha¬ 
pelle de Saint-Hubert, démolie en 1870. 

s ) Hôpital de Notre-Dame, maintenant l'hospice de Saint-Gilles. 

*) Saint-Martin-en-BuIey, hors de la porte de la Plante. Cette chapelle 
n'existe plus. 

*) Dans le bourg . Sur cette expression voyez J. Boronbt, Promenades 
dans Namur, p. 184. 

•) Tenuria, tenure. 
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ditate mea, de qua superius mentio non habetur, sive in terra 
arabili, seu in domibus, ortis vel censibus existât, lego mense 
de Jameda prenotate, ut de eisdem bonis due sedes in dicta 
mensa fiant in anno, ultra sedem prenotatam, pro remedio 
anime mee et eorum, quorum bona exstiterunt. Item, modium 
et dimidium spelte, quem miehi debet Werricus de Mailhent 
de orto suo de quercu, lego Agneti, moniali de Solires, sorori 
uxoris mee, in pitantiam ; post eu jus Agnetis decessum dictus 
modius et dimidius ad pitantiam conventus de Solires perpetuo 
devolvatur. Premissis legafcis de hereditate mea factis valitu- 
ris, ut dictum est, si heredes vel heres mej sine proprij cor- 
poris herede vel heredibus décédant vel decedat. 

Huius autem nunc 1 operis seu voluntatis extreme eligo 
exsecutores et nomino virum religiosum priorem de Geroldi- 
sarto, investitum de Jameda, Johannem avonculum meurn, 
cum pâtre uxoris mee prenotate ; qui premissa omnes vel sal- 
tem duo eorum de consilio gardianj Fratrum Minorum Namu- 
censium fidelius exsequantur. Ut autem premissorum ordina- 
tio de expressa volunfcate Marie, uxoris mee, a me facta 
devoto respectu, pietatis robur perpetue firmitatis obtineat, et 
suo tenore compescat calumpniatores jniustos et malivolos, feci 
présentes litteras nomine voluntatis extreme sigillis venerabi- 
lium virorum, magistrj J., decanj Beate Marie Namucensis, 
fratris Th., prioris de Geroldisarto, gardianj Fratrum Mino¬ 
rum Namucensium, ac magistri Th., investitj de Jameda, 
sigillaij. 

Actum anno Dominj millesimo ducentesimo septuagesimo 
secundo, feria secunda post octavas Epyphanie Dominj. 

Original sur parchemin, quatre sceaux enlevés ; Char- 
trier de* Croi*ier* 9 aux Archives de l’Etat à Namnr. 

<) ne, mot douteux. 
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IL 

Testament de Jean ï)üché , bourgeois de Ifaniur. 

2f juillet 1318. 

In nomine Domini, amen. Jou, Johans Duché 1 , borgois 
de Namur, en mon boin sens, en ma bonne mémore et postys* 
de me biens, fâche, ordonne et dévissé che mien t présent tes¬ 
tament de tous me biens mobles et hiretaiges que velh qu'il 
tengne, si que ma daraine volenteit, meimes s'il y faloit 
aconnes de solempniteis 3 de droit ou de condicion de testa¬ 
ment, et tout par le greit et l'otroi de Clamenche, ma chière 
femme, en tel manière que je y puisse ajoster et amenrir, tôt 
ensi que boin moi 4 semblerat, soit par ehedre fichié parmi 5 mon 
testament, soit en autre manière pour le salut de mon arme. 
Tout promiers, je velh et dévissé que me detes soient paiiés et 
mi tor fait rendut, se nus en y at, solon se forme et à l'ensen- 
gnement de sainte Eglize. Après, ju lais pour Dieu et en 
amoyne à Katule de Chamont dis libres une fois à paiier. 
Item, jou lais pour Dieu et en amoyne à deus enfans le dite 
Katule, Marion et Henon, quarante libres monoie corans, une 
fois à paiier, en tel manière que se li uns moroit sous âge, que 
le sienes vint libres pour le moitiet demorent à l'autre ; et 
san diu® moroient sous aige, je velh que toutes les quarante 
libres demorent à Gillebote, mon fil, et velh que ce xl libres 
quand elles seront paiiés soient misses en le main de me foy- 
mens 7 pour métré en avant tant que li dit enfant seront en 
aige, et velh que Clamenche, ma feme, norisse le dit Henon 

M L’écriture de ce document n’est pas bien nette; on pourrait lire Duché, 
Duthe et Duthé . 

*) Postys , compos , qui est maître de. 

*) S’il y manquait quelque solennité. 

4 ) Boin moi, bon me. 

*) Par ehedre fichié parmi, par charte fixée, attachée à. 

6 ) Sandui, si tous deux. 

*) Foymens, feumaint, exécuteurs testamentaires. 
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juskes atànt qu'il aiet se vint libres, et li mère le baiselette 1 , 
le dite Marion, et ce l'argent desour dit laige 2 aile dite Ka- 
tule et à se deus enfans desour nomeis, à prendre après mon 
déchès à premiers profis qui isteront de me falisse 3 en Her- 
bates. Item, je lais pour Dieu et en amoyne à Watelet, que 
j'ai delle fille Renechon de Wierde, dis libres après mon décès 
tantost à prendre à profis delle dite falisse, après les dis libres 
Katule de Chamon desour dite, delle devant dite monoie. 
Item, jou lais pour Dieu et en amoyne à Gillebote, mon 
chier fil, xl libres une fois à paiier sour tout le plus aparelhiet 
de mon moble, en tel manière si se partoit de sa mère par le 
conselh son oncle monsingueur Seurin et de me foimens, qu'il 
aiet les xl libres tous aparelhiés. Item, laige adit Gillebote mon 
melhour porpointe, me barbière 4 , me colerete de fier 5 , me 
plates®, me wans de malhes 7 , me spée 8 , mon spafut 9 et me 
manches de fier 10 . Item, laige pour Dieu et en amoyne à povre 
ospital en le rue Nostre-Damme de Namur 11 me maizon en le 
large rue de Hoioul, après le décès dou darain viskant 12 de 
Clamenche, ma femme, et de Gillebote, mon filh. Item, adit os¬ 
pital un milhier de faisias 13 une fois à paier ; le queis ilh pren- 
deront à bos là où ilh sont. Après, je lais pour Dieu et en 
amoyne à l'ospital d'outre Moize 14 et à celui defours le pos 

<) Baiselette, jeune fille. 

*) Laige , je lègue ou je laisse. 

*) Falisse, carrière. 

*) Barbière , mentonnière, partie de l’armure. 

*) Colerete de fier , hausse-col. 

•) Plates, armure à plates, en lames de fer. 

7 ) Wans de malhes f gants de mailles. 

•) Spée, épée. 

*) Spafut , épée à deux mains. 

,0 ) Manches de fier , brassards. 

**) Maintenant hospice de Saint-Gilles. 

**) Viskant, vivant. 

*•) Faisias, fagots. 

* 4 ) Hôpital de Jambes. 

ÀNALECTBS VII. 33 
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tich 1 , à saint Àlbain un stal* de vint pies qui siet en Herbates, 
qui stat deleis celui qui fut Phileppial Lapoit, après le décès 
Clamenche, ma femme, et Gillebote, monfilh, ledarain viskant. 
Après, jou lais aile glize Sanicolai 3 en Herbates quatre S 0 I 3 de 
ces 4 hiretaulement sour mon falisse, pour mon aniversaire et 
de Clamence, ma femme, moitiet de quatre sols pour nous ad¬ 
versaires et l'autre moitiet à luminaire, à rechivoir le moitiet 
de quatre sols après mon décès et l'autre moitiet après le 
décès de ma chière femme. Après, jou lais pour Dieu et en 
amoyne à Jamar Donon, mon varlet, ma robe partie 5 , une 
caches 6 et uns solers 7 . Item, à Henrion de Dasves, mon autre 
varlet, mon autre robe et mon aujtre cachement 8 pour le bon 
serviche qu'il m'ont fait et pour chu qu'il prieront pour mi. 
Après, je lais à vestit de Sanicoiai 9 demi milhier de faisias, 
une fois àpaier, et velh con li amoyne à son rivaige, pour chu 
qu'il prierat pour mi. Item, à Colignon Lorart, mon varlet, 
deux paires de nues ligne dras 10 . Item, à François de Souren- 
dial un grant pourpointe, un arbalastre et demi milhier de 
fasias cons amenrat avoec le vestit de Herbates. Item, à Fran¬ 
çois de Champilhons me gassigant 11 , un bachinet et un wans 
de plates 1 *. Item, à Gérart, mon filhastre, deus pairs de ligne 
dras. Item, à Moniot, mon cussin, i milhier de fasias qu'il 
prenderat à rivaige à Vellennes, une fois à paier; et tout le 

*) Béguinage hors postil, partie du séminaire actuel. 

*) Stal, étal. 

3 ) Eglise de Saint-Nicolas. 

*) Ces, cens. 

5 ) Partie, en deux couleurs. 

6 ) Caches, chausses. 

7 ) Solers, souliers. 

*) Cachement, probablement haut de chausses et bas de chausses . 

9 ) Vestit, le curé de Saint-Nicolas. 

*°) Nues ligne dras, neufs draps de lit. 

n ) Gassigant, jaserant, cotte de mailles. 

f# ) Gants de plates, c’est-à-dire en lames, par opposition à gants de 
mailles. 
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remanant de tous me biens je le lais pour Dieu et en amoyne 
à Clamenche, ma chière femme, mon testament aemplit; et de 
che mien présens testament fâche et estaulis foimens et exé- 
quitours me boins amis et féiaules Gilot dit le Moyne et 
François de Champilhons, eskevins delle Noville 1 , et lour prie 
et requier qu'il prendent sour iaus le fais de ce mien présent 
testament por faire le salut de mou arme. 

Et nous Giles li Moynes et François de Champilhos avons 
pri sour nous le fais de che présent testament, aile requeste et 
proière Johan Duché desour nomeit; et pour chou que ce soit 
ferme chouze et enstaule, jou Johans Duché et nous ausi li 
foyment desour nomeit avons mis et apendus nous saias à cest 
présent testament en tesmognage de vériteit. Et avec tout 
chu jou Johans Duché, testateres desour nomeis, en non de 
plus grant seureteit, prie et requier à saiges hommes et ho- 
nestes le maior et le skevins delle Noville qu'il y pendent lour 
grant saial. Et nous li maires et li eskevin delle Noville, aile 
requeste et proière Johan Duché desour nomeit, avons mis no 
grant saial à cest présent testament, en tesmognage de vé¬ 
riteit. 

Ce fut fait en l'an de grasce mil trois cens et dis-wît, le nuit 
delle Magdalene. 

Original sur parchemin, muni anciennement de quatre 
sceaux ; restent ceux des deux feutnains et le sceau de la 

Neuveville : écu au lion bandé, S. DEL.; Chartrier 

du grand hôpital , aux Archives de l’Etat à Namur. 

*) La Neuveville, nouveau quartier de Namur. 
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lequel il fonde le collège de Sainte-Anne, à l’Université 


de Louvain, 227 

1562, 29 novembre. Testament du vénérable Nicolas Eschius, curé 

du béguinage de Diest, 383 

1587. Requête de Jacques d’Anvaing à Sa Majesté le roi d’Espagne, 

Philippe II, afin d’obtenir un subside dans son état de 
denûment, 74 

1588. Cession du couvent des Sœurs Grises de Louvain au couvent 

du même ordre à Malines, 217 

1634, 24 avril. Document concernant une rente due par l’église de 
Saint-Willibrord, lez Anvers, au séminaire épiscopal 
d’Anvers, 256 
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TABLE ALPHABETIQUE. 


A 


Aix-la-Chapelle, 178, 179, 197. 

Alken, soldats pillards, 198. 

Ampsin, mines de plomb, 194. 

Anvaing (Jacques de Hamaide d’) 
martyr d’Audenarde, 71 et suiv. 

Anvers, 258. — Reliques de saint 
Uric, roi de Suède, à la cathé¬ 
drale, 222. — Eglise de Saint- 
Willibrord, rente, 256. 

Arrouaise, abbaye, 471. 

Attenhoven, 208, 413, 419. — 
Ravagé par la garnison de 


Diest, 189.— Plainte des habi¬ 
tants pillés, 193, 202. — De¬ 
mande d’ornements d’église. — 
Les habitants exempts de tailles, 
396. 

Audenarde, ses martyrs, 49 sniv. 

Aulne, abbaye, 187. 

Autrey, abbaye de Notre-Dame, 
471. 

Axelen, sous Grevenbrouck, 385. 

Aywières, abbaye, 200. 


B 


Baesrode, la cure incorporée au 
chapitre de Saint-Jacques, à 
Louvain, 302. 

Beaulieu, abbaye de Notre-Dame, 
47i. 

Beaumont, documents, 364 et suiv. 
— Records, 455 et suiv. 

Beechden, fermes près Maeseyck, 
394. 

Bet, seigneurie, 397. 

Beyghem, per sonnât incorporé au 
chapitre de Cambrai, 296. 

Bierses, réclame du curé pour son 
administration et le cartulaire 
des fondations, 190. 

Boix, église pillée par les sol¬ 
dats, 33. 


Boneffe, nécrologe et liste des 
abbés, 257 et suiv. 

Borlo, 258. 

Bouffioulx, dîmes, 393. 

Bouges, près de Namur, 490. 

Bouillon, 5. — Châtelain, 189. — 
Garnison, 183, 185, 187. 

Boulogne, abbaye de Notre-Dame, 
471. — Abbaye de Samt-Vul- 
mer, ib. 

Brée, 200. 

Bruges, abbaye de Saint-Barthé- 
lemi d’Eeckhout, 471. 

Butiaux, 122. 
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C 

Campine, revenus de l’archidia- I Chauny, abbaye de Saint-Eloi- 


coné, 201. — Nomination d’un 
archidiacre, 202. 

Charlemont, 399. — Construction 
des forts, 5. 

Charleroi, 259. 

Châtelet, 192, 422.—Dîmes, 393, 

Châtillon, abbaye de Notre-Dame, 
471. 

Châtrices, abbaye de Notre-Dame, 
471. 


D 

Daelhem, 8. 

Dhuy, 121. 

Dieoenbeeck, profanation de l’é¬ 
glise, 403. 

Diest, 104,185, 189,258.—Trou¬ 
pes du prince d’Orange, 42. — 
Fortifié par le prince de Parme, 
190. 


Fenneur, 8. 

Fexhe, 176, 397. 

Flawinne, 177, 202. — Vente du 
village, 397. 

Fleurus, 259. 

Fline lez Mortagne, 476. 

Floreffe, abbaye, donations,, 364 
et suiv. 


Géronsart, 490. 

Ghelre, ferme incendiée, 29 
Goblet (Nicolas) fonde le collège de 
Sainte-Anne, à Louvain, 227. — 
Sa généalogie, 239. 


Fontaine, 471. 

Choque, abbaye de Saint - Jean- 
Baptiste, 471. 

Ciney, nomination d’un doyen,198. 
Clairfayt, abbaye de Notre-Dame, 
471. 

Couillet, dîmes, 183. 

Curange, soldats pillards, 198. — 
Prisonniers, 202. — Messe fon¬ 
dée, 401. 


ET E 
Dilsen, 418. 

Dinant , 203. — Election d’un 
doyen, 35. — Nomination d’un 
abbé séculier, 201, 389. 
Doudeville, abbaye de Saint-Jean, 
471. 

Eghezée, 466. 

Eisden, 203. 


F 

Florival, abbaye prés de Wavre,77. 
Fontenoy, près d’Antoing, 482. 
Fraières, dépendance du village 
d’Obigies, 482. 

Franchimont, 48, 201. 

Frangnée, concernant l’ermite de 
cet endroit, 195, 398. 


G 

Grantaxhe, nomination d’un curé, 

19 °. 

Grathem, près de Looz, béguinage, 
394. 
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Hael, dommages causés par les 

> troupes, 21. 

Haelen, 202, 418. — Différend 
avec l’abbé de Saint-Trond, 21. 
— Lettre en faveur du curé, 
404. — Le curé donne sa dé¬ 
mission, 422. — La commune 
demande un curé, 425. 

Haeren, demande pour la répara¬ 
tion de l’église, 406. 

Halem, résignation du curé, 380. 

Ham sur-Heure incendié par les 
pillards de Bruxelles, 191. 

Hansinelle, 187. — Demande de 
pouvoir bâtir un lieu de refuge, 
196. 

Hasselt, 40, 42. — Prêches des 
hérétiques, 8. — L’hérésie s’y 
répand, 394. 

Havelange, plaintes des habitants, 
188. 

Heel, 413. — Limites, 6. — Ré¬ 
paration de l’église, 385. 


j 

Jambes, 490, 491. 

Jauche, 118. 

Jeandrin, 259. 


Landen-Sainte-Gertrude, nouvelle 
tour, 407. 

Lantin, nomination d’un curé, 203. 

— Réparation de l’église, 393. 
Lattines, 181, 183, 196. 

Léau, 43. 

Leuth, 418. 

Liège, conclusions capitulaires du 
chapitre de Saint-Lambert , 5, 
176, 385. 


H 

Hénin-Liétard, abbaye, 471. 

Herckenrode, institution d’une ab¬ 
besse, 202. 

Herent, incorporation de la cure 
au chapitre de Cambrai, 296. 

Herstal, 192. 

Héverlé, dîmes, 219. 

Hex, 190, 191, 195, 202, 387. — 
Dommages causés par les crt- 
buters , 188. 

Hollogne, réparation de l’église, 

20i. 

Hollognes-aux-Pierres, collation 
de la cure, 388. 

Horion, défense de frapper mon¬ 
naie pour l’abbé de Stavelot, 9. 

Horne, plainte des habitants, 197. 

— Relief du comté, 181. 
Humbeek, personuat incorporé au 
chapitre de Cambrai, 296. 

Huy, 197. 


K 

Jettefoux, 258 
Juprelle, 385. 
Kesselt, 23. 


L 

Liers, 180, 204. — Réparation de 
l’église, 189. — Collation d’un 
bénéfice, 212. — Fondeur de 
cloches, 424. 

Limont, son curé jubilaire, 194. 

Lith, Leyth, Lyt, 28. — Limites, 
6. — Sauvegardes, 180. — Ses 
habitants réduits à la misère par 
le pillage, 195. 

Louvain, 258.—Paroisse de Saint- 
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Jacques , 85. — La cure de 
Baesrode incorporée au chapitre 
de Saint-Jacques, 302. — Fon¬ 
dation de Tabbaye de Saint- 
Martin , 223. — Couvent des 
Sœurs Grises, 213. — Masse ou 
sceptre de la faculté des Arts de 
TUniversité, 129 et suiv. —No¬ 


tice sur la ladrerie de Terbanck, 
306 et 427 et suiv. — Fonda¬ 
tion du collège de Sainte-Anne, 
227. 

Luxembourg, 258. — Obstacles 
pour l’érection de l’évêché, 18, 
— Avis de l’archevêque de 
Trêves touchant cet évêché, 24. 


M 


Maeseyck, 200. — L'hérésie s’y 
répand, 394. 

Maestricht, 42, 201. — Couvent 
de Saint-Antoine ruiné, 196.— 
Les Frères-Prêcheurs de la Ger¬ 
manie élisent un provincial, 199. 

hlalbray, 474. 

Malines, 258. — Sœurs Grises, 
214,217. 

Manil, 466. 

Marcinelle, 204. — Dîmes, 183. 

Mariembourg, construction des 
forts, 5. 

Marœul, abbaye de Saint-Amand 
et de Sainte-Bertille, 471. 

Mechelen, 418. 

Meerbeek dans l’ancien décanat de 
Bruxelles, 85. 

Meerle, fondation du bénéfice an¬ 
nal du Saint-Esprit, 242, 245. 


Milmorte, collation d'un bénéfice, 
212. — Plaintes des habitants, 
391.—Collation de la cure, 387. 

Miscom, collation de la cure, 34. 

Moha, moulin incendié, 189. 

Molhain, nomination d’un doyen, 

200 . 

Montegnée, nouvelle houillière, 
397. 

Monfort, limites, 6. 

Mont-Saint-André, 389. — Vente 
de la seigneurie, 205. 

Mont-Sainte-Geneviève, 122,123, 
1.27. 

Mont-sur-Marchienne, nomination 
d’un curé, 190. 

Morialmé, 398. 

Mornimont, 466. 

Mullen, près de Stockem, 388. 


N 


Namur, 259. — Fondation de la 
chanterie de Saint-Aubain, 465. 
Deux testaments Namurois, 490, 
496. 

Nederitter,23,406, 413, 417,426. 
— Dîmes, 6. — Limites, 6. — 
Nomination d’un curé, 31, 208, 
386. — Le curé emprisonné par 
les iriluter *. — Les habitants 
demandent la sauvegarde de 
leurs terres, 192, — Dommages 


causés par les troupes, 19. 
Nazareth, abbaye près de Lierre, 
77. 

Nil-Saint-Martin, 126. 

Nil-Saint-Vincent, 126. 

Nivelles, 258. 

Nodrange, deux habitants prison¬ 
niers à Vilvorde, 198. 

Noduwez, 118. 

Noville-les-Bois, ses dîmes, 119, 
120, 123, 124, 125. 
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Offus, présentation d’un curé, 33. d’un curé, 32. —« Moulin incen- 
Oleye, 204, 206. — Présentation dié, 398. 


P ET Q 


Phalempin, abbaye de Saint-Chris¬ 
tophe, 471. 

Philippe ville, construction des 


forts, 5. 

Ponderloux, 192. — Dîmes, 393, 
Quatrechin, 474. 


R 


Ramillies, 118. 

Rhisnes, 121. 

Roubaix, 474. 

Ruisseau-Ville, abbaye de chanoi¬ 
nes réguliers de Saint-Augustin, 
471. 

Rumpst, chapelle dite LazernyfiWl , 
427. — Statuts de la confrérie 
des lépreux, 436 et suiv. 


Rucphen (Brab. Sept.) érigé en 
paroisse, 248. 

Rymst, domaine brûlé par lés sol¬ 
dats de Maestricht, 404. 

Rythoven, 329. 

Rythovius (Martin), évêque d’Y- 
près, esquisse biographique , 
329 et suiv. 


s 


Sainghin, 476. 

Saint-Crépin en-Chaie, abbaye de 
chanoines réguliers, 471. 

Saint-Hubert, 178. 

Saint-Trond, 40, 42. —Emeute 
comprimée, 42. — Réunion des 
nobles, 6. — Incursions de la 
garnison de Diest, 185. 

Salzinnes, abbaye, documents, 118 
et suiv. 

Simons (Pierre), archiprêtre à 
Gand, son rapport sur les mar¬ 
tyrs d*Audenarde,50, 56 et suiv, 

Sluse, 397. 


Soetendael, abbaye de Notre- 
Dame, 471. 

Soissons, abbaye de Saint-Léger. 
471. 

Êolre Saint-Géry, 460, 

Son, 85. 

Sonnebeek,abbaye de Notre-Dame, 
471. 

Sonnius (François), évêque d’An¬ 
vers, sa biographie, 83 et suiv. 

Sotteghem, 258. 

Stockem , 418. — Demande de 
soldats, 393, 396. 


Digitized by LjOoq le 



— 511 


T 


Terbanck, couvent et ladrerie près 
de Louvain» 397 et 427 et suiv. 
Theux, 187. 

Thorn, dalers frappés dans cet en¬ 
droit» 9. —Avouerie, 389. 
Thuin, nomination d’un abbé, 199. 

Records du doyenné,454 et suiv. 
Tilff, 205, 211, 387. — Meurtre 
commis dans cette localité, 404. 
Tirlemont, 213. — Règle et sta¬ 
tuts du béguinage, 142 et suiv. 
— Préface de la vie de la B. 


Béatrice de Tirlemont, 77 et 
suiv. —• Moulin brûlé par les 
soldats, 415. 

Tougerloo, prise de possession de 
l’abbaye par F. Sonnius, évêque 
de Bois le-Duc, 105. 

Tongres, progrès de l’hérésie, 394. 

Tournai, abbaye de Saint-Nicolas- 
des-Prés, 467 et suiv. 

Trazegnies, documents,371 et suiv. 

Tubise, 258. 


V 


Valenciennes, abbaye de Saint- 
Jean-Baptiste, 471. 

Val-Virginal, abbaye à Oplinter, 
77. 

Vaulx, 480. 

Verviers, demande d’exemption 
des croix , 180. 

Vigneroule, 492. 

Villers, 385. —L’abbaye, 179, 
182, 184, 207. — Le couvent 
de Terbanck, près de Louvain, 
soumis à la juridiction de l’abbé, 
321. 

Visé, 385, — Nomination d’un 


Waelkens (Jean-Désiré), auteur de 
l’histoire en vers des martyrs 
d’Audenarde, 50, 

Waesmunster, 258. 

Waremme, réparation de l’église, 
388. — Dîmes, 396. 

Warneton, abbaye des Saints- 
Pierre-et-Paul, 471. 


abbé, 198. —• Collation de la 
cure, 389. 

Vivier-l’Agneau, 258. 
Vleeschouwer ( Barthélemi ), fon¬ 
dateur de plusieurs couvents,79. 
Vottem, demande d’incorporation 
de la cure, 206. 

Vucht, 13, 202, 203, 413, 418. 
— Limites, 6. — Les citoyens 
de Vucht prisonniers à Diest. 
— Exemptions d’impôts, 180. 
— Plaintes, 183. — Lemayeur 
emprisonné, 406. 


Wasmes-Briffoul, 480. 

Wayllet, nomination d’un curé, 
207. 

Wellem, présentation d’un curé, 34. 
Wessem, nomination d’un curé, 
24, 177. 

Wiers, 476. 

Winxele, 324. 
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X Y ET Z 


Xhendremael, nomination d’un 
curé, 386. — Plaintes des ha¬ 
bitants, 180. — Demande d’or¬ 
nements pour l’église, 189. — 
Eloignement des gens de guerre, 
190. 

Yetzweirts (Jacques), soldat, au¬ 


teur d’une histoire en vers des 
martyrs d’Audenarde, 51. 

Ypres, biographie du premier é?ê- 
que Martin Rythovius, 329 et 
suiv. 

Zonhoven, 419. 


ERRATUM. 

Page 16, ligne 31, réapprovimalion , lisez : réapproximation. 
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